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Avant-propos 

Collectionner des pierres est devenu un passe-temps auquel s'adonnent de plus en 
plus d'adeptes, qui touche maintenant un vaste public et est appn!cie par des pas­
sionnes de tous ages . Le developpement croissant des loisirs va encore renforcer 
cette tendance puisque jours de conge et collecte vont souvent de pair aujourd'hui. 
En effet, l'envie d'utiliser son marteau de mineralogue determine bien souvent le 
lieu et le genre des vacances envisagees. 
Le but de ce « Guide des Pierres et des Mineraux » est a Ia fois d'aider le collec­
tionneur et d'initier celui qui souhaite le devenir. C'est pourquoi son texte a ete 
con<;u de maniere a interesser aussi bien le specialiste que !'amateur. II tient 
compte, par ailleurs, des donnees scientifiques les plus recentes . 
Plus de 600 echantillons sont presentes en couleurs et grandeurs nature. lis ont ete 
selectionnes avec soin et choisis parce qu'ils etaient les representants caracteris­
tiques du monde des mineraux et des roches . Les textes sont toujours places en 
regard des illustrations qu'ils decrivent, d'ou une information rapide, aussi precise 
qu'optimale. 

Walter Schumann 
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Introduction 

Quelques notions et definitions 

Pierre Dans le langage populaire, pierre est un terme general designant tous les 
composants solides de l' ecorce terrestre, excepte Ia glace. Par contre, le joailler ne 
comprend sous ce terme que les gemmes et les pierres decoratives , de meme que 
!'entrepreneur n'cntend par Ia que les materiaux lui permcttant de construire . Mais 
en geologie, science de Ia terre , on ne parle pas de pierres , mais seulement de 
roches et de mineraux. 

Roches Les roches sont des assemblages naturels de mineraux. Elles forment des 
corps geologiques independants de grande extension . -La petrologic, ou petro­
graphic, est Ia science des roches. 

Mineral Un mineral est un constituant nature! homogene de Ia croute terrestre 
ou de Ia surface de Ia lune. La plupart des mineraux ont des formes cristallines 
bien determinees. -La mineralogic est Ia science des mineraux . 

Micromounts Les micromounts sont de tres petits echantillons de mineraux, 
· a tteignant tout au plus Ia taille d'un ongle . Ce mot n 'est utilise que par les collec­
tionneurs. 
Un micromounter es t un co llectionneur de petits echantillons. Cette maniere de 
collect ionner les mineraux s'est repandue a travers le monde entier ces dernieres 
annees. 

Cristal Un cri sta! est un corps fait d ' une matiere homogene, a structure interne 
geometrique caracterisee par Ia stricte ordonnance de ses composants elementaires 
(atomes, ions ou molecules) dans un reseau cristallin . -La cristallographie est Ia 
science concernant !'etude des cristaux . 

Gemme II n' existe pas, pour les gemmes, de definition a proprement parler. La 
plupart du temps, les gemmes sont des mineraux, plus rarement des agregats de 
mineraux ; elles peuvent etre parfois d'origine organique, voire synthetique. 
Les gemmes ont en commun Ia rarete et Ia beaute . Une veritable differenciation 
entre pierres precieuses, semi-precieuses et pierres decoratives com me cela est cou­
rant dans le langage populaire n'est pas poss ible, car les criteres font defaut. La 
not ion de pierre semi-precieuse est tres impropre et ne devrait pas etre utilisee . -
La sc ience concernant les gemmes est Ia gemmologie. 

Minerai En gltologie, on entend par minerai en general un assemblage de mine­
raux ayant une teneur exploitable pour metal donne. Au point du vue structure, 
un minerai presente le caractere d'une roche. II arrive que d'autre matieres pre­
mieres util isees en technique soient egalement appelees minerai , meme lors­
qu'elles ne possectent pas de caractere metallique. En petrographic, par contre, on 
appelle mi nerai tous les composants metalliques , c'est-a-dire tous les mineraux 
meta lliques. 

Meteorite Les meteorites sont des fragments solides provenant de l'espace. On 
peut quali fier ces roches d'extra-telluriques. 

Tectite Les tectites sont des pierres rondes et vitreuses. Elles proviennent de Ia 
condensation de matieres sublimees par !'impact de meteorites geantes. L'appella­
tion meteorite vi treuse est incorrecte . 
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Organisation du livre 

Disposition La matiere se n!partit dans trois grands chapitres concernant respec­
tivement les mineraux , les roches et les meteorites. La presentation a ete con~ue de 
fa~on it ce que chacune des trois pa rties puisse etre consideree aussi bien pour elle­
meme qu'en relation avec les autres chapitres. 
Une importante cle de determination pour les mineraux (p. 342-365) et un tableau 
de determination des roches (p. 366-370) pourront etre simplement consultes ou 
uti li ses pour !'identification d'echantillons. 
Les roches lunaires ne sont pas traitees, car elles ne representent pas un groupe 
particulier dans Ia classification genetique des roches . Les roches luna ires sont des 
roches magmatiques de composition principalement basaltique et doleritique. 

Illustrations De nombreuses illustrations it grande echelle completent le texte. 
Cela a permis d'alleger les descriptions, et de les reduire parfois it un minimum. 
Les modeles des photographies ne sont ni des pieces de musee exceptionnelles, ni 
des micromounts, mais des mineraux et des agregats tels que les collect ionneurs 
peuvent les trouver ou les acheter, comme par ex. dans les bourses aux mineraux. 
Les differents echantillons sont representes , it peu d'exceptions pres (accompa­
gnees des indications necessaires), environ dans leur reelle dimension. Ainsi, en 
regardant Ia photo d'un mineral ou d 'une roche, le lecteur pourra decouvrir de 
nombreux details it l'oeil nu, comme dans Ia nature . 

Presentation 

Le texte Le texte est tres concis, de fa~on it menager de Ia place aux nombreuses 
illustrations . L'emploi du style telegraphique s'est revele pa rfois necessaire. Des 
subdivisions variees et de nombreuses definitions rendent Ia matiere plus accessible, 
et, en particulier pour les gens presses , Ia lecture plus fac ile. Quand aux concepts 
speciaux, nous avons evite de recourir soit it de trop longues explications, soit aux 
abreviations qu'on rencontre pourtant couramment dans Ia litterature specialisee. 
Com me ce livre s'adresse it un large public, le texte a ete con~u de Ia fa~on Ia plus 
simple et Ia plus comprehensible possible . No us avons reno nee volontairement it des 
themes tres importants pour les speciali stes, tels que les classes de symetrie, Ia struc­
ture des si licates ou Ia constitution atomique des cristaux, etant conscients des pro­
blemes que pose Ia vu lgarisation des connaissances et des decouvertes scientifiques. 

Choix des sujets traites Tout choix de mineraux ou de roches pour une etude 
comporte toujours une part de subjec tivite. Pour ce livre, les criteres de selection 
des sujets it trailer ont ete scientifiques, tout en tenant compte des gouts des co llec­
tionneurs amateurs. 

Formules chimiques P ar egard aux lecteurs qui n'aura ient que peu de connais­
sances en Ia matiere, les formu les chimiques ont ete en partie simplifiees. Dans le 
tableau de donnees accompagnant Ia description des differents mineraux, !'expres­
sion « form ule chimique » a ete remplacee par « chimie » pour des raisons de place. 

Illustration des formes cristallographiques Les representations des formes cris­
tallographiques des mineraux placees it cote du texte ne sont forcement que des 
exemples tires d'un groupe generalement tres important. Elles permettront au lec­
teur d'avoir une impression generale des for mes minerales possibles. Les originaux 
proviennent de differents ouvrages . 

Provenance Les donnees sur le lieux ou regions de provenance ne do ivent etre 
considerees qu'it t itre d'exemple. Nous n'avons jamais pretendu etre exhaustifs. 
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Introduction a Ia mineralogie 

Histoire de Ia mineralogie 

L'homme des temps pn!historiques savait deja se servir des differentes qua lites de 
mineraux et d'assemblages de mineraux. En Mesopotamie, vers 3500 av. J.-C., du 
cuivre, du zinc, de l'or et de !'argent, a insi que de nombreuses pierres precieuses 
(malach ite, turquoise, lapis-lazuli, opale, agate), etaient utilises pour les parures, 
les armes et les ustensiles. 
Dans Ia haute Antiquite, !' aptitude a decouvrir des elements metalliques dans Ia 
roche eta les extraire par fusion ne reposait que sur !'observation et !'experimenta­
tion. II n'existait pas d'approche scientifique des phenomenes mineralogiques. Le 
philosophe grec Aristote (384-322 av. J .-C.) ecrivit Ia premiere publication scienti­
fiq ue sur les mineraux connus a l'epoque. Son systeme mineralogique demeura 
valable jusqu'au 16• siecle. 
En Europe, les connaissances sur les mineraux ne firent aucun progres durant tout 
le Moyen-Age. L' alchimie, l'astrologie, Ia speculation theorique et les pretendues 
forces occultes des roches etaient les preoccupations prioritaires des sciences natu­
relles. Les livres sur les pierres publies a cette epoque, les Lapidaires, n'appor­
taient pas de nouvelles connaissances, n 'etant, au contraire, que des resumes 
fide les des conceptions anciennes de I' Antiquite et du Moyen-Age. 
Au debut du 16• siecle, pendant Ia Renaissance, un renouveau des sciences natu­
relles s' instaura. Un medecin ne en Saxe, Georges Agricola (1494-1555), ecrivit le 
premier expose scientifique sur les mines et sur les mineraux. II se detourna resolu­
ment de Ia demarche alchimiste et proposa ses observations personnelles. II deve­
loppa une classification systematique des mineraux qui est restee valable jusqu 'au 
debut du 19• siecle. L'oeuvre d' Agricola fut a l'origine d 'un essor si extraordinaire 
qu ' il est considere comme le pere de Ia mineralogie . 
Le debut de Ia revolution industrielle du 18• siecle donna une impulsion nouvelle 
aux sciences naturelles . La demande accrue en matieres premieres minerales exi­
geait les fondements scientifiques du developpement de !'extraction de minerais et 
de Ia mise en valeur de nouveaux gisements. Un mineralogue saxon, A.G. Werner 
(1749-1817), con9ut une nouvelle systematique des mineraux, qui, dans les grandes 
!ignes, est encore valable aujourd'hui. 
La mineralogie moderne se developpe fina lement en relation etroite avec Ia phy­
sique et Ia chimie. 

Les noms des mineraux 

La nomenclature des mineraux ne repond pas a un systeme uniforme. Certains 
noms furent empruntes au langage populaire ou a celui des mineurs, d'autres ont 
ete crees de toutes pieces. Ces noms se referent a des lieux, des personnes, des par­
ticularites frappantes ou de pretendues forces occulto-mystiques. Comme les 
noms des mineraux proviennent de differentes regions linguistiques (principale­
ment latine, grecque, germanique et orientale), Ia fa9on de les ecrire peut parfois 
varier. 

Groupe de cristaux compose de quartz sta lactiforme, d'apophyllite bipyramidale et de gyrolite 
globulaire, Poonah / lnde. 
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Formation et structure des mineraux 

Genese des mineraux 

Les mineraux peuvent se former de diverses manieres. La meme espece minerale 
peut se constituer dans des condit ions totalement differentes. La plupart des mine­
raux necessitent des milliers d'annees pour cri sta lliser, d'autres, par contre, n'ont 
besoin que de quelques annees, voi re de quelques heures. 
La genese des mineraux se deroule soit dans Ia zone des roches en fusion, c'est-a­
dire dans le magma, soit a Ia surface ou pres de Ia surface de Ia croute terrestre, ou 
en profondeur, sous !'influence de forces transformatrices, qualifiees de metamor­
phiques. Le specia liste parle, selon les cas, de genese magmatique, sedimentaire ou 
metamorphique. 

Genese magmatique De nombreux mineraux se fo rment directement a partir du 
magma. Le fe ldspath, le mica et le quartz, par exemple, cristallisent lors du refroi­
dissement du magma en profondeur dans Ia croute terres tre, par des temperatures 
de II00-550°C. 
D'autres mineraux se forment a partir de gaz s'exhalant du magma. Ces gaz, en re­
froidissant et en reagissant avec Ia rocheencaissante, produisent des mineraux conte­
nant des chlorures, des fluorures etdes sulfates, mais aussi de !'or et de !' argent. Lors­
que le magma continue a se refroidir en dessous de 400°C, Ia formation de mineraux 
se produit a partir de Ia precipitation de substances et d'apports venant de Ia roche 
encaissante. C'est de cette fa9o n que se sont formes les mineraux des fentes alpines. 

Genese sedimentaire Certains mineraux prennent naissance a Ia surface ou a 
proximite de Ia surface de Ia terre lors de !'a lteration ou de Ia formation des 
roches. Les acteurs principaux sont ici l' eau, le dioxyde de carbone et !'oxygene 
atmospherique. Ces elements dissolvent des substances dans les couches supe­
rieures des sols, celles-ci s' in filtrent en profondeur pour aboutir fi na lement, sous 
!'action des nappes phreatiques, a Ia fo rmation de mineraux dans des zones d 'enri­
chissement telles que, par exemple, des gisements d'argent et de cuivre. 
Dans les regions a Ia fois seches et chaudes, du fait d'un taux d 'evaporation e!eve, 
les evaporites se forment par precipitation chimique dans les lacs et les marais sales 
ou des bras de mer isoles. 
De nombreux organismes prennent egalement part, directement ou indirectement, 
a Ia formation de mineraux, par exemple par apport d'oxygene ou prelevement 
d'acide carbonique, par des processus de putrefaction, ou par production de 
coquilles calcaires et de squelettes siliceux secretes a partir d 'elements en solution . 

Genese metamorphique Lorsque des roches se retrouvent enfo uies a de grandes 
profondeurs dans Ia croute terrestre a Ia suite d'un enfouissement progress if ou de 
processus orogeniques, de nouveaux mineraux se forment par transformation des 
mineraux preexistants sous l'effet de hautes temperatures associees a de fortes pres­
sions. Une transformation metamorphique comparable, bien que beaucoup plus 
limitee dans l'espace, se produit lorsque le magma liquide et incandescent, penetrant 
dans des cheminees ou le long de fissures, entre en contact avec Ia roche encaissante. 

Parageneses Du fait de processus genetiques semblables ou tres proches, de nom­
breux mineraux se rencontrent groupes en associations caracteristiques appelees 
parageneses . En revanche, certains mineraux s'excluent mutuellement. 
La connaissance des parageneses est une aide precieuse pour Ia recherche ou I 'identi­
fication de mineraux, surtout en gltologie. Par exemple, Ia barytine, Ia fluorine et Ia 
galene se rencontrent toujours ensemble dans certaines roches. Et inversement , on 
ne trouvera jamais des fe ldspaths et du sel gemme sur le meme groupe de cristaux. 
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Structure des mineraux 

Mineral Un minera l est un constituant homogene d 'origine naturelle de Ia croilte 
terrestre ou de la surface de Ia tune. La plupart des mineraux ont des fo rmes cri s­
tallines bien determinees . 

Composition chimique Les mineraux ont un composition chimique bien deter­
minee, exprimee par une fo rmule chimique (tableau des elements chimiques p. 337). 
Cette formule est idealisee, c'est-a-di re qu 'elle ne mentionne que les principaux 
composants du minera l. Les tres petites inclusions ou impuretes naturelles, qui peu­
vent influencer la couleur ou meme Ia fa ire changer, ne sont pas prises en compte. 

Modifica tions Certa ins mineraux ont Ia meme composition chimique que 
d'autres, mais n 'ont pas le mcme aspect. Cela provient de ce que leurs reseaux cris­
tallins sont di ffe rents. La meme substance chimique peut done cri sta lliser sous 
diverses for mes et donner ainsi naissance a plusieurs sortes de mineraux. Ce phe­
nomene est appele polymorphie, et les di fferen tes structures, modifications. Le 
carbone, par exemple, se presente sous les modi fications graphi te et diamant. Le 
quartz, la cristobali te, la coesite, la st ishovite et la tridymi te, ainsi que l'opale, 
sont des modifications de la silice . 

Reseau cristallin L' apparence et les prop rietes physiques d ' un mineral sont 
determinees par la structure interne de celui -ci, c'est-a-di re !'arrangement de ses 
composants elementa ires, les atomes, ions ou molecules. Lorsque l'agencement de 
ces composants presente une ordonnance geometrique reguliere, on parte de 
reseau cri stallin . 

Crista llin , amorphe On qualifie de cri stall ins les mineraux possedant un reseau 
cristall in et d 'amorphes ceux qui en sont depourvus. La majeure partie des mine­
raux sont cristallins. L'opale est un mineral amorphe. 

Cristaux mixtes Chez certai ns mineraux, des particules elementaires peuvent etre 
remplacees par des substances proches sans que la strutu re crista lline et chimique 
du mineral en soit fondamentalement modi fiee. Les echanges s'effectuant a des 
degres divers, ce phenomene donne naissance a un grand nombre de cristaux 
mixtes appartenant a une serie de melange. Les plagioclases en sont un exemple 
(p. 42). 

Varietes Une variete est un ensemble de mineraux presentant, a l'in terieur de la 
meme espece minera le, des caracteres typiques. Les va rietes de colora tion sont 
generalement des pierres decoratives 
ou des gemmes. Des inclusions, des 
formes inhabituelles de cri staux ou 
d'agregats, peuvent auss i produ ire 
des varietes lorsqu'elles ne se presen­
tent pas de fa9o n isolee, mais qu 'elles 
se rencontrent chez un grand nombre 
de mineraux de la meme espece. Les 
st ructures chimiques et cristallines 
fondamenta les des va rietes restent 
tres proches de celles de la fo rme no r­
male du minera l. 

Figuration schematique du reseau cristallin 
de I' ha lite lsel gem me) . En rouge : ions de 
sodium, en blanc : ions de chlore. 
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Systemes cristallins et formes cristallographiques 

Systeme cubique 

cube octaedre rhombododecaedre 

Systeme quadratique 

prisme quadratique bipyramide prisme et pyramide 

Systeme hexagonal 

prisme hexagonal prisme hexagonal pyramide hexagonale 
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Systemes cristallins et formes cristallographiques 

Systeme rhomboedrique 

bipyramide rhomboedre scalenoedre 

Systeme orthorhombique 

' )- -

prisme bipyramide prisme 

Systeme monoclinique 

prisme prisme pinaco"lde 

Systeme triclinique 

prisme prisme bipyramide 
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Formes sous lesquelles se presentent les mineraux 

Systemes cristallins La plupart des mineraux ont une structure cristall ine. lis 
developpent des corps geometriques caracteristiques et bien determines, appeles 
formes crista llines. Ces formes sont groupees en 7 systi:mes cristallins (cubique, 
quadratique, hexagonal, rhomboedrique, orthorhombique, monoclinique, tricli­
nique) . Ces systi:mes sont bases sur les axes de symetrie et les angles situes aux 
intersections de ces axes . Les systi:mes cristallins sont representes avec leurs 
formes cristallines typiques p . 14 et 15 . 

Systeme cubique Les trois axes ont Ia meme longueur et sont perpendiculaires 
entre eux. Les fo rmes typiques sont le cube, l'octai:dre , le rhombododecai:dre, le 
pentagonododecai:dre, le tetragonotrioctai:dre (ou trapezoi:dre) , l' hexaoctai:dre. 
Systeme quadratique Les trois axes sont perpendiculaires ; deux d'entre eux ont Ia 
meme longueur et se trouvent dans un plan, le troisii:me (axe principal) est plus long 
ou plus court. Les formes typiques sont des prismes et des pyramides tetragonaux , 
le trapezoi:dre tetragonal, des pyramides ditetragonales, ainsi que des bipyramides. 
Sysleme hexagonal Dans le systi:me hexagonal, il y a quatre axes. Trois se trou­
ven t dans un plan, ont Ia meme longueur et se coupent avec des angles de 120° , le 
quatr ii:me leur est perpendiculaire et n' a pas Ia meme valeur. Les form es typiques 
sont des prismes et des pyramides hexagonaux, des pyramides et des bipyramides 
dihexagonales. 
Systeme rhomboedrique Dans ce systi:me, on trouve les memes axes et angles que 
dans le systi:me hexagona l. C'est pourquoi on groupe parfois ces deux systi:mes dans 
le systi:me hexagonal. Leur distinction res ide dans les elements de symetrie. Dans le 
systi:me hexagonal, le contour de Ia forme primitive est hexagonal, dans le systi:me 
rhomboedrique, il est triangulaire. Par des troncatures sur les angles du triangle, on 
obtient Ia forme hexagonale it six faces. Les form es typiques du systi:me rhomboe­
drique sont des prismes et des pyramides trigonaux, le rhomboi:dre et le scalenoi:dre . 
Systeme orthorhombique Les trois axes sont perpendicula ires entre eux et ont 
des longueurs differentes. Les form es cristallines typiques sont le pinacoi.de de 
base, des prismes et des pyramides orthorhombiques, ainsi que des bipyramides 
orthorhombiques. 
Systeme monoclinique Les trois axes ont des longueurs differentes ; deux sont 
perpendiculaires entre eux, et le troisii:me est incline par rapport au plan des deux 
premiers . Les formes cristallographiques typiques sont le pinacolde de base et des 
prismes it faces termina les penchees. 
Systeme triclinique Les trois axes ont des longueurs differentes et forment entre 
eux des angles a igus. Les formes typiques sont des faces para lli:les. 

Deformations Chaque crista! est diffe rent des autres, meme it l' interieur de Ia 
meme espi:ce minerale. II en existe des grands, des petits, des epais , des fins, des 
droits et des penches. La forme icteale, telle qu 'on Ia represente dans les livres 
d'etude ou de determination, n'est presque jamais atteinte. Dans Ia na ture, les 
cristaux sont hab ituellement legi:rement defo rmes. Les dimensions et les rapports 
des faces en tre el les varient d ' un crista! it !'autre . Mais malgre les differences 
d'aspect, il n'en demeure pas moins que les cri staux respectent des ri:gles bien 
reconnaissables. Les ang les dii:dres (angles se trouvant entre deux faces) restent 
immuablement constants it l' interieur d'une espi:ce minera le. 

Forme cristall ine do minante La fo rme cri stalline dominante defin it !'ensemble 
des formes developpees chez un crista!. II existe des formes simples (comme le 
cube, le rhombododecai:dre) et des combina isons de deux ou de plusieurs formes 
cr istallines. 
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Habitus L'habitus est !'aspect de Ia forme cristalline, il peut etre tabulaire, acicu­
laire, en pointe, columnaire, com prime. 

Pseudomorphoses II arrive que des mineraux presentent des formes inhabi­
tuelles, atypiques, qu'on appelle pseudomorphoses. Ce phenomene se produit 
lorsque des espaces vides laisses par des cristaux dissous soot remplis par une nou­
velle substance, et que Ia forme cristalline d'origine est partiellement ou totale­
ment preservee. Ainsi, un crista! presentant Ia forme exterieure de Ia barytine peut 
se reveler etre du quartz. On parle alors de quartz en pseudomorphose de barytine. 
Les bois silicifies sont egalement des pseudomorphoses (p . 38). 

Compact Des mineraux ou des agregats de mineraux sans faces cristallines, c'est­
it-dire sans limites franches, soot qualifies de compacts. 

Groupe de cristaux Agregat de mineraux presentant plusieurs cristaux isoles et 
bien degages (comme p.ex. l'echantillon de crista! de roche de Ia p . 37). 

Druse Une druse est une cavite rocheuse pouvant atteindre jusqu'it I metre de 
diametre, aux parois tapissees de cristaux. 

Geode Une geode est une ancienne cavite rocheuse (druse) remplie totalement, 
ou presque, de substances minerales (n °3, p . 179). Ces deux mots, druse et geode, 
soot souvent utilises comme synonymes pour designer le remplissage mineral plus 
ou mains dense d'une cavite. 

Druse d'amethyste aux cristaux bien developpes, Minas Gerais/ Bresil. 
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gypse 
macle par pemitration 

gypse 
macle en queue 

d'aronde 

staurotide 
macle par pemetration 

orthose 
macle de Carlsbad 

Macles 

Occasionnellement, des cristaux de 
meme espece et de meme forme peu­
vent croltre groupes seton des lois 
de symetrie definies, formant alors 
des macles, constituees de deux, 
trois, ou de multiples individus. 
Seton Ia position des cristaux, on 
distingue des macles par accole­
ment et par penetration. On parle 
de made simple lorsque deux cris­
taux sont associes, et de made mul­
tiple lorsque Ia formation de made 
se repete ill'interieur d'un groupe. 
Les macles sont souvent reconnais­
sables aux angles rentrants, c'est-il­
dire formant une encoche dans le 
crista!, qui ne se rencontrent jamais 
parmi les cristaux isoles. 
Certaines formes de mades ont re~u 
des appellations : made du Bresil, 
du Dauphine (alpin, ou suisse) et 
du Japon pour le quartz, made en 
queue d'aronde et de Montmartre 
pour le gypse, made de Carlsbad, 
de Baveno et de Manebach pour 
l'orthose (feldspath), made en 
croix de fer de Ia pyrite, made en 
visiere de Ia cassiterite. 
Autres illustrations de macles sim­
ples et de macles multiples : quartz, 
made du Japon, [n °3, p. 37) -
staurotide [n °3 p. 79) - alexan­
drite [n°9, p. 165). 

Agregats de mineraux 

Les agregats de mineraux sont des 
associations de mineraux formant 
un ensemble de taille allant du centi­
metre au metre. Les agregats formes 
de grands cristaux (groupe de cris­
taux p. 17) sont rares, il s'agit gene­
ralement de petits cristaux. 

Structure in terne 
Spathique Nombreux petits plans 
de divage lisses et brillants apparais­
sant ala cassure d' un agregat cons-

Macles du gypse, de Ia staurotide et de 
l'orthose (feldspath) 



titue de mineraux il clivage parfait. 
Granuleuse Grains assembles, 
visibles a l'oeil nu. 
Massive Les differents mineraux 
sont trop petits pour etre distingues 
a l'oe il nu. 
Oolithique Petites spheres ayant 
Ia taille de Ia tete d'une epingle il 
celle d'un pois. De sens proche : 
pisolithique, testacee . 
Bacillaire Les mineraux sont dis­
poses dans le sens de Ia longueur. 
De sens proche : rayonnante, fibro­
radiee, fibreuse. 
Feuilletee Structure lamellaire. De 
sens proche : ecailleuse, foliacee. 

Forme exlt~rieure 
Concrelionnee (glaskopf) Surface 
lisse, souvent brillante, formee de 
nombreuses petites spheres. Struc-
ture interne generalement fibrora- 2 ._-:::::::=== 
diee. De sens proche : mame­
lonnee, botryoYde (en forme de 
grappe), globulaire, reniforme, 
noduleuse, verruqueuse. 
Stalactiforme Surface en forme 
de bourrelets allonges rappelant des 
stalactites . 
En rosettes Mineraux lamellaires 
disposes en rosettes . 
Fasciculee Mineraux allonges 
reunis par groupes. De sens 
proche : en gerbes, en eventails. 
En masses dendritiques Formes 
plates et minces ressemblant il des 
fleurs de givre. De sens proche : en 
masses filamenteuses, mousseuses, 
« tricotees ». 
En croute Mince pellicule recou­
vrant un autre agregat. De sens 
proche : en mouchetures, en efflo­
rescences, en enduits. 
Terreuse Masse peu consolidee, 
au contour generalement irregulier, 
informe. De sens proche : pulveru­
lente, farineuse. 

1 Agregat oolithique (aragonite) 
2 Agregat fibroradie (pyrite) 
3 Agregat a surface concretionnee 
!hematite) 
4 Agregat en rosette (gypse) 
5 Agregat dendritique (cuivre) 

3 
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Proprh~tes des mineraux 
On ne parvient que rarement it identifier avec sGrete des mineraux d'apres leur 
forme cristalline ou d'autres caracteres typiques . II faut generalement prendre en 
consideration d'autres proprietes. Pour determiner un minera l, !'amateur devrait 
d 'abord examiner Ia couleur du trait, Ia durete, Ia densite, I' eclat, Ia cassure et le 
clivage de l'echantillon. 
On trouvera aux pages 342 it 365 une importante cle de determination des mineraux. 

Couleur et trait 

Tres peu de mineraux ont une couleur constante et caracteristique, comme Ia 
malachite verte, le cinabre rouge, !'azurite bleue et le soufre jaune. La plupart des 
mineraux peuvent revetir de nombreuses couleurs, et certains meme routes les cou­
leurs du spectre. La couleur n'est done que rarement un critere de determination 
chez les mineraux. 
La couleur du trait, appelee simplement « trait », ou trace, est par contre un 
moyen plus significatif de determination des mineraux. La coloration d'un 
mineral ou d'une variete est generalement due it des impuretes en trace ou it des 
derangements du reseau cristallin, et est done une couleur etrangere au mineral. 
Au contraire, Ia couleur du trait reproduit fidelement Ia couleur propre d'une 
espece minerale, qui est unique et independante des varietes de coloration. Chez Ia 
fluorine, par exemple, Ia couleur du trait est toujours blanche, invariablement, 
que le mineral air une couleur jaune, bleue, verte ou noire. Pour obtenir Ia couleur 
du trait, il faut frotter un angle de l'echantillon it determiner sur une tablette de 
porcelaine depolie. Au besoin, le bord inferieur non vernisse d'un plat de porce-

Couleurs de traits. En haut, a partir de Ia gauche : orpiment, pyrite, cinabre. En bas, a partir 
de Ia gauche : hematite, azurite, malachite. 
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Essai du trait sur une tablette de por­
celaine. La pyrite de couleur laiton 
donne un trait noir verdatre. 

Iaine, d'un vase de fleurs, Ia surface d'un fusible, ou l'envers d'un carreau de 
faience feront egalement !'affaire. Lors du frottement appara"it, suivant le cas, une 
trace poudreuse coloree. Ces minuscules grains de poudre agissent comme de tres 
fines plaques filtrant Ia lumiere, et cela permet de faire abstraction de Ia coloration 
accidentelle. Lorsque le frottement d'un mineral sur un tablette de porcelaine ne 
produit pas de trace visible, on dit que le trait est incolore, ou blanc. 
Pour les mineraux plus durs que Ia porcelaine (c'est-a-dire, de durete superieure a 6 
dans l'echelle de Mohs), il faut d'abord pulveriser un petit morceau du mineral a 
determiner dans un mortier, puis l'etendre en l'ecrasant sur Ia tablette de porcelaine. 
Pour l'essai du trait, on vei llera a n'utiliser que des cassures fra"iches en evitant les 
surfaces oxydees, alterees, ou les couleurs irisees. 

Chatoyance et reflets lumineux 

Le chatoiement et les reflets lumineux en forme de stries que !'on observe chez cer­
tains mineraux ne dependent ni de Ia couleur naturelle du mineral, ni de Ia pre­
sence d'impuretes, ni de sa composition chimique . lis sont dus a des phenomenes 
de reflection, d'interference et de refraction de Ia lumiere. 

Adularescence Reflets chatoyants d'un blanc bleute apparaissant chez une 
variete d'adulaire, Ia pierre de June [n °7, p. 171]. 

Aventurinescence Vifs reflets multicolores sur fond generalement opaque, dus a 
des phenomenes de reflex ion sur des inclusions de paillettes [aventurine, no I et 4, 
p. 177 -pierre de solei! (feldspath-aventurine) no 10, p. 171]. 

Labradorescence Jeux de couleurs dans des tons d'eclat metallique, s'observant 
principalement chez le labrador [n °3, p. 43). 

Irisation Reflets d'un bleu laiteux ou nacres de l'opale ordinaire [n°5, p. 39). 

Opalescence Jeux de lumieres en taches multicolores chez l'opale noble [n °8 et 9, 
p. 181]. 

Effet « rei! de chat » (chatoyance) Reflet lumineux rappelant Ia pupille fendue 
d'un chat, produit par reflexion de Ia lumiere sur des fibres, des aiguilles ou des 
vides orientes parallelement. Est mis en valeur de fa<;:on optimale dans Ia taille en 
cabochon [oei l de tigre n°2, p. 177 -pierre de June n°7, p. 171). 

Asterisme Reflets lumineux en forme d'etoile, se recoupant en un point. Ce phe­
nomene a Ia meme origine que l'oeil de chat, a Ia difference que les fibres reflechis­
santes sont agencees dans des directions divergentes [saphir synthetique no I, 
p. 163- rubis synthetique n°4, p. 163]. 
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Durete 

Le collectionneur de mineraux entend toujours par durete Ia resistance qu'oppose 
un mineral a la raclure par un materiau aux an~tes vives. 
La notion de durete fut introduite il y a plus de ISO ans par un minera logue vien­
nois, Friedrich Mohs (1773-1839), qui etablit une echelle comparative (echelle des 
duretes de Mohs) a partir de 10 mineraux de du rete differente . Cette echelle est 
res tee va lable jusqu 'a aujourd'hui et est utili see dans le monde en tier. Le n° I 
represente le degre le plus tendre, et le no 10, le plus dur. Dans l'intervalle entre ces 
deux extremes, chaque mineral classe raye celui dont Ia durete lui est inferieure et 
est lui-meme raye par le mineral plus dur qui le suit dans l'echelle. Les mineraux de 
meme durete ne se rayent pas entre eux. Depuis, les degres de durete ont encore ete 
subdivises dans Ia pratique en demi-degres. 
Tousles mineraux conn us ace jour sont classes dans cette echelle des duretes . Dans 
les livres sur les mineraux, les descript ions indiquent toujours Ia durete selon Mohs. 
Les mineraux de durete I et 2 sont consideres comme tendres, ceux de degre 3 a 6 
semi-durs et ceux au-dessus de 6 com me durs. Autrefois, pour les degres 8 a I 0, on 
pa rlait aussi de« durete de pierre precieuse >>. Mais cette appellation est aujourd'hui 
infirmee car il ex iste des pierres precieuses presentant des duretes en-dessous de 8. 
Les mineraux ne presentent pas Ia meme durete sur toutes les faces. Mais lcs diffe­
rences sont generalement si faibles que le non-specialiste peut les negliger. II faut en 
tenir compte lorsqu 'elles sont importantes. Les cristaux prismatiques du disthene, 
par exemple, presentent une durete de 44 1/2 dans le sens de Ia longueur, et de 6-7 
dans le sens de Ia largeur. 

Echelles des duretes relatives et absolues 

Duretes Minera l Moyens simples pou r Duretes 
de Mohs de reference recon naitre le degre de durete absolues 

1 talc se laisse decaper a l'ongle 0,03 
2 gypse rayab le a l'ong le 1,25 
3 ca lcite rayable a l'a ide d'une piece en cuivre 4,5 
4 fluorine fac ilement raye au can if 5,0 
5 apatite rayab le au can if 6,5 
6 orthose rayable a I' aide d'une lime d'acie r 37 
7 quartz raye le ve rre a vit re 120 
8 topaze 175 
9 corindon 1000 

10 diamant 140 000 

Ce phenomene de differences de duretes chez un meme crista! permet de tailler le dia­
mant par du diamant , bien que normalement, des mineraux de meme durete ne se 
rayent nine s' usent entre eux. Le diamant est, com me chacun le sait, le materiau le 
plus dur qui existe , mais il peut etre use par une poudre diamantee pour Ia raison 
suivante :sa durete varie considerablement selon les faces, d ' une part , et suivant Ia 
direction, d'autre part (v. schema p. 23) . Statist iquement, Ia poussiere de diamant 
contient toujours des eclats tres durs, ce qui permet de tailler les faces moins dures 
d'un crista! de diamant. Les faces tres dures ne pourrontjamais etre usees. 
L'echelle de durete de Mohs est une echelle relative. Elle permet seulement de deter­
miner que! mineral raye !'autre, et ne donne aucune precision sur Ia variation reelle 
de durete a l'interieur de l' echelle. 
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Pour les experts ou les scienti fiques, l'echelle des duretes selon Mohs est inutili­
sable, car trop relative et trop imprecise. C'est pourquoi on a etabli a !'aide de 
moyens techniques importants des valeurs de durete absolue. Dans Ia tableau de Ia 
p. 22, les valeurs des duretes absolues (resistance a !'abrasion d 'apres Rosiwal) 
sont introdui tes en regard des valeurs des duretes selon Mohs. On constate a que! 
point les intervalles entre les degres de l'echelle de Mohs peuvent varier. Nean­
moins, l'echelle de Mohs est tres precieuse pour le non-specialiste, pour qui !'esti­
mation de Ia durete absolue n'est guere possible. 

Moyens de determination de Ia durete On peut se procurer dans le commerce des 
echantillons de reference et une trousse de durete (v. illustr. p. 24) . Lorsque !'on 
n'a pas a sa disposition les echantillons de reference de l'echelle, on peut egale­
ment reconnaltre certains degres de durete a !'aide d'autres moyens simples : 
l'ongle raye les corps de durete allant jusqu'a 2, une piece de cuivre, jusqu 'a 3, un 
canif, jusqu'a 5 environ, un couteau avec un acie r de tres bonne qualite, meme 
jusqu'a 5 1/2. Une lime d 'acier est encore plus dure, elle raye jusqu 'a une durete 
de 6. Le quartz (durete 7) raye sans peine du verre a vitre. En vertu de cette simpli­
cite d 'utilisation, l'echelle des duretes selon Mohs est tres appreciee des amateurs. 
Elle necessite peu de fra is et permet d 'effectuer deja sur le terrain, lors de prome­
nades ou d 'excursions, une premiere determination de fa.;:on commode et rapide. 
Pour le test de durete selon Mohs, il faut prendre soin de n' utili ser que du materiel 
aux aretes vives et de l'appliquer sur des surfaces li sses, non alterees. Les formes 
cannelees, les cristaux feuilletes et les mineraux al teres semblent avoir une durete 
moindre. Lorsque !'on raye un mineral, il reste un trait poudreux, qui peut tout 
aussi bien proveni r du materiel de reference que du mineral a determiner. C'est 
pourquoi il faut terminer l'essai en passant le doigt sur Ia surface rayee. Si le trait 
s'efface, c'est que le materiel de reference etait plus tendre que le mineral a deter­
miner. Dans le cas contraire, il etait plus dur , eta creuse une rayure dans l'echan­
tillon a determiner. On recourra a une Ioupe quand Ia rayure n'est pas nette. 
L'echelle des duretes selon Mohs ne sert a vrai di re qu 'a Ia determination de mine­
raux, et non a celle des roches. Pour des roches monominerales, c'est-a-dire cons­
tituees d ' une seule espece minerale, comme le sel gemme, le calcaire et le marbre, 
on peut obteni r a !'a ide du test de durete selon Mohs des valeurs approximatives 
qui peuvent etre utiles pour Ia determinations de roches et, par Ia, de mineraux. 

Differences de duretes a Ia sur· 
face d'un cristal de diamant. 
ID'apres E.M . et J . Wil ks). Plus 
les fleches sont courtes, plus Ia 
resistance a !'abrasion est grande 
dans cette direction. 
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Trousse de durete, conte­
nant des tiges metalliques 
dans lesquelles sont fixees 
des esquilles de mineraux. 

Echantillons de reference 
pour l'echelle des duretes 
selon Mohs. Y sont ad joints 
une pointe en acier, un cou­
teau et une lime, comme 
autres moyens simples de 
determination de Ia durete. 



Eclat 

Les gemmes ta ilh!es ne sont pas les seules it posseder des faces brillantes , de no m­
breux minera ux presentent eux aussi un eclat caracteri stique, fourni par Ia lumiere 
reflechie it Ia surface du mineral. Cet ecla t depend de l' indice de refraction du 
mi neral et de Ia nature de sa surface, ma is no n de sa couleur. 
Dans les descriptions des minera ux et da ns les ta bles de determination (p . 342-
365), il sera fait mention d 'eclat vit reux, resineux, soyeux, nacre, adama ntin , gras, 
cireux, ou metallique. Les mineraux depourvus d 'eclat sont qua li fies de mats. 
L'eclat vitreux est le plus repandu, on le trouve chez environ les deux tiers de to us 
les mineraux. L'ecla t metallique n'existe que chez les minera ux opaques, en pa rti­
culier chez les meraux natifs, les sulfures et certains oxydes. L'eclat soyeux se ren­
contre chez des mineraux ou des agrega ts fibreux. L'eclat nacre et !'eclat gras 
s'observent avant tout sur les plans de clivage. 
Des enduits, des irisations ou une surface a lteree peuvent nui re it !'eclat d 'un 
mineral. C'est pourquo i il doit etre determine sur des echa ntillons intacts, et tou­
jours sous un bo n eclairage. II peut va rier suivant Ia di rection des faces cri sta llines 
ou des plans de clivage. 

Transparence 

On entend pa r tra nsparence Ia faculte d ' un milieu it laisser passer Ia lumiere. II 
existe des mineraux tra nsparents, des mineraux translucides (qui laissent passer 
une lumiere a ffa iblie) et des mineraux opaques. 
De nombreux minera ux o paques en gros echantillons sont tra nsparents ou translu­
cides en tres minces lamelles . Mais tous les mera ux sont opaques, meme en fines 
esquilles. Les minera ux ou les agregats gra nuleux, fibreux ou bacillaires sont tou­
jours opaques, car leurs nombreuses faces refractent Ia lumiere de fa<;o n continue 
jusqu 'il ce qu 'elle soit completement reflechie o u absorbee. Pour Ia plupa rt des 
gemmes, Ia tra nsparence est un facteur de quali te. 

Double retraction 

Lorsqu 'on pose un rhomboedre de calcite sur un suppo rt comporta nt une ma rque, 
comme une croix, par exemple , les !ignes appara issenl doubles it travers le cri sta!. 
Cela provient de Ia do uble refraction . La cause de ce phenomene reside dans le fa it 
qu'un rayon lumineux traversant le crista ! est a la fois devie et divise en deux. 
Tous les minera ux no n cubi-
ques la issant passe r Ia 
lumiere montrent une double 
refract ion plus ou moins 
elevee . La variete de calcite 
appelee spath d ' l rla nde pre­
sente ce phenomene avec une 
particuliere nettete. Pour 
certaines gemmes , Ia double 
refraction est une aide it Ia 
determination extremement 
importante. 

Phenomime de Ia double refrac­
tion chez Ia ca lcite d' lslande 
(spath d' lslande) 
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Densite 

On entend par densite (ou poids specifique), le poids d'un corps par rapport au poids 
du meme volume d'eau. Avec une densite de 2,65, le quartz est ainsi 2,65 fois plus 
lourd qu'une quantite d'eau de meme volume. La densite des mineraux varie entre I 
et 20. Les valeurs inferieures il deux sont celles des corps consideres comme legers 
(ambre, environ I ,0), celles entre 2 et 4 sont des valeurs dites moyennes (calcite, 
environ 2, 7), et celles au-dessus de 4 sont celles des mineraux dits lourds (gali:ne, 
environ 7 ,5). Dans le milieu scientifique et dans celui de !'exploitation minii:re, to us 
les mineraux de densite superieure il2,9 sont tenus pour des mineraux lourds. 
Les gemmes de grande valeur et les metaux precieux ont une densite nettement 
superieure il celle du sable (constitue de quartz et de feldspath). Dans les eaux cou­
rantes des rivii:res ou pres des cotes, ils sont de ce fait deposes avant les mineraux 
de sable plus legers, et se concentrent en gites appeles placers. 

La densite est calculee com me suit : 

densite = poids du mineral 
volume du mineral 

Le poids d'un mineral est mesure ill'aide d'une balance. P lus Ia mesure est precise, 
plus !'identification du mineral sera sure. Le debutant peut commencer avec un 
pi:se-lettre. II vaudrait mieux pouvoir effectuer des mesures au I I I 0' de gramme. 
Le specialiste travaille avec une precision d' I I I 00' de gramme, c'est-il-dire de deux 
decimales. 
Le volume peut etre determine de plusieurs manii:res, par immersion dans un reci­
pient gradue, ou ill'aide d'une balance hydrostatique. Cette dernii:re methode est 
plus precise et aussi plus indiquee pour de petits echantillons. Elle est basee sur le 
principe d' Archimi:de : Ii-poussee verticale est egale au poids de Ia quantite d'eau 
deplacee par le mineral. 
Le mineral il determiner est d'abord pese dans !'air, puis dans l'eau. La difference 

Representation schematique d'un balance hydrostatique 
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de poids exprime le poids de l' eau deplacee et par la-meme, en chiffres , le volume 
du mineral. 

Exemple: 
poids dans !'air 5,2 g 
poids dans l'eau 3,3 g 

difference = volume 1,9 

densite = 
poids 5,2 

2,7 
volume 1,9 

La densite de cet echantillon est de 2, 7. D'apres le poids, il pourrait s' agir de calcite. 
II est important que le mineral a determiner soit sec lors du pesage dans !'air, et 
qu'il ne contiennent pas de corps etrangers. Cependant, certains mineraux presen­
tent toujours des impuretes en faibles quantites ou des variations de composition a 
l'etat nature!. Les valeurs de densite sont alors variables et ne peuvent etre definies 
que de fa<;on approximative. Chacun peut se fabriquer une balance hydrostatique 
en se basant sur le schema propose. Le debutant pourra se contenter d'adapter un 
pese-lettre. Le collectionneur averti devrait utiliser une balance de precision afin 
de pouvoir effectuer des mesures au 1/ 100' de gramme. 
Outre les mesures a !'aide de Ia balance hydrostatique, on utilise, en gemmologie, 
Ia methode des liqueurs denses pour les determinations de densites . Elle se base sur 
le principe que des objets plonges dans un liquide de meme densite flottent, c'est­
a-dire ne coulent ni ne remontent en surface. En utilisant des liqueurs normees de 
densite connue, ou en diluant les liqueurs de base jusqu'a ce que l'echantillon 
flotte, on peut obtenir Ia densite du gemme a determiner. La methode des liqueurs 
denses est particulierement indiquee lorsque l'on veut isoler des gemmes donnees 
se trouvant parmi un lot de pierres non determinees, ou quand il s'agit d'identifier 
des pierres artificielles ou des imitations par rapport a des gemmes veritables. 

Cassure 

Lorsque a Ia suite d'une contrainte (choc, pression), un mineral se brise en presen­
tant des surfaces de fracture irregulieres, on parle de cassure. Si les fragments ont, 
au contraire, des faces planes, ce phenomene est appele clivage (p. 28). Une sepa­
ration de cristaux macles par accolement n'est pas un clivage. La faculte d'un 
mineral a reagir par Ia cassure ou le clivage depend de Ia structure de son reseau 
cristallin. Si les composants du reseau sont disposes de telle sorte qu'on ne pour­
rait pas faire coulisser une sur-
face plane a travers ce dernier, le 
mineral se brise irregulierement, 
et il s'agit d'une cassure. Voir a 
cet effet les representations de 
reseaux cristallins a Ia p. 28. 
La cassure peut etre conchoi"dale 
(ressemblant a une empreinte de 
coquillage), irreguliere, lisse, 
fibreuse, riipeuse, esquilleuse ou 
terreuse. 

Cassure concho"idale chez un verre 
naturel (obsidienne) 
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Clivage 

On appelle clivage le morcellement d'un mineral en fragments limites par des faces 
planes. La capacite d'un mineral it se laisser cliver ou non depend de la structure 
du reseau cristallin. Lorsque la disposition des atomes, des ions ou des molecules 
est telle que !'on pourrait faire coulisser des surfaces planes it travers le reseau, le 
mineral se clive. Dans le cas contraire, il se produit une cassure , avec des frag­
ments presentant des faces irregulieres (p. 27). 
Suivant la puissance des forces de cohesion entre les composants du crista!, le cli­
vage peut etre plus ou moins facile. En mineralogie, la classification du clivage en 
divers degres n'est pas toujours utilisee de fa<;o n uniforme. Dans ce livre, les 
degres de clivage suivants seront utili ses dans les descriptions des mineraux : 

tres parfait -parfait -imparfait -aucun 

Certains mineraux ne se clivent que dans un sens, d' autres, dans deux ou plusieurs 
directions. On attribuait autrefois le nom de « spath » (du mot a llemand spalten, 
diver) it tous les mineraux transparents presentant un tres bon clivage dans plu­
sieurs directions, d'ou les noms de feldspath, spath d'Ir lande, spath brunissant, 
etc. 
Les plans de clivage n'ont rien it voir avec la forme exterieure du mineral. Ils 
dependent uniquement de la structure du reseau cristalli n. Les memes figures de 
clivage peuvent auss i se produire chez les mineraux developpant des formes diffe­
rentes. On obtient toujours des cubes avec la galene et le sel gemme, et toujours 
des rhomboedres avec la calcite. Pour de nombreux mineraux, !'angle compris 
entre deux plans de clivage est un critere de determination typique. Par exemple, 
deux mineraux tres semblables comme la hornblende et !'augite peuvent etre diffe­
rencies, lorsque les contours des cristaux ne sont pas visibles, par !'angle forme par 
les deux plans de clivage, qui est de 124° chez la hornblende, et de 87° chez !'augite 
(v. schema p. 52). Les faces crista ll ines ne sont jamais aussi lisses, ni generalement 
aussi brillantes queJes plans de clivage. Elles presentent au contra ire des stries, des 
petits motifs, des encoches ou d 'autres sortes d'inegalites minuscules. 
En mineralogie, le mot clivage est sou vent rem place par le symbole # dans la litte­
rature specia lisee. Pour le lapidaire, la connaissance des clivages des mineraux est 
de premiere importance pour la taille et le montage des gemmes. 

Reseau cristallin de l'halite (sel gem me) reseau cristallin du quartz 
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Luminescence 

La luminescence est un terme general designant les phenomenes d'emission de 
lumiere par une substance soumise it un rayonnement quelconque, it !'exception du 
pur rayonnement de chaleur. Celie qui presente un interet pour le collectionneur 
de mineraux est avant tout Ia luminescence aux rayons ultraviolets (UV), appelee 
fluorescence, car de nombreux mineraux n'apparaissent pas seulement dans le 
blanc, mais aussi dans les differentes couleurs spectrales. Le mot fluorescence pro­
vient du mineral fluorine, chez qui le phenomene d'emission de lumiere a ete 
decouvert pour Ia premiere fois. Lorsqu'une substance continue it emettre de Ia 
lumiere apres qu'on a supprime Ia source de rayonnement, on parle de phospho­
rescence, par reference it Ia luminescence bien connue du phosphore. 
Les causes de Ia fluorescence resident dans certains derangements (impuretes, 
defauts) du reseau cristallin. La plupart des mineraux reagissent aux UV d'onde 
courte (254 nanometres). Certains mineraux reagissent exclusivement aux UV 
d'onde courte, d'autres, seulement aux UV d'onde longue (366 nanometres), et 
d'autres encore, aussi bien aux UV d'onde longue qu'aux UV d'onde courte. On 
trouve sur le marche un grand choix de differentes lam pes UV. 
La fluorescence ne se prete generalement pas it Ia determination des mineraux car 
elle peut etre tres variable it l'interieur d'une meme espece minerale, certains mine­
raux pouvant apparaltre sous des couleurs tres differentes, alors que d'autres ne 
reagissent absolument pas aux rayons UV. 
La fluorescence peut etre occasionnellement une aide dans Ia recherche de mine­
raux, car elle se manifeste parfois de fac;:on typique dans une localite ou un gisement. 
Pour le collectionneur, Ia fluorescence n'a de signification pratique que dans Ia 
mesure oil elle lui permet de reconnaltre certaines falsifications. Chez les mineraux 
recolles, le raccord est parfois seul it etre fluorescent, ou sa fluorescence est diffe­
rente de celle du reste de Ia pierre. La fluorescence s'est averee egalement efficace 
pour Ia determination des gemmes, en particulier pour !'identification des pierres 
synthethiques. 
Grace it des reactions de luminescence sous les rayons X, il est possible de differen­
cier les perles authentiques et les perles de culture. La nacre des perles d'eau de 
mer n'est pas luminescente, tandis que celle des perles d'eau douce !'est fortement. 
Comme le noyau artificiel des perles de culture est constitue de nacre d'eau douce, 
ces dernieres, contrairement aux perles veritables, presentent une luminescence. 

Mineraux fluorescents en lumiine blanche Ia gauche) et exposes aux rayons UV I a droite) 
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Autres propritHes 

Parfois, des essais tres simples tels que celui de l'odeur, de Ia saveur , du toucher et 
de Ia solubilite dans l'eau, peuvent etre d'une grande utilite pour Ia determination 
d'un mineral. Le cas echeant, le specia liste doit proceder a des recherches tres 
sophistiquees lorsque, par exemple, il s'agit de differencier des gemmes naturelles 
et des pierres ar tificielles, ou de determiner les minerais d'un gisement. Et bien 
sou vent, les dernieres precisions necessaires a !'identification d'un mineral ou d'un 
agregat ne sont obtenues qu 'a !'aide de methodes de laboratoire telles que !'obser­
vation de phenomenes optiques com me Ia dispersion (decomposition de Ia lumiere 
blanche en couleurs de l'arc-en-ciel), !'absorption et les spect res d'absorption 
(extinction de lumiere), I' etude au microscope de sections polies en lumiere refle­
chie ou de lames minces (petites plaques de 0,03 mm d'epaisseur) en lumiere 
transversale, ainsi que de nombreuses autres recherches exigeant un important 
investissement en travail et en outillage. Lorsqu ' il procede a Ia determination de 
mineraux, le collectionneur averti devrait integrer dans ses considerations les pro­
prietes de certains mineraux brievement dec rites dans ce qui suit. 

Magnetisme Le magnetisme se manifeste differemment selon les mineraux. Cer­
tains (par ex. Ia magnetite) attirent eux-memes des objets magnetiques, d'autres 
(comme Ia pyrrhotine), sont attires par l'aimant, et d'autres, final ement , ne posse­
dent absolument pas de proprietes magnetiques. 
Les deux types de comportement magnetiques peuvent etre determines de fa~on 
sure a !'aide de l'aiguille d'une boussole. Cette aiguille aimantee, fixee tres legere­
ment, est tres sensible a toute influence magnetique. Deposez l' echantillon a deter­
miner pres d'une aiguille au repos, et observez Ia deviation de l'a iguille. ll fau t 
balancer de gauche a droite et le plus pres possible de l'aiguille les petits fragments 
de mineraux, etant donne leur magnetisme plus faib le. 
Chez certains mineraux, le magnetisme varie selon Ia loca li te d'origine et leur 
teneur en fer. C'est pourquoi, dans Ia litterature, les donnees sur le magnetisme 
sont parfois divergentes. 

Tenacite On entend par tenacite Ia fragi li te des mineraux (fragile, doux, sectile), 
leur ductilite (malleable, maniable, ductile), et leur elasticite (flexible elastique, 
flexible non elastique ou plastique) 
Les proprietes de tenacite peuvent etre utiles pour Ia determination de certains 
mineraux. Generalement, ces observations sont plut6t reservees aux specialistes. 
Dans ce livre, il sera parfois fait mention des caracteres de tenacite dans Ia descrip­
tion des mineraux, sous « cassure ». 

Pleochrolsme Chez certains mineraux transparents, les couleurs et l'intensite 
varient selon Ia direction. Cela est dG a Ia capacite qu 'on certai ns cristaux birefrin­
gents d'absorber selectivement certaines longueurs d'ondes suivant Ia direction du 
rayon lumineux. 
On parle de dichrolsme quand le crista! montre deux couleurs principales, de tri­
chrolsme quand il y a trois couleurs . Le dichroi"sme n'est possible que dans les sys­
temes cristallins quadratique, hexagonal et rhomboedrique, le trichro·isme, seule­
ment dans les systemes rhombique, monoclinique et triclinique. Le terme de pleo­
chro·isme s'applique aux deux phenomenes. Les mineraux amorphes et ceux du 
systeme cubique ne montrent pas de pleochroi·sme. 
Le pleochrolsme peut etre faible, net ou fort. II doit etre pris en consideration lors 
de Ia taille des gemmes pour eviter les tons trop clairs ou trop fonces, et pour 
obtenir une intensite maxi male. 
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La coloration de Ia !Iamme peut etre un moyen de determination des mineraux. 

Coloration de Ia flamme Etant donne que certains elements chimiques colorent Ia 
flamme qui les bn1le, on peut obtenir des indications sur Ia composition chimique 
d'un mineral en Je soumettant au test de Ia coloration de Ia flam me. On preferera les 
brGleurs a gaz aux bougies, car on peut les regler de fa<;on a obtenir une flam me in co­
lore. Les colorations se verront mieux dans une piece obscure. Le strontium produit 
un rouge pourpre, le lithium, un rouge carmin, le calcium, un rouge brique, le 
sodium, du jaune, Je baryum, un vert jauniitre, le bore, du vert, Je cuivre, du bleu et 
du vert, le potassium, du violet. Une esquille suffit pour l'essai. La maintenir dans Ia 
flam me avec des pincettes ou dans l'reillet d'un fil de platine, jusqu'a incandescence. 

Essai au chalumeau Pour determiner les mineraux, on peut observer les reactions 
a Ia fusion et Ia coloration de Ia flamme a !'aide d'un chalumeau, experience 
appelee essai au chalumeau dans les milieux specialises. Le chalumeau est un tube 
en laiton comportant a une extremite un embout en bois que l'on tient contre les 
levres et a !'autre extremite une ouverture fine comme un cheveu. En soufflant 
dans le chalumeau, on peut intensement augmenter Ia temperature d'une flamme 
(par ex., celle d'un bee bunsen, d'une bougie ou d'un bn1leur a alcool) et l'orienter 
sur un point precis. Cela engendre des reactions d'oxydo-reduction qui produisent 
des phenomenes de fus ion, de dissociation et de sublimation, ainsi que Ia forma­
tion de gaz et Ia coloration de Ia flamme. Ces reactions fournissent des indications 
sur Ia composition chimique de l'echantillon a determiner. 

Radioact ivite On nomme radioactivite Ia propriete d'emettre un rayonnement 
sans apport d'energie. II existe trois sortes de rayons : les rayons alpha, les rayons 
beta et Jes rayons gamma. Le rayonnement alpha est le moins perceptible des trois 
et s'attenue rapidement. Le rayonnement beta est un peu plus puissant mais a une 
faible portee et une force de penetration reduite. Le rayonnement gamma est le 
plus intense, il peut traverser le fer et des parois epaisses. 
La mesure du rayonnement s'effectue avec un instrument appele compteur Geiger. 
Pour Je collectionneur, il est recommande de choisir un appareil possectant des 
indicateurs acoustiques et optiques. Ces appareils emettent des craquements qui, 
lorsqu'on se rapproche de Ia source de rayonnement, s'accelerent et produisent un 
son de crecelle de plus en plus fort. 
La prudence s'impose lorsque !'on detient des mineraux radioactifs car leur rayon­
nement peut etre dangeureux pour Ia sante. Ne jamais garder des substances 
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radioactives dans des locaux habitcs ou dans des chambres, en fermer les echantil­
lons importants dans des recip ients en plomb , se laver soigneusement les mains 
a pres les a voir touches , les tenir hors deportee des enfants . 

Classification des mineraux 

Nous connaissons environ 3000 especes minerales, et chaque annee voit Ia decou­
verte de nouveaux mineraux. De plus, il existe plusieurs milliers de varietes. II n'est 
guere possible de saisir un nombre si important de mineraux dans son ensemble, et 
il s'avere necessaire de les classer , c'est-il-dire de les grouper selon des proprietes 
identiques ou proches. 
Pour cela, differentes poss ibilites sont offertes. Les mineraux peuvent etre 
groupes d 'apres leur mode de formation , leur repartition dans les roches, ou 
encore selon des caracteristiques exterieures comme Ia forme cristalline, Ia durete, 
!' eclat ou Ia densite . La pertinence de ces diverses class ifications se determine en 
fonction des objectifs poursuivis. 
En mineralogie, les mineraux sont habituellement classes d 'apres leur composition 
chimique, et dans un deuxieme temps, d 'apres leur structure. Lorsqu 'on parle 
aujourd'hui de « sys teme mineralogique » en mil ieu sc ientifique, on entend tou­
jours par Iii une classification basee sur Ia composition chimique. Ce type de classi­
ficat ion comporte egalement plusieurs modeles avec differents modes de groupe­
ment des mineraux, mais en mineralogie, une classification en neuf classes de 
mineraux s'est imposee . 
Pour les non-specialistes et pour Ia plupart de ceux qui exercent un metier en rela­
tion avec les roches (comme les tailleurs de pierres , les sculpteurs et les profession­
nels de Ia construction), le systeme chimique de classification des mineraux n'est 
generalement pas acceptable. C'est pourquoi, dans ce livre, les mineraux sont pre­
sentes tels que le non-specia liste les per~oit au mieux, c'est-il-d ire, comme consti­
tuants des roches, comme minerais et comme gemmes. Ce genre de classification 
rendant inevitables des recoupements dans Ia presentation des mineraux, des com­
promis dans les grandes !ignes se sont reveles necessaires. Nous nous y sommes 
consciemment resolus. 
Le tab leau ci-dessous est destine aux collectionneurs classant leurs mineraux 
d'apres le systeme scientifique. Les ill ustrations et textes s'y rapportant sont indi­
ques dans !'index se trouvant a la fin du livre . 
Le choix des mineraux presentes dans les pages qui sui vent s'es t opere en fonction 
de leur importance en petrographie et comme minerais, de leur uti lisation comme 
gem mes, ainsi que de leur popularite aupres des collectionneurs amateurs. Un tel 
choix n'est naturellement pas exempt de subjectivite. 

Systeme mineralogique scientifique 

Les mineraux sont groupes en neuf classes. La derniere comprend des composes 
organiques ressemblant a des mineraux. 

1" classe 
2• classe 
3• classe 
4• classe 
5• classe 
6• classe 
7• classe 
8• classe 

Elements 
Sulfures et sulfosels 
Halogenures 
Oxydes et hydroxydes 
Nitrates ca rbonates, borates 
Sulfates, chromates, molybdates, tungstates 
Phosphates, arseniates, vanadates 
Silicates (nesosilicates, sorosi licates, cyc losi licates, inosil icates, phyllosilicates, 
tectosilicates) 

9• classe composes organiques 
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Mineraux (selection) groupes selon le schema de classification scien­
tifique 

1•• classe : elements 
Amalgame, antimoine, arsenic, diamant, or, graphite, cuivre, platine, mercure, soufre, argent, 
tellure, bismuth . 

2• classe : sulfures et sulfosels 
Acanthite, antimonite, argentite, arsenopyrite, orpiment, berthierite, galene, bornite, boulange­
rite, bournonite, chloanthite, covelline, cubanite, enarg ite, freiberg ite, gersdorffi te, jamesonite, 
jordanite, cobaltite, chalcosine, chalcopyrite, linneite, li:i llingite, pyrrhotine, marcassite, mille­
rite, molybdenite, nickeline, patronite, pentlandite, petzite, polybasite, proustite, pyrargyrite, 
pyrite, realgar, safflorite, matildite, schwazite, sperrylite, skutterudite, stan nine, stephanite, sti­
biopalladinite, sylvanite, tennantite, tetraedrite , bismuthine, wurtzite, sphalerite, cinabre. 

3• classe : halogenures 
Atacamite, carnallite, ch lorargyrite, f luorite, halite, calomel, cryolite, salmiac, sylvine. 

4• classe : oxydes et hydroxydes 
Alumogel , anatase, arsenolite, asbolane, bismite, bixbyite, boehmite, brannerite, braun ite, 
brookite, chromite, chrysoberil , coesite, columbite, coronad ite, cristobal ite, cuprite, diaspore, 
glace, franklinite , gahnite, gibbsite, goethite, hematite, hausmannite, heterogenite, hollan­
dite, ilmenite, cassiterite, corindon , cryptomelane, lepidocrocite, magnetite, manganite, 
molybdite, niobite, opale, pechblende, perowzskite, psilomelane, pyrochlore, pyrolusite, 
quartz, rutile, sassoline, senarmontite , spinelle, stishovite, tanta lite, tenorite, thorian ite, tridy­
mite, uraninite, valentinite, wolframite, zincite. 

5• classe : nitrates, carbonates, borates 
Ankerite, aragonite, aurichalcite, boracite, azurite, bismuthite, borax, ca lcite , cerusite, cole­
manite, dolomite, gaylussite, hambergite, hydrozincite, kernite, kurnakovite, leadhillite, 
magnesite, malachite, nitronatrite, phosgenite, rhodochrosite, sa lpetre, siderite, sinhalite , 
smithsonite, soda, st rontian ite, ulexite, witherite. 

6• classe : sulfates, chromates, molybdates, tungstates 
Alunite, anglesite, anhydrite , barytine, brochantite, chalcanthite, celestine, epsomite, gypse, 
halotrichite, jarosite, ka inite, kieserite, croco'ite, linarite, polyhalite, powellite, scheelite, pic ro­
merite, thenardite, wulfenite. 

7• classe : phosphates, arseniates, vanadates 
Adamite, amblygonite, annabergite, apatite, autunite, beryllonite, brasil ianite, cacoxime, car­
notite, descloizite, erythrine, lazulite, mimetesite, monazite, mottramite, olivenite, pharmaco­
lite, purpurite, pyromorphite, scholzite , stolzite, strengite, torbern ite, turquoise, uranocircite, 
vanad inite, va riscite, vivianite, wardite, wavellite. 

8• classe : silicates 
Aegirine, actinote, allanite, analcime, anda lousite, anthophyllite, apophyllite, arfvedsonite, 
augite, axinite, benito'ite, bertrandite, beryl, bronzite , cancrinite, chabasite, chamosite, chlo­
rite, chrysocolle, cordierite, danburite, daphnite, datolite, delessite, diopside, dioptase, 
dumortierite, enstatite, ep idote, euclase, fassa'ite, fayalite , groupe des fe ldspaths, forsterite, 
garn ierite, glaucophane, groupe des micas, groupe des grenats, gyrolite, harmotome, hauyne, 
hedenbergite, hemimorphite, heulandite, hornblende, hypersthene, illite, ilva'ite, jadeite, ka lio­
philite, kaolinite, clinochlore, kornerupine, cyanite, lapis-lazuli , laumontite, leucite, melilite, 
mesolite, milarite , montmorillon ite, natrolite, nepheline, neptunite, noseane, okenite , olivine, 
omphacite, pectolithe, pen nine, petalite, phenacite, phillipsite, piemontite, prehn ite, pyrophyl­
lite, ripidolite, rhodonite, riebeckite, sepiolite, serpentine, sill imanite, skapolite, scolecite, 
sodalite, spodumene, staurotide, stilbite, talc, thomsonite, thorite, thuringite, titanite, topaze, 
tremol ite, tourmaline, uranotile, vesuvian ite, willemite, wollaston ite, zo'isite, zirkon. 

9• classe : composes organiques 
Ambre , mellite, ozocerite, whewellite. 
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Les mineraux constitutifs des roches 

Parmi les 3000 mineraux connus, seuls quelques douzaines ont une certaine 
importance en tant qu'elements constitutifs des roches. On distingue, d'apres leur 
quantite relative, les constituants essentiels, accessoires et accidentels. 

Consituants essentiels Mineraux composant Ia majeure partie d'une roche. 
Constituants accessoires Mineraux ne jouant qu'un role secondaire dans Ia for­
mation d'une roche. 
Constituants accidentels Mineraux ordinairement accessoires pouvant parfois 
prendre localement une grande importance et devenir ainsi caracteri stiques d'une 
roche. 

II n'existe certes pas de delimitation precise entre ces categories, mais les consti­
tuants essentiels ne devraient pas representer moins de 10 o/o environ. 

Dans les pages suivantes, les mineraux sont presentes selon leur apparition prefe­
rentielle dans les trois grandes categories de roches, les roches magmatiques, sedi­
mentaires et metamorphiques. II a ete cependant indispensable de recourir it cer­
tains compromis, car s' il est evident que les mineraux se forment soit en milieu 
magmatique, sedimentaire ou metamorphique (p. 12), cela ne signifie pas pour 
autant qu'un mineral donne soit limite it un groupe. Toute une serie de mineraux 
se rencontrent dans deux de ces groupes, voire dans tous les trois. Pour eviter des 
repetitions dans Ia presentation, les mineraux ne sont decrits et illustres que dans 
un seul groupe de roches. En raison de leur importance economique, les minerais 
et les gemmes, qui sont egalement des elements constitutifs des roches, sont traites 
it part en deux groupes distincts . 

Mineraux des roches magmatiques 

Les constituants essentiels des roches magmatiques sont le quartz, les feldspaths, 
les feldpatholdes, les micas, !'augite, la hornblende et !'olivine. Les mineraux 
accessoires sont, entre autres, !'apatite, !'hematite, !'ilmenite, la magnetite, la 
natrolite, la nepheline, le sphene, le zirkon. 

( 

Lars d'une eruption volcanique, des cendres et des 
lambeaux de lave peuvent etre projetes a des cen­
taines de metres de haut. 
Stromboli, iles Eoliennesllta lie, juillet 1977. 
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Groupe du quartz 
Ce groupe constitue de silice comprend le quartz, l'opale, ainsi que des mineraux 
plus rares com me la tridymite, la cristobalite, la coesite et la stishovite. 

Quartz [1-6] 

chimie : Si 0 2 
durete selon Mohs : 7 
densite : 2, 65 
clivage : aucun 
cassure : concho"idale 

couleur : incolore, blanc, toutes les couleurs 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras 
transparence :transparent a opaque 
systeme crista II in : rhomboedrique 

Les cristaux presentent en general un prisme a six faces termine par des faces pyra­
midales. Les stries horizontales sur les faces du prisme sont un critere de determi­
nation important. Le quartz renferme parfois d'autres mineraux sous forme 
d'inclusions et, souvent, des gaz ou des liquides. ll existe des cristaux enormes, de 
la taille d'un homme. Pseudomorphoses de mineraux tres varies. 
Les macles par interpenetration (made du Dauphine et made du Bresil) sont si 
intimement melees qu'il est difficile de distinguer les differents individus . Les 
macles par accolement (macle du Japon [3]) possedent des angles rentrants bien 
visibles. En general, les cristaux de quartz se presentent en groupes [4]. Les agre­
gats peuvent etre granuleux a massifs [6], bacillaires ou fibreux. 
Le quartz est tres repandu, car il est tres resistant mecaniquement et difficilement 
attaquable chimiquement (soluble seulement dans l'acide fluorhydrique). Le 
quartz est, a pres les feldspaths, le mineralle plus courant de la partie superieure de 
la croute terrestre. Il est le composant principal des roches magmatiques et meta­
morphiques riches en si lice, ainsi que de la plupart des sables. Dans les assem­
blages de mineraux, le quartz apparait generalement incolore ou laiteux. 
Gisements : Fichtelgebirge, Palatinat/ RFA, Alpes, Bresil. Utilise comme matiere 
premiere dans l'industrie du verre et de la ceramique, en technique (en raison de 
ses proprietes piezoelectriques) dans le reglage d'emetteurs et de montres. Les 
varietes colorees sont appreciees comme gemmes et pierres decoratives 
(p . 174/ 176). Le mot quartz provient du langage des mineurs allemands du 
M6yen-Age . Sa signification originelle demeure inconnue. 

Quartz bipyramide [2] Crista! de quartz pourvu de faces pyramidales aux deux 
extremites. Se forme en cristaux isoles dans les roches sedimentaires. 
Quartz sceptre [!] Crista! renfle se trouvant au sommet d'une tige mince (ano­
malie cristalline) . 
Quartz hemato"ide [5] Agregat de quartz colgr.~· en jaune, brun ou rouge par des 
oxydes de fer. Se rencontre dans les fentes de roche sedimentaires . 
Varietes colorees macrocristallines Amethyste [I] , aventurine, crista! de roche [4], 
quartz bleu, citrine, quartz hematoi"de [5], quartz filonien (p. 198), quartz commun 
[6], quartz laiteux [2], morion, prase, quartz fume, quartz rose(p. 174). 
Varietes de formes macrocristallines Quartz fibreux, quartz fant6me, quartz 
prismatique, quartz corrode, quartz etoile, quartz sceptre [I]. 
Varietes microcristallines Calcedoine au sens large (p. 38). 
Varietes de pseudomorphose Oeil-de-faucon, bois silicifie, quartz-ceil-de-chat, 
ceil-de-tigre (p . 176). 

1 Quartz sceptre (amethyste), Mexique. 2 Quartz bipyramide, Warstein /Westpha­
lie/ RFA. 3 Macle du Japon, Arizona / USA. 4 Cristal de roche et pyrite, Trep­
ca / Yougoslavie. 5 Quartz hemato"ide, Warstein / Westphalie / RFA. 6 Quartz 
commun, fragment de galet roule, Rhenanie!R FA. 
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Calcedoine 
La calcedoine, prise au sens large, comprend toutes les varietes microcristallines 
de quartz (agate, calcedoine proprement dite , chrysoprase, agate a dendrites, 
heliotrope, bois si lici fie, jaspe, cornaline, agate mousse, onyx, sardoine) . Au 
sens strict, ce terme ne designe que Ia variete gris-bleu. 

Calcedoine s.str. [1] 

chimie : Si02 cou leur : bleuatre, gris-blanc 
durete selon Mohs : 6112-7 tra it : blanc 
densite : 2,58-2,64 eclat : cireux, mat 
clivage : aucu n transparence : translucide 
cassure : irregu li ine, eca illeuse systeme cristallin : rhomboedrique 

La calcedoine est constituee de tres petites fib res alignees parallelement. Les agre­
gats peuvent etre fibroradies, stalactiformes, botryo!daux ou reniformes. La calce­
doine est toujours poreuse, et ainsi susceptible d 'etre coloree artificiellement. Se 
presente en encroGtements et remplissages de cavi tes. Gisements : Bresil , lnde, 
Madagascar, Namibie . Utili sce com me gem meet pierre decorative (p. 178) . 

Quartz zone [2] 
Ces formes geometriques sont des druses de calcedoine, aux couches alternant pa r­
fois avec du quartz grossierement cristall ise. On leur attribue de nombreuses 
appellations fantaisistes. Se forment comme remplissages de fentes dans des cris­
taux tabulaires dissous par Ia suite. Gisements : Bresil. 

Agate mousse [3] 
L'agate mousse est une calcedoine (et non une agate) incolore, translucide, conte­
nant de Ia hornblende verte semblable a de Ia mousse. Mode de gisement : en rem­
plissage de fissures, ou sous forme de ga lets en gisements seconda ires . Gisements : 
lnde, Chine, USA . Taillee comme gem me. 

Bois silicifie [4] 
Se forme par !'action des eaux souterraines qui, en circulant , dissolvent Ia matiere orga­
nique enfouie dans les sediments et Ia remplacent par des substances minerales (princi­
palement de Ia calcedoine). C'est par consequent de Ia calcedoine en pseudomorphose 
de bois. Gisements : Arizona, Egypte, Patagonie. 

Opale [5] 

chimie : Si02.nH20 
durete selon Mohs : 5 112-6 1 h 
densite : 1,98-2,50 

cou leur : blanche, toutes les couleurs ; 
opalescence chez certaines va rietes 
trait : blanc 

clivage : aucun eclat : vitre~, cireux 
cassure : concho"idale, esqu illeuse, transparence : opaque a translucide 
fragile 

L'opale est amorphe, mais contient en petite quantite de Ia cristobali te et de Ia tri­
dymite finement cristallisees qui sont al'origine de ses reflets multicolores (opales­
cence). Teneur en eau : 1-30 117o. Se presente sous forme d 'encroutements, de 
nodules. Universellement repandue. 3 groupes de varietes : l' opale commune, 
opaque [5] (opale d'eau , opale cireuse, prasopale, opale laiteuse, opale ligneuse, 
opale miel, opale vitreuse ou hyalite), l'opale noble a reflets multicolores (opales­
cence) , et l'opale de feu, d 'un rouge orange. Pierres decoratives et gemmes 
(p. 180). 

1 Calcedoine de couleu r naturelle, legerement polie, Minas Gerais / Bresil. 2 Quartz 
zone, Bresil. 3 Agate mousse, polie, Kathiava r/ lnde. 4 Bois silicifie, section polie, 
Oregon / USA. 5 Opale commune (opale ligneuse), Hongrie . 
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Groupe des feldspaths 
Le groupe des feldspaths comprend des mineraux silicates possedant plusieurs pro­
prietes communes. lis constituent plus de 60 frio de Ia partie superieure de l'ecorce 
terrestre . lis doivent sans doute leur nom il leur vaste repartition (dans chaque 
champ, en allemand « Feld »), ou au mot « Fels », signifiant rocher. 

Feldspaths potassiques Feldspaths sod i-calciques = plag ioclases 

Orthose Adulaire % Na % Albite o/o Anorthite 
Pierre de lune = Ab = An 
Sanidine 

Albite Pericline 100 100-90 0- 10 Microcl ine 
Amazonite Oligoclase Aventurine 80 90-70 10- 30 

Andesine 60 70-50 30- 50 
Labrador 40 50-30 50- 70 
Bytownite 20 30-10 70- 90 
Anorthite 0 10- 0 90-100 

Feldspaths alcalins (feldspaths sodi-potassiques) Cristaux mixtes se trouvant 
entre le pole potassique (orthose) et le pole sodique (Ab), comme par ex. l'anor­
those, Ia perthite, ainsi que l'orthose et le microcline sodiques. 

Orthose [5] 

chimie : K[AISi30 al 
durete selon Mohs : 6 
densite : 2,53-2,56 
clivage : parfa it 
cassure : concho"idale, irregu liere, 
frag ile 

couleur : blanc, jaune, rouge chair, 
autres couleurs egalement 
tra it : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transpa rente a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux tabulaires, prismatiques. L 'angle fo rme par les plans de clivage est de 
90° . Macles de penetration (made de Carlsbad [2], de Baveno, de Manebach). 
Masses spathiques compactes. Da ns les pegmatites [n °3, p . 257) et d'autres roches 
riches en silice. Utilise com me mat iere premiere dans les industries de Ia ceramique 
et du verre. 
Gisement : Fichtelgebirge, Tauern/ Autriche, Tessin/ Suisse, Suede. 
Adulaire [6] Variete transparente d'orthose se trouvant dans les fentes alpines. 
Sanidine [1] Variete d'orthose transparente il opaque, souvent crevassee, se trou­
vant dans des roches volcaniques acides recentes. 

Microcline [4] 

chimie : K[AISi30 8J 
durete selon Mohs : 6 
densite : 2 ,53-2 ,56 
clivage : parfait 
cassure : concho"ldale, imiguliere, 
fragile 

cou leur : blanc, ja une, rougeat re, 
autres couleurs 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : trouble a opaque 
systeme cristallin : t ricl in ique 

Cristaux tabulaires, macles frequentes. asses spathiques compactes, gross iere­
ment crista lli sees. Mode de gisement : dans les roches acides. Gisements (entre 
a utres) : Hau t Palatinat/ RFA, Scandinavie. Utili se comme matiere premiere dans 
l' industr ie de Ia ceramique. La varicte de couleur verte, l'amazonite [3], est taillee 
com me pierre decorative (v. egalement p . 170) . 

1 Sanidine, Vetralla / Latium/ ltalie centrale. 2 Macle de Carlsbad, Colorado/ USA. 
3 Amazonite, Pikes Peak / Colorado / USA. 4 Microcl ine, Setesdalen / Norvege. 
5 Orthose, Arendai / Norvege . 6 Adulaire, Va lais/ Suisse. 
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Plagioclase [1 ,3.41 
Les plagioclases repn!sentent une serie de melange entre !'albite (Na[A!Si308)) et 
!'anorthite (Ca[Al2Si20 8]), v.tabl. p. 40. Certains cristaux mixtes situes entre ces deux 
poles portent un nom (oligoclase, andesine, labrador et bytownite), mais depuis quelque 
temps, on les designe par leur pourcentage d' albite (Ab) et d'anorthite (An), par ex. 
Ab32An68 = labrador. 

chimie : nNa[AISi30 8] + nCa[AI2Si20 8] couleur : incolore, blanc, gris, verdatre, 
durete selon Mohs : 6-6 1/2 bleuatre, rougeatre, parfois : cha-
densite : 2,61-2,77 toyance (labradorescence) 
clivage : parfait trait : blanc 
cassure : conchoidale, irreguliere, eclat : vitreux, nacre 
fragile transparence : translucide a opaque 

Cristaux isolt!s (systeme triclinique) rares, tabulaires, prismatiques, en general 
macles en lamelles. Agregats massifs , granuleux. Mode de gisement : principale­
ment dans les roches magmatiques et metamorphiques . Universellement repandus. 
Pas d ' utilisation en technique. Le labrador [3] est taille comme pierre decorative, 
et Ia variete aventurine (pierre de solei!) parfois comme gem me [no I 0, p. 171]. 

Feldspatho'ides fo.ides 

Dans les roches moins riches en silice, les feldspaths sont remplaces par des mine­
raux pauvres en silice, appelles feldspathoi.des . Ce sont, entre autres, Ia leucite, 
!'analcime, Ia nepheline, Ia sodalite, Ia noseane, l'haiiyne, Ia melilite . Le quartz ne 
peut jamais se rencontrer en meme temps que ces mineraux . 

Leu cite [2] 

® 
chimie : K[AISi206] 
durete selon Mohs : 5 1/2-6 
densite : 2,45-2,50 
clivage : aucun 
cassure : conchoidale, fragile 

couleur : blanchatre, grise trait : blanc 
eclat : mat, vitreux, gras 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista II in : quadratique 

Les cristaux sont habituellement des tretragonotrioctaedres (appeles « leuci­
toedres » ), le plus sou vent indus dans Ia roche. Agn!gats granuleux. Mode de 
gisement : dans les roches volcaniques recentes . Gisements : Kaiserstuhl/ Bade/ 
RFA , Vesuve et monts Albains/ Italie, Arkansas/ USA. Utilisee localement 
com me engra is potassique. 

Analcime [5] 

chimie: Na[AISi20 6J.H20 couleur: incolore, blanche, grise, 
durete selon Mohs :5-5 1/ 2 jaune, rougeatre 

® densite : 2,24-2,31 trait : blanc 
clivage : aucun eclat : vitreux 
cassure : conchoidale, irreguliere, transparence : transparente a trouble 
fragile systeme cristallin : cubique 

Les cristaux libres forment des tetragonotrioct~. Agn!gats granuleux et en 
croutes . Se rencontre dans les roches basaltiques et ph~olithiques, dans les filons 
metalliferes. Gisements : Val de Fassa/ Dolomites, Sicile, Boheme, Irlande, Lac 
superieur / USA. 

1 Albite, Habachtai /Tyrol. 2 Leucite, Rocca Monfina / ltalie. 3 Labrador, Labrador/ 
Canada. 4 Pericline recouvert de chlorite, Tauern / Autriche. 5 Analcime, Farmsen/ 
Basse-Saxe. 
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Hai.iyne [1] 
chimie: 
( Na , Ca)8_4[ (S04)2. 1i(AISi044)6] 
durete selon Mohs : 5 1 h 

cou leur : bleue, rarement jau ne ou 
rouge 
trait : blanc 

densite : 2,44-2,50 eclat : vitreux, gras, nacre 
clivage : parfait transparence : transparente a opaque 
cassure : concho'idale systeme cristallin : cubique 

Cristaux, agn!gats et mode de gisement com me Ia noseane et Ia sodalite. 

Noseane [2] 

chimie : Na8[S041(AISi04)6] 
durete selon Mohs : 5 1 h 
densite : 2,28-2,40 
clivage : parfait cassure : concho"idale 

cou leur : grise, jaunatre, verte, 
bleuatre, blanche 
trait : blanc 
eclat : vitreux, g ras 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux et agregats comme Ia sodalite. Dans les roches volcaniques . 

Nepheline [3 ] 

chimie : KNa3[AISi0414 
durete selon Mohs : 5 1 / z-6 
densite : 2,60-2,65 
clivage : imparfa it 
cassure : concho"idale, irreguliere, 
fragile 

couleu r : gris-blanc, legerement colo­
ree, rarement incolore 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : hexagonal 

Cristaux columnaires courts. Agregats compacts, de structure massive. Mode de 
gisement : dans les roches magmatiques . Eleolite Variete trouble de nepheline. 

Melilite [4] 
chimie : (Ca,Na)2 (AI ,Mg)[(Si,AI)20 71 
durete selon Mohs :5-5 1/ 2 

densite : 2,95-3,05 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, concho"ida le, 
fragile 

couleu r : jaune a brune, grise, blanche, 
incolore 
trait : blanc, gris 
eclat : vitreux, gras 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : quadratique 

Cristaux columnaires courts. 
roches volcaniques basiques. 

Agregats granuleux. Mode de gisement : dans les 

Sodalite [5] 

ch imie : Na8[ C12I(AISi04)6J cou leu r : bleue, grise, blanche, jaunatre 
du rete selon Mohs : 5-6 trait : blanc 
densite : 2,13-2,29 eclat : vitreux, gras 
clivage : parfait transparence : transparente a opaque 
cassure : irreguliere, concho"ida le systeme crista II in : cubique 

Rhombododecaedres indus dans Ia roche . Agregats granuleux. Dans les roches 
magmatiques. 

Kaliophilite [6] (K[AISi04]) 

Ressemble a Ia nepheline, aigui lles fines, blanches. Dans les roches volcaniques. 

1 Hauyne, Mendig / Eifei/ RFA . 2 Noseane, Mendig / Eifei/ RFA. 3 Nepheline, Vesu­
ve / ltalie. 4 Melilite, Capo di Bove/ ltalie. 5 Sodalite, Hastings Co./ Ontario / Canada . 
6 Kaliophi lite, Latium / ltalie. 
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Groupe des micas 
Les micas possedent, du fait de leur clivabilite tres parfaite, un aspect micace scin­
tillant. La muscovite, Ia biotite et le phlogopite sont d ' importants mineraux cons­
titutifs des roches, principalement des roches magmatiques et metamorphiques. 
La sericite, Ia paragonite et Ia margarite se rencontrent plutot dans les roches 
metamorphiques (p. 92), Ia glauconie, exclusivement dans les roches sedimen­
taires, Ia zinnwaldite et le lepidolite, generalement dans les pegmatites. 

Biotite [ 1] 

ch imie : K(Mg,Fe)3[(0H,Fl2IA1Si30 1o2l 
durete selon Mohs : 2 1 /2-3 
densite : 2,70-3,30 
clivage : tres parfait 
cassure : en feuillets, flexible elastique 

couleur : brun fonce, vert fonce, noire 
trait : blanc 
eclat : nacre, vitreux, metallique 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux tabulaires, libres ou indus dans Ia roche, a contour hexagonal. Agregats 
feuilletes, ecai lleux, massifs a granuleux. Composant des roches magmatiques et 
metamorphiques. 
« Or de chat » Expression populaire designant de Ia biotite alteree de couleur de 
bronze. 

Muscovite [2] mica potassique, verre de Moscou 

chimie : KAI2[(0H ,Fl2!AISi30 10l 
durete selon Mohs : 2-3 
densite : 2,78-2,88 
clivage : tres parfait 
cassure :en feuillets, flexible 

couleur : incolore, legerement teintee 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre, metallique 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux tabulaires, minces, a contour hexagonal, libres ou indus dans Ia roche, 
rarement bien formes. Agregats feuilletes, massifs. Mode de gisement : dans les 
roches plutoniques, les pegmatites et les roches metamorphiques ; Ia muscovite se 
rencontre egalement dans les sables, car elle est resistante aux acides et tres stable a 
!'alteration meteorique. Gisements : Oural, Norvege, Canada, Caroline du Nord, 
Tanzanie, Zimbabwe, lnde. Utilisee com me isolant electrique et thermique. 
« Argent de chat » Denomination populaire de Ia muscovite lorsqu'elle possede 
un eclat argente. 
Fuchsite [3] (mica chromifere) Variete de muscovite chromifere de teinte verte. 
Sericite [n°2, p. 313] Variete de muscovite fi nement ecailleuse d'eclat soyeux, se 
rencontrant dans les roches metamorphiques. 

Phlogopite [4] 

ch imie : KMg3[( F,OHl2!AISi30 10l 
durete selon Mohs : 2-2 1/2 

densite : 2, 75-2,97 
clivage : tres parfait 
cassure : en feuillets, flexible 

couleur : gris, jaune, verdatre, brun, in colore 
trait : blanc 
eclat : nacre, metallique 
transparence :transparent a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux tabulaires. Agregats ecailleux, grossierement feuilletes. Mode de 
gisement : dans les pegmatites et les roches metamorphiques . Gisements : region 
du lac Bai·kal/ URSS, Ontario/ Canada, Madagascar, Colorado/USA, Suede, 
Finlande. Utilise comme isolant electrique. 

Biotite, Miask/ Oural. 2 Muscovite, Moss / Norvege. 3 Fuchsite, Tyrol / Autriche. 
4 Phlogopite, Templeton / Ontario / Canada . 
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Zinnwaldite [1] mica ferrolithinifere 

chimie : KLiFe2 + AI[(F,OH12IA1Si30 10J 
durete selon Mohs : 2-3 
densite : 2,90-3,20 
cl ivage : tres parfait 
cassure : en feuillets, flexible elastique 

couleur : grise, brune, rarement violette, 
verte, noire 
trait : blanc 
eclat : nacre, vitreux, metallique 
transparence : opaque a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux feuilletes , libres ou agglomeres. Agn!gats feuilletes, ecailleux. Mode de 
gisement :dans les granites , les pegmatites et les greisens . 

Lepidolite [2] 

chimie : KLi2AI[(F,OH12Si40 10l 
durete selon Mohs : 2-3 
densite : 2,80-2,90 
clivage : tres parfait 
cassure : en feuillets, flexible elastique 

couleur : rose, violet, blanc, gris, verdatre 
trait : blanc 
eclat : nacre, vitreux 
transparence : transparent a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux a contour hexagonal. Agregats ecailleux ou finement granuleux. Mode de 
gisement : dans les granites et les pegmatites granitiques. Source de lithium. 

Groupe des pyroxenes 

Les mineraux appartenant it ce groupe sont !' augite, l'aegyrine, Ia bronzite, le 
diopside , dont le diallage et le diopside chromifere, !'enstatite, Ia fassa"ite, l'heden­
bergite , !'hypersthene, l'omphacite et le spodumene. 

Augite [3,4] 

chimie: (Ca,Mg,Fe)[(Si,AI)20 6] 

durete selon Mohs :5-6 
densite : 3,2-3,6 
clivage : imparfait 
cassure : conchoi"dale, irreguliere, 
fragile 

couleur : noire, verdatre, brunatre 
trait : blanc, gris-vert 
eclat : vitreux 
transparence : opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

C ri staux libres ou indus dans Ia roche, en prismes courts, a contour octagonal 
(cf. p . 52) . Agregats granuleux . Se rencontre principalement dans les roches vol­
caniques basiques, mais egalement dans beaucoup d'autres roches magmatiques 
ainsi que dans les roches metamorphiques. Gisements : Eifel, Boheme, France. 
Augite commune Augite fortement ferrifere. 
Augite basaltique Augite titanifere. 

Aegyrine [5] acmite 

chimie : Na Fe[Si20 6J 
durete selon Mohs : 6-6 1/ 2 

densite : 3,43-3,60 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere 

couleur : vert fonce, vert-noir, brunatre 
trait : jaunatre a brunatre, vert 
eclat : vitreux, resineux 
transparence : opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux indus dans Ia roche, en prismes allonges. Agn!gats fibreux. Mode de 
gisement : dans les roches magmatiques daires, egalement dans les roches meta­
morphiques. Gisements : Norvege, Kola/ URSS, Roumanie. 

1 Zinnwaldite, Zinnwald / Erzgebirge / Saxe. 2 Lepidolite , Minas Gerais / Bresil. 
3 Augite, Lochkov/ Boheme/ Tchecoslovaquie. 4 Cristaux d'augite dissemines dans 
du tuf volcanique, Vesuve /l talie. 5 Aegyrine, Eker / Norvege. 
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Enstatite ( 1] 

chimie : Mg2[Si061 
durete selon Mohs : 5 1/ 2 

densite : 3,26-3,28 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : grise, verte, brunatre, incolore 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux generalement petits et rares, en prismes courts, tabulaires, montrant sou­
vent des lamelles . Agregats compacts a granuleux, spathiques. Se rencontre princi­
palement dans les roches magmatiques intermediaires et basiques, egalement dans 
les roches metamorphiques. Gisements : Harz, Novege, Caucase, Oural/ URSS. 

HyperstEme (2] 

ch imie : (Fe,Mgl2 [Si20 sl 
durete selon Mohs : 5-6 
densite : 3,35-3,84 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : vert noiratre, brun-noir, rougeatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux, metallique 
transparence : opaque 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux riches en faces, columnaires, tabulaires. Agregats generalement com­
pacts, granuleux a feuilletes. Mode de gisement : dans les roches magmatiques 
basiques et les gneiss . Gisements : Massif central/France, region du lac Baikal/ 
URSS , Labrador/ Canada. 

Bronzite (3] 

chimie : (Mg, Fel2 [Si20 sl 
durete selon Mohs : 5-6 
densite : 3,25-3,35 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere 

cou leur : brune, verte, bronze 
trait : blanc 
eclat : soyeux, metallique, vitreux 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux en prismes courts, rarement bien formes. Agregats granuleux, spathi­
ques . Mode de gisement : dans les roches magmatique basiques a intermediaires et 
les roches metamorphiques. Gisements : Harzburg/ Harz/ RFA, Sud-Tyroll ltalie, 
Afrique du Sud, Oural/U RSS, Groenland . 

Diopside (4] 

chimie : CaMg[Si20 sl 
durete selon Mohs : 5-6 
densite : 3,27-3,31 
clivage : imparfait 
cassure : rugueuse, fragile 

couleur : vert, gris, jaune, incolore 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux libres ou indus dans la roche, columnaires courts, tabulai res. Agregats 
granuleux ou bacillaires . Mode de gisement : dans les roches magmatiques et 
metamorphiques. Gisements : Zillertal/ Autriche, Erzgebirge/ RDA, Vesuve/ 
ltalie, Oural/ URSS . 
Diallage [4] Variete d 'aspect metallique rappelant du bronze, a clivage tres parfait. 
Violane Variete bleue provenant du Piemont, en Italie. 
Diopside chromifere [n °3, p. 9 1] Variete vert-emeraude clair , pierre decorative. 

1 Enstatite, Kragerii / Norvege. 2 Hypersthene, Quebec / Canada. 3 Bronzite, Krau ­
bath / Steiermark/ Autriche. 4 Diallage, Bad Harzburg / Harz / RFA. 
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Groupe des amphiboles 
Les mineraux appartenant it ce groupe sont l'arfvedsonite et Ia hornblende, 
amphiboles apparaissant plut6t dans les roches magmatiques, ainsi que l'actinote, 
Ia tremolite, Ia riebecktite, Ia glaucophane et !'anthophyllite, mineraux se formant 
dans les roches metamorphiques. 

Arfvedsonite [ 1] 

chimie : Na3(Mg, Fel4 (Fe, AI) 
(Si40 11 l2 [OH,F]2 
durete selon Mohs : 5 1/ 2-6 
densite : 3,44-3,46 
clivage : parfait 

cassure : imiguliere, fragile 
cou leur : bleu-fonce, noire 
trait : gris-bleu, incolore 
eclat : vitreux 
transparence : translucide a opaque 

Cristaux (systeme monodinique) prismatiques, tabulaires, rares. Se presente en 
grains indus dans Ia roche, en agregats bacillaires. Mode de gisement : dans les 
roches magmatiques alcalines daires, rarement dans les roches metamorphiques. 
Gisements : Ukraine/ URSS, Langesundfjord/ Norvege, Groenland. 

Hornblende [4,6] 

chimie : Ca2Na(Mg , Fe2)4 (AI, f e3) 
[(Si ,AI)40 11 J2[0H]2 
durete selon Mohs : 5-6 
densite : 3,02-3,27 
clivage : parfait 

cassure : irreguliere, fragile 
couleur : verte a noire 
trait : gris-vert, gris-brun 
eclat : vitreux, parfois soyeux 
transparence : translucide a opaque 

Cristaux columnaires courts (systeme monodinique), it contour hexagonal, libres 
ou indus dans Ia roche. L 'augite, qui lui ressemble , possede un contour octogonal 
(v. ci-dessous) . Agregats compacts, bacillaires, fibreux, rarement granuleux. 
Mode de gisement : dans les roches magmatiques intermediaires et basiques, plus 
rarement dans les roches metamorphiques, en particulier les amphibolites. 

Crista I de hornblende : 
section hexagonale, 
plans de clivage 
se coupant 
avec un angle de 124° 

Olivine [5] peridot, chrysolite 

chimie: (Mg,Fel2[Si04J 
durete selon Mohs : 6 1/2-7 
densite : 3,27-4,20 
clivage : imparfait 
cassure : concho·,·dale, fragile 

Crista I d'augite : 
section octogonale, 
plans de clivage 
se coupant 
avec un angle de 87° 

couleur : verte, jaune, brune, grise, incolore 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista llin : orthorhombique 

Crista! mixte compose de forsterite [2,3] et de fayal ite. Cristaux prismatiques ou 
trapus, generalement indus dans Ia roche . Agregats granuleux. Dans les roches 
magmatiques basiques et les roches metamorphiques. Gisements : Eifel, Oural, 
Transvaal, Arizona . -Parfois utili see comme gemme, v. p. 170. 

1 Arfvedsonite dans de Ia syenite, Berkum / Rhenanie / RFA. 2 Forsterite, mouche· 
tures vert-jaune, USA. 3 Forsterite, Washington / USA . 4 Hornblende, Schima/ 
Boheme/Tschecoslovaquie. 5 Olivine, Dreiser Weiher / Eifel. 6 Hornblende, Kra­
ger6 / Norvege. 
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Apophyllite [1] 
chimie : KCa4[F(Si40 1?)2].8H20 couleur : incolore, teintes diverses 
durete selon Mohs : 4 12-5 trait : blanc 
densite : 2,3-2,4 eclat : nacre, vitreux 
clivage : tres parfait transparence : transparente a translucide 
cassure : irreguliere, fragile systeme cristallin : quadratique 

Cri staux toujours libres , prismatiques, bipyramidaux, cubiques, tabulaires. Agre­
gats granuleux, feuilletes. Dans les basaltes, dans les filons metalliferes. 
Gisements : St Andreasberg/ Harz, Boheme, Kongsberg/ Norvege, Poonah/ Inde. 

Datolite [2] 

chimie : CaB[OHSi04l cou leur : incolore, blanche, jaune, verte, 
durete selon Mohs :5-5 1/2 rouge, grise 
densite : 2,9-3,0 trait : blanc 
clivage : aucun eclat : vitreux, gras 
cassure : concho'ldale, irreguliere, transparence : transparente a translucide 
fragile systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux libres, en prismes courts, ou tabulaires et epais. Agregats compacts a gra­
nuleux, massifs, fibreux. Mode de gisement : dans les roches magmatiques basi­
ques, dans les roches metamorphiques, occasionnellement dans les filons metalli­
feres. Gisements : Foret Noire, Harz , Norvege. 

Apatite [3,4] 

chimie : Ca5lFI(P04l3l 
durete selon Mohs : 5 
densite : 3,16-3,22 
clivage : imparfait 
cassure : conchordale , irreguliere, 
fragile 

couleur : incolore, blanche, toutes les 
couleurs 
trait : blanc 
eclat : gras, vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux riches en facettes, columnaires ou tabulaires, libres ou indus dans Ia 
roche. Agregats compacts a granuleux, massifs, fibreux ou rayonnants . Dans les 
roches magmatiques et les roches metamorphiques, origine egalement sedimen­
taire da ns les phosphorites (p . 294) . Gisements : Kola/ URSS, Alnii/ Suede, 
Mexique, Afrique du Sud. Role important pour Ia fabrication d'engrais phos­
phates . Staffelite Variete vert-jaunatre d 'apatite. Moroxite Variete vert­
bleuatre . 

Fluorine [5] fluorite, spath fluor 
chimie : CaF2 
durete selon Mohs : 4 
densite : 3,18 
clivage : parfait 
cassu re : conchordale , 
fragile 

couleur : rarement incolore, toutes les 
teintes 
trait : blanc 
eclat : vitreux 

esqu illeuse, transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux generalement en forme de cubes, le plus sou vent libres. Macles d'interpe­
netration frequentes. Agregats granuleux, spathiques, massifs . Souvent fluores­
cente. Dans les roches magmatiques, les gisements metalliferes et les roches sedi­
mentaires . Gisements : Haut-Palatinat , H arz, Mexique, Illinois/ USA. Utilisee 
comme fondan t dans Ia metallurgie, et pour Ia fabrication de l' acide fluorhy­
drique. 

1 Apophyllite, Poonah / lnde . 2 Datolite avec de petits groupes de cristaux blancs de 
danburite, Charcas / Mexique. 3 Apatite compacte, Krager6 / Norvege. 4 Apatite et 
crista l de roche / Mexique. 5 Fluorine, P6hla / Erzgebirge / RDA. 
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Scapolite [1] 
chimie : Na8[( CI2,S04, C03ll cassure : concho"ldale, fragil e 
(AISi30 8 )6] = marialite couleur : incolore , blanche, grise , 
Ca_6[( CI2,S04,C03l2I(AISi30 8l6l = verte, rouge 
meJOnlte trait : blanc 
durete selon Mohs :5-6 1/ 2 eclat : vitreux, gras 
densite : 2,54-2,77 transparence : transparente a opaque 

Scapolite est un terme general pour une serie de melange. C ristaux prismatiques 
(systeme quadratique) genera lement libres, clivage parfait. Agn!gats compacts il 
granuleux, bacittaires, massifs. Dans les roches magmatiques et les roches meta­
morphiques, et au voisinage de gisements de fer. Gisements : Foret de Baviere, 
Carinthie/ Autri che, Kiruna / Suede, en bordure duLac superieur/ USA. 

Rutile [2,3] 

chimie : Ti02 
durete selon Mohs : 6-6 1/ 2 

densite : 4,2-4,3 
clivage : parfait 
cassure : concho'ldale, irn3guliere, 
fragile 

couleur : incolore, jaune, rouge, brun, 
noir 
trait : brun-jauniltre 
eclat : adamantin, metallique 
transparence : tranparent a opaque 
systeme crista II in : quadratique 

C ri staux genera lement prismatiques attonges il aciculaires, indus dans Ia roche ou 
tibres, macles simples et multiples frequentes. Agregats granuleux il compacts. 
Dans de nombreuses especes de roches, dans les placers. G isements : Kragero/ 
Norvege, Virginie/ U .S.A., Oaxaca/ Mexique, Australie, Afrique du Sud. Source 
importante de titane. 
Sagenite Macles de rutile groupees en reseau . Nigrine Variete noire de rutile . 

Cryolite [4] 

chimie : Na3AIF6 couleur : blanche, grise, brune, noire, rouge 
durete selon Mohs : 2 1 h -3 trait : blanc 
densite : 2,95 eclat : vitreux, nacre 
clivage : aucun transparence : translucide 
cassure : irreguliere, fragile systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux en formes de cubes, souvent macles. Agn\gats generalement compacts , 
spathiques. Mode de gisement : dans les pegmatites. Gisements : Jvigtut/ Groen­
land occidental, Miask / Oural/URSS, Colorado/ USA. Utilisee dans Ia fabrication 
d'aluminium et Ia production d'email. 

Witherite [5] 

chimie : BaC03 couleur : incolore, blanche, grise, jauniltre 
durete selon Mohs : 3-3 1/2 trait : blanc 
densite : 4,28 eclat : vitreux, gras, mat 
clivage : imparfait transparence : transparente a translucide 
cassure : irn\guliere, fragile systeme cristallin : orthorhombique 

C ristaux columna ires, bipyramidaux, macles de penetration. Agregats compacts, 
botryoi'daux, en croiltes, fibreux. Toxique ! Mode de gisement : dans les filons. 
Gisements : Harz/ RFA, Nord de l'Angleterre, Californie/ USA. Utilisee dans les 
industries du verre et de Ia ceramique. 

1 Scapolite, region du lac Ba'lkai / URSS . 2 Rutile dore dans du c ristal de roche, Bre­
sil. 3 Cristaux de rutile li bres, Namibie. 4 Cryolite (blanche) avec de Ia galene (gris­
noir) et de Ia siderite (brune), lvigtut / Groenland occidental. 5 Witherite, Alston 
Moore / Nord de I'Angleterre. 
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Groupe des zeolites 
Ce groupe comprend : Ia chabasite, l'harmotome, Ia heulandite , Ia laumontite, Ia 
mesolite, Ia natrolite , Ia phillipsite, Ia scolecite, Ia stilbite et Ia thomsonite. Leur 
faculte de pouvoir echanger leur eau cristalline contre d'autres liquides ou des gaz 
leur confere une grande importance en technique. 

Chabasite [1] 

chimie : (Ca,Na2) [AI2Si40 121.6Hz0 
durete selon Mohs : 4-5 
densite : 2,08-2,16 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : incolore, blanche, rougeatre, 
brunatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux cubiques, generalement libres. Agregats compacts, en croiltes. Dans les 
roches volcaniques, dans les depots de sources chaudes. Gisements : Hesse, Rhe­
nanie, Tchecoslovaquie, lrla nde, Nouvelle-Zelande, Yellowstone Park/ USA . 

Mesolite [2] 

chimie : Na2Ca2[AI2Sip10J3.8Hz0 
durete selon Mohs :5-5 1/2 

densite : 2,2-2,4 
clivage : parfait 
cassure : concho'ldale, fragile 

couleur : incolore, blanche 
trait : blanc 
eclat : vitreux, soyeux 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux prismatiques allonges, aciculaires. Agregats fibreux, massifs, pouvant 
etre egalement terreux. Mode de gisement : da ns les vacuoles (primitivement occu­
pees par des gaz) des roches volcaniques. Gisements : Irla nde, !les Feroe, Islande. 

Laumontite [3] 

chimie : Ca[AISi20 6l2.4HzO 
durete selon Mohs : 3-3 1/2 

densite : 2,25-2,35 
clivage :parfait 
cassu re : irreguliere, fragile 

couleur : incolore, blanche, jaunatre, 
rougeatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre , mat 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux prismatiques a llonges . Agregats finement fibreux, bacillaires, terreux. 
Exposee a !'air, Ia laumontite devient trouble, mate, et s'effrite. Dans les vacuoles 
et les fentes des roches magmatiques et des roches metamorphiques; dans les filons 
metalliferes. Gisements: Val Sarentina/ Sud-Tyrol, Harz/ RFA, New Jersey/ USA. 

Natrolite [4] 

chimie : Na2[AI2Si30 10].2H20 
durete selon Mohs : 5-5 1/ 2 

densite : 2,20-2,26 
clivage : parfait 
cassure : conchoi·dale , fragile 

couleur : incolore, blanche, jaunatre, 
rougeatre, brunatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux, soyeux, nacre 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux prismatiques allo nges, aciculaires. Agregats fibroradies, fibreux, egale­
ment massifs et pulverulents. Dans les cavites des roches effusives ; dans les filons 
metalliferes. Gisements : Hegau, Auvergne, Islande , New Jersey/ USA. 

1 Chabasite, Nouvelle Ecosse / Canada. 2 Mesolite et scolecite hydratee , lnde. 
3 Laumontite saupoudree de chlorite, Autriche . 4 Natrolite , Westerwald / Hesse. 

58 





{[) 

Harmotome [1] 

chimie : Ba [AI2Si60 16].6H20 couleur : blanc, gris, IE~gerement teinte 
durete selon Mohs : 4 1/2 trait : blanc 
densite : 2,44-2,50 eclat : vitreux 
clivage : imparfait transparence : translucide, laiteux 
cassure : irreguliere, fragile systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux columnaires, le plus souvent macles de penetration. Pas d'agregats. 
Mode de gisement : surtout dans les filons metalliferes, plus rarement dans les 
cavites des roches volcaniques. Gisements : ldar-Oberstein/ Palatinat, St. 
Andreasberg/ Harz, Bodenmais/ Foret de Baviere/ RFA, Kongsberg/ Norvege, 
Strontian/ Ecosse. 

Stilbite [2] desmine 

chimie : Ca[AI2Si70 18J.7H20 
durete selon Mohs : 3 1/ 2-4 
densite : 2,09-2,20 
clivage : parfait 
cassure : concho'idale, fragile 

couleur : incolore, blanche, jaunatre, grise, 
rougeatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux isoles rares, columnaires ou tabulaires. Habituellement, macles de pene­
tration groupees en faisceaux ressemblant it des gerbes . Agregats bacillaires, 
rayonnants, feuilletes . Mode de gisement : dans les cavites des roches magmati­
ques, dans les filons metalliferes et dans les roches metamorphiques, egalement 
dans les fentes alpines. Gisements : St Andreasberg/ Harz, Val de Fassa/ Dolo­
mites, Kongsberg/ Norvege, iles Feroe, Islande. 

Phillipsite [3] 

ch imie : KCa[AI3Si50 16J.6H20 
durete selon Mohs : 4-4 1/ 2 
densite : 2,2 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : incolore, blanche, jaunatre, grise, 
rougeatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux isoles tabulaires ou columnaires, rares. Le plus souvent, macles de pene­
tration de petite taille, libres. Dans les cavites des roches volcaniques, surtout des 
basaltes, occasionnellement dans les lacs sales. Gisements : Kaiserstuhl/Bade/ 
RFA, Vogelsberg/ Hesse/ RFA, Vesuve/ ltalie, lrlande du Nord, lslande. 

Heulandite [4] 

chimie : Ca[AI2Si70 18J.6H20 couleur : incolore, blanche, jaune, rouge 
durete selon Mohs : 3 1 / 2-4 trait : blanc 
densite : 2,18-2,22 eclat : vitreux, nacre 
clivage : tres parfait transparence : transparente a translucide 
cassu re : irreguliere, fragile systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux tabulaires minces ou epais, souvent libres et isoles. Agregats laminaires, 
rayonnants, spathiques. Mode de gisement : dans les cavites des roches effusives, 
surtout des basaltes, egalement dans les roches metamorphiques, les fentes alpines 
et les filons metalliferes . Gisements : ldar-Oberstein/ Palatinat, St. Andreasberg/ 
Harz, Kongsberg/ Norvege, iles Feroe, lslande, Inde. 

1 Harmotome, Strontian / Ecosse. 2 Stilbite, St. Andreasberg / Harz / RFA. 3 Phillip­
site, Toscane / ltalie. 4 Heulandite, Poonah / lnde. 
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Mineraux des roches sedimentaires 

Certains mineraux se rencontrent uniquement , ou principalement, dans les roches 
sedimentaires. Ce sont les evaporites, de nombreux carbonates, quelques sulfates 
et quelques phosphates, ainsi que Ia plupart des mineraux argileux. La glace fait 
egalement partie des mineraux des roches sedimentaires, mais cela n' interesse que 
le scienti fique. D'autres mineraux, comme par ex. le quartz, Ia calcedoine, l'opale, 
les fe ldspaths et les micas, existent egalement dans Jes roches sedimentaires, mais 
ce sont generalement avant tout des mineraux des roches magmatiques. C'est 
pourquoi ils ont ete traites dans Je chapitre precedent. 

Groupe des mineraux argileux 

Les mineraux argileux constituent les roches argileuses et prennent une part impor­
tante dans Ia composition des sols. Sont compris dans ce groupe Ia chlorite, !'illite, 
Ia kaolini te et Ia montmorillonite. Comme Ia plupart des mineraux a rgileux ne 
peuvent etre determines qu'au microscope, voire aux rayons X, on ne peut guere 
les collectionner . Seule Ia chlorite forme de grands cristaux (p . 84) . 

Groupe des evaporites 

Le concept de sel n'a pas le meme sens en geologie qu'en chimie. En geologie, on 
comprend par sels le precipite de solutions produit par !'evaporation du solvant , 
qui est generalement de l'eau . Les mineraux de ces sels sont : 
des chlorures (carnallite, halite, sylvine), 
des sulfates (anhydrite, gypse, kainite, kieserite, polyhalite, picromeride, thenar­
dire), 
des berates (boracite, borax, colemanite , ulexite), 
des nitrates (salpetre s.s., ou nitre, nitronatrite). 

Gypse [1-4] S elenite 

ch imie : CaS04.2H20 
durete selon Mohs : 1 1 /2-2 
densite : 2,2-2,4 
cl ivage : tres parfait 
cassure : concho'idale, fibreuse, fragile 

couleur: incolore, blanc, nombreuses teintes 
tra it : blanc 
eclat : vitreux, nacre , soyeux 
transparence : transparent a opaque 
systeme crista ll in : monoclin ique 

Cristaux primatiques et tabulaires, libres ou indus dans Ia roche. Macles fre­
quentes (made en queue d 'aronde, made de Montmartre) . Agregats compacts it 
granuleux, en fibres paralleles, en rosettes, massifs. Mode de gisement : dans les 
gisements saliferes, les gites metalliferes, ou sous fo rme de concretions dans les 
roches argi leuses. Universellement repandu. Utilise comme materiau de construc­
tion et comme matiere premiere dans l'industrie de Ia ceramique. On utili sait 
autrefois des lamelles de gypse pour recouvrir des images pieuses, d'ou les noms 
de miroir de Sainte Marie, miroir de Ia Vierge, ou mi roir du pelerin. 
Roses du desert [4] (roses des sables) Designation populaire pour des agregats de 
gypse developpes en rosettes ; se ferment dans les regions desertiques du fait de 
!'evaporation de l'eau capilla ire du sol. Lorsque de nombreux grains de sable 
sont indus, il se cree des fo rmes « grossierement crista llines » , appelees 
« cristaux de sable » . 

1 Agregat de gypse, Eisleben/ Thuringe / Allemagne. 2 Crista I de gypse, Cartha­
gene / Espagne. 3 Cristal de gypse, Valence/ Espagne. 4 Rose des sables /Tunisie. 
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Thenardite [ 1] 

chimie : Na2S04 
durete selon Mohs : 2 1/ 2-3 
den site : 2,66-2,67 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, frag ile 

couleur : incolore, gris-blanc 
trait : blanc 
eclat : vitreux, resineux 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux bipyramidaux, tabulaires . Agregats granuleux, en croutes, efflores­
cences. Gout sale. Dans les gisements saliferes continentaux . Gisements : 
Kazakhstan/ URSS, Arizona/ USA, Canada. Util isee pour Ia production de 
sou de. 

Picromeride [2] picromerite 
chimie : K2Mg[S04]2.6H20 
durete selon Mohs : 2 1/ 2 
densite : 2,03 
cl ivage : tres parfait 
cassure : concho'ldale 

couleur: incolore, blanche, legerement 
teintee 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux en prismes courts, rares. Agregats compacts, en croutes, terreux, mas­
sifs. Gout amer. A !'air, devient trouble et se transforme en langbeinite. Dans les 
gisements saliferes marins. Gisements : Stassfurt / RDA, Galicie/ Pologne. 

Anhydrite (3] 

chimie : CaS04 
durete selon Mohs : 3 1 h 
densite : 2,9-3,0 
clivage : parfait 
cassure : concho'ldale, esquilleuse, 
fragile 

couleur : incolore , blanche, grise, 
bleuatre, violette 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transparente 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, tabulaires ou d 'aspect cubique, generalement dissemines. 
Agregats compacts it granuleux, spathiques, fibreux, massifs. En presence d'humi­
dite, se transforme lentement en gypse. Dans les gites saliferes, parfois dans des 
filons, des pegmatites et les fentes alpines, exceptionnellement dans les roches 
metamorphiques et les laves. Gisements : Basse-Saxe, Est du Harz/ RDA . 

Halite [4] Sel gemme 

chimie : NaCI 
durete selon Mohs : 2 
densite : 2,1-2,2 
clivage : parfa it 
cassure : concho"ldale, fragile 

couleur : incolore, blanche, g rise, brune, 
rouge, noire 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux principalement cubiques, libres dans les cavites, rarement indus dans Ia 
roche. Agregats grossierement ou finement granuleux, fibreux. Gout sale. Des 
impuretes de CaCI2 et de MgCI2 Ia rendent hygroscopique. Dans les gisements sali­
feres . Gisements : pres d ' Hanovre, Stassfurt/ RDA, Salzkammergut/ Autriche, 
Galicie/ Pologne, Alsace, Etats du Sud/ USA. Utilisee com me sel de cuisine. Matiere 
premiere importante en industrie chimique pour !'extraction et Ia production de Ia 
soude caustique, du chlore, du sodium, et, entre autres, de l'acide chlorhydrique. 

1 Thenardite, San Luis/ Californie/ USA. 2 Picromeride (blanche) sur de l'halite 
(hydratee), Hesse / RFA . 3 Anhydrite (bleuatre) et halite, Mexico. 4 Hal ite, Herin­
gen / Hesse / RFA. 
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Sylvine [1] 

chimie: K Cl 
durete selon Mohs : 1 1 /2-2 
densite : 1,99 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : incolore, nombreuses teintes 
trait : blanc 
eclat : vitreux, g ras 
transparence :transparente, trouble 
systeme cristallin : cubique 

Cri staux cubiques. Agregats granuleux, spathiques. Saveur salee amere. Hygros­
copique lorsqu'elle contient des impuretes. Se rencontre dans les gisements de sels 
potassiques. Engrais potassique. 

Kieserite [2] 

chimie : MgS04.H20 
durete selon Mohs : 3 1 h 
densite : 2, 57 
clivage : parfait 
cassu re : irreguliere, fragile 

couleur : blanche, jaunatre, incolore 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : translucide, trouble 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux rares. Agregats granuleux. A !'air, se trans forme en epsomite. Se ren­
contre dans les gisements de sel s potassiques. Exploitee comme sel de magnesium. 

Carnallite [3] 

chimie : KMgCI3.6H20 
durete selon Mohs : 1·2 
den site : 1,60 
clivage : aucun 
cassure : conchofdale, fragile 

couleur : incolore, blanche, rouge, jaune, 
brune 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras, reflets metalliques 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux tabulaires, rares. Agregats granuleux . Gout amer ; fortement hygrosco­
pique . Se rencontre dans les gisements de sels potassiques . Engrais potassique. 

Kainite [4] 

chimie: KMg[CIS04l.3H20 
durete selon Mohs : 2 1/2-3 
densite : 2, 1·2,2 
clivage : parfait 
cassure : esquilleuse 

couleur : incolore, blanche, grise, jaune, 
rouge 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : translucide 
systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux tabulaires, prismatiques , rares . Agregats saccharoi"des. Saveur salee 
amere. Se trouve dans les gisements de sels potassiques . Engrais potassique. 

Polyhalite [5] 

chimie : K2Ca2Mg [S0414.2H20 
durete selon Mohs : 3-3 1/2 

densite : 2,77-2,78 
clivage : parfait 
cassure : fibreuse, fragile 

couleur : incolore, blanche, grise, rouge, 
jaune 
trait : blanc 
eclat : gras, vitreux, resineux 
transparence : translucide 
systeme cristallin : triclinique 

Cristaux prismatiques, rares. Agregats fibreux, feuilletes, granuleux . 

1 Sylvine trouble teintee de blanc et halite jaunatre, Kern County/ Californie / USA. 
2 Kieserite, Hattorf / Philippsthai / Hesse/ RFA . 3 Carnallite, Hattorf / Hesse/ RFA. 
4 Kainite, Hattorf/ Hesse / RFA. 5 Polyhalite, Hallein / Autriche. 
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Bora cite [ 1] 

chimie : Mg[CIB70, 3] 
durete selon Mohs :7-7 1 h 
densite : 2,9-3,0 
clivage : aucun 
cassure : concho'ldale, fragile 

couleur : incolore, teintes pales 
trait : blanc, gris-clair 
eclat : vitreux, adamantin 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux cubiques, octaedriques ou de formes combinees, toujours inclus dans Ia 
roche. Agregats massifs, granuleux, noduleux. Se rencontre dans les gisements de 
sels marins. Gisements : Stassfurt/RDA, Liineburg/ RFA, Hildesheim/ Basse­
Saxe, Yorkshire/ Angleterre, Louisiane/ USA, Bolivie. Utili see pour !'extraction 
de l' acide borique et de berates. 

Stassfurtite Variete de boracite fibreuse. 

Colemanite [2] 

chimie: Ca[B30 4(0HI3J.H20 
durete selon Mohs : 4-4 1

/ 2 

densite : 2,44 
c livage : parfait 
cassure : irreguliere, concho'ldale 

couleur : incolore, blanche, grise, jaunatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux, adamantin 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux en prismes courts, riches en facettes . Agregats granuleux, massifs . Se 
trouve dans les lacs sales asseches. Gisements : Death Valley/Californie/USA, 
Panderma/ Turquie, Chili. Source importante de bore. 

Ulexite [3] 

chimie : NaCa[B50 6(0HI61. 5H20 
durete selon Mohs : 2 
densite : 1,96 
clivage : parfait 
cassu re : fibreuse 

couleur : incolore, blanche 
trait : blanc 
eclat : vitreux, soyeux 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : triclinique 

Cristaux tres rares et tres petits. Agregats noduleux finement fibreux, egalement 
sous forme de masses terreuses. Les agregats a fibres paralleles transmettent les 
images(« Televisionsstein »en langue allemande). Se trouve dans les lacs de borax 
de 1' Amerique du Nord et de 1' Amerique du Sud, dans Ia region de Ia mer Cas­
pienne . Source importante de bore. 

Borax [4] Tineal 

chimie : Na2 [840 5 (0HI41.8H20 
durete selon Mohs : 2-2 1/2 
densite : 1,7-1 ,8 
clivage : parfait 
cassure : concho'ldale, fragile 

couleur : incolore, blanc, gris, jaune 
trait : blanc a gris 
eclat : vitreux, gras, resineux 
transparence : translucide, trouble 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux columnaires et epais. Agregats granuleux, fibreux, terreux . Saveur ala 
fois douceiitre et salee. Se trouble a !'air. Se rencontre en bordure et al'interieur 
de lacs sales continentaux, appeles lacs de borax. Gisements : Californie, Neva­
da/ USA, Kazakhstan / URSS, Tarapaca/ Chili. Est le principal minerai de bore. 
Utilise dans l' industrie chimique et celle du verre, en metallurgie , en pharmacie, 
ainsi que com me carburant pour fusees. 

1 Boracite , Luneburg / Basse-Saxe. 2 Colemanite, Boron / Californie / USA. 
3 Ulexite, Boron / Californie / USA. 4 Borax, Boron / Californie / USA. 
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Groupe des carbonates 

Les carbonates les plus connus, jouant un role plus ou moins important dans Ia 
format ion des roches, sont !'ankerite, !'aragonite, Ia calcite, Ia dolomite et Ia 
strontianite . Les carbonates importants en tant que minerais sont !'azurite, Ia 
cerusite , l'hydrozincite , Ia magnesite , Ia rhodochrosite, Ia siderite, Ia smithsonite. 

Aragonite [ 1 ,2] 

chimie : CaC03 couleur : incolore, blanche, couleurs variees 
durete selon Mohs : 3 112-4 trait : blanc 
densite : 2,95 eclat : vitreux, gras 
clivage : imparfait transparence : transparente a translucide 
cassure : concho"idale, systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux indus dans Ia roches ou libres, prismatiques, aciculaires, tabulaires. 
Macles fn!quentes. Agn!gats compacts, en croGtes, rayonnants, fibreux, stalacti­
formes. Critere de determination : forte effervence au contact d'acide chlorhy­
drique froid non dilue . Mode de gisement : sous forme de concretions deposees 
par des sources thermales, occasionnellement dans des filons metalliferes, dans les 
fissures et les cavites des roches volcaniques recentes, dans les argi les et le gypse 
(incluse dans Ia roche). Les coquilles de nombreux mollusques (comme les 
bivalves, les gasteropodes) et les perles sont en grande partie constituees d' arago­
nite. Gisements : Kaiserstuhl/Bade, Erzberg/ Steiermark, Hiittenberg/ Carinthie, 
Leogang/ Salzbourg, Karlsbad/ Tchecoslovaquie, Sicile/ Italie, Aragon/ Espagne. 
Fleurs de fer [I] Agregats d 'aragonite ramifies, noduleux ou stalactiformes 
formes par lessivage dans les gisements de fer. 

Calcite [3,4] 

chimie : CaC03 
durete selon Mohs : 3 
densite : 2,6-2,8 
clivage : tres parfait 
cassure : concho"ldale, frag ile 

couleur : incolore, blanche, couleurs variees 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme crista llin : rhomboedrique 

Cristaux presque toujours libres, developpant plusieurs centaines de formes cris­
tallines differentes et plus de 2000 combinaisons. La calcite est le mineral aux 
formes les plus nombreuses. Les formes fondamentales sont des rhomboedres, des 
prismes et des scalenoedres. Macles frequentes. Cristaux bien formes dans les 
druses et autres cavites. Agregats granuleux, bacillaires, fibreux, massifs, pulveru­
lent, terreux, oolithiques, stalactiformes. Se rencontre sous forme de concretions 
et comme matiere petrifiante. Comme mineral constitutif des roches, est un ele­
ment essentiel dans les calcaires, les concretions calcaires et les marbres, et acces­
soire dans de nombreuses roches sectimentaires (ciment), ainsi que dans des roches 
magmatiques et des roches metamorphiques. Critere de determination : forte 
effervence a l'acide chlorhydrique froid et dilue. Gisements : Alpes calcaires du 
Nord et du Sud, Jura fran<;ais, suisse et de I' Allemagne du Sud, Champagne/ 
France. 
Uti li see dans l'industrie du bihiment, comme matiere premiere dans l' industrie 
chimique, du verre et de Ia cellulose, pour le traitement des minerais de fer. 
Spath d'lslande Variete rhomboedrique incolore et limpide de calcite presentant 
une birefringence extremement marquee. Utilise pour Ia fabrication d ' instruments 
optiques . 

1 Fleur de fer, Arizona / USA. 2 Macles d'aragonite , Maroc . 3 Calcite, Chihuahua/ 
Mexique.4 Calcite,Namibie. 
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Ankerite [1] 

chimie : CaFe[C03J2 couleur :blanche, jaunatre, grise, brune 
durete selon Mohs : 3 112-4 trait : blanc, gris-clair 
densite :2,9-3,8 eclat : vitreux, nacre, cireux 
clivage : parfait transparence : translucide a opaque 
cassure : concho"idale, fra gile systeme cristallin : rhomboedrique 

Cristaux generalement rhomboedriques. Agregats selli formes, compacts a granu­
leux, bacillaires, spathiques, massifs. Mode de gisement : dans Jes filons metalli­
feres, surtout dans Jes gisements de siderite . Gisements : Hiittenberg/ Carin­
thie/ Autriche, Eisenerz/ Steiermark/ Autriche, Freiberg/ Saxe, Muzo/ Colombie. 
Spath brunissant Synonyme d'ankerite , designe egalement une va riete d 'ankerite 
devenue brune du fait de l'oxydation du fer et du manganese . 

Dolomite [2] 

chimie : CaMg[C03l2 
durete selon Mohs : 3 1/2-4 
densite :2,85-2,95 
cl ivage : parfait 
cassure : concho"ldale, fragile 

cou leur : incolore, gris-blanc, cou leurs 
variees 
trait : blanc, gris-clair 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux riches en facettes, libres ou indus dans Ia roche, souvent courbes, deve­
loppant Je plus souvent des fo rmes rhomboedriques ; parfois, made d 'accole­
ment. Agregats granuleux, baci llaires, spathiques, poreux. Mode de gisement : 
dans les filons metalliferes et mineraux. Mineral constitutif des dolomies, des mar­
bres dolomitiques, et, avec Ia calcite , des calcaires. Critere de determination : 
forte effervence a l'acide chlorhydrique chaud ; ne reagit a l'acide chlorhydrique 
froid et dilue que si I' echantillon a ete prealablement pulverise. 
Gisements : P fitsch / Tyrol, Leogang/ Salzbourg, Trieben/ Steiermark/ Autriche, 
Wiilsendorf/Haut-Palatinat/ RFA, Valais/ Suisse. Utili see dans l'industrie du 
batiment, pour Ia fabrication de briques refractaires, destinees principalement au 
revetement des hauts-fourneaux. 
Doit son nom au mineralogue francais D . de Dolomieu qui Ia decrivit pour Ia pre­
miere fois en 179 1. La dolomite a donne a son tour son nom a une region des Alpes 
calcaires du Sud, les Dolomites . Contrairement a d 'autres mineraux de magnesium 
(comme l'epsomite, par ex .), Ia dolomite n 'a pas une saveur amere. 

Strontianite [3] 

chimie : SrC03 
durete selon Mohs : 3 1/ 2 

densite : 3, 76 
clivage : imparfait 
cassure : concho"idale, fragile 

couleur : incolore, grise , blanche, 
legerement coloree 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras 
transparence : transparente a opaque 
systeme crista llin : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, aciculaires, en pointes, bipyramidaux, tabulaires. Agregats 
groupes en eventails, rayonnants, fibreux, compacts a granuleux, reniformes. 
Mode de gisement : dans les filons metalliferes, dans les calcaires et les marnes, 
parfois sous forme de concretions dans les calcaires. Gisements : Miinsterland/ 
Westphalie, Claustha l-Zellerfeld/ Harz/ RFA, Afrique orientale, San Bernardino/ 
Californie/ USA. Matiere premiere pour !'extraction du strontium . 

1 Ankerite, Sunk/ Steiermark / Autriche. 2 Dolomite, Arkansas/ USA. 3 Strontia­
nite fasciculee et en pointes, sur de Ia barytine, Kanitz pres de Saalfeld/Thuringe / RDA 

72 





Celestine [ 1] 
chimie : SrS04 couleur : incolore , blanche, bleuatre, 
durete selon Mohs : 3-3 1/ 2 teintes cia ires 
densite : 3,9-4,0 trait : blanc 
clivage : parfait eclat : vitreux, nacre, gras 
cassure : conchordale, irreguliere, transparence : transparente a translucide 
fragile systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux tabulaires, libres. Agn!gats granuleux, fibreux, massifs, noduleux. En 
strates, sous forme de remplissages de fentes et de concretions dans les calcaires et 
le gypse. Parfois dans les cavites des roches volcaniques. Gisements : Westphalie, 
Bristol, Agrigente. Matiere premiere pour !'extraction du strontium. 

Vivianite [2] 

chimie: Fe3[P04].8Hz0 couleur: a l'etat frais : incolore a 
durete selon Mohs : 1 1/2-2 blanche, bleuit a I' air 
densite : 2,6-2,7 trait : blanc ou bleu, brun egalement 
clivage : tres parfait eclat : vitreux, nacre, metallique 
cassure : fibreuse , fragile, flexible en transparence : translucide 
fines lames systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux aciculaires, columnaires, tabulaires, libres. Agregats en rosettes, en 
boules, en rognons. Appeles « terre bleue » lorsqu'i ls sont terreux . Dans certaines 
argiles, dans les tourbieres, les gites de limonite et de lignite. Parfois dans les os et 
les dents fossiles (colores en bleu : odontolite, ou fausse turquoise). Gisements : 
Waldsassen/ Haut-Palatinat, Thuringe, Cornouailles, Colorado. 

Wavellite [3] fischerite 

chimie : Al3 [(0H13I!P04Izl.5Hz0 
durete selon Mohs : 3 112-4 
densite : 2,3-2,4 
clivage : imparfait 
cassure : concho"ldale, irreguliere, 
fragile 

couleur : incolore, verdatre, jaunatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, en fines aiguilles, rares. Agregats fibroradies, globuleux, 
egalement reniformes, en croiltes. Dans les lydiennes, les gres, les gisements de 
phosphorite. Gisements : Amberg/ Haut-Palatinat , Lahn-Dill / Hesse , Langens­
triegis/ Saxe, Arkansas/ USA. Exploitee pour !'extraction du phosphore. 

Barytine [4] 

chimie : Ba S04 
durete selon Mohs : 3-3 112 
densite : 4,48 
clivage : parfait 
cassure : conchordale, irreguliere, 
fragile 

couleur : incolore, blanche, souvent 
coloree 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux tabulaires, libres. Agregats feuilletes, granuleux, spathiques, reniformes. 
Dans les roches calcaires et les argiles, sous forme de concretions dans les gres, de 
remplissages de fissures. Gisements : Meggen/ Westphalie, Wiilsendorf/Haut­
Palatinat, Lauterberg/ Harz, Alston Moor I Angleterre, Ardeche/ France. Utilisee 
pour Ia fabrication de Ia couleur blanche, comme alourdissant dans les boues de 
fo rages, en pyrotechnique et dans Ia protection contre les radiations . 

1 Celestine, Madagascar. 2 Vivianite, Leadville / Colorado / USA. 3 Wavellite, 
Arkansas/ USA. 4 Barytine et chalcopyrite, Alston Moor / Angleterre. 
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Mineraux des roches metamorphiques 

De nombreux mineraux se rencontrent uniquement , ou principalement, dans les 
roches metamorphiques . Ce groupe comprend les mineraux suivants : actinote, 
andalousite , axinite, chlorite, cordierite, epidote, fassaite, grenats, graphite, 
hedenbergite, kernite, disthene, margarite, omphacite, prehnite, pyrophyllitc, rie­
beckite, sepiolite, serpentine, sillimanite, staurotide, talc, tremolite, vesuvianite, 
wollastonite, zoisite. D'autres mineraux, comme par ex. le quartz, les feldspaths, 
les micas , Ia hornblende , !'augite, !'olivine, de meme que Ia calcite et Ia dolomite, 
existent aussi dans les roches metamorphiques, mais se rencontrent principalement 
dans les roches magmatiques et / ou dans les roches sedimentaires. li s sont, par 
consequent, traites dans les chapitres correspondants. 

Andalousite [2] 

chimie : AI210 ISi041 
durete selon Mohs : 7 1/ 2 

densite : 3,11-3,22 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, esquilleuse, 
fragile 

couleur : incolore, couleurs variees 
trait : blanc 
eclat : vitreux, mat 
transparence : transparente a opaque 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux indus dans Ia roche, en prismes epais . Agregats rayonnants-bacillaires, 
granuleux. Mode de gisement :dans les gneiss et les schistes. Gisements : Lisenzal­
pe/ Carinthie, Mursinsk/ Oural, White Moutain /Californie. Utilisee pour Ia fabri­
cation de ceramiques hautement refractaires. 

Chiastolite [I] Cristaux d'andalousite avec des inclusions argi leuses et charbon­
neuses en formes de croix. Dans les schistes argileux, incluse dans Ia roche. 

Sillimanite [3] 

chimie : AI2[0 ISi04] couleur : grise, brunatre, verdatre 
durete selon Mohs : 6-7 trait :blanc 
densite : 3,22-3,25 eclat : vitreux, gras, soyeux 
clivage : parfait transparence : transparente a translucide 
cassure : irreguliere systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux isoles tres rares, aciculaires, aux extremites non delimitees. Habituelle­
ment en agregats fibreux a rayonnants, enchevetres. Mode de gisement : dans les 
gneiss, les micaschistes, les granulites, les eclogites. Gisements : Bodenmais/ Haut­
Palatinat/ RFA, Freiberg/ Saxe, Sellrain/ Tyrol, Assam/ Inde, Zimbabwe. Utilisee 
pour Ia fabrication de ceramiques hautement refractaires. 

Axinite [4] 

chimie : Ca2(Fe,Mg,Mn1AI2B cassure : concho'fdale, fragile 
[OH IOI(Si20 7121 couleur : brune, grise, violette, verte 
durete selon Mohs : 6 1/2-7 trait :blanc 
densite : 3,26-3,36 eclat : vitreux 
clivage : parfait transparence : transparente a translucide 

Cristaux (systeme triclinique) riches en facettes, en forme de coins a tabulaires , 
libres ou indus dans Ia roche . Agregats bacillaires, spathiques, massifs. Dans les 
fentes alpines, les calcaires metamorphiques, les druses des roches granitiques. 
G isements : Harz, Fichtelgerbirge, Erzgebirge, Cornouailles, Dauphine. 

1 Chiastolite, Chili. 2 Andalousite dans du quartz , Tchecoslovaquie. 3 Sillimanite, 
Benson Mines / New York / USA. 4 Axinite avec de Ia chlorite, Dauphine/ France. 
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Vesuvianite [1] idocrase 

chimie : Ca10 (Mg. Fel2AI4 
[( 0Hl4I!Si04l5I!Si20 7ltl 
durete selon Mohs : 6 12 
densite : 3,27-3.45 
clivage : imparfait 

cassure : irregu liere, esquilleuse, fragile 
cou leur : bruniltre, grise, nombreuses 
autres teintes 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras 
transparence : transparente a translucide 

Cristaux (systi:me quadratique) inclus dans Ia roche ou libres, souvent bien 
formes, habi tuellement en prismes courts et epais, mais egalement en baguettes 
a llongees ou aciculaires. Agregats massifs, compacts a granuleux, rayonnants. 
Mode de gisement : dans les roches metamorphiques telles que les marbres, les 
roches calcsilicatees, les serpentinites ; tri:s rarement dans les roches magmatiques . 
Gisements : Pfitschtal/Tyrol/ Autriche, Zermatt/ Valais/ Suisse, Vesuve, Monzo­
ni / Dolomites/ ltalie, New Jersey/ USA . 
Egerane Nom local d'un agregat de vesuvianite a structure rayonnante prove­
nant de Eger (Tchecoslovaquie) et de Gi:ipfersgriin (Fichtelgebirge/ RFA) . 
Wiluite Variete de vesuvianite presentant une striation caracteristique sur ses 
faces, provenant des bords de Ia rivi i:re Wilui / Siberie orientale/ URSS. 

Staurotide [2,3,4] staurolite 

chimie : Fe [OH]2.2AI2Si05 couleur : brun rougeiltre, noir bruniltre 
durete selon Mohs: 7-7 1/2 trait : blanc 
densite : 3,65-3,77 eclat : vitreux, gras, mat 
cl ivage : imparfait transparence : translucide a opaque 
cassure : concho"fdale, irreguliere systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux inclus dans Ia roche, en prismes courts ou allonges. Macles de penetration 
caracteristiques en forme de croix aux bras se croisant a angle droit (a 90°) ou en 
biais (a 60°). Se rencontre souvent en groupements reguliers avec le disthi:ne . 
Mode de gisement : dans les roches a rgileuses metamorphiques, les gneiss et les 
micaschistes, occasionnellement dans des sables en tant qu'element residue! prove­
nant de Ia desagregation des roches. Gisements : Steiermark/ Autriche, Ster­
zing/ Sud-Tyrol, Fannin County/ Georgie, Ducktown/ Tennessee/ USA, Namibie. 

Disthime [4,5] Cyanite 

chimie : Al2 [OISi04] couleur : bleu, autres couleurs possibles 
dureteselon Mohs: 4-4 1/2 et 6-7 trait: blanc 
densite : 3,53-3,65 eclat : vitreux, nacre 
clivage : parfait transparence : transparent a translucide 
cassure : fibreuse, fragile systeme cristallin : triclinique 

Cristaux columnaires lineaires, inclus dans Ia roche, souvent stries transversale­
ment. Macles d'accolement. Difference de durete importante entre le sens de Ia 
longueur (4 a 4 I /2) et celui de Ia la rgeur (6 a 7). Agregats fibroradies , en groupe­
ments reguliers avec Ia staurotide. Mode de gisement : dans les roches metamor­
phiques comme les gneiss, les micaschistes, les eclogites, parfois dans les sables 
egalement, en tant qu 'element residue! provenant de Ia desagregation des roches. 
Gisements : Tessin / Suisse, Serbie/ Yougoslavie, Machakos/ Kenya, Calcut­
ta/ lnde, Virginie/ USA. Utilise pour Ia fabrication de materiaux de construction 
hautement refractaires. 

1 Vesuvianite, Californie / USA. 2 Made de staurotide, Minas Gerais / Bresil. 
3 Made de Staurotide , Georg ie/ USA . 4 Disthime et staurotide dans un schiste a 
paragonite, Monte Campione/ Tessin / Suisse. 5 Disthene, Monte Campione / Tessin / 
Suisse. 
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Groupe des grenats 

Mineraux silicates possedant une structure cristalline semblable. Groupes des 
pyralspites : pyro pe, a/mandin , spessartine. Groupe des ougrandites : ouvarovite, 
grossulaire, andradite . 

chimie : silicates 
durete seton Mohs : 6 1 h -7 1 h 
densite : 3,4-4,6 
cl ivage : imparfait 
cassure : concholdale, esquilleuse, 
fragile 

couleur : incolores, toutes les teintes 
sauf le bleu 
trait : blanc 
eclat : vitreux, gras, resineux 
transparence : trans parents a opaques 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux indus dans Ia roche ou libres, rhombododecaedres, tretragonotriocta­
edres. 11 existe d'enormes cristaux pesant plusieurs centaines de kilos. Agregats 
compacts a granuleux a massifs. Dans les gneiss, les micaschistes, les eclogites, 
dans les roches metamorphiques calcaires et dolomitiques, sou vent dans les sables . 
Rarement dans les roches magmatiques. Universellement repandus. Utilises 
comme abrasif, comme materiel de polissage et comme gemmes (p. 166). 

Almandin [5] almandine Fe3AI2[Si04h 

Couleur : brun, rouge a violet, presque noir. Appele escarboucle, comme le 
pyrope, dans le langage populaire. Gisements : btztal et Zi llertal/ Tyrol, Falun/ 
Suede, Swerdlowsk/ Oural, Sri Lanka, lnde. 

Andradite [2] Ca3Fe2 [Si04] 3 

Couleur : brune, noire, egalement incolore, verte, jaune. Demantoi"de [3] : variete 
verte. Melanite : variete gris-noir. Topazolite [4] : variete jaune verdiitre. 
Gisements : Wurlitz/Fichtelgebirge, Kaiserstuhl/ Bade/ RFA, Zermatt/Suisse, 
Pinzgau/ Autriche. 

Grossulaire Ca3AI2 [Si04h 
Couleur : incolore, vert, jaunatre, brun, rouge. Hessonite [I] : variete brun 
orange. Hydrogrossulaire : variete opaque, verdatre. Leucogrenat : variete inca­
lore. Tsavorite : variete verte. Gisements : Auerbach/ Bergstrasse/ Hesse, Pie­
mont/ l talie, Sri Lanka, Canada, Concepcion del Oro/ Mexique, Afrique du Sud . 

Pyrope grenat de Boheme, rub is du Cap Mg3AI2 [Si04h 
Couleur :rouge, brun-rouge, rouge-rose. Appele, comme l'almandin , escarboucle 
dans le langage populaire. Rhodolite : variete rouge-rose. Gisements : Zoblitz/ 
Saxe, Boheme/ Tchecoslovaquie, Transvaal, Caroline du Nord/ USA, Australie. 

Spessartine Mn3AI2 [Si04h 

Couleur : jaune, orange, brun-rouge. Gisements : Spessart/ Basse-Franco­
nie/ RFA, Suede, Madagascar, Sri Lanka, Minas Gerais/ Bresil. 

Ouvarovite Ca3Cr2 [Si04h 

Couleur : vert emeraude. Gisements : Outukumpu/ Finlande, Oural/ URSS, 
Transvaal/ Afrique du Sud, In de. 

1 Hessonite, lta lie. 2 Andradite, Stanley Butte/ Arizona/ USA. 3 Demanto"lde, Val 
Malenco/ Bern ina / ltalie . 4 Topazolite, Californie/ USA. 5 Almandin dans du micas­
chiste, Zillertai / Tyrol/ Au t ri che. 
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Prehnite [ 1] 

chimie : Ca2AI2[(0Hl21Si30 10l 
durete selon Mohs : 6-6 1/2 
densite : 2,8-3,0 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere 

couleur : incolore, blanche, grise, 
verdatre, jaunatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux isoles rares, tabulaires, a courbure caracteristique. Agregats reniformes, 
globulaires, fibroradies. Mode de gisement : dans les cavites des schistes et des 
roches calcsilicatees, ainsi que dans celles des roches magmatiques basiques ; rare­
ment dans le granite, egalement. Gisements : Idar-Oberstein/ Haut-Palatinat, 
Harzburg/ Harz, Val de Fassa/ Sud-Tyrol, Dauphine/ France, Bergen Hill/ New 
Jersey/USA. 

Zo"isite [2] 

chimie : Ca2AI3 !OIOH ISi04ISi20 7l 
durete selon Mohs : 6-6 1/2 

den site : 3,15-3,36 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere 

couleur : grise, verte, jaunatre, rose, bleue 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : opaque, trouble 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux generalement indus dans Ia roche, prismatiques, stries verticalement, aux 
faces terminates rarement bien formees. Agregats compacts, spathiques, en larges 
baguettes grossierement striees. Mode de gisement : dans les roches metamorphi­
ques. Gisements : Saualpe/ Carinthie, Rauris/ Salzbourg, Zermatt/Valais/ Suisse, 
Ducktown/ Tennessee/ USA, Tanzanie. Les varietes ayant de belles couleurs sont 
utilisees comme gemmes. 
Thulite Variete rose-rouge de zolsite (illustr. p. 171). 
Tanzanite Variete bleue de zolsite (illustr. p. 171). 

Epidote [3] 

chimie : Ca~(Fe , AI) Al2 
[OIOH ISi04 tSi20 7l 
durete selon Mohs : 6-7 
densite : 3,35-3,38 
cassure : concho"ldale, 
esquilleuse 

clivage : parfait 
couleur : verte, jaune, noire, grise 
trait : gris 
eclat : vitreux 

irreguliere, transparence :transparente a opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux prismatiques, riches en facettes, stries ; macles. Agregats compacts, 
rayonnants, spathiques, massifs. Mode de gisement : dans les roches metamorphi­
ques et dans les roches magmatiques, cristaux bien formes dans les druses. 
Gisements : Knappenwand/ Untersulzbachtal/Salzbourg, pres de Bourg 
D'Oisons/ Dauphine!France . Utili see occasionnellement com me gem me. 
Piemontite [4] Variete d'epidote rouge a rouge fonce . Cristaux rares, trait rouge 
cerise. Se presente habituellement sous forme d'agregats radiaires dans les gites de 
manganese. 
Pistacite Variete d 'epidote vert pistache, riche en fer. Terme egalement utilise 
parfois comme synonyme d'epidote . 
Clinozolsite Variete d'epidote peu ou non ferrifere. 
Tawmawite Variete d'epidote chromifere. Tawmaw/ Birmanie, Finlande. 

1 Pn§hnite, Radautal pres de Bad Harzburg / Harz. 2 zo·isite, Jaurez / Baja California / 
Mexique. 3 Epidote, Baja California / Mexique. 4 Piemontite, Val d' Aoste / ltalie. 
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Pyrophyllite [1] 

chimie : Al2 [( OH I2JSi40 10J couleur : blanche, grise, jaunatre, verdatre 
durete selon Mohs : 1-1 1 / 2 trait : blanc 
densite : 2,66-2,90 eclat : vitreux, nacre 
clivage : parfait transpa rence : translucide a opaque 
cassure : irn3gu liere, fl exible systeme c ristallin : monoclin ique 

Cristaux tabulaires, toujours groupes. Agregats finement ecai lleux ou rayonnants, 
formes massives egalement. Onctueuse au toucher. Mode de gisement : dans les 
couches ou les fissures des schistes, egalement dans les filons metalliferes . 
Gisements : Eifel, Belgique, Luxembourg, Hirvivaara/ Finlande. Utilisee en elec­
troceramique et com me charge dans l' industrie du papier et du caoutchouc. 

Chlorite [2,3] 

Nom collectif pour une ser ie de cristaux mixtes de composition similaire, dont les 
plus importants sont : Ia chamosite [n °5, p. 107], Ia daphnite, Ia delessite , le clino­
chlore, !a pennine, Ia ripidolite (prochlorite), Ia thuringite. 

chimie: 
(Fe,Mg,A!)6 [(0HhJ(Si ,AI)40 10] 

durete selon Mohs : 2-3 
densite : 2,6-3,4 
clivage : parfait 
cassure : en feuillets , flexible 
non elastique 

couleur : verte, noire, brune, rouge, 
blanche, incolore 
trait : gris-vert, brun 
eclat : vitreux, nacre, mat 
transparence : transparente a opaque 
systeme crista llin : monoclinique 

Cristaux isoles tabulaires, en fo rme de tonnelets, dissemines dans Ia roche ou 
libres. Agregats ecai lleux, en plaquettes, finement granuleux, massifs. Mode de 
gisement : dans les roches metamorphiques (principa lement les chloritoschistes) et 
les fentes alpines, recouvrant souvent d 'autres mineraux. 
Kammererite [3] Yariete chromifere de pennine aux cristaux d'un rouge fleur de 
pecher ou it mouchetures rose-rouge . Se trouve dans les gisements de chromite. 

Talc [4] 
chimie : Mg3 [( 0H )2JSi40 101 
durete selon Mohs : 1 
densite : 2,7-2,8 
clivage : tres parfait 
cassure : irreguliere, esqu illeuse, 
flexible 

couleur : incolore, blanc, verdatre, jaunatre, 
rougeatre 
trait : blanc 
eclat : nacre, gras 
transparence : transparent a opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

On ne connalt pas de grands cristaux isoles bien formes. Agn!gats ecai lleux, feu il ­
letes, massifs, testaces, reniformes. Onctueux au toucher. Dans les couches et les 
remplissages de fissures des schistes cristallins, et dans les roches calcaires ou dolo­
mitiques . Gisements : Fichtelgebirge, Carinthie, Tyrol, Barberton/ Transvaal. Uti­
li se pour Ia fabrication de couleurs resistantes it Ia lumiere ; finement pulverise, 
comme base pour des cremes et des poudres ; dans Ia fab rication d ' isolateurs pour 
courants it haute tension et de materiaux de construction refractaires . 
Pierre de lard, « speckstein » Termes designant des agregats massifs de talc . 
Steat ite Variete massive de talc. En technique, ce terme designe du talc chauffe. 
Pierre o llaire Steatite contenant de !a chlorite. 
Agalmato lite (pagodite) Yariete massive de talc . Ce terme designe egalement une 
variete massive de pyrophyllite ou un melange de talc et de pyrophyllite. 

Pyrophyllite, Ind ian Gulch / Ca liforn ie / USA . 2 Clinochlore, Foret de Baviere / RFA. 
3 Kammererite, Guleman / Turquie. 4 Talc, Col de Ia Futa / Prov. de Florence/ ltalie. 
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Actinote [ 1] actinolite 
Mineral du groupe des amphiboles (p . 48) 

chimie: Ca2(Mg,Fe)5 [(OH ,F) ISi40 11 12 cou leur: verte, blanche, grise, incolore 
durete selon Mohs : 5 1/2-6 trait : blanc 
densite : 2,9-3,3 eclat : vitreux, soyeux 
clivage : parfait transparence : transparente a opaque 
cassu re : esquilleuse, irreguliine, systeme crista II in : monoclinique 
fragile / flexible 

Cristaux prismatiques, columnaires. Agregats en baguettes allongees, enchevetres, 
mais aussi compacts a grossierement cristallins. Mode de gisement : dans les 
roches metamorphiques. Utili see comme asbeste. 
Amiante [4] (byssolite) Actinote fibreuse. Asbeste. 
Cuir ou chanvre de montagne Actinote ou chrysotile (p. 88) feu trees. 
Nephrite Agregat microcristallin et feutre d 'actinote. Tres tenace. Sous forme de 
blocs roules et dans les schistes a actinote. Gisements : Jordansmiihl/Silesie, 
region du lac Bai·kal/URSS, Chine, Nouvelle-Zelande. Utilisee durant Ia prehis­
toire pour Ia fabrication, d'armes et d'ustensiles ; taillee comme jade (p . 168). 

Tremolite [2] grammatite 
Mineral du groupe des amphiboles (p. 48). 

chimie : Ca2Mg5[0H ISi40 11J2 couleur :blanche, grise, verdatre 
durete selon Mohs : 5 1/ 2-6 trait : blanc 
densite : 2,9-3,1 eclat : vitreux, soyeux 
clivage : parfait transparence : translucide 
cassure : fibreuse , fragile systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux prismatiques allonges, aciculaires, columnaires, generalement indus dans 
Ia roche. Agregats rayonnants, fibreux, feutres. Mode de gisement : dans les 
roches metamorphiques. Gisements : Tessin/ Suisse, Paakila/ Finlande, pres de 
Turin / Italie, Namibie. Utilisee com me asbeste. 

Riebeckite 
Mineral du groupe des amphiboles (p. 48). 

chimie : Na2Fe4 [OH ISi40 11 J2 couleur : bleue, bleu-noir 
durete selon Mohs : 5-6 trait : gris-bleu 
densite : 3,0-3.4 eclat : vitreux, soyeux 
clivage : parfait transparence : translucide a opaque 
cassure : irreguliere, fragile systeme crista llin : monoclinique 

Cristaux en prismes allonges, tres rares. Habituellement sous forme d'agregats 
granuleux ou fibreux. Dans les quartzites ou d'autres roches metamorphiques, fre­
quemment dans les roches magmat iques acides. Gisements : Schirmeck/ Vosges, 
Langesund/ Norvege, Kri voy Rog/ URSS, Transvaal, Rhode Island/ USA. 
Crocidol ite (3] (amiante bleu, amiante du Cap) Variete finement fibreuse de rie­
beckite. Flexible elastique, se laisse bien filer. La crocidolite silicifiee (ceil de 
faucon, ceil de tigre) est utili se com me gem me (p . 176) . 

Asbeste Terme designant !'ensemble des mineraux finement fibreux du groupe 
des amphiboles (amiante, anthophyllite, crocidolite, tremol ite) et de Ia serpentine. 
Le chrysoti le, du groupe de Ia serpentine, est economiquement tres important. Les 
asbestes sont incombustibles et resistantes aux acides. On a decouvert recemment 
que Ia poussiere d'asbeste est cancerigene. 

1 Actinote dans un talcschiste,Stubachtai / Tyrol. 2 Tremolite, Campolungo /Tessin / 
Suisse. 3 Crocidolite, Transvaal / Afrique du Sud . 4 Amiante , Piemont/ltalie. 
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Serpentine [ 1 ,2] 

chimie : Mg6[(0Hl8ISit0101 
durete selon Mohs : 2 /2-4 
densite : 2,0-2,6 
clivage : parfait, divisible en fibres 
cassure : concho"fdale, esqu illeuse 

couleur : verte, grise, blanche, jaune 
trait : blanc 
eclat : resineux, gras, soyeux, mat 
transparence : translucide a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Pas de cristaux connus . Agregats finement granuleux a massifs. Gisements : dans 
les couches, les filons et les fissures des serpentinites et des marbres. 

On distingue deux varietes de structure : !'antigorite et le chrysoti le. 

Antigorite [I] Variete massive, finement ecailleuse de serpentine. 
Chrysot ile [2] Variete de serpentine finement a grossierement fibreuse. Les agre­
gats enchevetres et feutres sont appeles (comme l'actinote feutree, p . 86), cuir ou 
chanvre de montagne, les agregats a fibres paralleles, chrysotile-asbeste. 

On distingue plusieurs varietes en fonction de leur utilisation economique : 

Serpentine commune [I] Massive, trouble, tachetee. Sans valeur economique. 
Serpentine noble (illustr. p. 323) Massive, verte a jaunii.tre. Utilisee comme 
pierre decorati ve. 
Chrysotile-asbeste[2] (asbeste de serpentine, asbeste) Chrysotile a eclat soyeux, a 
fibres paralleles. Utilisee pour Ia fabrication d'appareils et d'ha bits resistants au 
feu, comme garniture de freins, pour Ia fabrication d 'amiante-ciment. Gisements : 
URSS, Canada, Afrique du Sud, Zimbabwe. 

Sepiolite [3] ecume de mer 

chimie : Mg4 
[(0 Hl21Si60 15J.2H20 + 4H20 
durete selon Mohs : 2-2 1/ 2 

densite : 2,0 
clivage : indeterminable 
cassure : concho"idale 

couleur : blanche, grise, jaune 
trait : blanc 
eclat : mat 
transparence : opaque 
systeme crista llin : orthorhombique 

Pas de cristaux. Agregats terreux, noduleux, poreux . Savonneuse et tendre a l'etat 
frais, elle durcit en sechant. Happe a Ia langue. Mode de gisement : sous forme de 
concretions dans les serpentinites. Seul gisement economiquement important : 
Eskishehir, en Turquie. Utilisee commme isolant thermique et accoustique. 

Graphite [4] 

chimie: C 
durete selon Mohs : 1 
densite : 2,1-2,3 
clivage : tres parfait 
cassure : irreguliere, flexible 

couleu r : gris sombre a gris clair, noir 
trait : gris a noir 
eclat : metallique, mat 
transparence : opaque 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux rarement bien formes, tablettes hexagonales . Agregats granuleux, ecail­
leux, egalement bacillaires, terreux a massifs. Le graphite est gras au toucher et 
tachant. Resiste a Ia chaleur a l'abri de I' air. Dans les gneiss, les schistes, les mar­
bres. Gisements : Kropfmiihl et Pfaffenreuth/ Baviere, Boheme/ Tchecoslovaquie, 
Pargas/ Finlande, New Jersey/ USA, Q uebec/ Canada, Sonora/ Mexique, Mada­
gascar. Uti li se pour Ia fabrication d 'electrodes, de creusets, de crayons, de lubri­
fiants et com me materiau de ralentissement dans les reacteurs atomiques. 

1 Antigorite, Snarum / Norvege. 2 Chrysotile, Quebec / Canada. 3 Sepiolite, Eskis­
hehir/ Turquie . 4 Graphite, Trieben/ Steiermark/ Autriche. 
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Hedenbergite [1 ] 

Mineral du groupe des pyroxenes (p. 48) 

chimie : CaFe[Si20 6] 

durete selon Mohs : 5 112-6 
densite : 3,5-3,6 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, conchoi'dale, 
fragi le 

couleur : noire, vert noir ii. tre, brun-noir 
trait : gris-vert 
eclat : vitreux 
transparence : translucide il opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux bien fo rmes ra res , prismatiques, aciculaires. Agregats compacts il granu­
leux, bacillaires, fibroradies. Mode de gisement : dans les roches calcsilicatees, sur­
to ut dans les skarns et da ns les gites de magnetite . Gisements : Nordma rken/Suede, 
lie d 'Elbe et Toscane/ Italie, Kazak hsta n/ URSS, Fra nklin/ New Jersey/ USA. 

Diopside chromifere [3] 
Variete vert-emera ude cla ir de diopside (p. 50). Dans les roches metamorphiques 
fortement calciques. Gisements : Outukumpu/ Finlande, Ha ute-Birmanie, Mada­
gascar, Na mibie. Les cristaux transparents sont utili ses comme gemmes. 

Fassa"ite [4] 
Mineral du groupe des pyroxenes (p . 48). Est egalement consideree en milieu 
scienti fique comme une va riete d'augite ri che en alumunium ou pauvre en fer. 

chimie : Ca(Mg,Fe,AI)[(Si,AI)20 6] couleur : verte 
durete selon Mohs : 6 trait : blanc 
densite : 2,96-3,34 eclat : vitreux 
clivage : imparfa it transparence : translucide il opaque 
cassure : irreguliere, conchoi"dale, systeme cri stallin : monoclinique 
fragi le 

Cristaux ri ches en face ttes, en prismes courts, libres ou indus dans Ia roche. Agre­
gats granuleux et massifs . Da ns les ma rbres calci tiques et dolomitiques. Gise­
ments : Val de Fassa / Tyrol, Vesuve et Adamello / Italie, Helena/ Montana/ USA. 

Omphacite Ca! Mg, Fe,AI)[( Si ,AI )206J 
Mineral du groupe des pyroxenes. Crista! mixte compose de diopside, de jadeite, 
d ' hedenbergite et d'aegyri ne. Est semblable il Ia fassaite par son chimisme et sa 
couleur verte, et proche du diopside parses caracteristiques o ptiques. Cristaux tres 
rares . En grains dissemines dans les eclogites . Gisements : Saua lpe/ Carinthie, Val 
d ' Aoste/ Ita lie, Cali fo rnie/ USA . 

Cordieri te [2] dichro"lte, iolite 
chimie : Mg2AI3 [AISi50 1sl 
durete selon Mohs : 7-7 / 2 
densite : 2,50-2,75 
clivage : impa rfait 
cassure : conchoYdale, irregu lie re, 
fragile 

couleur : bleue, violette, gri se, brunatre, 
incolore 
trai t : blanc 
eclat : vitreux, gras 
transparence : transpa rente a translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux rares, indus da ns Ia roche ou libres, genera lement prismatiques . Agregats 
compacts, d issemines, massifs. Fort dichro"isme. Le plus souvent dans les roches 
metamorphiques, parfo is dans les roches magmatiques, exceptionnellement dans 
les roches sedimentaires . Gisements : Bodenmais/ Bav iere, Kragero/ Norvege, 
Falun/ Suede, Ori jarvi/ Finlande. Matiere premiere pour Ia ceramique. 

1 Hedenbergite, Nouvelle-Galles du Sud / Austra lie . 2 Cord ierite, Kisko/ Fin lande . 
3 Diopside chromifere, Outu kum pu / Fin lande . 4 Fassai"te, degagee de sa gangue de 
ca lcite pa r attaque a l'acide /Va l de Fassa / Sud-Tyrol. 
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Margarite [1] mica calcique, « perle » 

Mineral du groupe des micas (micas durs) 

chimie : Ca Al2 [(OH)2IA12Si20 10J couleur : blanche, grise, rose, jaumitre 
durete selon Mohs : 4-4 1 h trait : blanc 
densite : 2,99-3,08 eclat : nacre 
clivage : tres parfait transparence : translucide 
cassure : en feuillets, fragile systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux rarement bien formes . Agregats granuleux, feuilletes, ecailleux. Mode de 
gisement : dans les chloritoschistes et les micaschistes. Gisements : Zillertal/ 
Tyrol, Pfitschtal / Sud-Tyrol, St Gothard/Suisse, Naxos/ Grece, Izmir / Turquie. 

Paragonite (mica sodique) 

Mineral du groupe des micas. Semblable a Ia margarite. Agregats blancs a verdii­
tres, se rencontre dans les schistes. 

Kernite [2] 

chimie: Na2[B40 6 (0H)2J.3H20 
durete selon Mohs : 2 1/2 

densite : 1,91 
clivage : parfait 
cassure : fibreuse, esqu illeuse, fragile 

couleur : incolore, blanche 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme crista llin : monoclinique 

Cristaux pyramidaux, en forme de coins. Agregats compacts, spathiques, fibreux . 
Dans des filons, produite par le metamorphisme de contact. Gisements : Kern 
County/ Californie, Tincalayu/ Argentine, Turquie. Important minerai de bore. 

Wollastonite [3] 

chimie : Ca3 [Si30sl 
durete selon Mohs : 4 112-5 
densite : 2, 78-2,91 
clivage : parfait 
cassure : esquilleuse 

cou leur : incolore, blanche, grise, legerement 
coloree 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre, soyeux 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : triclinique et monoclinique 

Beaux cristaux rares, generalement tabulaires et epais, inclus dans Ia roche. Agre­
gats fibrorad ies, feuilletes, tabulaires . Mode de gisement : dans les calcaires et les 
roches calcsilicatees. Gisements : Auerbach / Hesse, Pargas/ Finlande, Santa 
Fe/ Mexique, Cal iforn ie/ USA. Utilisee pour Ia fabrication de fers a souder, de 
ceramiques refractaires, de fibres minerales (amiante). 

Okenite [4] 

chimie : Ca H2[Si20 6J. H20 couleur :blanche, jaunatre, bleuatre 
durete selon Mohs : 5 trait : blanc 
densite : 2,28 a 2,33 eclat : nacre 
clivage : parfa it transparence : transparente a translucide 
cassure : irreguliere systeme crista llin : triclinique 

Cristaux rares, en feuillets, minces. Agregats generalement compacts, tres fine­
ment fibreux. Mode de gisement : dans les basaltes (com me mineral du metamor­
phisme de contact) . Gisements : Antrim/ lrlande , lies Ferae, lie Disko/Groenland, 
Poonah/ Inde, Montana/ USA. 

1 Margarite, Chester / Massachusetts / USA . 2 Kernite, Kern County/ Californie / USA. 
3 Wollastonite, Auerbach an der Bergstrasse/ Hesse. 4 Okenite acicu lai re sur de Ia 
gyrolite, Poonah / lnde. 
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Minerais 

Les mineraux constituant les minerais sont des mineraux dont on peut extraire des 
metaux par traitement metallurgique. lis n'ont de valeur economique que s'ils sont 
concentres en gisements . 

Minerai En gltologie, on entend par minerai un melange d'especes minerales 
recelant une teneur utile en metal. Au point de vue de Ia struture, un minerai a le 
caractere d'une roche. II arrive que d'autres matieres premieres utilisees en tech­
nique soient egalement appelees minerais, meme lorsqu'elles sont depourvues du 
caractere metallique. 
En petrologie, par contre, on appelle minerai tous les composants metalliques 
d'une roche. 
La science des minerais distingue nettement les minerais monomineraux des mine­
rais proprement dits, toujours constitues de plusieurs especes minerales juxtapo­
sees. 

Gisement, ou gite Concentration naturelle de mineraux ou d'agregats de mine­
raux utiles et exploitables. 

Noms des minerais Les noms des minerais se referent, entre autres, au metal 
contenu, a Ia couleur ou a des proprietes marquantes. De nombreuses denomina­
tions furent creees il y a des siecles par les mineurs. Les appellations allemandes de 
« Blende », « Fahle », « Glanze » et « Kiese » rapportees aux mineraux sulfures 
remontent egalement a !'exploitation miniere d'autrefois. 

Classification des minerais La classification des minerais se base habituellement 
sur le contenu metallique. Lorsque Ia composition chimique d'un mineral com­
porte plusieurs metaux, celui-ci peut etre classe dans differents groupes de metaux. 
Les classifications des metaux et des composes metalliques sont utilisees de fa~ons 
tres differentes en technique, en industrie et en economie. 
Dans ce livre, les minerais sont classes selon les groupes de metaux suivants : 
metaux precieux, metaux ferreux (comprenant le fer et les metaux utilises pour 
!'amelioration des aciers), et les metaux non-ferreux (comme les metaux lourds 
non-ferreux et les metaux legers). Les mineraux sulfures viennent ensuite. 

Exploitation miniere en gradins dans I'Erzberg, a Eisenerz (Steiermark / Autriche) . 
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Gites metalliferes 

De nombreux elements, comme les meraux, ne seraient pas util isables s'i ls etaient 
repartis de fa~on regul iere dans Ia croGte terrestre.lls ne deviennent exploitables que 
lorsqu'i ls sont concentres dans des zones ou des complexes geologiques determines. 
Ces concentrations de mineraux ou d'agregats metall iques sont appelees minera is, et 
leur emplacement dans Ia croGte terrestre, gites ou gisements. Suivant leur genese, 
on distingue des gites d 'origine magmatique, sedimentaire et metamorphique. 

Gites d'origine magmatique 

Les gites d 'origine magmatique sont issus de bains silicates fondus , appeles 
magmas, se trouvant dans Ia profondeur de Ia croGte terrestre . Lors du refroidisse­
ment d'un magma, des phenomenes de demixtion et de cristallisation du materiel 
magmatique initialement homogene se produisent en ctroite relation avec Ia tem­
perature. Nous distinguons des gites orthomagmatiques, pegmatitiques, pneuma­
tolytiques et hydrothermaux. 

Gites orthomagmatiques Les gites orthomagmatiques se forment lors de Ia phase 
du debut du re fro idissement , a des temperatures de 1200 a 600°C, principalement 
a partir de bains silicates fondus de composition basique. Les premiers cristaux 
formes et des liquides de demixtion tombent vers le fond de Ia chambre magma­
rique, du fait d'une differenciation par gravite. Les minerais ainsi formes sont des 
meraux natifs (platine), des sulfures (pyrrhotine, chalcopyrite, pentlandite), et des 
oxydes (magnetite, chromite, ilmenite) . 
D'importants gites de ce type se rencontrent a Kiruna (Suede), pres de Niznij 
Tagil (Oural, URSS), a Sudbury (Ontatio, Canada), dans le Bushveld (Transvaal, 
Afrique du Sud). 

Gites pegmati tiques Vers 600 a 500°C, des magmas residuels riches en si lice rea­
gissant avec des composants volatils concentres donnent naissance a des roches 
grossierement cristallisees, les pegmatites. On les trouve en bordure ou dans les 
cavites du pluton, a insi que sous forme de remplissages de fissures dans des filons. 
Les minerais typiques des gisements de ce genre sont le beryl, le lepidolite et Ia 
zinnwaldite, le zircon et le sphene, Ia cassiterite, Ia wolframite et Ia molybdenite. 
Le corps pegmatitique de Hagendorf (Haut-Palatinat/ RFA) compte parmi les plus 
importantes forma tions de ce type en Europe. 

Gites pneumatolytiques Vers 500 a 400°C, des melanges gazeux issus de corps 
magmatiques (principalement des plutons granitiques) en fin de phase de consoli­
dation penetrent dans les fissures de Ia roche encaissante ou du pluton dej a forte­
men! refroidi, cristallisent et donnent naissance a des filons, ou, si Ia roche encais­
sante est poreuse, a des impregnations. 
Les minerais caracteristiques de ce genre de formation sont Ia cassiterite, Ia zinn­
waldite et Ia wolframite, ainsi que Ia molybdenite et Ia pyrite . 
Ce type de gisements est represente par les gites stanni feres de l'Erzgebirge (en 
Saxe et en Boheme), de Ia Malaisie et de Ia Bolivie, les gites de tungstene de Ia 
Coree, de Ia Birmanie et de l' lndonesie, et, fina lement, les gites de molybdene de 
Climax (Colorado, USA). 
Les gisements pyrometasometiques, qui sont une variante des gites pneumatolyti­
ques, sont produits par des reactions entre Ia roche encaissante et des gaz tres 
chauds, au cours desquelles des mineraux preexistants sont rem places par de nou­
veaux mineraux (comme par ex. Ia wolframite et Ia scheelite) . 
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Gites hydrothermaux Entre 400 et 0°C, par suite de l'abaissement de Ia tempera­
ture et de Ia pression, des substances contenues en solutions dans les eaux chaudes 
precipitent en donnant naissance a des concentrations metalli feres, appelees gise­
ments hydrothermaux. 
Suivant leur mode de formation, on distingue les filons hydrothermaux, les gites 
metasomatiques hydrothermaux (provenant de substitutions de mineraux, pheno­
mene appele metasomatose), et les impregnations hydrothermales. 
Le nombre de parageneses, de minerais et de gisements hydrothermaux est tres 
important. Les concentrations metalliferes a antimoine, plomb, or, cobalt, cuivre, 
mercure, argent et zinc, sont caracteristiques de ce type de formations . Gisements 
hydrothermaux : gites de siderite du Siegerland (Rhenanie-du-Nord-Wesphalie), 
l'Erzberg (Steiermark), gisements de Bingham (Utah, USA), de Tsumeb 
(Namibie), et de Trepca (Yougoslavie). 

Gites d 'origine volcanique Les gisements magmatiques cites jusqu'ici sont avant 
tout plutoniques, c'est-a-dire lies a des corps magmatiques se trouvant a grande 
profondeur. A !'autre extreme, il existe des formations liees au volcanisme. II 
arrive cependant que ces dernieres presentent des caracteres de transition aussi 
bien vers les gisements plutoniques que vers les gisements sedimentaires. 
Parmi les gisements volcaniques, on distingue les gites subvolcaniques, c'est-a-dire 
formes a profondeur moyenne a faib le sous les volcans, les exhalaisons (ou emana­
tions) sous-marines et subaeriennes, et les thermes postvolcaniques, les sources 
d'eaux chaudes. 
Les minerais caracteristiques sont les minerais de l'or et de !'argent, !'hematite, Ia 
pyrite et le soufre. Le gisement de Comstock-Lode, au Nevada (USA), un des gites 
metalliferes les plus importants du monde, est d'origine subvolcanique, et le gise­
ment de fer du district Lahn-Dill, en Hesse, est un gite exhalatif sous-marin. 

Gites d'origine sedimentaire 

Les gites d'origine sedimentaire prennent naissance lors de !'alteration des roches, 
sous !'action des eaux ou suivant des processus chimiques sous des conditions cli­
matiques donnees. L'eventail des temperatures de formation des minerais d'ori­
gine sedimentaire s'etend de quelques degres en-dessous de 0 a environ 70°C. 

Placers et gisements detritiques Du fait de leur resistance a !'alteration et de leur 
densite elevee, les mineraux metall iques s'accumulent dans les sables et les graviers 
sous !'action conjuguee de l'eau et du vent, donnant ainsi naissance a des concen­
trations metalliferes, les gites alluvionnaires, ou placers. Seton Ia nature du 
mineral dominant, on distingue des placers a chromite, or, ilmenite, cassiterite, 
magnetite, monazite et platine. 
II existe des placers auriferes importants dans Ia Haute Lena (URSS). Les gise­
ments auriferes du Witwatersrand pres de Johannesburg (Afrique du Sud) sont des 
gites alluvionnaires consolides . En lnde, au Bresil et en Caroline (USA), on trouve 
des placers marins formes sous !'action des courants et du ressac. Le gisement 
detritique de Peine-IIsede (Basse-Saxe/ RFA) s'est egalement constitue en milieu 
littoral (il y a 100 millions d'annees) . II y a un siecle, des placers auriferes etaient 
encore exploites dans des fleuves europeens. 

Gites des zones d 'oxydation et de cementation Les concentrations metall iferes 
affleurantes sont soumises a !'alteration dans leurs zones superficielles. II se 
forme, dans ces regions, une zone d'oxydation avec fort enrichissement en fer et 
appauvrissement en metaux precieux, appelee « chapeau de fer » par les mineurs . 
Les chapeaux de fer sont poreux, corrodes en surface et de couleur brune a noire. 
La presence de malachite verte et d'azurite bleu fonce est parfois indicatrice de Ia 
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proximite d'une zone d'oxydation. Du fait de leur facilite d'acces, on exploitait de 
preference ce type de gisement autrefois, et c'est pour cela qu'ils ont disparu 
presque sans laisser de traces. 
Les composes dissous dans Ia zone d'oxydation sont entralnes par les eaux d'infil­
tration jusque dans les nappes souterraines oil ils precipitent. Cet enrichissement 
en mineraux, appelee zone de cementation, contient surtout des minerais sulfures 
cuivreux (chalcosine, covelline, chalcopyrite, bornite) et argentiferes (acanthite), 
mais egalement du cuivre, de !'argent et de l'or natifs. 

Gites de concentration n!siduelle Cette appellation s'applique a des concentra­
tions minerales dependant etroitement de conditions climatiques donnees . Les 
regions a climat aride permettent Ia precipitation de sels de metaux lourds comme 
le cuivre, le cobalt, le plomb, le vanadium et !'uranium. La bauxite et Ia limonite 
se constituent dans les regions a climat humide, cette derniere pouvant parfois se 
presenter so us forme de fer piso li thique ou de fer limoneux. 

Gites marins Cette expression ne designe pas les gites existant actuellement dans 
les oceans, mais les concentrations metalliferes formees en mer. 
Les minerais de fer oolithiques se forment en mer peu profonde du fait de !'apport 
de solutions ferrugineuses en provenance du continent. Les composes de fer preci­
pitent par electrolyse dans l'eau de mer et se deposent en couches concentriques 
autour d'un noyau quelconque, formant ainsi de petites boules de Ia tail le d'un 
demi-millimetre a celle d ' un pois, qui finissent par s'accumuler sur le fond. Les 
minettes de Lorraine et du Luxembourg sont des formations oolithiques de ce type 
[n °4, p. 295). II existe d'autres gisements importants a Terre-Neuve (Canada) , en 
Alabama (USA), et sur Ia presqu 'lle de Kertch (URSS). On trouve des minerais de 
manganese oolithiques en Ukraine et dans le Caucase (URSS). 
Les schistes cuivreux richement mineralises de Mansfeld (avant-pays du Harz, 
RDA) se sont egalement formes en milieu marin par precipitation de composes de 
metaux lourds . 

Gites metamorphiques 

Le metamorphisme lui-meme (p. 304) ne produit pas de gisements, mais il peut 
agir sur des concentrations minerales magmatiques ou sedimentaires preexistantes 
en les transformant par neoformation, dissolution ou recristallisation de leurs 
constituants. II peut egalement modifier Ia structure du minerai lui-meme. Les 
gisements cupriferes d'Outukumpu (Finlande), les skarns mineralises de Ia Suede 
moyenne, les gites metalliferes de Krivoj-Rog (Ukraine), les itabirites du Bresil et 
les taconites du Lac Superieur (USA) sont iss us de transformations de ce genre. 

Formes des corps mineralises 

Les corps mineralises prennent des formes tres variees suivant leur mode de for­
mation, !'architecture des couches et Ia structure des roches. 

Veines Concentrations de minerai planes et de faible epaisseur, s'etendant dans 
le sens de Ia longueur et de Ia largeur. Sont toujours d' origine sedimentaire et 
generalement paralleles (concordantes) aux strates geologiques. La statification 
horizontale originelle peut etre modifiee (c'est-a-dire perturbee) par des processus 
orogenetiques. 

Couche Corps mineralise ayant une epaisseur relativement grande par rapport a 
son extension. 
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Filon Fissure d'origine tectonique remplie de minerai. Le contenu du fil on est 
touj ours plus jeune que Ia roche encaissante. Dans le langage courant, le mot veine 
est synonyme de filon , mais dans celui des mineurs, ce terme ne designe que de tres 
petits filons. Lorsque les filons sont concentres en grand nombre, on parle de sys­
teme fi lonien. 

Lentille Corps mineralise en forme de lentille, s'aplanissant vers l'exterieur. 

Trainees Corps mineralise allonge, de dimensions peu importantes, a stuctures 
fl uidales . 

Nid, poche Corps mineralise de peti te taille, de forme irreguliere, enclave dans 
une roche de nature differente. 

Amas Filon mineralise court , epais, aux limites irregulieres. 

Stockwerk Corps mineralise volumineux constitue d ' un reseau de filonnets anas­
tomoses depourvus de limites franches . 

Impregnation Minerai reparti de fa<;on diffuse dans les pores d ' une roche. 

Placer Accumulation de mineraux de densite elevee et resistants a !'alteration 
dans des sables et des graviers. Suivant le lieu du depot ou le mode de formation, 
on distingue des placers fluviatiles, marins et littoraux. 

Rentabilite des gisements 

La rentabilite d 'un glte depend de nombreux facteurs, comme Ia composition du 
minerai, les reserves totales, les possibili tes d 'exploitation, le rendement de Ia 
concentration du minerai, Ia situation commerciale, les frais d ' investissement et Ia 
situation du marche. Elle peut varier au cours du temps. Ainsi, d 'ancienoes haldes 
peuvent etre a nouveau partiellement traitees de nos jours grace a de nouvelles 
methodes de concentration et du fa it de !'augmentation du prix des matieres pre­
mieres. Dans une exploitation moderne, on cherche a extrai re d ' un minerai tous 
les di fferents mineraux utiles qu 'il contient. Le minerai brut abattu est traite pour 
obtenir des concentres mineraux qui peuvent etre amenes ensuite a Ia fo ote . 
Le tableau suivant (d'apres G . Wagner, 1960) montre it quel point l'exploitabilite 
d 'un gisement est dependante de son enrichissement en metal par rapport a Ia 
teneur moyenne de Ia croilte terrestre. Ce genre de tableau ne peut naturellement 
donner qu' une vue d 'ensemble schematique. 

Exploitabilite des gisements 

Metal Moyenne pour l'ecorce Teneur facteur 
terrestre minimale d' enrichissement 
g/ t % 

aluminium 81300 8,13 30 % 3,7 fois 
fer 50000 5,00 25 % 5 fois 
manganese 1000 0,10 35 % 350 fois 
chrome 200 0,02 30 % 1500 fois 
nickel 80 0,008 1,5 % 188 fois 
zinc 80 0,008 4 % 500 fois 
cuivre 70 0,007 1 % 140 fois 
eta in 40 0,004 1 % 250 fois 
plomb 16 0,0016 4 % 2500 fois 
argent 0,1 0,00001 500 g / t 5000 fois 
or 0,005 0,0000005 5 g / t 1000 fois 
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Minerais des metaux precieux 

L'argent, !'or et le platine comptent parmi les metaux precieux . 

Argent natif [2] 

chimie : Ag couleur : blanc, gris, brunatre, patine noire 
durete selon Mohs : 2 112-3 trait : blanc 
densite : 9,6-12,0 eclat : metallique 
clivage : aucun transparence : translucide a opaque 
cassu re : rapeuse, ductile systeme cristallin : cubique 

Cristaux cubiques, rares. Le plus souvent en masses compactes, irregulieres, den­
dritiques ou filamenteuses. Mode de gisement : dans des fi ssures et des druses, 
parfois dans des placers . Gisements : Konsberg/ Norvege, Joachimsthal/ Tcheco­
slovaquie, Colorado/ USA, Cobalt/ Canada, Huanchaca/ Bolivie , Broken Hill/ 
Australie . Utilise en metallurgie, en electrotechnique, dans l'industrie photogra­
phique, pour Ia fabrication de pieces de monnaie, en orfevrerie. 

Proustite [2] argent rouge (clair) 
chimie : Ag3 As 5 3 
durete selon Mohs : 2 1/ 2 

densite : 5,57 
clivage : parfait 
cassure : concho'ldale, fragile 

couleur : rouge cinabre 
trait : rouge cinabre 
eclat : adamantin 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista llin : rhomboedrique 

Cristaux prismatiques, pyramidaux . Agregats dendritiques, compacts, sous forme 
de mouchetures . Noircit rapidement par exposition it Ia lumiere. Mode de 
gisement : dans les gi'tes metalliferes. Gisements : Wittichen/ Foret Noire, Ste 
Marie aux Mines/ Alsace, Cobalt/ Canada, Chanarcillo/ Chili, Colorado et Arizo­
na/ USA. Important minerai d'argent. 

Pyrargirite [3,5] argent rouge (fonce) Ag3SbS3 

Semblable it Ia proustite. Differences : Ia pyrargirite a une durete (2 1 h -3) et une 
densite (5,85) plus elevees, un clivage imparfait, une couleur rouge fonce, un trait 
rouge cerise. 

Argentite [4,6] argyrose, argyrite 

chimie : AgS couleu r : gris de plomb a noir 
durete selon Mohs : 2-2 1/2 trait : gris 
densite : 7,2-7,4 eclat : metallique, ternissant avec !'a lteration 
clivage : imparfait transparence : opaque 
cassure : conchoi'dale , irreguliere systeme cristallin : cubique et monoclinique 

ll existe deux modifications : !'argentite au sens strict , cubique, et l'acanthite 
monoclinique. Les cristaux d 'argentite sont cubiques, ceux d' acanthite sont pris­
matiques, tabulaires. Les agregats des deux modifications sont compacts, filamen­
teux ou en plaques. Se rencontre dans les gi'tes filoniens. Gisements : Norvege, 
Mexique, Utah / USA. Important minerai d'argent. 

Argyrose Terme collectif pour !'argentite et l'acanthite, ou synonyme d'argentite. 
Argent sulfure Mouchetures noir de suie sur !'argentite. 

1 Proustite, Erzgebirge/ Saxe. 2 Argent natif, Batopilas/ Mexique. 3 Pyrargirite, 
Ouiruvilca / Perou . 4 Argentite, Oberschlema / Erzgebirge / Saxe. 5 Argent rouge 
(Pyrargi rite), Sonora/ Mexique. 6 Argentite et calcite, Pi'ibram/ Boheme/ Tcheco­
slovaquie 
Les illustrations repn!sentent des agrandissements d'environ 50 "lo 

100 





Sperrylite [ 1] 

chimie : PtAs2 
durete selon Mohs : 6-7 
densite : 10,58 
clivage : imparfait 
cassure : conchoYdale, fragile 

cou leur : blanc d'etain 
trait : gris-noir 
eclat : meta llique 
transparence : opaque 
systeme crista II in : cubique 

N'existe que sous forme de petits cristaux inclus dans Ia roche. Tn!s important 
minerai de pia tine. 

Platine natif [2] Pt 

Cristaux tres rares, le plus souvent en grains im!guliers. Couleur et trait gris acier a 
blanc d 'argent. Densite 14-19, durete 4-4 I h , eclat metallique. 

Sylvanite [3] Or graphique, tellure graphique AuAgTe4 

Cristaux petits, dissemines, agregats minces et reticules. Couleur et trait gris tirant 
sur le jaune. Densite 8,0-8,3, durete I I h -2 , eclat metall ique. Important tellurure 
d 'or et d'argent . 

Or natif [4,5] Au 

Cristaux isoles rares, generalement en masses compactes, en grains, en pepites, en 
plaques. Couleur et trait jaune d'or a laiton. Densite 15,5- 19,3 , durete 2 112-3. 
Important minerai d'or. Pays producteurs importants : Afrique du Sud, URSS, 
Canada. 
Or filonien en gisement primaire, contenant generalement de !'argent. 
Or alluvionnaire se trouvant dans les placers, en gisement secondaire. 
Electrum Or ayant une teneur de 15 a 50 f1!o d 'argent. 

Petzite [6] Ag3Au Te2 

Pas de cristaux isoles, toujours compacte. Couleur gris acier a noir de fer, trait 
noir. Densite 8, 7-9,2, durete 2 1 h -3 . Minerai rare d ' argent et d 'or. 

Stephanite [7] 5Ag2S. Sb2S3 

Cristaux en prismes courts ou tabulaires et epais ; rarement compacte. Couleur 
gris de plomb a noire , trait noir. Densite 6,2-6,4, durete 2-2 I h. Eclat metallique, 
terni avec !'alteration. Minerai d' argent localement important. 

Chlorargyrite [8] cerargyrite, argent muriate, argent corne AgCI 

Cristaux petits, rares. Generalement en masses cornees ; incolore, devient rapide­
ment bruniitre a noire a Ia lumiere. Trait blanc. Eclat adamantin a l'etat frais, 
devenant cireux et mat par Ia suite . Minerai d 'argent localement important. 

Polybasite [9] (Ag,Cu )16" Sb2S11 

Cristaux prismatiques courts, tabulaires ; egalement en masses compactes. Couleur 
gris-noir, rouge fonce en fines esquilles, trait noir a rouge fonce. Den site 6,0-6 ,2, 
durete 1 112-2. Eclat metallique. Minerai d'argent localement important. 

1 Sperrylite , cristaux blanc d'etain dissemines dans Ia roche, Sudbury/ Ontario/ Ca­
nada. 2 Pepite de platine , Oura l. 3 Sylvanite presentant des couleurs d'alteration 
grises et jaunes, USA. 4 Pepite d'or, Tipuani/ Bolivie. 5 Or sur du quartz, 
Zimbabwe. 6 Petzite (grise) et or, Colorado/ USA. 7 Stephanite et argent natif, 
Aue / Saxe. 8 Chlorargyrite (brune) et malachite, US A. 9 Polyblasite et pyrite, 
Sonora / Mexique . 
Les illust rations representent des agrandissements d' environ 50 "lo 
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Minerais des metaux ferreux 
Ce groupe comprend les minerais du fer, ainsi que tous les mineraux dont les 
alliages ameliorent Ia qualite du fer, done utilises pour !'amelioration de l'acier. 

Minerais de fer 

Les principaux minerais de fer sont Ia chamosite, !'hematite, Ia lepidocrocite, Ia 
magnetite, Ia siderite et Ia thuringite. - L'utilite du fer est connue. 

Magnetite [11 

chimie : Fe30 4 couleur : noir de fer 
durete selon Mohs : 5 112 trait : noir 
densite : 5,2 eclat : metallique, mat 
clivage : imparfait transparence :opaque 
cassure : concholdale, fragile systi:me cristallin : cubique 

Cristaux libres ou inclus dans Ia roche. Octaedres, rhombododecai:dres. Disse­
minee dans Ia roche sous forme compacte, agregats granuleux a massifs. Forte­
ment magnetique. Mineral accessoire dans de nombreuses roches. Forme des gise­
ments independants intramagmatiques et sedimentaires. Gisements : region de 
Lahn-Dill / Hesse, Lorraine/ France, Kirunavaare, Gellivaara, Griingesberg, 
Taberg/ Suede, Otanmiiki/ Finlande, Transvaal/ Afrique du Sud, Minnesota, 
Wyoming/ USA, Oural/URSS. Important minerai de fer, le plus repandu. 

Hematite [2-41 oligiste 

chimie : Fe20 2 
durete selon Mohs : 6-6 1/ 2 

densite : 5,2-5,3 
clivage : aucun 
cassure : concholdale, fragile 

couleu r : gris-noir, brun-rouge, irisations 
multi col ores 
trait : rouge a brun-rouge 
eclat : metallique, mat 
transparence : opaque 
systeme cristallin : rhomboedrique 

Cristaux indus dans Ia roche ou libres, bipyramidaux, cubiques, rhomboedriques, 
tabulaires. Agregats granuleux, ecailleux a massifs, fibroradies, terreux. Mode de 
gisement : comme mineral accessoire dans de nombreuses roches . Forme des gise­
ments independants intramagmatiques, sedimentaires et metamorphiques. Les 
minettes [n °4, p. 295], les itabirites et les micaschistes ferriferes sont des roches 
fortement ferriferes. Gisements : region de Lahn-Dill/ RFA, Kirunavaara, Griin­
gesberg/ Suede, lle d'Elbe/ ltalie, Krivoj-Rog, Oural/ URSS, Minas Gerais/ Bresil, 
Minnesota/ USA. Minerai de fer tres important. 

Fer speculaire [2] (oligiste speculaire) Hematite grossierement cristallisee, gris­
noir, eclat metallique. 
Roses des alpes, « eisen-rose » [3] Variete de fer speculaire a cristaux tabulaires 
disposes en rosettes. 
Oligiste micacee Variete de fer (ou oligiste) speculaire se presentant sous forme 
d ' agregats f oliaces. 
Hematite rouge Hematite massive, rouge a brun-rouge, generalement depourvue 
d'eclat. Une variete particulierement massive est parfois utilisee en joaillerie. 
Hematite rouge concretionnee [4] Hematite a surface lisse, mamelonnee. 
Hematite rouge terreuse, sanguine, ocre rouge Variete d'hematite rouge pou­
dreuse a terreuse. Matiere premiere de pigments. 

1 Magnetite dans un chloritoschiste, Tyrol / Autriche. 
d'Eibe/ ltalie. 3 Rose de fer, Fibbia / Tessin / Suisse. 
nee, Cumberland / Angleterre 
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Limonite [1 ,2] hematite brune 
Melange de plusieurs mineraux, forme principalement de goethite. Dans presque 
tousles sols, dans Ia zone d'oxydation des gites metallifi:res. Gisements : Salzgit­
ter/ Basse-Saxe, Lorraine, Luxembourg . Important minerai de fer. 

Hematite brune Synonyme de limonite ou limonite en masses pulverulentes. 
Limonite botryolde [I] Limonite en forme de rognon ; surface lisse et noire . 
Minerai de fer oolithique Minerai se presentant sous Ia forme de petites spheres 
de limonite ressemblant a des grains de ble. 
Minerai siderolithique Concretions limonitiques de Ia taille d ' un pois , formees 
dans les crevasses des roches calcaires. 
Fer limoneux Masses limonitiques informes, souvent a structure alveolaire, 
enveloppees d ' incrustations vegetates. 
Fer des lacs ou fer des marais Depots de limonite formes dans des etendues d'eau 
peu profondes ; semblable au fer limoneux. 
Ocrejaune terreuse Masse de limonite brun-jaune con tenant des impuretes diverses. 

Goethite [ 4] fer oxyde hydrate 
chimie : FeH02 
dureteselon Mohs : 5-5 1/2 

densite : 3,8-4,3 
clivage : parfait 
cassure : irn§guliere, fragile 

couleur :noire, brune, jaunatre 
trait : brun 
eclat : adamantin, soyeux, mat 
transparence : translucide a opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux petits, prismatiques, aciculaires. Agregats rayonnants, compacts, massifs, 
pulverulents. Dans Ia limonite. Gisements et utilisation, v . limonite. 
Fer oxyde hydrate Synonyme de goethite, ou goethite en cristaux libres. 
« Ruban de velours » [4] Agregats globuleux, bruns d'aiguilles de gor hite. 

Lepidocrocite mica de fer i 
Proprietes : comme Ia goethite. Associee a cette dernii:re dans Ia limoni"te . 

Siderite [3] 
chimie : FeC03 
dureteselon Mohs : 4-4 1 h 
densite : 3,7-3,9 
clivage : parfait 
cassu re : concho'idale, fragile 

couleur : jaunatre, brune, noire, irisations 
trait : blanc, brun, noir 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista I lin : rhomboedrique 

Cristaux rhomboedriques. Agregats spathiques it compacts, fi nement granuleux, 
oolithiques. Dans les filons et en strates dans les sediments. Gisements : Siegerland, 
Steiermark, Carinthie, Lorraine, Bilbao. Important minerai de fer. 

Chamosite [5] 

chimie : 
(Fe,Mg,AI)6[(0H)2i(Si,AI)40 101 
durete selon Mohs : 2-3 
densite : 3,0-3,4 
clivage : tres parfait 
cassure : irreguliere 

couleur : gris-vert a noire 
trait : gris-vert 
eclat : vitreux, mat 
transparence : opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Masses granuleuses, massives, oolithiques. Associee aux minerais de fer. 
Gisements : Uri, Tchecoslovaquie, Lorraine, Bretagne. Important minerai de fer. 

1 Limonite botryo'ide, Walsassen / Haut-Palatinat / RFA. 2 Limonite, Auerbach/ Haut­
Palatinat/ RFA. 3 Siderite, Eisenerz / Steiermark. 4 Goethite« velours », San Anto­
nio / Chihuahua/ Mexique. 5 Chamosite, Nucic / Boheme 
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Minerais de manganese 

Les principaux minerais de manganese sont l'hausmannite, Ia manganite, le psilo­
melane, Ia pyrolusite, Ia rhodochrosite, Ia rhodonite. -Le manganese est utilise 
pour Ia production de ferromanganese et l'etamage des glaces. 

Pyrolusite [ 1] manganese oxyde 

chimie : Mn02 cou leur : gris acier a gris fonce 
durete selon Mohs : cristaux : 6 1/ 2, trait : noir 
forme compacte : 2-6 eclat : metallique, mat 
densite : 4,5-5,0 transparence : opaque 
clivage : parfait systeme cristallin : quadratique 
cassure : irreguliere, fragile 

Cristaux prismatiques , rares et petits. Agregats generalement botryoi'des, fibrora­
dies et a sur face lisse et mamelon nee, egalement sous forme de masses terreuses et 
oolithiques. Generalement legerement tachante. Mode de gisement : en gisements 
sedimentaires independants ou comme minerai accessoire dans d'autres gisements 
manganesiens. Gisements : Siegerland, Hunsriick, Ukraine/ URSS, Minas Gerais/ 
Bresil, Arkansas/ USA. Important minerai de manganese. 

Polianite 
Wad[2] 

Designation vieillie pour des formes bien cristallisees de pyrolusite. 
Variete de pyrolusite terreuse a pulverulente . 

Nodules de manganese [3] 

Nodules de 2 a 5 em de diametre developpes concentriquement au tour d ' un noyau, 
se trouvant sur les fonds marins a 4000-6000 m de profondeur. Ce sont des nodules 
mineralises contenant jusqu'a 40 OJo de manganese (d'ou leur nom) . lis sont egale­
ment formes de cuivre, de nickel, de cobalt et de zinc a des teneurs de 0,2-1 %. 

Psilomelane [4] 

ch imie : (Ba , H20 l2 Mns0 10 
durete selon Mohs : 4-6 
densite : 4.7 
cl ivage : aucun 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : noir, brun-noir 
trait : noir, brun 
eclat : metallique, mat 
transparence : opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux inconnus. Masses finement granuleuses a massives, rayonnantes, egale­
ment terreuses . Mode de gisement :dans Ia zone d'oxydation des gites metalliferes 
manganesiens . Gisements : Foret Noire, Saxe/ RDA , Caucase, Ukraine/ URSS. 
Important minerai de manganese. Les dendrites [n°3, p. 281] sont du psilomelane 
finement cristallise. 
Actuellement, le psilomelane est moins utilise qu'il l' a ete jusqu'a present. 
D'autres minerais de manganese, comme Ia coronadite, Ia hollandite et le crypto­
melane sont devenus recemment plus importants que le psilomelane. 

Psilomelane concretionne [4] Agregat mame1onne, botryoi'dal , reniforme et 
fibroradie de psilomelane. Surface lisse et brillante, com me polie. 
Manganomelane Terme general designant les minerais microcristallins compacts 
de manganese. Utilise parfois commme synonyme de psilomelane . 

1 Pyrolusite, Californie / USA. 2 W ad, Bieber pres de Giessen / Hesse. 3 Nodules de 
manganese, Pacifique, 4000 m de profondeur. 4 Psilomelane, Rauchbach / Wester­
wald / RFA 
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Rhodochrosite [1 ,2] dialogite 

chimie : Mn C03 
durete selon Mohs : 3 112-4 
densite : 3,3-3,6 
clivage : parfait 
cassure : irnlguliere, fragile 

couleur : rouge-rose , brune, noire 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : translucide 
systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux rhomboedriques, rares et generalement petits, souvent selliformes, libres 
dans des druses . Agregats granuleux a compacts, spathiques, massifs, fibroradies 
a surface lisse et mamelonnee, egalement en incrustations ou en encroiltements. 
Mode de gisement : dans les gisements filoniens, en amas et en strates dans les 
roches sedimentaires. Gisements : Elbingerode/ Harz, Siebenbiirgen/Roumanie, 
Las Cabesses/ Pyrenees/ France, Huelva/ Espagne, Cripple Creeck/ Colora­
do/ USA. Minerai de manganese localement important. Les varietes ayant une 
belle couleur rouge-rose [I) avec des couches alternativement claires et foncees et 
un dessin en zigzag sont utilisees comme gemmes et comme pierres decoratives. Le 
gisement le plus important se trouve en Argentine pres de San Luis, a l'est de Men­
doza. Ce sont d 'anciennes mines d'argent abandonnees par les Incas, ou de Ia rho­
dochrosite se depose depuis le 13' siecle sous forme de stalagmites. 

Manganite [3] 

chimie : MnOOH 
durete selon Mohs : 4 
densite : 4,3-4,4 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : brun-noir, grise 
trait : brun fonce, nair 
eclat : metallique 
transparence : translucide a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux prismatiques allonges, a striation parallele suivant l'allongement, macles 
de penetration frequentes. Agregats fibroradies et enchevetres, pouvant etre egale­
ment oolithiques, rarement granuleux. A l'etat frais, les cristaux et les agregats 
sont brun-noir et montrent un trait brun fonce. Lorsqu'ils sont alteres (c'est-a-dire 
transformes en pyrolusite) leur couleur est gris acier et leur trait, noir. Mode de 
gisement : dans les gites filoniens manganesiens des roches magmatiques ainsi que 
dans d'autres types de gites. Gisements : Ilfeld/ Harz, Cornouailles/ Angleterre, 
Nikopol/Ukraine/ URSS. 
En raison de sa forte teneur en maganese, plus de 60 O?o, Ia manganite est un impor­
tant minerai de manganese. Com me ses gisements sont cependant limites quantitati­
vement, Ia manganite n'a plus aujourd'hui qu'une importance secondaire. 

Hausmannite [4] 

chimie : Mn30 4 
durete selon Mohs : 5 1/2 

densite : 4,7-4,8 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : noir de fer , tirant sur le brun 
trait : brun-rougeatre 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme cristallin : quadratique 

Cristaux bipyramidaux, souvent stries horizontalement, frequemment macles, 
generalement libres. Agregats compacts a granuleux a finement granuleux-mas­
sifs. Mode de gisement : comme minerai accessoire dans les gites manganesiens, 
pas de gisements independants . Gisements : Ilfeld/ Harz, Langban/ Suede, Oural/ 
URSS . Sans importance economique, car peu repandue. 

1 Rhodochrosite, San Luis / Argentine. 2 Rhodochrosite avec du crista I de roche, 
Saxe. 3 Manganite, Ilfeld / Harz . 4 Hausmannite, Langban/ Suede 
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Minerais de molybdime 

La molybdenite , Ia molybdite , Ia ferrimolybdite, Ia powellite et Ia wulfenite sont 
des minerais de molybdene. - Le molybdene est utilise dans Ia fabrication 
d'aciers speciaux pour en ameliorer les proprietes (principalement leur resistance it 
Ia corrosion et it l'echauffement, leur tenacite) . II est egalement utilise dans 
l'industrie chimique, en electrotechnique et comme lubrifiant it haute temperature. 

Molybdenite [1 ,3 ] 

chimie : MoS2 
durete selon Mohs : 1-1 1/ 2 

densite : 4.7-4,8 
clivage : tres parfait 
cassure :flexible non elastique 

couleur : gris-bleu tirant sur le violet 
trait : gris fonce, vert quand l'echantillon 
est pulverise 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme cristallin : hexagonal 

Cristaux hexagonaux, aplatis, rares et habituellement mal formes. Agregats en 
feuillets recourbes it ecailleux, parfois massifs . Onctueuse au toucher, tachante. 
Disseminee dans Ia roche, dans les filons, souvent dans les roches granitiques. 
Minerai accessoire dans de nombreux gisements. Ne se rencontre guere en grande 
quantite. Gisements : Moss/ Norvege, Cournouailles, Colombie britannique, Cli­
max/ Colorado, Queensland/ Australie. Important minerai de molybdene. 

Ocre de molybdlme [2] 

Expression synonyme de molybdene ; designe aussi une serie de produits d'altera­
tion des mineraux de molybdene, surtout Ia molybdite et Ia ferrimolybdite. 

Molybdite 
chimie : MoO 3 couleur : vert-jaune, orange, brune 
durete selon Mohs : 2 trait : jaun§tre, brunatre 
densite : 4,0-4,5 eclat : soyeux, mat 
clivage : imparfait transparence : opaque 
cassure : irreguliere systeme cristallin : orthorhombique 

Agn!gats microcristallins, dissemines, fibreux, sous forme d'enduits . Mode de 
gisement : dans du quartz associee avec Ia molybdenite. Gisements : Buena Vista, 
Climax/ Colorado/ USA . 

Wulfenite [4] plomb jaune 

chimie : Pb Mo 0 4 
durete selon Mohs : 3 
densite : 6,7-6,9 
clivage : imparfait 
cassure : irreguliere, conchoi"dale, 
fragile 

couleur : jaune orange, grise, incolore 
trait : blanc 
eclat : resineux, adamantin 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : quadratique 

Cristaux generalement tabulaires, pouvant etre egalement pyramidaux et en 
courtes baguettes , le plus souvent en cristaux libres sur du minerai de plomb. 
Agregats compacts, massifs, rares, formant des croiltes cristallines, des masses de 
structure alveolaire it caverneuse. Mode de gisement : dans Ia zone d'oxydation 
des gites plombiferes. Gisements : Bleiberg/ Carinthie, Mdica/ Yougoslavie, 
Pribram/ Tchecoslovaquie, Tsumeb/ Namibie, Utah, Arizona/ USA. 

1 Molybdenite dans du quartz, Nevada / USA. 2 Ocre de molybdene sur du quartz, 
Norvege. 3 Molybdenite sur du quartz, Australie. 4 Wulfenite, Mezica / Yougo­
slavie 
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Minerais de nickel 

Les principaux minerais de nickel sont Ia chloanthite, Ia garnierite, Ia nickeline et 
Ia pentlandite. - Utilise pour Ia fabrication d'aciers inoxydables, d'alliages avec 
le fer et les metaux lourds non ferreux, le nickelage et comme catalyseur. 

Chloanthite [1] 
chimie : (Ni,Co) As3 
durete seton Mohs : 5 1 h 
densite : 6,4-6,6 
clivage : aucun 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur :blanc d'etain, gris acier, gris fonce 
trait : gris-noir 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme crista II in : cubique 

Cristaux cubiques. Agregats compacts, massifs, dissemines, reniformes, sous 
forme de mouchetures vertes. Mode de gisement : dans les gisements de cuivre et 
de nickel. Gisements : Erzgebirge, Wittichen/ Foret Noire, Dauphine, Maroc, 
Canada. Important minerai de nickel. 

Pentlandite [2] nicopyrite 

chimie : (Ni, Fe)9 S8 couleur : jaune bronze, brun tabac 
durete seton Mohs : 3 1 h-4 trait : nair 
densite : 4,6-5,0 eclat : metallique 
clivage : parfait transparence : opaque 
cassure : concho"ldale, fragile systeme crista II in : cubique 

Cristaux inconnus. Se rencontre sous forme de petits corps mineralises associes 
aux gisements de pyrrhotine, ou com me mineral accessoire dans les roches plutoni­
ques basiques . Gisements : Ontario/ Canada, Norilsk / Siberie, Transvaal/ Afrique 
du Sud. Important minerai de nickel. 

Nickeline [3] niccolite, arseniure rouge de nickel 

chimie : Ni As 
durete seton Mohs :5-5 1/2 

densite : 7,5-7,8 
clivage : imparfait 
cassure : concho"idale, fragile 

couleur : rouge cuivre 
trait : brun nair 
eclat : metallique, ternissant avec I' alteration 
transparence : opaque 
systeme cristallin : hexagonal 

Cristaux tabulaires , pyramidaux. Masses compactes, reniformes-botryoldes. Fre­
quemment incrustee par de l'annabergite verdatre (fleurs de nickel) . Mode de 
gisement : dans les gites filoniens. Gisements : Foret Noire, Erzgebirge, Canada. 
Important minerai de nickel. 

Garnierite [4] noumeite 

chimie : (Ni, Mgl6 [( OHl8ISi40 10J couleur : vert-jaunatre, bleu-vert 
durete seton Mohs : 2-4 trait : vert clair 
densite : 2,2-2, 7 eclat : gras 
clivage : aucun transparence : opaque 
cassure : concho"ldale, a aretes vives systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux inconnus. Agregats massifs, amorphes. Est un produit d'alteration des 
roches magmatiques ultrabasiques et des serpentinites en milieu tropical. 
Gisements : Cuba, Bresil, Asie du Sud. Important minerai de nickel. 

1 Chloanthite , Schneeberg / Saxe . 2 Pentlandite, Sudbury/ Ontario / Canada . 
3 Nickeline, St Joachimsthai / Erzgebi rge /Tchecoslovaquie. 4 Garnierite, Riddle / Ore­
gon / USA 
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Minerais de tungstime 

Les minerais de tungstene sont Ia wolframite et Ia scheelite . - Le tungstene joue 
un role important dans !'amelioration des aciers 

Wolfram [1] Wolframite 

chimie : (Fe,Mnl W04 
durete selon Mohs :5-5 1/2 
densite : 7,12-7,60 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : brun fonce a noir 
trait : brun fonce , noir 
eclat : metallique, gras 
transparence : opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux tabulaires, prismatiques, aciculaires, stries verticalement. Agn!gats 
compacts, feuilletes, rayonnants. Dans des filons. Gisements : Coruna/Espagne, 
Panasqueira/ Portugal, Colorado/ USA, Canada. Important minerai de tungstene. 

Scheelite [2] 

chimie : CaW04 
durete selon Mohs : 4 1/2-5 
densite : 5,9-6,1 
clivage : imparfait 
cassure : concho"ldale, fragile 

couleur : jaune, grise, brumitre 
trait : blanc 
eclat : gras, adamantin 
transparence : translucide 
systeme crista !lin : quadratique 

Cristaux bipyramidaux, parfois tabulaires, generalement libres. Rarement en 
masses compactes. Mode de gisement :dans des filons , surtout dans les pegmatites et 
les skarns, occasionnellement aussi da ns des placers. Gisement : Erzgebirge/ Saxe, 
Cornouai lles/ Angleterre , Namibie, Nevada/ USA. lmportant minera i de tungstene. 

Stolzite [3] PbWo4 

Cristaux bipyramidaux , egalement tabulaires et epais, rarement bien formes . 
Agregats generalement globulaires . Durete 2 1 h -3, Densite 7,9-8,2 ; couleur rou­
geatre, ja une, verte ; trai t blanc. Eclat resineux et gras. Dans Ia zone d'oxydation 
des gites de tungstene. Peu important comme minerai de tungstene. 

Minerais de chrome 

La chromite est le seul minerai important de chrome. -Le chrome est utilise pour 
I 'amelioration des aciers. 

Chromite [4, 5] 

chimie : (Fe, Mg ) Cr20 4 
durete selon Mohs : 5 1/ 2 

densite : 4,5-4,8 
clivage : aucun 
cassure : irreguliere, concho"ldale 

couleur : noire 
trait : brun 
eclat : metallique, gras 
transparence : opaque 
systeme crista llin : cubique 

Cristaux octaedriques, rares. Le plus sou vent sous forme de masses compactes ou 
en grains dissemines. Mode de gisement : dans les peridotites et dans les serpenti­
nites, egalement dans des placers. Gisements : Guleman/ Turquie, Oural / URSS, 
Zimbabwe, Transvaal/ Afrique du Sud . 

1 Wolfram sur de Ia zinnwaldite, Erzgebirge / Saxe. 2 Scheelite sur du quartz, Erzge­
birge / Saxe. 3 Stolzite, Nouvelle-Galles du Sud / Austra lie. 4 Chromite, Guleman / 
Turquie. 5 Chromite dans de Ia serpentinite, Guleman/ Turquie 
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Minerais de cobalt 

Ce groupe comprend l'asbolane, l'heterogenite, Ia cobaltine, Ia linneite, Ia skutte­
rudite. - Le cobalt est utili se dans Ia preparation d 'alliages pour aciers durs et 
tenaces et Ia fabrication d'aimants. II est egalement employe dans Ia production de 
ceramique et de verre. 

Erythrine [1] fleur de cobalt Co3[As04b.8H20 

Agregats le plus souvent rayonnants it feuilletes, globulaires, reniformes, terreux 
et so us forme de mouchetures. Durete 2, densite 3,07, couleur rose fleur de 
pecher, gris verdiitre quand elle se trouve melangee it de l'annabergite. Trait rouge 
pale. Ecla t nacre , vitreux. Importante non comme minerai, mais en tant qu ' indica­
trice de gisements riches en cobalt. 

Cobaltine [2] cobaltite 

chimie : CoAsS 
durete selon Mohs : 5 1/2 

densite : 6,0-6,4 
clivage : imparfait 
cassure : concho"idale a irreguliere, 
fragile 

cou leur : blanc argente vers le rougeatre 
trait : gris-noir 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme crista II in : cubique 

Cristaux cubiques toujours indus dans Ia roche, faces st riees. Egalement en agre­
gats granuleux. Dans di fferentes sortes de gites filoniens, dans les roches meta­
morphiques. Gisements : Siegerland/ Rhenanie, Boliden/ Suede, Cobalt/ Ontario / 
Canada. Minerai de cobalt important, mais ra rement en grande quantite. 

Skutterudite [3] smaltine 

ch imie : (Co,Ni) As3 cou leur : blanc d'etain , gris acier 
durete selon Mohs : 6 trait : nair 
densite : 6,8 eclat : metallique 
cl ivage : aucu n transparence : opaque 
cassure : concho"idale, fragile systeme crista llin : cubique 

Cristaux octaedriques, pet its ; agregats compacts frequents. Dans des filons de 
gites de cobalt et de nickel. Gisements : St. Andreasberg/ Harz, Erzgebirge/ Saxe, 
Konsgberg/ Norvege, Ontario/ Canada . Important minerai de cobalt. 

Linneite [4] 

chimie : Co3S4 cou leur : blanc, gris, vers le rougeatre 
durete selon Mohs : 4 112-5 112 trait : noir 
densite : 4,8-5,8 eclat : metallique 
cl ivage : imparfait transparence : opaque 
cassure : irreguliere, fragile systeme cristallin : cubique 

Cristaux octaectr iques, souvent bien fo rmes. Le plus souvent dissemines, rarement 
en agregats compacts et granuleux. Mode de gisement :dans les gites sulfuriferes. 
Minerai de cobalt important lorsqu'elle se trouve en grande quantile, comme au 
Za"ire et en Zambie. 

Asbolane Wad (p. 108) cobalt ifere. Agregat te rreux, pulverulent. 

Heterogenite CoOOH Masse cobalti fere noduleuse, noire, terreuse. 

1 Erythrine, Bou Azzer/ Maroc. 2 Cobaltine, Hakansboda / Suede. 3 Skutterudite, 
Schneeberg / Saxe. 4 Linneite, Littfeld / Siegerland 
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Minerais de vanadium 

Les minerais de vanadium les plus importants sont Ia carnotite, Ia descloi"zite, Ia 
patronite et Ia vanadinite. - Principalement utili se dans Ia preparation d ' alliages 
pour aciers speciaux. Employe aussi pour Ia fabrication d'aimants permanents. 

Carnotite [ 1] 

chimie : K2 [(U02lziVz0 8J.3H20 couleur : jaune, vert-jaune 
durete selon Mohs : 4 trait : jaune a vert 
densite : 4,5-4,6 eclat : nacre, soyeux, mat 
clivage : parfait transparence : translucide a opaque 
cassure : fragile systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux tabulaires et tres petits. Agregats finement granuleux it massifs, egale­
ment en masses terreuses et pulverulentes. Mode de gisement : dans les roches 
sedimentaires. Gisements : Colorado/ USA, Turkistan/ URSS, Australie, Maroc. 
Important minerai de vanadium et d'uranium . 

Desclo'izite [2] 

chimie: Pb (Zn,Cul (0H IV04) 

durete selon Mohs : 3 1 h 
densite : 5,5-6,2 
clivage : aucun 
cassure : concho"idale, fragile 

couleur : brune, brun-rouge, noire 
trait : brun clair, vert clair 
eclat : resineux, adamantin 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, pyramidaux. Masses en croGtes, botryoi"des, stalacti­
formes, egalement terreuses. Mode de gisement : dans Ia zone d'oxydation des 
gites de metaux lourds non ferreux, dans les gres et dans les crevasses karstiques. 
Gisements : Dahn/ Rhenanie-Palatinat/ RFA, Obir/ Carinthie, T sumeb/ Namibie, 
Broken Hill/ Zambie. Important minerai de vanadium . 

Patronite [3] 

chimie : vs4 
durete selon Mohs : 1-2 
densite : 2,81 
clivage : aucun 
cassure : concho"ldale 

couleur : gris-bleu 
trait : vert-nair 
eclat :mat 
transparence : opaque 
systeme crista llin : monoclinique 

Cristaux inconnus . Masses finement granuleuses, it !'aspect de coke, terreuses. 
Mode de gisement : dans les schistes bitumineux et les materiaux asphaltiques. 
Gisements : Minas Ragra/ Perou . 

Vanadinite [4] 
chimie : Pb5 [CI(V0 4l3l 
durete selon Mohs : 3 
densite : 6,5-6,1 
clivage : aucun 
cassure : concho"ldale, fragile 

couleur : jaune, brune, rouge orange 
trait : jaune pale 
eclat : adamantin, gras 
transparence : opaque 
systeme cristallin : hexagonal 

Crista ux en courtes baguettes ou pyramidaux ; rarement compacte, reniforme, 
fibreuse. Mode de gisement : dans Ia zone d'alteration des gites plombiferes. 
Gisements : Tsumeb/ Namibie, Broken Hill/ Zambie, Arizona/ USA. Minerai de 
vanadium localement important. 

1 Carnotite, Yavapai Co ./ Arizona / USA . 2 Desclo"lzite, Ankas / Namibie. 3 Patro­
nite, Minas Ragra / Perou . 4 Vanadinite , Mibladen / Maroc 
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Minerais de titane, minerais de tantale et de niobium 

L'ilmenite, le rutile (p. 56) et le sphene sont des minerais de titane, Ia columbite et 
le pyrochlore, des minerais de niobium et tantalium . -Le titane, le tantalium et le 
niobium sont des metaux utilises pour !'amelioration des aciers. Ils jouent egale­
ment un role important en etectronique et dans l'industrie d'armements. 

Sphene [1] titanite 

chimie : Ca Ti [OISi041 
durete selon Mohs :5-5 1/2 

densite : 3,4-3,6 
clivage : imparfait 
cassure : conchoi"dale, fragile 

couleur : jaune, brun, vert, noir 
trait : blanc 
eclat : adamatin, gras 
transparence : transparent a opaque 
systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux prismatiques, tabulaires. Macles fn!quentes. Parfois agn!gats granuleux . 
Mineral accessoire dans de nombreuses especes de roches. Tres ponctuellement 
exploitable comme minerai de titane : Kola/ URSS, Minas Gerais/ Bresil. 

Ilmenite [2] fer titane 

chimie : Fe Ti 0 3 
durete selon Mohs : 5-6 
densite : 4,5-5,0 
clivage : aucun 
cassu re : conchoi"dale, irreguliere, 
fragile 

couleur : noire tirant vers le violet 
trait : brun-noir 
eclat : metallique, mat 
transparence : opaque 
systeme crista llin : rhomboedrique 

Cristaux tabulaires ou rhomboedriques. Agregats compacts, granuleux ; frequem­
ment sous forme disseminee. Dans les roches magmatiques et dans les sables. 
Gisements : Norvege, Suede, Quebec, Wyoming. Source importante de titane. 

Columbite [3] Terme general pour une serie de melange continue entre Ia 
niobite et Ia tantalite . 

chimie : niobite : I Fe, Mn) INb, Ta)20 2 cassure : conchoi"dale, fragile 
tantalite : IFe, Mnl 1Ta,Nbl20 6 cou leur : brune, noire 

durete selon Mohs : 6-6 112 trait : brun-noir 
densite : 5,2-8,1 eclat : metallique 
clivage : imparfait transparence : opaque 

Cristaux (systeme orthorhombique) tabulaires, prismatiques . Masses compactes, 
grains dissemines. Dans les pegmatites granitiques et les placers. Gisements : 
Hagendorf!Haut-Pala tinat, Moss/ Norvege, Varutrask/ Suede, Nigeria , Bresil. 

Pyrochlore [4] 

chimie :INa, Cal2 
(Nb,Ti ,Tal2 0 6(0H,F,O) 
durete selon Mohs : 5-5 112 
densite : 3,5-4,6 
cl ivage : aucun 

cassure : conchoi"da le, irreguliere, fragile 
couleur : brun, noir 
trait : brun-jaune 
eclat : adamantin, gras 
transparence : translucide a opaque 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux indus dans Ia roche, cubiques, octaedriques. En masses compactes, sous 
forme disseminee. Mode de gisement : dans les pegmatites et les carbonatites . 
Gisements :Suede, Kola/ URSS. 

1 Sphene, Minas Gerais / Bresil. 2 Ilmenite, Norvege. 3 Columbite !noire), Hagen­
dorf/ Haut-Palatinat / RFA . 4 Pyrochlore (brun) , Brevik / Norvege 
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Minerais des metaux non ferreux 

Groupe de minerais dont on extrait des metaux lourds non ferreux, des metaux 
legers, des metaux radioactifs, le bismuth, !'arsenic , l'antimoine et le mercure. 

Minerais de cuivre 

Ce sont Ia bornite, Ia chalcanthite, le chrysocolle (p. 182), Ia covelline, Ia cuprite, 
l'enargite, le cuivre natif, Ia chalcosine, Ia chalcopyrite et Ia malachite (p. 172).­
Le cuivre est employe principalement dans l'industrie electrique. 

Cuivre natif [ 1] 

Cristaux cubiques, generalement deformes. Le plus souvent en masses compactes, 
en grains, en plaques, en filaments. Durete 2 'h -3, densite 8,3-8,7. Mode de 
gisement : dans les roches magmatiques basiques et dans Ia zone d'oxydation des 
gites cupriferes. Gisements : Siegerland, Lac superieur/ USA, Oural / URSS. Peu 
important com me minerai de cuivre. 

Chalcopyrite [2] (pyrite de cuivre) 

chimie : CuFeS2 
durete selon Mohs : 3 1/2-4 
densite : 4,1-4,3 
clivage : imparfait 
cassure : concho"idale, irreguliere, 
fragile 

couleur : jaune laiton tirant sur le vert 
trait : vert-noir 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme cristallin : quadratique 

Cristaux petits. Le plus sou vent en masses compactes. Mode de gisement : da ns les 
roches magmatiques, les schistes cuivreux. Gisements : Siegerland, Espagne, 
USA, Afrique du Sud. Important minerai de cuivre. 

Covelline [3] 

chimie: CuS 
durete selon Mohs : 1 1/2-2 
densite : 4,68 
clivage : tres parfait 
cassure : conchoYdale 

couleur : bleu-noir 
trait : bleu-noir 
eclat : metallique, gras, mat 
transparence : opaque 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux tabulaires, petits. Le plus souvent en masses compactes, terreuses, egale­
ment sous forme de mouchetures. Mode de gisement : dans Ia zone d'alteration 
des gites cupriferes. Gisements : Sangerhausen/ Harz, Bor/ Yougoslavie, Butte/ 
Montana/ USA. Important minerai de cuivre. 

Chalcosine [4] cha lcocite 

chimie : Cu2S 
durete selon Mohs : 2 1/2-3 
densite : 5,5-5,8 
clivage : imparfait 
cassure : conchoYdale 

couleur : gris de plomb 
trait : gris sombre 
eclat : metallique, ternissant avec !'a lteration 
transparence : opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux tabulaires et epais, en courtes baguettes, rares. Le plus sou vent en masses 
compactes, egalement sous forme disseminee. Mode de gisement : dans les gites 
filoniens et en impregnations . Gisements : Butte/ Montana/ USA, Tsumeb/ 
Namibie, Transvaal/ Afrique du Sud. Important minerai de cuivre. 

1 Cuivre natif, Ray Mine / Arizona / USA.. 2 Chalcopyrite, Siegen /Westphalie. 3 Co­
velline, Bor/ Yougoslavie. 4 Chalcosine, Butte / Montana / USA 
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Enargite [1] 

ch imie : Cu3As S4 cou leur : gris-noir tirant sur le violet 
durete selon Mohs : 3 1/2 trait : noir 
densite : 4.4 eclat : metallique 
c livage : parfait transparence : opaque 
cassure : irreguliere, fragile systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux columnaires, tabula ires, rares. Generalement en masses compactes, peut 
etre egalement radiaire et disseminee. Mode de gisement : dans les gites cupriferes 
pauvres en fer. Gisements : Bor/ Yougoslavie, Butte/ Montana/ USA, Tsumeb/ 
Namibie. Important minerai de cuivre. 

Bornite [2] erubescite, cuivre panache 

chimie : Cu2Fe S4 couleur : rougeatre, irisations colorees 
durete selon Mohs : 3 trait : gris-noir 
densite : 4,9-5,3 eclat : meta llique 
c livage : imparfait transparence : opaque 
cassure : concho"ida le systeme cristallin :cubique 

Cristaux rarement bien developes, cubes deformes. Generalement en masses 
compactes ou sous forme disseminee. Dans les gites cupriferes pauvres en fer, 
dans des filons et en impregnations. Gisements : Siegerland/ Rhenanie, Mans­
feld / RDA, Montana/ USA, Tsumeb/ Namibie, Transvaal. Important minerai de 
cuivre . 

Cuprite [3] cuivre oxyde rouge 

chimie : Cu20 
durete selon Mohs : 3 1/2-4 
densite : 5,8-6,2 
cl ivage : parfait 
cassure : concho"ida le, irreguliine, 
frag ile 

couleur : brun-rouge, grise 
trait : brun-rouge 
eclat : metallique, mat 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista II in : cubique 

Cristaux generalement libres, octai:dres. Agregats compacts, granuleux, massifs. 
Dans Ia zone d'oxydat ion des minera is cuprifi:res sulfures . Gisements : Lyon/ 
France, Arizona, Tsumeb/ Namibie. Minerai de cuivre localement important. 

C halcotrichite Variete de cuivre en tri:s fines aiguilles . 
Cuivre oxyde ferrifere Melange de cuprite et de limonite pulverulente. 
C uivre oxydule ferrifere Melange massif de cuprite, de limonite et de si li ce. 

Aurichalcite [4] 

ch imie : (Zn,Cu)5[(0H)3IC03]2 
durete selon Mohs : 2 
densite : 3,6-4,2 
clivage : parfait 
cassure : en feuillets 

couleur : verte, bleue 
trait : bleu-vert 
eclat : nacre , soyeux 
transparence : translucide 
systeme crista ll in : orthorhombique 

Cristaux acicu laires, tabu laires, le plus souvent petits ; agregats en eventails, en 
rosettes, en croGtes, egalement terreux. Mode de gisement : dans Ia zone d'oxyda­
tion des meraux lourds non ferreux. Gisements : Laurion / Gri:ce, Monteponi / 
l talie, Tsumeb/ Namibie, Bisbee/ Arizona/ USA. N'est pas un minerai de cuivre, 
mais un indicatcur de minerais de cuivre. 

1 Enargite, Pasto Bueno/ Perou . 2 Bornite, Mine de Neue Hardt/Siegerland. 3 Cu­
prite sur de Ia cerusite,Tsumeb/ Namibie. 4 Aurichalcite, Mapimi / Durango / Mexique 
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Minerais de plomb 

Ce sont l'anglesite, Ia galene, Ia cerusite et Ia pyromorphite.- Utilise pour Ia fabri ­
cation de cables, tuyaux, accumulateurs, et Ia protection contre les radiations. 

Croco"ise [1] croco"lte, plomb rouge 

ch imie : Pb Cr 0 4 couleur : rouge jaunatre 
durete selon Mohs : 2 1/ 2-3 trait : orange 
den site : 5,9-6,1 eclat : gras, adamantin 
clivage : parfait transparence : tranlucide 
cassu re : conchoi"dale, irreguliere systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux aciculaires. Rarement en masses compactes. Dans les gites plombiferes. 
Gisements : Tasmanie, Bresil, URSS. Aucune importance economique. 

Angh~site [2] 

chimie : Pb 504 
durete selon Mohs : 3-3 1/2 
densite : 6,3-6,4 
clivage : imparfait 
cassure : conchoi"dale, fragile 

cou leur : incolore, blanche, grise, noire 
trait : blanc 
eclat : adamantin, gras 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux le plus souvent petits, pyramidaux, prismatiques, tabulaires. Agregats 
granuleux, terreux, en croutes. Mode de gisement : dans Ia zone d'oxydation des 
gites plombiferes. Gisements : Bleiberg/ Carinthie, Espagne, Ecosse, Missou­
ri / USA. Minerai de plomb localement. 

Cerusite [3] plomb blanc 

chimie : Pb C03 
durete selon Mohs : 3-3 1/ 2 

densite : 6,4-6,6 
clivage : imparfait 
cassure : conchoi"dale, fragile 

couleur : incolore, grise, brunatre 
trait : blanc 
eclat : adamantin, gras, vitreux 
transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux tabulaires, prismatiques . Agregats massifs, finement granuleux, fasci­
cules. Dans Ia zone d'alteration des gites plombiferes carbonates. Gisements : 
Colorado/ USA, Zambie, Namibie. Minerai de fer localement important. 

Ptomb noir Cerusite finement cristalline prenant une teinte foncee du fait de Ia 
presence de galene. 
Terre de plomb Variete terreuse de cerusite, contenant beaucoup d' impuretes. 

Galime [4] galenite 

chimie : PbS 
durete selon Mohs : 2 1/2-3 
densite : 7,2-7,6 
clivage : tres parfait 
cassure : conchoi"da le, fragile 

cou leur : gris de plomb tirant vers le rouge 
trait : gris-noir 
eclat : metallique, mat 
transparence : opaque 
systeme cristallin :cubique 

Cristaux cubiques, le plus souvent libres. Agregats compacts, granuleux. Presque 
toujours associee a Ia blende. Mode de gisement : dans des filons, des amas, des 
veines. Gisements : Harz, Bleiberg/ Carinthie, Pribram/ Tchecoslovaquie, 
Zambie, USA . Important minerai de plomb. 

1 Crocoi"se, Tasmanie/ Australie . 2 Anglesite, Tsumeb / Namibie. 3 Cerusite, Tsu­
meb/ Namibie. 4 Galene avec de Ia ca lcite, Siegen/ Westphalie 
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Mimetite [ 1) 
chimie : Pb5 [Cii(As04)3] 
du rete selon Mohs : 3 1/ 2-4 
den site : 7,1 
clivage : aucun 
cassure : concho"ldale, irreguliere, 
fragile 

couleur : jaune, verte, brune, in colore 
trait : blanc 
eclat : adamant in , gras 
t ranspa rence : transparente a translucide 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux prismatiques, en forme de tonnelets, pyramidaux, libres. Agn!gats en 
boules, reniformes, en croGtes, egalement sous forme de masses terreuses. Dans Ia 
zone d'oxydation des gites de plomb. Gisements : Erzgebirge, Cornouai lles, Lang­
ban/ Suede, Tsumeb/ Namibie . Rare, aucune importance economique. 

Pyromorphite [2,5) 
chimie : Pb [Cii( P04)3] 
durete selon Mohs : 3 1/2-4 
densite : 6,7-7, 1 
clivage : aucun 
cassure : concho"idale, irregu liere, 
fragi le 

couleur : verte, brune, orange, blanche, 
incolore 
trait : blanc 
eclat : adamantin, gras 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux libres, prismatiques, en forme de tonnelets, egalement acicu laires, tabu­
laires. Agregats botryoldes, dissemines, sous forme de mouchetures, rarement 
compacts. Mode de gisement : dans Ia zone d'oxydation des gites plombiferes. 
Gisements : Freiberg/ Saxe, Clausthal / Harz, Pfibra m/ Tchecoslovaquie, Cor­
nouailles/ Angleterre. Minerai de plomb localement important. 
Plomb brun [5] Variete brune de pyromorphite. 
Plomb phosphate et arseniate Variete multicolore de pyromorphite . 
Plomb vert Variete verte de pyromorphite [2] ou de mimetite. 

Linarite [3) 

chimie : Pb Cu [(O H)2IS04] cou leur : bleu-azur 
durete selon Mohs : 2 1/ 2 trait : bleu clair 
densite : 5,3-5,5 eclat : vitreux, adamantin 
clivage : parfait transparence : translucide 
cassure : concho"idale systeme c ristall in : monoclinique 

Cristaux pet its, riches en facettes, prismatiques, rarement tabulaires. CroGtes cris­
tallines, agregats feutres. Dans Ia zone d'oxydation des gites de cuivre et plomb. 
Gisements : Espagne, Carinthie, Namibie, USA . Jamais en grande quantite. 

Phosgenite [4) Plomb chloro-carbonate, kerasine 
chimie : Pb[CI2IC03l 
durete selon Mohs : 2-3 
densite : 6,0-6,3 
clivage : parfait 
cassu re : conchoYdale 

couleur : jaunatre, blanche, grise, incolore, 
verte 
trait : blanc 
eclat : adamantin, gras 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista llin : quadratique 

Cristaux en courtes baguettes, souvent riches en facettes, egalement tabu laires. 
Agregats compacts, granuleux. Dans Ia zone d'oxydation des gites de plomb. 
Gisements : Sardaigne, Laurion/ Grece, Tsumeb/ Namibie. Jamais en grande 
quantite. 

1 Mimetite, Mexique. 2 Pyromorphite, Freihung/ Haut- Palatinat / RFA. 3 Linarite, 
Nouveau Mexique / USA. 4 Phosgenite sur de Ia ga lene, Monte Poni / Sardaigne. 
5 Plomb brun (pyromorphite), Mine de Fried richssegen pres de Bad Ems/ Rhenanie/ 
RFA 
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Minerais de zinc 

Ce sont Ia franklinite, l'hemimorphite, Ia smithsonite, Ia willemite, Ia blende et Ia 
zincite.- Le zinc est employe pour le zingage et Ia fabrication d'alliages. 

Hemimorphite [1] calamine s.s. 

chimie : Zn4[(0H)2ISi20 7J.H20 couleur : incolore, blanche, verte, brune 
durete selon Mohs : 5 trait : blanc 
densite : 3,3-3,5 eclat : vitreux 
clivage : parfait transparence : tranparente a translucide 
cassu re : concho"idale, fragile systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux generalement petits, le plus souvent tabulaires, libres. Croiltes cristal­
lines, egalement en masses globulaires et stalactiformes. Dans Ia zone d'oxydation 
des gites plombo-zinciferes. Gisements : Bleiberg/ Carinthie, Chi huahua / 
Mexique, Transbalkalie/ URSS, Arizona, Virginie/ USA. Important minerai de 
zinc. 
Calamime s.l. Terme general pour des minerais de zinc carbonates et si licates : 
hemimorphite, hydrozincite , smithsonite, willemite. 

Zincite [2] 

chimie: ZnO 
durete selon Mohs : 4 1 / 2-5 
densite : 5,4-5, 7 
clivage : parfait 
cassure : concho"idale, fragile 

couleu r : rouge 
trait : jaune-orange 
eclat : gras, adamantin 
transparence : translucide 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux tabulaires, tres rares. En agregats granuleux et spathiques, ou sous forme 
disseminee. Dans les marbres. Gisements : New Jersey/ USA, Olkusz/ Pologne, 
Toscane, Australie. Minerai de zinc important uniquement dans le New Jersey. 

Blende [4] sphalerite 

chimie: ZnS 
durete selon Mohs : 3 1/ 2-4 
densite : 3,9-4,2 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : noire, 
blanchiitre 

brun-jaune, 

trait : brun, blanc jauniitre 
eclat : adamantin, gras 

rouge, 

transparence : transparente a opaque 
systeme cristallin : cubique 

Cristaux tetraedriques, dodecaedriques. Agregats granuleux, spathiques, en 
croiltes, dissemines. Mode de gisement : dans des filons , dans des schistes cui­
vreux. Gisements : Meggen/ Westphalie, Bleiberg/ Carinthie, Trepcca/ Yougo­
slavie. Important minerai de zinc. 

Varietes de couleur : 
Blende miel : brun-jaune [4] 
Bien de rouge 
Cleiophane : blanchiitre 

Marmatite : noire 
Christophite : noire, ric he en fer 

« Schalenblende » [3] (zinc sulfure concretionne) 

Agregat finement granuleux a fibreux. Formee de couches alternees de blende, de 
wurtzite et de galene, ainsi que d'un melange de blende et de wurzite . 

1 Hemimorphite, Chihuahua / Mexique. 2 Zincite (rouge) avec de Ia franklinite (noire). 
Franklin / New Jersey / USA. 3 Schalenblende, Wiesloch / Bade/ Allemagne . 
4 Blende (blende miel), Casapalca / Perou 
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Smithsonite [1 ,2] 

chimie : ZnC03 
durete seton Mohs : 5 
densite : 4,3-4,5 
clivage : parfait 
cassure : irregu lie re, concho"idale, 
fragile 

couleur : incolore, blanchatre, couleurs 
variees 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : tranlucide a opaque 
systeme crista !lin : rhomboedrique 

C ristaux rares et petits. Agn!gats n!niformes, stalactiformes, en croiltes. Dans Ia 
zone d'oxydation des gites de plomb et zinc sulfures . Gisements : Bleiberg/ Carin­
thie, Gri:ce, A utralie, Namibie. Important minerai de zinc. 

Hydrozincite [3] fleur de zinc 

chimie : Zn5 [(0Hl3IC03]z 
durete seton Mohs : 2-2 1/ 2 

densite : 3,5-3,8 
clivage : parfait 
cassure : fragile 

couleur : blanche, jaunatre, rose, incolore 
trait : blanc 
eclat : soyeux, mat 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista !lin : monoclinique 

Cristaux petits, tabulaires. Masses compactes, massives, rubanees, en croiltes, sta­
lactiformes . Mode de gisement : dans Ia zone d'oxydation des gites de zinc. 
G isements : Bleiberg/ Carinthie, Espagne, Nevada/ USA, Australie occidentale. 
Explo itee parfois localement comme minerai de zinc. 

Minerais d'etain 

La cassiterite et Ia stannine sont les seuls minerais d'etain importants. - L'etain 
est utilise pour Ia fabrication d 'alliages. 

Stannine [4] stannite 

chimie : Cu2Fe Sn 54 
durete seton Mohs : 4 
densite : 4,3-4,5 
cl ivage : imparfait 
cassure : irregu lie re, frag ile 

couleur : grise tirant sur le vert olive 
trait : noir 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme crista !lin : quadratique 

Cristaux tetraedriques et tabulaires, rares et petits . Agregats granuleux a massifs, 
en grains dissemines. Da ns les gites d'etain. Gisements :Saxe, Angleterre, Bolivie, 
Siber ie orientale/ U RSS. Minerai d 'etain et de cuivre localement. 

Cassiterite [5] 

chimie : Sn02 
durete seton Mohs : 7 
den site : 6,8-7,1 
clivage : imparfait 
cassu re : concho"idale, fragile 

couleur : brune, noire,jaune, rougeatre 
trait : blanc, brunatre 
eclat : adamantin, gras 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista !lin : quadratique 

Cristaux libres ou indus dans Ia roche, com primes, aciculaires. Masses compactes , 
fineme nt fibreuses, a surface mamelonnee (etain de bois). Da ns les pegmatites, les 
filons, en impregnations, en grains roules (etain alluvionnaire) . Gisements : E rzge­
birge , A ngleterre , France, Malaisie , Bolivie. Important minerai d 'etain. 

1 Smithsonite, Kelley Mine/ Nouveau Mexique/ USA. 2 Smithson ite, Tsumeb/ Nami­
bie. 3 Hydrozincite (blanche), Yazd / lran. 4 Stannine, St. Agnes / Cornouailles / 
Angleterre. 5 Cassiterite (cristaux noirs) , Ehren-fri edersdorf/ Erzgebirge/ RDA 
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Minerais de bismuth 

Ce sont le bismuth , Ia bismuthine et l'ocre de bismuth. - Le bismuth est un metal uti­
lise pour Ia fabrication d'alliages, ainsi qu'en pharmacie et en medecine. 

Bismuthine [1 ,3] bismuthinite 

chimie : Bi2S3 
durete selon Mohs : 2 
densite : 6,8-7,2 
clivage : tres parfait 
cassure : conchoi"dale, fragile 

couleur : blanche, grise, irisations jaunatres 
trait : gris 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux aciculaires, columnaires. Agn!gats rayonnants, feui lletes, granuleux, 
rarement en masses compactes. Gisements : dans les gites d'etain, d'argent, de 
cobalt, de tunsgtene. Gisements : Erzgebirge, Angleterre, Bolivie, Australie . 
Important minerai de bismuth. 

Bismuth natif [4] 

chimie: Bi 
durete selon Mohs : 2-2 112 
densite : 9,7-9,8 
clivage : parfait 
cassure :fragile 

couleur : blanc argente a reflets 
rougeatres, irisations multicolores 
trait : gris 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme cristallin :rhomboedrique 

Cristaux tres rares, d'aspect cubique . Agregats generalement reticules, dendri­
tiques, egalement sous forme de gra ins dissemines, rarement en masses impor­
tantes. Mode de gisement : dans les gites a Co-Ni-Ag, parfois dans des placers. 
Gisements : Erzgebirge, Angleterre, Canada, Bolivie. Localement, important 
minerai de bismuth . 

Ocre de bismuth [2] Bi20 3 

L'ocre de bismuth est un melange de differents mineraux rares de bismuth (comme 
Ia bismite, Ia bismuthite). Jaune canari il jaune citron ou vert, trait gri s. Durete 
2 1 h -3 1 h , densite 6, 7-7 ,4, eclat vitreux. Formes terreuses, en croGtes, sphcriques . 
Mineral d 'alteration dans les gites il Co-Ni-Ag. Gisements : Erzgebirge, Angle­
terre, USA, Bolivie. N'a pas d'importance en tant que minerai, mais commme 
indicateur de Ia presence de bismuth. 

Matildite [5] schapbachite 

chimie : Ag Bi S2 
durete selon Mohs : 2 1/2 

densite : 6,9-7,2 
clivage : aucun 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : grise a noire 
trait : gris clair 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux rares, prismatiques, habituellement en agregats compacts ou granuleux, 
groupes avec de Ia galene. Dans les gites de galene. Gisements : Schapbachtal/ 
Foret Noire, Zinnwald / Erzgebirge, Perou, Tasmanie, Japon . Malgre une teneur 
en bismuth de plus de 50 o/o, Ia matildite n' a aucune importance economique en 
tant que minerai de bismut. Importa nce locale en tant que minerai d'argent. 

1 Bismuthine avec de Ia pyrite, Vogtland / RDA. 2 Ocre de bismuth, San Domingo/ 
Wickenburg / Arizona/ USA. 3 Bismuthine, Colorado/ USA. 4 Bismuth natif, 
Schneckenstein / Vogtland . 5 Matildite, Matilda / Morococha/ Perou 
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Minerais de mercure 

Le principal minerai de mercure est le cinabre. Le mercure natif, le calomel et Ia 
schwazite ont moins d'importance. On appelle amalgames les cristaux mixtes 
naturels d'or et de mercure , ou d'argent et de mercure. -Le mercure est utilise en 
industrie electrique, pour Ia fabrication d'instruments de mesure, en medecine et 
dans l' industrie d'armements. 

Cinabre [3,5] cinnabarite 

chimie: HgS 
durete selon Mohs : 2-2 112 
densite : 8,0-8,2 
clivage : parfait 
cassure : esquilleuse, fragile 

couleur : rouge, rarement bleuatre 
trait : rouge 
eclat : adamatin, metallique 
transparence : translucide 
systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux rares et petits, tabulaires et epais, rhomboedriques, prismatiques, macles 
de penetration frequentes. Le plus souvent en masses granuleuses ou compactes, 
egalement sous forme disseminee ou en enduits pulverulents. Mode de gisement : 
en filons dans les roches sedimentaires, dans les tufs volcaniques, parfois aussi 
dans les placers. Gisements : Almaden / Espagne, Yougoslavie, Toscane/ l ta lie, 
USA , URSS, Mexique, Perou. 

Mercure natif (5] Hg 

Petites gouttelettes blanc d'etain, souvent recouvertes d'une pellicule grise, 
n'adherant que faiblement il Ia roche-mere , notamment le cinabre. Se solidifie il 
-38,9°C sous forme de cristaux (systeme rhomboedrique). Densite 13,55, eclat 
metallique. Tres toxique. Dans Ia zone d'alteration des gites de mercure . 
Gisements : com me le cinabre. Exploite com me minerai avec le cinabre. 

Calomel [1] mercure corne, mercure chlorure ou muriate 

chimie : Hg2CI2 
durete selon Mohs : 1-2 
densite : 6,4-6,5 
clivage : imparfait 
cassure : conchoYdale 

couleur : jaunatre, gris, brun, incolore 
trait : blanc 
ecla t : adamantin 
transparence : translucide a opaque 
systeme cristallin : quadratique 

Cristaux petits, prismatiques, tabulaires, pyramidaux. Agregats compacts 
d'aspect corne, en croGtes, egalement terreux . Dans Ia zone d'alteration des gites 
de mercure. Gisements : com me le cinabre. Rarement en grande quantite. 

Schwazite [2,4] hermesite 

chimie : (Cu, Hg)3 SbS4 cou leur :grise a noire 
durete selon Mohs : 3-4 trait : gris-noir 
den site : 5,1 eclat : metallique, mat 
clivage : aucun transparence : opaque 
cassure : conchoYdale, fragile systeme crista II in : cubique 

La schwazite appartient au groupe des cuivres gris (p. 142). Cristaux tetrae­
driques, dodecaedriques, cubiques. Agregats compacts, granuleux, massifs, egale­
ment dissemines. Mode de gisement : dans les filons mineralises mercuriferes. 
Gisements : com me le cinabre . 

1 Calomel avec du cinabre, Nevada / USA. 2 Schwazite, Schwaz/ Tyrol. 3 Cinabre 
avec du mercure, Espagne . 4 Schwatzite, Rudi\any /Tchecoslovaquie. 5 Cinabre 
avec du mercure natif, Almadt'm/ Castille/ Espagne 
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Minerais d'arsenic 

Ce sont !'arsenic, le mispickel (arsenopyrite), l'orpiment, Ia lollingite, le realgar et 
Ia tennantite . - Utilise dans Ia lutte antiparasitaire, en tannerie, en pharmacie et 
dans l' industrie cosmetique. Certains composes sont des poisons tres vio lents. 

Arsenic natif [5] 

chimie: As couleur : blanc d' eta in, irisations noiriitres 
durete selon Mohs : 3-4 trait : noir 
densite : 5,4-5,9 eclat : metallique 
cl ivage : parfait transparence : opaque 
cassure : irreguliere, fragile systeme crista llin : rhomboedrique 

Cristaux rhomboedriques, d'aspect cubique, aciculaires, rares. Le plus souvent en 
masses compactes, finement granuleuses, en agregats globulaires et testaces, egale­
ment stalactiformes. Composant accessoire dans les filons de minerais a rseniferes . 
Gisements : Erzgebirge, Wittichen/ Foret Noire, Vosges, Pfibram/ Tchecoslova­
quie, Kongsberg/ Norvege, New Jersey. Peu d ' importance economique. 
Arsenic natif concretionne [5] L'arsenic natif peut se presenter sous forme 
d'agregats concretionnes et testaces. 

Mispickel (2] arsenopyrite 

chimie : FeAsS 
durete selon Mohs : 5 1/2-6 
densite : 5,9-6,2 
cl ivage : imparfa it 
cassure : irreguliere, fragile 

couleur : blanc d'etain , gris, irisations 
jaunatres 
trait : gris-noir 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme crista llin : orthorhombique 

Cristaux en baguettes courtes ou a llongees, octaect riques, lib res ou indus dans Ia 
roche, macles de penetration freq uentes. Agregats compacts a granuleux, rayon­
nants, dissemines. Mode de gisement : dans les filons metalliferes. Gisements : 
Fichtelgebirge, Erzgebirge, Mitterberg/ Autriche, Cornouailles/ Angleterre, Bali­
den/ Suede. Important minerai d 'arsenic. 

Lollingite [ 1 ,4] fer arsenical 

chimie : FeAs2 couleur : blanc argente, irisations grises 
durete selon Mohs :5-5 1/2 trait : gris-noir 
densite : 7,1-7,5 eclat: metallique 
clivage : parfait transparence : opaque 
cassu re : irregu liere, frag ile systeme cristallin :orthorhombique 

Cristaux prismatiques. Agregats compacts, dissemines. Composant accessoire 
dans les filon s metalliferes . Gisements : Lolling/ Carinthie, Harz, Falun/ Suede, 
Ontario. Exploitee avec d'autres mineraux arsen iferes comme minerai d'arsen ic. 

Gersdorffite [3] NiAsS 

Couleur blanc argente a gris acier, irisations gr is sombre. Eclat metall ique a mat. 
Trait gris-noir. Durete 5, densite 5,6-6,2. Cristaux cubiques, octaedriques, agre­
gats granu leux, rarement compacts. Pellicule d 'alteration verte frequente (anna­
bergite). Aucune importance economique. 

1 Lollingite dans de Ia rhodonite, Australie . 2 Mispickel, Hartmannsdorf/ RDA . 
3 Gersdorffite, Montana / USA . 4 Lollingite, Re ichenstein / Silesie / Pologne. 
5 Arsenic natif concretionne, St. Andreasberg / Harz 
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Orpiment [ 1,4] 

chimie : As2S3 
durete selon Mohs : 1 1/2-2 
densite : 3,48 
clivage : tres parfait 
cassure : concho"ldale, flexible 

couleur : jaune citron a jaune orange 
tra it : jaune clair a jaune orange 
eclat : nacre, gras 
transparence : transparent a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux rarement bien fo rmes, le plus sou vent petits, en prismes courts. Habituel­
lement en masses compactes informes ou en rognons, lamelleuses a bacillaires, 
grossierement spathiques, egalement sous forme de mouchetures terreuses. Mode 
de gisement : dans les gites filoniens de minerais arseniferes et dans les argiles. 
Gisements : Macedoine/ Yougoslavie, Kurdistan/ Turquie, Roumanie, Hongrie, 
Utah/ USA. Source d 'arsenic localement. Souvent uti lise autrefois comme pig­
ment jaune en peinture. 

Realgar [2] 

chimie : As4S4 
durete selon Mohs : 1 112-2 
densite : 3,5-3,6 
clivage : imparfait 
cassure: concho"ldale 

couleur : rouge, rouge orange 
trait : jaune orange 
eclat : adamantin, gras 
transparence : translucide 
systeme crista II in : monocl inique 

Cristaux riches en facettes, prismatiques, le plus souvent peti ts, libres. Agregats 
compacts , finement granuleux, egalement sous formes de mouchetures. A Ia 
lumiere du jour, le realgar se trans forme en orpiment terreux. Mode de gisement : 
dans les gites fi loniens de minerais arseni feres, dans les argiles et les calcaires. 
Gisements : Valais/ Suisse, Macedoine/ Yougoslavie, Turquie, Siebenbiirgen/ 
Roumanie, Utah, Wyoming/ USA, Mexique. Source d'arsenic localement. Uti li se 
egalement pour Ia fabrication de Ia couleur rouge (toxique !) . 

Tennantite [3] 

ch imie : Cu 12A4S13 couleur : grise, tirant sur le vert olive 
durete selon Mohs : 3-4 1/2 trait : noi r a brun, allant jusqu'au rouge fonce 
densite : 4,6-4,8 eclat : metallique, mat 
clivage : aucun transparence : translucide a opaque 
cassure: concho"ldale, irreguliere, fragile systeme cristallin : cubique 

La tennantite appartient au groupe des « cuivres gri s ». Cristaux lib res, generale­
ment tetraedriques, riches en facettes, macles d'interpenetration frequentes. Agre­
gats le plus souvent compacts, granuleux a massifs, egalement sous forme disse­
minee. Rarement en gisements autonomes. Mode de gisement : dans les gites 
cupriferes et plombiferes . Gisements : Clausthai/ Harz, Freiberg/ Saxe, P fi­
bram/ Tchecoslovaquie, Ste Marie aux Mines/ Alsace, Butte/ Montana/ USA, Bali­
den/ Suede. Parfois, source d 'arsenic. 

Groupe des cuivres gris 

Cette expression des igne un groupe de mineraux sulfures de couleur typiquement 
gris-olive a jauniitre. Ce sont, entre autre, Ia fre ibergite, a rgentifere, Ia schwazite, 
mercurifere [n °2 et 4, p. 139], Ia tennantite, a rsenifere [3], Ia tetraedrite, antimo­
niee [n 0l,p. l47]. 

1 Orpiment, Khorassan / lran. 2 Realgar, King Co./Washington / USA. 3 Tennan­
tite, Mandeln / Hesse. 4 Orpiment, Goyaz/ Bresil 
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Minerais d'antimoine 

Les minerais antimonies sont l' a ntimoine natif, Ia stibine, Ia berthierite, Ia boula n­
gerite, Ia bournonite, Ia jamesoni te , Ia senarmontite, Ia tetraedrite, Ia valentinite. 
Seule Ia stibine est economiquement importante. - Utilise pour Ia fab rication 
d 'alliages et en tant que matiere premiere pour Ia productio n de pigments. 

Stibine [1) antimonite, stibnite 

chimie : Sb2S3 
durete selon Mohs : 2 
densite : 4,6-4,7 
clivage : tres parfait 
cassure : conchordale, fl exible 

couleur : gris de plomb 
trait : gris de plomb 
eclat : metallique, mat 
transparence : opaque 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux aciculaire . Agregats de cristaux, egalement en masses gra nuleuse ou mas­
sives . Mode de gisement : dans les filons de stibine et de quartz, ou dans les gites 
de plomb ou d'argent. Gisements : Fra nce, Japon, Afrique du Sud, Bolivie. 
Important minerai d'antimoine. 

Slmarmontite [2) 

chimie : Sb20 3 couleur : incolore, blanche, grise 
durete selon Mohs : 2 trait : blanc 
densite : 5,50 eclat : adamantin , gras 
c livage : imparfait transparence : tranparente a translucide 
cassu re : concho.idale, fragile systeme cristallin : cubique 

Cri staux octaedriques. Agregats compacts it gra nuleux, massifs, en croutes. Mode 
de gisement : da ns Ia zone d 'oxydation des gites a ntimonies. Rare. 

Boulangerite [3) 

chi mie: Pb5Sb4S11 couleur: gris-noir 
du rete selon Mohs : 2 1/2-3 trait : noir 
densite : 5,8-6,2 eclat : metallique 
cl ivage : pa rfait transparence : opaque 
cassure : irreguliere, fl exible systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux tres rares , prismatiques . Agregats le plus souvent finement fibreux ou 
finement gra nuleux, egalement en masses compactes. Mode de gisement : da ns les 
gites plombozinciferes . Gisements : Ha rz, P ribram/ Tchecoslovaquie, Yougo­
slavie, Suede. Minerai de plomb parfo is. 
Plumosite Boula ngerite feutree. Etait consideree autrefois comme une espece 
minerale en soi . 

Bournonite [4) 
chimie : PbCuSbS3 couleur : grise a noire 
durete selon Mohs : 2 1/2-3 trait : g ris 
densite : 5,7-5,9 eclat : metallique, mat 
clivage : imparfait transparence : opaque 
cassure : conchorda le systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux tabulaires epais. Agregats compacts, granuleux, massi fs, egalement dis­
semines. Composant accessoire da ns les gites it P b-Zn-Cu. G isements : Harz, 
Carinthie, Angleterre, Bolivie. Localement , minerai de plomb et de cuivre . 

1 Stibine et quartz, Wolfsberg/ Harz. 2 Senarmontite, Djebel Hamimat / Algerie . 
3 Boulangeri te, Musen /Westphalie. 4 Bournonite et siderite, Horhausen/ Siergerland 
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Tetraedrite [ 1] 

chimie : Cu 12Sb4S13 
durete selon Mohs : 3-4 
densite : 4,6-5,2 
clivage : aucun 
cassure : concho"ldale, fragile 

coule ur : grise, tirant sur le vert olive 
trait : nair a brun 
eclat : meta llique, mat 
transparence : opaque 
systeme cristallin : cubique 

C ristaux tetraedriques, souvent riches en facettes, libres. Agregats compacts , gra ­
nuleux , massifs, egalement dissemines. Mode de gisement : dans les gites cupri­
feres ou p lombiferes . Gisements : H a rz, Angleterre, Idaho/USA. Exploitee par­
fois comme minerai de cuivre. 

Valentinite [2] fleur d'antimoine 

ch imie : Sb20 3 
durete selon Mohs : 2 1 / z-3 
densite : 5,6-5,8 
clivage : parfait 
cassure :fragile 

couleur : incolore, blanche, g rise, jaunatre 
trait : blanc 
eclat : adamantin, nacre 
transparence : translucide 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, tabulaires, riches en facettes. E n fa isceaux bacillaires­
fibreux, egalement sous forme d'agregats compacts. Mode de gisement : dans Ia 
zone d 'oxydation des gites a ntimonies. G isements : Harz, Saxe, Dauphine, 
A lgerie , Bolivie. Utilisee avec de Ia stibine en tant que minerai d 'antimoine. 

Berthierite [3] 

chimie : Fe Sb2S4 
durete selon Mohs : 2-3 
densite : 4,6 
clivage : imparfa it 
cassure : irreg uliere, fragile 

couleur : g ris acie r, irisations colorees 
trait : gris-brun 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, aciculaires. Agregats rayonnants fibreux, egalement en 
masses granuleuses a massives. Mode de gisement : dans les gites d 'antimoine. 
Gisements : Auvergne, Cornouailles/ Angleterre , Cali fornie / USA . Economique­
ment peu importante. 

Jamesonite [4, 5] 

chimie : Pb4Fe Sb6S 14 
durete selon Mohs : 2 1/2 
densite : 5,63 
clivage : parfait 
cassure : fragil e 

cou leu r : g ris acier, irisations colorees 
trait : gris-noir 
eclat : metallique, soyeux 
transparence : opaque 
systeme c ristallin :monoclinique 

C ristaux acicula ires. Agregats rayonnants, feutn!s. Mode de gisement :. dans les 
gites plombo-zinciferes. Gisements : H arz, Saxe, Angleterre. Ra rement en quan­
tites exploitables. 

Minerais feutn!s Expression employee diversement. Designe generalement un 
agregat feutre de jamesonite, de boulangerite, et, entre autres, d 'antimonite . 
Antimoine natif Blanc d 'etain, durete 3-3 1/2, den site 6, 7. 
Ocre d'antimoine Produit d'alteration jaunatre de Ia stibine. 

1 Tetraedrite, Pasta Buno/ Perou. 2 Valentinite, Bi:ising / Tchecoslovaquie. 3 Be r­
thie rite, Herja / Roumanie. 4 J amesonite (gris metalliq ue) dans du quartz, Neumuhle / 
Thuringe / RDA. 5 J amesonite et pyrite, Zacatecas / Mexique 
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Matieres premieres des metaux lagers 
Ce sont , pour !'aluminium , Ia bauxite, et pour le magnesium, Ia magnesite . 
-L'aluminium est utilise dans Ia construction automobile et en electrotechnique, 
le magnesium , dans Ia construction aeronautique, pour Ia fabrication d'alliages et 
en pyrotechnique. 

Bauxite [3] 

La bauxite est un melange de mineraux, qui sont principalement Ia gibbs ite, le 
diaspore, Ia boehmite et l'alumogel. Blanche a brun-rouge fonce, massive, ter­
reuse, reniforme. Formee par Ia decalcification des roches calcaires (bauxites cal­
caires) ou !'alteration de roches si licatees sous climat tropical (bauxites si licatees). 
Gisements : Vogelsberg/ Hesse, les Beaux/ France, Gant/Hongrie, Guyane. 

Gibbsite [1] hydrargillite 

chimie : AI (0H)3 
durete selon Mohs : 2 1/2-3 1/2 
densite : 2,3-2,4 
clivage : tres parfait 
cassure : flexible, tenace 

couleur : incolore, blanche, teintes variees 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transparente a translucide 
systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux petits, tabula ires. Agregats generalement ecailleux, fibroradies, 
botryo'ides, en croiltes verruqueuses. Mode de gisement : com me composant de Ia 
bauxite et des sols tropicaux (laterites, terra rossa). Gisements : v. so us bauxite. 

Diaspore [2] 

chimie : AIOOH 
durete selon Mohs : 6 1/2-7 
densite : 3,3-3,5 
clivage : tres parfait 
cassure : concho'fdale, fragile 

cou leur : incolore, blanc, legerement teinte 
trait : blanc 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : transparent a translucide 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux petits, tabulaires, rares. Agregats feuilletes, rayonnants, egalement en 
masses compactes. Composant des bauxites calcaires, des roches metamorphiques 
et des sols tropicaux lateritiques. Gisements : Tess in , Greiner / Tyrol, Grece. 

Boehmite (AIOOH) Semblable au diaspore en bien des points. 

Alumogel Kliachite (AIOOH + aq.) Masse amorphe, blanche ou coloree. 

Magnesite [4] giobergite 

chimie : Mg C03 
durete selon Mohs : 4-4 1/2 

densite : 2,9-3,1 
clivage : tres parfait 
cassure : concho'fdale, fragile 

cou leur : incolore, blanche, grise, brunatre 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux rares. Agregats granuleux-spathiques, ou finement granuleux a massifs. 
Mode de gisement : dans les roches metamorphiques et les dolomies. Gisements : 
Carinthie, Tyrol, Tchecoslovaquie, Grece, Yougoslavie, Coree, Chine. Utilisee 
comme matiere premiere pour des materiaux de construction hautement refrac­
taires, com me isolant et com me source de magnesium. 

1 Gibbsite, Minas Gerais/ Bresil. 2 Diaspore, Minera l County/ Nevada / USA. 3 Bau­
xite, lstrie / Yougoslavie. 4 Magnesite, Toscane / ltalie. 
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Mineraux radioactifs 

Les plus connus sont !'autunite , Ia brannerite , Ia carnotite (p. 120), Ia monazite 
(p. 152), Ia torbernite, Ia thorite, !' uranocircite, l'uranophane et Ia pechblende . 
-L'uranium et le thorium sont utilises pour Ia production d'energie nucleaire. 

Torbernite [1] chalcolite 

chimie : Cu [U0 21P0 4J2 .8-12H20 
durete selon Mohs : 2-2 1/ 2 

densite : 3,3-3.7 
cl ivage : parfait 
cassure : irreguliere 

cou leur : vert herbe 
tra it : vert pa le 
eclat : vitreux, nacre 
t ransparence : translucide 
systeme crista II in : quadratique 

Cristaux tabulaires et minces. Agregats ecailleux , egalement en croGtes. Mode de 
gisement : dans Ia zone d'oxydation des gites d'uranium. Gisements : Erzgebirge, 
Massif central/ France, za·ire, Utah / USA. lndicatrice d'uramium. 

Uranophane [2] uranot ile 

chimie : Ca H2 [U0 21Si04] .5H20 
durete selon Mohs : 2 1/2 

densite : 3,8-3,9 
cl ivage : parfait 
cassure : f ragile 

cou leu r : jau ne 
tra it : jaune cla ir 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : translucide 
systeme cristall in : monoclinique 

Cristaux aciculaires. Agregats fibroradies , pouvant etre aussi feutres. Mode de 
gisement : dans les gites d ' uranium et les druses granitiques. Gisements : Haut­
Palatinat, Erzgebirge/ Tchecoslovaquie, Zai·re, Nouveau-Mexique/ USA. Ne se 
rencontre qu'exceptionnellement en quantites exploitables. 

Autunite [3] mica ca lcique d'uranium 

chimie : Ca [U02 IP04J2.8-12H20 
durete selon Mohs :2-2 1/2 

densite : 3,2 
clivage : parfait 
cassure : irreguliere, f rag ile 

couleu r : jaune t irant su r le verdiltre 
trait : jauniltre 
eclat : vitreux, nacre 
transparence : t ranslucide 
systeme crista II in : quadratique 

Cristaux tabulaires. Agregats fascicules . Dans les gites d'uranium. Gisements : 
Erzgebirge, Autun/ Sa6ne/ France, Za"ire. Localement, minerai d ' uranium . 

Pechblende [4] uraninite 

chimie : uo2 
durete selon Mohs : 4-6 
densite : 9,1-10,6 
clivage : aucun 
cassure : concho"idale, fragile 

cou leur : noire 
tra it : nair, bruniltre, verdiltre 
eclat : gras, mat 
transparence : opaque 
systeme cristallin : cubique 

Les cristaux et les agregats cri stall ins (uraninite) presentent des cubes et des octai:­
dres, les formes compactes (pechblende s.s. ) sont reniformes, pulverulentes (neo­
pechblende, noir d 'urane). Fortement radioactive. Mode de gisement : dans les 
roches acides, les pegmatites, les gres. Gisements : Haut-Palatinat, Erzgebirge, 
Ontario/ Canada, Colorado/ USA. Important minerai d ' uranium . 

1 Torbernite, Poppenreuth / Haut-Palatinat / RFA . 2 Uranophane, Nouveau-Mexique/ 
USA. 3 Autunite sur du quartz, Erzgebirge. 4 Pechblende, W iilsendorf / Haut­
Palatinat/ RFA 
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Monazite [3] 

chimie : Ce[P04l 
durete selon Mohs :5-5 1 /z 
densite : 4,6-5, 7 
clivage : parfa it 
cassure : concho"idale, fragile 

couleur : jaune a brun sombre 
tra it : blanc 
eclat : resineux 
transparence : translucide a opaque 
systeme cristallin : monoclinique 

C ristaux tabulaires et epais, indus dans Ia roche ou libres, souvent macles , conte­
na nt presque toujours du thorium, et par Ia souvent radioactifs. En grains disse­
mines dans les roches magmatiques acides et les pegmatites associees, dans les 
gneiss, et surtout dans les placers fluvia ti les et littoraux . Gisements : Travanco­
re/ lnde du Sud, Sri Lanka, Esperito Santo/ Bresil, Province du Cap/ Afrique du 
Sud. Source importa nte de thorium et de cerium . 

Minerais sulfuriferes 
La pyrrhotine, Ia marcassite, Ia pyrite et le soufre natif sont des minera is sulfuri­
feres. - Le soufre est utilise pour Ia fabrication de l' acide sulfurique. Les indus­
tries chimiques, pharmaceutiques, du caoutchouc et du papier consomment de 
grandes quantites d'acide sulfurique. 

Pyrrhotine [1 ,2] pyrite magnetique 

chimie: FeS 
durete selon Mohs : 4 
densite : 4, 6 
clivage : imparfait 
cassu re : irregu liere, fragil e 

couleur : brun-jaune 
trait : gris-noir 
eclat : metallique 
transparence : opaque 
systeme crista II in : hexagonal 

Cristaux genera lement petits, tabulaires, rares. Agregats grossierement feuilletes, 
en rosettes, le plus souvent en masses gross ierement granuleuses a massives ; fre­
quemment sous forme disseminee. Magnetique. Mode de gisement : dans les 
roches plutoniques basiques, dans les skarns, dans des filon s et des amas, rarement 
dans les roches metamorphiques. Gisements : Bodenmais/ Foret de Baviere, Frei­
berg/ Saxe, Trepca/ Yougoslavie, Suede moyenne, Minas Gerais/ Bresil. Utilisee 
parfois comme matiere premiere pour Ia fabrication d 'acide sul furique. Important 
minerai de nikellorsqu'elle est associee ala pentlandite (p . 114). 

Soufre natif [4] 

chimie: S 
durete selon Mohs : 2 
densite : 2,0-2,1 
clivage : aucun 
cassure : concho"fdale, irn§guliere 

cou leu r : jaune, brunatre, tirant sur le 
verdatre 
trait : blanc 
eclat : adamantin, resineux, gras 
transparence : translucide 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux pyramidaux, frequents. Agregats granu leux a compacts , fibreux, mas­
sifs, egalement sous fo rme de croutes, de mouchetures et d ' impregnations. Mode 
de gisement : souvent en milieu volcanique, depose par les fumerolles et les 
sources chaudes, se rencontre auss i dans les roches sedimentaires argi leuses a mar­
neuses. Gisements : Sicile/ 1talie, Texas, Louisiane/ USA, Japon, lndonesie. 
Matiere premiere pour Ia production d'acide sulfurique et substance de base 
importante pour Ia fabrication de produits de lutte a ntiparasitaire. 

1 Pyrrhotine, Waldsassen/ Haut-Palatinat. 2 Pyrrhotine et ankerite, Mexique. 3 Mo­
nazite dans sa roche mere, Namibie . 4 Soufre sur de Ia ca lcite, Sicile / ltalie. 
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Marcassite [1 ,2] marcasite 

chimie : Fe 52 couleur : jaune laiton tirant sur le verdatre 
durete selon Mohs : 6-6 1/2 trait : noir verdatre 
densite : 4,8-4,9 eclat : metallique 
clivage : imparfait transparence : opaque 
cassure : irregu liere, fragile systeme cristallin :orthorhombique 

Cristaux indus dans Ia roche ou libres, tabulaires, souvent groupes, macles. Fre­
quemment recouverte d'une croilte d'alteration de couleur rouille. Agregats sous 
forme de groupes de cristaux, ou grossierement rayonnants, en croiltes, sous 
forme de mouchetures. Substance de petrification chez des foss iles vegetaux et 
animaux. Mode de gisement : dans les gites de pyrrhotinc, dans des filons metalli­
feres traversant des roches calcaires, sous fo rme de concretions dans les roches 
argi leuses et les lignites. Gisements : Meggen/ Westphalie, Haute-Silesie/Pologne, 
Briix/ Tchecoslovaquie , Missouri/USA. Utilisee avec Ia pyrite comme source de 
soufre. La marcassite peut se decomposer et se transformer en anhydride sulfu­
reux et en soufre. C'est pourquoi elle doit etre conservee ill'ecart dans les collec­
tions. II n'existe pas de methode de conservation sure. On peut Ia recouvrir de 
laque ou l'impregner de paraffine. II arrive souvent que cette decomposition 
n'intervienne qu'au bout de quelques annees. 

Marcassite en crete de coq, ou sapin de Noel [I] Cristaux de marcassite groupes 
parallelement, formant des agregats il bordures dentelees. 
Marcassite en pointes de lance [2] Cristaux de marcassite regroupes en forme de 
pointes de lance. 
Rognons de marcassite, ou « oranges » [3] Concretions de Ia taille d'une noix il 
celle d'une tete, il structure fi broradiee. La plupart des « rognons de marcassite » 
que !'on trouve dans le commerce sont constitues de pyrite. 

Pyrite [3-5] 

chimie : Fe S2 couleur : jau ne laiton , irisations fniquentes 
durete selon Mohs : 6-6 1/2 trait : noir verdatre 
densite : 5,0-5,2 eclat : metallique 
clivage : imparfait transparence : opaque 
cassure : concho"lda le, fragile systeme cristallin : cubique 

Cristaux indus dans Ia roche ou libres, cubes il striation caracteristique, dode­
caedres pentagonaux, octaedres, nombreuses combinaisons de formes. Macles par 
interpenetration. Presente parfois une croilte d 'alteration brune il rouille. Agre­
gats granuleux il compacts, fi broradies, noduleux, reniformes, souvent disse­
mines. Substance de petrification chez des foss iles vegetaux et animaux. Mode de 
gisement : en gisement independants ou lies il des gites sul furiferes, dans les argiles 
et les calcaires, dans les couches de houille et de lignite, et comme mineral acces­
soire dans de nombreuses roches magmatiques . Gisements : Meggen/ Westphalie, 
Rammelsberg/ Harz, lie d 'Elbe, Piemont/ ltalie, Grece, Espagne, Suede, Trans­
vaal/ Afrique du Sud, Colorado/ USA. La pyrite est , avec le soufre natif, une 
source importante de soufre, ainsi qu'un minerai d'or et de cuivre localement, car 
elle est souvent melangee avec des mineraux contenant ces metaux. L'alteration de 
Ia pyrite dans les gites sulfuriferes donne naissance, dans les zones proches de Ia 
surface, au « chapeau de fer » , masse de minerai de fer limonitique. 

1 Marcassite en crete de coq, Indiana / USA. 2 Marcassite en pointes de lance, Brux/ 
Tchecoslovaquie. 3 Rognon de marcassite, Calais/ France. 4 Agregat de pyrite, 
Huelva / Espagne . 5 Pyrite sous forme compacte et en cristaux sur de l'hema tite 
(roche-mere) , 11e d'Eibe/ ltalie. 
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Gemmes et pierres decoratives 

Les gemmes dans Ia vie des hommes 

Les gemmes sont connues de l'homme depuis au moins 7000 ans. L'amethyste, 
l'ambre, les grenats, le jade, le lapis-lazu li, l'emeraude et Ia turquoise comptent 
parmi les plus anciennes . Les gemmes demeuraient !' apanage des couches aisees de 
Ia popula tion et etaient symboles de sta tut social. Les princes prouvaient leur 
rich esse, et done leur puissance, par des insignes sertis de gemmes. 
Jusque dans les temps modernes , les gemmes ont ete prisees en tant qu 'amulettes 
et que talismans. Elles etaient censees eloigner le Malin , maintenir en bonne sante, 
attirer Ia bienveillance des princes , et ramener les marins chez eux. Elles ava ient 
meme une va leur curative , so us form e pulveri see ou par simple contact. 
Les gemmes furent tres tot associees aux signes du zodiaque, et par derivation, on 
en fit des pierres de Ia naissance et du mois. Depuis peu, certains Etats s' identi fient 
symboliquement a des gemmes que l'on trouve sur leur territoire. 
Les gemmes occupent une place bien etablie meme dans les religions modernes. Le 
pectoral des Grands Pretres juifs etait serti de qua tre rangs de gemmes. Dans les 
Eglises chretiennes, des gemmes ornent Ia ti a re et Ia mitre du Pape et des eveques, 
ainsi que les ostensoirs, les reliques et les ic6nes. 
De nos jours, les parures sont destinees a satisfa ire dans une mesure beaucoup plus 
importante qu 'autrefoi s le plaisir personnel, le gout de Ia beaute et de l'harmonie. 
Mais il arri ve souvent que Ia pierre precieuse, perdant toute valeur symbolique et 
es thetique, soit consideree com me un simple placement. 

Definitions 

Gemmes II n'existe pas, pour les gemmes, de definition a proprement pa rler. 
Elles ont toutes en commun Ia si ngularite, Ia beaute. Autrefois, seules quelques 
pierres etaient considerees comme nobles. Aujourd ' hui , le nombre des gemmes est 
presque incalculable. La plupart des gemmes sont des mineraux, ra rement des 
agregats de mineraux. Quelques composes d'origine organique (ambre) comptent 
egalement parmi les gemmes. La mul tiplicite des gemmes a encore augmente du 
fa it de Ia fabrication de pierres synthetiques reproduisant les pierres naturelles, et 
par Ia culture de gemmes n 'ayant pas d 'equivalents dans Ia na ture. 
Pierres precieuses On ne comprend gem!ralement sous le terme de pierres pre­
cieuses que le diamant, le rubis, le saphir et l'emeraude. 
Pierres fines ou semi-precieuses Autrefois, on designait ainsi les pierres moins 
precieuses et de durete moindre. Cette notion, encore utilisee de nos jours dans le 
commerce pour designer les gemmes autres que le diamant , le rubis, le saphir et 
l'emeraude, devrait etre abandonnee car elle est depourvue de veritable signi fica­
tion. 
Pierres decoratives ou d ' ornementation Expression designant toutes les pierres 
particulierement belles, que l'on oppose aux gemmes et aux pierres precieuses pro­
prement dites. 
Pierre de couleur Express ion uti lisee dans le commerce pour designer les gemmes 
a l'exception de !'agate et du diamant. 

Insigne de Ia toison d'or (1760 /70), serti de diamants, rubis et grenats. Grandeur nature 
(Schatzkammer, Residenz, Munich) 
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Joyau Au sens large du terme, tout bijou est unjoyau. On entend par joyau au sens 
strict un bijou compose d'une ou de plusieurs gemmes serties dans un metal pre­
cieux. Des pierres taillees sans montures sont parfois appelees elles aussi joyaux. 
Gemmologie Dicipline scientifique etudiant les gemmes (branche de Ia minera­
logie). 
Carat Unite de poids utilisee d'une facon generale dans le commerce des gemmes 
depuis I' Antiquite, mais dont Ia va leur variait quelque peu autrefois. Depuis 1907, 
il est fixe a Ia valeur du carat metrique (c .m. ou ct). I carat = 200 mg ou 0,2 g. Le 
carat se subdivise a !'aide de nombres fractionnaires (par ex . 1/ 10 ct) ou de deux 
decimales (par ex. 1,25 ct). 
11 ne faut pas confondre le poids en carats des gemmes avec le nombre de carats 
uti li se en orfevrerie. Pour l'or, le carat n' est pas une unite de poids, mais une 
appellation de qualite. Plus le nombre de carats est eleve, plus il y a d'or fin dans le 
bijou. Le poids peut en etre chaque fo is different. 

Les noms des gemmes 

Les noms des gemmes les plus anciens proviennent des langues orientales, du grec 
et du latin. La langue grecque, en particulier, a egalement influence Ia nomencla­
ture moderne. 
Les noms se referent a des particularites frappantes (Ia couleur, surtout), a des 
localites ou a des soi-disant forces mysterieuses immanentes aux gemmes. 
Avec l'instauration de !'approche scientifique des phenomenes naturels en minera­
logie, Ia gemmologie gagna elle aussi en objectivite. Les vagues notions occultes et 
mystiques furent releguees a l'arriere-plan . Mais les gemmes conservent toujours 
un caractere enigmatique inexplicable. Les nombreux noms a consonance etran­
geres employes dans le commerce contribuent a entreteni r ce phenomene. Bien des 
noms de fantaisie, induisant sou vent del iberement en erreur, sont utilises pour 
inciter a l'achat en creant !'illusion de pierres de plus grande va leur et en faisant 
planer une aura de mystere. 
11 existe certes dans de nombreux pays des prescriptions legales et des recomman­
dations pour !'appellation des gemmes, mais dans Ia pratique de Ia vente, les dis­
positions de ce genre sont frequemment contournees. 

Contrefac;:ons 

De tout temps, l'homme essaya d'imiter les gemmes. On peut regrouper les genres 
de contrefacons en trois categories. Les plus anciennes sont les imi tations, consti­
tuees d'une matiere autre que Ia pierre qu'elles representent. Les pierres compo­
sites sont formees au moins en partie d'une gemme veritable. Les pierres syntheti­
ques sont finalement des produits purement artific iels, mais de meme substance 
que Ia pierre imitee. 

Imitations Les Egyptiens furent certa inement les premiers a imiter des pierres de 
valeur a partir de verre et d'email. En 1758, un Viennois, Joseph Strasser, 
fabriqua une sorte de verre suscept ible d'etre taille et ressemblant a s'y meprendre 
a du diamant. Ces imitations de diamants, nommees strass, ont accede au 
commerce des gemmes. 
De nombreuses imitations de gemmes se sont repandues depuis. Un simple verre a 
facettes suffira pour un bijou fantaisie bon marche, tandis qu'on utilisera un 
crista! artificiel ou du flint fortement refringents pour une imi tation produisant un 
effet plus precieux. La porcelaine, les resines synthetiques et le plastique sont ega­
lement utilises pour Ia fabrication de pierres d ' imi tation . 
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Toutes ces imitations n 'ont generalement de commun avec !'original que !'aspect 
colore. Les autres proprietes physiques des gemmes naturelles, en particulier Ia 
durete et le feu, n 'ont jamais pu etre imi tees de fa~;on satisfaisante. 

Doublets Dans cette categorie, les imi tations sont const ituees au moins en partie 
d ' une gemme naturelle, combinee soit avec d 'autres gemmes, soit avec des mine­
raux non precieux ou avec du verre. Lorsque Ia pier re d ' imita tion est constituee de 
deux parties, on parle de doublet, lorsqu 'elle es t fa ite de trois parties, de tri plet. La 
teinte recherchee est souvent fournie par le ciment colore reliant les di fferents 
composants entre eux. Des pierres accolees avec soin peuvent etre di fficiles it 
reconnaltre comme telles, surtou t quand les jo ints sont caches dans Ia monture. 
Un autre procede consiste it fondre des eclats de gemmes naturelles afin d 'obtenir 
des cri staux de plus grande taille . Ce genre de pier res synthetiques se range entre 
les gemmes de synthese et les doublets. 

Pierres artificielles II y a des siecles que l' homme reve de produi re des pierres 
imi tant parfa itement Ies gemmes veri tables. Cet espoir fut real ise it Ia fin du siecle 
passe par un chimiste fran~;a i s, A.-V. Verneuil , qui reussit it culti ver les premiers 
rubis synthetiques it valeur economique. Son procede a ete utilise it grande echelle 
jusqu 'it aujourd ' hui . Le produit final de cette methode es t un corps allonge en 
fo rme de bouteille d 'environ I ,5 em de diametre et pouvant a voi r jusqu 'it 7 em de 
long. Cette pierre arti ficielle correspond totalement dans sa st ructure cristalline, sa 
composition chimique et ses proprietes physiques it !'original. II est quas iment 
impossible au profane de fa ire Ia difference entre une pierre naturelle et une pierre 
synthetique. Depuis, on cultive des reproductions synthetiques de bonne quali te de 
presque toutes les gemmes. En 1955 , Ia synthese du diamant fut realisee en meme 
temps aux USA et en Suede. En 1970, on parvint it produi re des diamants a rtificiels 
de quali te gem meet suffisamment grands pour etre utilisables en joailleri e. La pro­
duction en est cependant si chere que, pour le moment , les diamants synthetiques ne 
parviennent pas it s' imposer sur le marche des gemmes. Entre-temps, les diamants 
artificie ls de qualite industrielle sont devenus indispensables . 
Depuis 1953, il existe des pierres 
synthetiques de qualite gemme 
qui n 'ont pas de pendants natu­
rels. Elles seduisent par leur pro­
prietes optiques remarquables et 
servent frequemment de substi­
tuts au diamant. Ce sont par 
exemple Ia fabulite (ou diagem), 
I'Y AG (diamli te, diamantite), le 
G.G .G. (« ga lliant »), Ia djevalite 
et le zirkonia (ou phianite, ecrit 
aussi fianite). Les pierres syntheti­
ques ne se rangent pas parmi les 
imitations, mais consti tuent un 
groupe en soi it cote des gemmes 
na tu relles . Dans le commerce, 
!'appellation « synthetique » doit 
toujours figurer. 

<< Boules de Verneuil >> et pierres syn­
thetiques ta ill<les il partir de celles-ci. • 

159 



Travail des gemmes 

Jusque vers environ 1400, on ne travaillait chez les pierres transparentes que les faces 
crista llines naturelles et les plans de clivage. Le polissage renforcait leur eclat et ame­
liorait leur transparence. II y avait deja longtemps que l'on usait les pierres opaques 
contre du gres dur pour obtenir une taille li sse ou bombee. Un acquis important du 
travai l des gemmes est Ia taille en facettes, qui se developpa au 15< siecle . 
La taille doit accentuer Ia couleur d 'une gem me, en rehausser !'eclat et renforcer Ia 
dispersion des couleurs, mais elle doit egalement supprimer les defauts de Ia pierre . 
D'apres Ia configuration des faces, on distingue Ia taille li sse, Ia taille li sse a sur­
face courbe (cabochon), et Ia taille a facettes. 
De nos jours, le travail des pierres s'accomplit dans les domaines suivants : Ia 
glyptique, le travail de !'agate, des pierres de couleur et du diamant. 

La glyptique La glypuque, art de Ia gravure sur pierre, comprend aussi bien Ia 
ta ille de reliefs que Ia creation de petites sculptures et d'objets de decoration. II 
existe les pierres gravees, les inta illes , gravees en creux et en « negatif »a Ia facon 
des sceaux, et les camees, au motif en relief. 
Le materiau de base est generalement une agate zonee. L'outil principal est un 
petit tour muni d'un arbre horizonta l. 

Travail de !'agate La forme de !'agate est degrossie a !'aide d'une meule de carbo­
rundum. La taille fi ne se fait avec une meule de gres. Le polissages'effectue au moyen 
de tambours tournant lentement sur eux-memes et de disques a revetement de bois, 
de cuir ou de feutre. Si l'on souhaite pratiquer une taille plane ou tenir un arrondi 
regulier, il existe depuis quelque temps des machines travaillant automatiquement. 

Travail des pierres de couleur Les pierres de couleur sont taillees a Ia grandeur 
voulue a !'aide d'une scie circulaire munie d ' un disque diamante, puis elles sont 
mises en forme sur une meule de carborundum grassier. Pour les pierres opaques, 
on pratique Ia taille en cabochon sur des meules de carborundum fin, quam aux 
pierres transparentes, Ia pose des facettes s'effect ue a !'a ide d'un disq ue tournant 
horizontalement. 

lumiere incidente lumiere n'lflechie 

f.- table-! 
- co_uronne 

- ce1nture 
refraction 

---culasse 

taille pleine trajet des rayons lumineux 

diamant, ta ille brillant 

Travail du diamant Autrefoi s, on divisait d'abord les diama nts bruts informes 
en les clivant, aujourd ' hui on utilise le sciage. Ensuite, Ia pierre est mise en forme 
par usure mutuelle contre un autre diamant. La pose des facette s'effectue fi nale­
ment sur une meule d'acier horizontale enduite de poudre de diamant et d'huile. 
Dans le cas de Ia taille en brillant, Ia position des face ttes est ca lculee de telle 
maniere que Ia lumiere incidente soit plusieurs fois reflechie a l' interieur du crista! 
et fina lement renvoyee vers le haut. C'est a insi qu'on obtient Ia brillance. 
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Mode de taille des gemmes (vues de dessus et de profil) 

I Taille pleine en brillant Presente au moins 32 facettes, plus Ia table, dans Ia 
couron ne, et au moins 24 face ttes dans Ia culasse. Comme elle a ete developpee 
specialement pour le diamant, on l'appelle egalement taille diamant. Le nom de 
brillant employe seul ne designe que le diamant taille comme tel , pour les aut res 
pierres taillees en brillant, il est touj ours acompagne par le nom du mineral. 
2 Taille en huit Ne comporte en dehors de Ia tab le que 8 facettes sur les parties 
super ieures et inferieures. Elle est uti Iisee pour les plus petits diamants. 
3 Taille a degres Mode simple de Ia taille a facettes, utilise principalement pour 
les pierres de couleur. Plusieurs facettes a llongees aux aretes paralli:les sont dispo­
sees dans un sens hor izonta l ; leur inclinaison augmente vers Ia ceinture. Le 
nombre de ces facettes est genera lement plus grand dans Ia partie inferieure. 
4 Taille en emeraude Taille a degres a contour octogona l, destinee de prefe­
rence a l'emeraude, mais utilisee egalement pour d'autres pierres de couleur. 
5 Taille en rose Taille en facettes sans table et sans culasse. Presente plusieurs 
var iantes selon le nombre et Ia disposition des facettes. N'est plus pratiquee que 
tres rarement en raison de sa faible brillance. 
6 Taille en ciseaux Yariete de Ia taille a degres. Les facettes sont divisees par les 
<< ciseaux » en quatre facettes secondaires. 
7 Taille en table Mode le plus simple de Ia taille a degres. La partie superieure 
est tres basse du fait du grand devcloppement de Ia table. Utilisee pour les sceaux 
et les bagues pour hommes. 
8 Cabochon Mode principal de taille plane. La partie superieure est taillee en 
forme arrond ic , Ia partie inferieure est plane ou legerement bombee. Pour les 
pierres sombres, Ia partie inferieure est bombee vers l'interieur (<< chevee ») afin 
de rendre Ia coloration plus claire. 

t. emeraude 

cabochon 
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Diamant [3, 12, 13] 

chimie : C 
durete selon Mohs : 10 
densite : 3,47-3,55 
cl ivage : parfait 
cassure : concho"idale , 
fragile 

couleur : incolore, toutes les 
couleurs, meme lenoir 
trait : blanc 
eclat : adamantin 

esqu ill euse, t ransparence :transparent a opaque 
systeme crista II in : cubique 

Cristaux indus dans Ia roche, octaedres, dodecaedres, cubes. Refringence elevee, 
forte dispersion. Les agregats globuleux et massifs sont appelles carbonado ou 
bort. Les diamants transparents et de belle couleur sont utilises comme gemmes. 
L' evaluation de Ia qualite tient compte de Ia purete, de Ia couleur, de Ia taille et du 
poids . Seuls 20 ll7o de tous les diama nts sont gardes pour Ia joaillerie. La plupart 
sont utilises comme dia ma nts de quali te industrielle (bort) pour Ia fabrication 
d 'appareils de sondage, de sciage et d 'affiltage. 
Mode de gisement : it l' interieur d 'anciennes cheminees volcaniques, les pipes, ou 
dans des placers. Les plus importants producteurs de diamants destines it Ia joa il­
lerie sont l' Afrique du Sud, l'URSS, Ia Namibie, les plus importants producteurs 
de diamants industriels sont le Zai"re, l'U RSS et l' Afrique du Sud . En 1955 , Ia syn­
these du diama nt fur reali see aux USA et en Suede. Depuis, Ia production de dia­
mants artificiels de qualite industrielle a depasse celle des diamants naturels . 

Corindon [ 15-18] 

chimie : Al20 3 
durete selon Mohs : 9 
densite : 3,97-4,05 
clivage : aucun 
cassure : concho"ida le, 
fragile 

couleu r : incolore, teintes va riees 
tra it : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparent a opaque 

esquilleuse, systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux le plus souvent indus dans Ia roche, tabulaires, columnaires, en tonne­
lets. Parfois asterisme [1 ,4] . Agregats crista llins et masses compactes, spathiques. 
Mode de gisement : dans les roches plutoniques et les pegmatites associees, dans 
les roches carbonatees et dans des placers. 

Corindon commun Legerement trouble . Abrasif et materiel de polissage. 
Emeri Melange de corindon cristallin , de magnetite, d'hematite et, entres autres, 
de quartz ; abrasif. Gisements : Turquie, Grece, Massachusetts/ USA. 

Corindon noble Corindon pro pre it etre utilise com me gem me : rub is et saphir . 
Rubis [10,1 7, 18] Variete rouge de corindon . Mode de gisement: dans les mar­
bres dolomitises et dans des placers . Gisements : Ha ute-Birmanie, Tha"ilande, Sri 
Lanka, Tanzanie. On trouve sur le marc he des rubis artificiels [4 , 14] . 
Saphir [5-8, 15, 17] Tous les corindons de quali te gemme et de couleur au tre que 
le rouge, en particulier Ia variete bleue. On nomme leucosaphirs les saphirs inco­
lores, padparadscham [6] les saphirs jaune orange. Mode de gisement : generale­
ment dans les placers. Gisements : Australie , Birmanie, Sri Lanka, Tha"ilande . 
Saphirs de synthese [1 ,2, 11]. 

1 Saphir etoile synthetique . 2 Saphir synthetique. 3 Diamant, Afrique du Sud . 
4 Rubis etoile synthetique . 5 Triplet de saphir synthetique. 6 Saphir padparad­
scham, Ceylan. 7 Saphir, Mogok / Birmanie. 8 Saphir, Mogok/ Birmanie. 9 Zirconia, 
utilise comme substitut du diamant . 10 Rubis, ThaHande . 11 Corindon synthetiq ue. 
12 Cristal de diamant, Ghana. 13 Cristal de diamant, Kinshasa /za·ire. 14 Rubis syn­
thetique. 15 Cristaux de saphir, Australie et Haute Birmanie . 16 Cristaux de corin­
don, Sri Lanka. 17 Rubis dans sa matrice , Canada . 18 Cristaux de rubis, Birmanie . 
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Beryl [1 0l 

chimie : AI2Be3[Si60 18J couleur : incolore, couleurs variees 
durete selon Mohs : 7 1/ 2-8 trait : blanc 
densite : 2,63-2,91 eclat : vitreux 
clivage : imparfait transparence : transparent a opaque 
cassure: concho"idale, irn)guliene, fragile systeme cristallin : hexagonal 

Cristaux inclus dans Ia roche ou libres, le plus souvent en prismes a llonges, rare­
men! tabulaires . Parfois en agregats compacts, bacillaires. Mode de gisement : 
dans les filons pegmatitiques des roches granitiques et dans les placers. 
Gisements : Coree du Sud, Inde, Bresil, Australie occidentale. Minerai impo rtant 
pour !'extraction du beryllium. 

Beryl commun Legerement trouble, ne possedant pas Ia qualite gem me. 
Beryl noble Variete de belle couleur pouvant etre utili see comme gemme. 

Emeraude [I ,2,8] Variete verte de beryl. Le plus souvent troublee par des inclu­
sions. Mode de gisement : dans les filons pegmatitiques ou dans leur proximite. 
Extraite presque uniquement a partir de Ia roche-mere, se rencontre rarement dans 
les placers. Gisements: Muzo et Chivor/ Colombie, Bresil, Zimbabwe, Transvaal / 
Afrique du Sud, Habachtal/ Salzbourg. On trouve depuis une quinzaine d'annees 
des emeraudes artificielles sur le marche. II existe egalement des imitations sous 
forme de triplets [ 1] . 

Aigue-marine [3,4, 12] Variete bleue de beryl. Roches-meres : pegmatites et gra­
nites. Gisements :Bresil, Nigeria, Australie, Birmanie, Inde, Sri Lanka. Les pierres 
appelees aigues-marines synthetiques sont en realite des spinelles synthetiques. 

Beryl dore [5] Beryl noble de couleur jaune citron a jaune d'or. 
Goshenite Beryl noble incolore. 
Heliodore Beryl noble de couleur vert-jaune clair. 
Morganite (ou vorobievite) Beryl noble de couleur rose tendre a vio lette. 

Chrysoberyl [6, 11] 

chimie : AI2Be04 couleur : jaune, verdatre, brunatre 
durete selon Mohs : 8 1/2 trait : blanc 
densite : 3,70-3,72 eclat : vitreux, gras 
clivage : imparfait transparence :transparent a translucide 
cassu re : conchordale, fragile systeme cristallin : orthorhombique 

Cristaux inclus dans Ia roche, tabulaires et epais. Mode de gisement :dans les peg­
matites, les schistes et les placers. Gisements : Sri Lanka, Mogok / Birmanie, Oural/ 
URSS, Minas Gerais/ Bresil. Uti lise localement commme minerai de beryllium. 
Les varietes de belle couleur sont des gemmes. 

Alexandrite [7 ,9] Chrysoberyl de qua lite gem me. Verte a la lumiere du jour, rouge 
ala lumiere artificielle. Macles de penetration frequentes. Gisements : Sri Lanka, 
Z imbabwe, Birmanie, Bresil. II existe des imitations a couleur d'alexandrite. 

Cymophane (chrysoberyl « oeil de chat ») Variete de chrysoberyl a reflets lumi­
neux ondoyants. Gisements : Sri Lanka, Bresil, Chine . 

1 Triplet de beryl de couleur emeraude. 2 Emeraude, Muzo / Colombie. 3 Aigue­
marine, Madagascar. 4 Aigue-marine, Minas Gerais/ Bresil. 5 Beryl dare, Sri Lanka. 
6 Chrysoberyl , Minas Novas / Bresil. 7 Corindon synthetique a couleur d'alexandrite. 
8 Emeraude dans sa roche-mere, Chivor/ Colombie. 9 Alexandrite, Novello Claims/ 
Zimbabwe. 10 Beryl dans sa roche-mere, Utah/ USA . 11 Chrysoberyl (jaune) et 
grenats lrougeatres), USA. 12 Aigue-marine dans du quartz, Bresi l. 

164 



3 6 

5 

2 4 7 



[) 

Spinelle [1-3, 15] 

chimie : Mg , Al20 4 
durete selon Mohs : 8 
densite : 3,58-3,61 
clivage : imparfait 
cassure : concho'idale, fragile 

couleur : incolore, toutes les couleurs 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparent a opaque 
systeme crista II in : cubique 

C ristaux generalement octaedriques, inclus dans Ia roche, le plus souvent petits, 
frequemment macles . Mode de gisement : dans les roches calcaires, les roches 
magmatiques, les schistes, les placers . Gisements : Sri Lanka, Birmanie, Tha'i­
la nde. Gemme (spinelle noble). II existe des spinel les synthetiques [3, 4]. 
Pleonastc (ceylanite) Spinelle nair, opaque. 

Topaze [5, 10, 13, 16] 

chimie : AI2(F2Si04) 
durete selon Mohs : 8 
densite : 3,53-3,56 
clivage : parfait 
cassure : concho'idale, fragile 

couleur : incolore, jaune, brune, bleue, 
verte, rouge 
trait : blanc 
eclat : vitreux 
transparence : transparente a translucide 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux prismatiques, libres. Mode de gisement : dans les roches magmatiques 
acides, les greisens, les placers. Gisements : Saxe, Bresil, Sri Lanka, Birmanie, 
P ak istan. Gemme (topaze noble) . Change de couleur lorsqu'elle est chauffee. 
Topaze doree Appellation commerciale trompeuse pour des amethystes brillees. 

Zircon [7, 11 ,12, 14] 

chimie : Zr[Si04] 

dureteselon Mohs: 6 1/2-7 1/2 

densite : 3,9-4,8 
clivage : imparfait 
cassure : concho'ida le, fragile 

cou leur : brun , rouge, jaune, vert, bleu , 
incolore 
trait : blanc 
eclat : adamantin, gras 
transparence : transparent a opaque 
systeme cristallin : quadratique 

Cristaux columnaires courts, inclus dans Ia roche ou en grains roules. Mode de 
gisement : comme mineral accessoire dans de nombreuses espi:ces de roches, dans 
les placers. Gisements : Norvi:ge, Cambodge, Birmanie, ThaUande, Sri Lanka. 
Important minerai de zirconium, gemme. On obtient des pierres incolores ou 
bleues [II] en le chauffant. 

Hyacinthe Yariete de zircon jaune orange a brun-rouge. 
Starlite Yariete bleue de zircon . Le no II est un zircon chauffe a couleur de starlite . 
Jargon Yariete incolore a jaune pale de zircon. 
Zirconia [6] Gemme synthetique, rem place peu a peu le zircon et le diamant. 
Grenats [8,9] Voir egalement p . 80-81. Gemmes pouvant revetir toutes les 
couleurs sau f le bleu. 

1 Spinelle, Mogok / Birmanie. 2 Spinelle, Sri Lanka. 3 Triplet de spinelle synthetique. 
4 Spinelle synthetique a couleur de topaze. 5 Topaze, Minas Gerais / Bresil. 6 Zir­
conia, gemme synthetique. 7 Zircon, Sri Lanka. 8 Pyrope, variete de grenat, Bohe­
me/ Tchecoslovaquie. 9 Almandin, variete de grenat, Sri Lanka. 10 Cristal de 
topaze, Thomas Mountains / Utah / USA. 11 Zircon chauffe, Sri Lanka . 12 Cristal de 
Zircon, Bresil. 13 Cristal de topaze, Minas Gerais/ Bresil. 14 Zircon et biotite dans 
du quartz, Norvege. 15 Spinelle (pleonaste) dans de Ia calcite, Madagascar. 16 To­
paze sur du quartz, Schneckenstein/ Saxe. 
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Tourmaline [2-6] 

chimie : (Na, Li , Cal (Fe2, Mg, Mn, Al) 3 
AI6[(0Hl4I!B03l3ISi60 181 

durete selon Mohs : 7-7 1/2 
densite : 3,02-3,26 

cassure : conchoYdale, irreguliere, fragile 
couleur : incolore, toutes les couleurs 
trait : blanc 
eclat : vitreux 

clivage : aucun transparence : transparente a opaque 

Cristaux (systeme rhomboedrique) libres ou non, allonges, striation verticale, sec­
tion triangulaire. Agregats compacts, bacillaires. Mode de gisement : dans les 
roches magmatiques acides et les pegmatites associees, les calcaires et les schistes, 
les placers. Gisements : Sri Lanka, Madagascar, Bresil, Mozambique. 

La tourmaline represente un groupe de cristaux mixtes : 
Elba"ite Tourmaline li thinifere Buergerite Tourmaline ferrifere 
Dravite Tourmaline magnesienne Tsilaisite Tourmaline manganesienne 
Schorl Tourmaline ferrifere Uvite Tourmaline magnesienne 

La tourmaline est une gemme repandue. Certaines varietes de coloration ont rec;u 
une appellation particuliere : 
Achroite incolore ou presque 
Dravite jaune-brun a brun fonce 
lndigolite tous les tons de bleu 

Spodumime [7 ,8] 

Rubellite rose a rouge 
Schorl (schorlite) noire 
Verdelite tous les tons de vert 

ch imie : Li AI [S i20 6] cou leur : gris-blanc, incolore, ve rt, violet 
durete selon Mohs : 6-7 trait : blanc 
densite : 3,16-3,20 eclat : vitreux, nacre 
clivage : parfait transparence : transparent a translucide 
cassure : irreguliere systeme cristallin : monoclinique 

Cristaux prismatiques, tabulaires. Agregats spathiques, enlarges baguettes. Mode 
de gisement : dans les pegmatites granitiques . Gisements : Ecosse, Suede, Mada­
gascar, Bresil, Birmanie. Source importante de li thium. Les varietes de belle cou­
leur sont des gemmes. 
Hiddenite Variete vert-jaune a vert de spodumene. Gemme. 
Kunzite Variete rouge-rose a violette de spodumene. Gemme. 

Jadeite [ 1 OJ 

chimie : Na AI [Si206l 
durete selon Mohs : 6 1/2-7 
densite : 3,30-3,36 

cou leur : verte, autres couleurs egalement 
trait : blanc 
eclat : vitreux 

clivage : imparfa it transparence : translucide a opaque 
cassure : irreguliere, esqui lleuse, tres systeme crista llin : monoclinique 
tenace 

Cristaux extrement rares, en prismes courts. Generalement en agregats feutres, 
fibreux . Dans les schistes cristallins et sous forme de galets roules . Gisements : 
Birmanie, Yiinan/ Chine, Japon. Uti li see pour Ia fabrication d'objets d'art. 
Chloromelanite [9] Variete de jadeite tachetee de vert a noir. 
Jade Mot collectif designant Ia jadeite et un mineral voisin, Ia nephrite (p. 86). 

1 Jadeite vert clair et vert fonce, Ta"iwan. 2 Tourmaline verte, Bresil. 3 Tourmaline 
verte et rouge, Madagascar. 4 Cristaux de tourmaline, Bresil. 5 Tourmaline, section 
d 'un cristal, Mozambique. 6 Tourmaline, variete rubellite, Californie / USA. 
7 Hiddenite, Minas Gerais / Bresil. 8 Kunzite, Bresil. 9 Chloromelanite, Birmanie. 
10 Jadeite, Chine. 
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Peridot [1-3] chrysolite 

Dans le commerce des gemmes, on entend par peridot ou chrysolite une va riete 
gemme de !'olivine. En mineralogie, les deux noms sont synonymes d'olivine . Des­
cription mineralogique p. 52 , sous olivine. La couleur du peridot est vert-jaune, 
vert olive ou brun verdatre. Mode de gisement : dans les roches magmatiques ba­
siques, les serpentinites , ou, en gisement secondaire dans les gres. Gisements : 'ile 
volcanique de Zebirget (St. John)/ Mer Rouge, Mogok/ Haute Birmanie, Queens­
land/ Australie, Bresil, USA, Afrique du Sud. 

Thulite [4] 

Variete gemme de zoi.site, rouge, mass ive. Description mineralogique p . 82, sous 
zo"is ite. Se rencontre dans les roches metamorphiques . Gisements : Norvege 
moyenne et meridionale , Namibie, Australie occidentale, Caroline du Nord/ USA. 

Tanzanite [5, 6] 

Variete gemme bleue et transparente de zo"isite. Description mineralogique p . 82, 
sous zo"isite. La couleur des pierres de bonne qualite est bleu outremer a bleu 
saphir, tirant sur le violet amethyste a Ia lumiere artificielle. Le bleu devient plus 
fonce lorsqu 'on chau ffe Ia pierre a 400-500°C. Mode de gisement : dans des filon s 
et des remplissages de fissures dans des gneiss. Localite unique dans le nord de Ia 
Tanzanie, pres d' Arusha. 
La tanzanite n 'a ete decouverte qu 'en 1967 eta ete ainsi denommee, d 'apres son 
pays d'origine, par Ia firme de joaillerie Tiffany de New York . 

Pierre de lune [7] 

Variete gemme d'adulaire transparente a translucide a reflets brun jaunatre ou 
bleutes. Description mineralogique p. 40, sous orthose. Se rencontre dans les peg­
matites . Gisements : Sri Lanka, lnde, Madagascar, Birmanie, Australie, USA , 
Bresil. La pierre de June ne provient done pas de Ia lune ; son nom evoque en fait 
le clair de lune. II existe egalement des pierres de June semblables chez d 'autres 
feldspaths, com me par ex . le microcline, I 'albite et le labrador . 

Amazonite [8,9] 

Variete gemme de microcline, opaque, verte a vert bleuatre. La couleur est genera­
lement irreguliere. Description mineralogique p. 40, sous microcline. Se rencontre 
dans les roches granitiques, les pegmatites granitiques . Gisements : Colorado/ 
USA, Monts de l'llmen/ Oural , Madagascar, Namibie, lnde, Bresil. 

Feldspath-aventurine [10] pierre de solei l 

Variete gemme orange a brun-rouge d 'oligoclase. Description mineralogique 
p. 42, sous plagioclase. Ses reflets metalliques caracteristiques sont dus a des 
inclusions de goethite et d ' hematite provoquant des phenomenes d ' interference 
avec Ia lumiere. Se rencontre dans les roches magmatiques acides et dans les 
gneiss. Gisements : Norvege du Sud , USA, Canada, lnde, URSS . A ne pas 
confondre avec le quartz-aventurine [n° I et 4, p. 177], aussi appele aventurine. 

1 Peridot poli au tonneau , Afrique du Sud . 2 Peridot ta ille, Birmanie. 3 Grains de 
peridot roules, Arizona / USA. 4 Boules de thul ite, Namibie. 5 Tanzanite taillee, 
Arusha /Tanzanie . 6 Tanzanites a l'etat brut, Arusha / Tanzanie. 7 Pierres de lune 
polies, Namibie. 8 Amazonite legerement polie, Norvege. 9 Amazonite ta illee en 
cabochon, Norvege. 10 Aventurine polie, Norvege. 
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Rhodonite [1] 

chimie : Ca Mn4 [Si50 151 couleur : rose, rouge, taches et veines 
durete selon Mohs : 5 1/2-6 1/2 noires 
densite : 3,40-3.73 trait : blanc 
cl ivage : parfait eclat : vitreux, nacre 
cassure : concho"idale , irreguliere, transparence : transparente a opaque 
fragile systeme cristallin : triclinique 

Cristaux tabulaires, prismatiques, rares . Agn!gats grossierement spathiques, mas­
sifs. Mode de gisement : da ns les schistes et les gites manganesiens. Gisements : 
France, Ourai/ URSS, lnde, Madagascar . Uti li se pour Ia fabrication d'objets 
d 'art ; occasionnellement, minerai de manganese. 

Lapis-lazuli [2]1azurite 

chimie : Na8[SJ(AISi04)6] couleur : bleu !azurite, violet, bleu-vert 
durete selon Mohs : 5-6 trait : bleu clair 
densite : 2,38-2.42 eclat : vitreux, gras 
clivage : aucun transparence : opaque 
cassure : concho"idale, fragile systeme cristallin : cubique 

C ristaux t res rares , indus dans Ia roche. Se presente habituellement en masses 
finement granuleuses , massives. Frequemment veine de calcite , inclusions de 
grains de pyrite. Se rencontre dans des roches calcaires. Gisements : Afghanistan, 
URSS, Chili , Californie/ USA. Utilise comme gemme et pour Ia fabr ication 
d'objets precieux. Le lapis-lazu li etant toujours forme de plusieurs mineraux (par 
ex. calcite, diopside, mica , haiiyne, pyrite, sodalite) , certains specialistes le consi­
derent comme une roche dont Ia !azurite sera it le composant essen tiel. 

Turquoise [3] kalla"lte 

chimie : CuAI6[(0Hl2JP04]4 .4H20 couleur : bleu ciel, bleu-vert 
durete selon Mohs : 5-6 trait : blanc 
densite : 2,6-2,8 eclat : cireux, vitreux 
clivage : aucun transparence : opaque 
cassure: concho"idale, irreguliere, fragile systeme cristallin : triclinique 

Cristaux prismatiques, tres rares. Masses finements granuleuses , botryoYdes, en 
enduits. Mode de gisement : da ns les fissures des trachytes et dans les gres. 
G isements : Iran, Samarkand/ URSS, SinaY/Egypte, Etats du Sud-Ouest/ USA, 
Cournouai lles/ Angleterre. 
Fausse turquoise (Odontolite) lvoire fossile colore en bleu turquoise par de Ia 
vivianite. 

Malachite [4] 

chimie : Cu2[( 0H)2C01] 
durete selon Mohs : 3 /2-4 
densite : 3.75-3,95 
clivage : parfait 
cassure : testacee, esqu illeuse, fragile 

cou leur : vert cla ir, vert-noir 
trait : vert clair 
eclat : vitreux, soyeux, mat 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista llin : monoclinique 

Cristaux acicula ires, rares. Agregats compacts, reniformes, it surface concre­
tionnee, rubanes, fibroradies . Se rencontre dans Ia zone d'oxydation des gites 
cupriferes. Gisements : Ourai / URSS, ZaYre, Australie, Chili, Namibie, Arizona/ 
USA. Uti li see comme gemme et pour Ia fabricat ion d'objets precieux. 

1 Rhodonite, Franklin / New J ersey/ USA. 2 Lapis-lazu li , Badakhschan / Afghanistan. 
3 Turquoise, Nouveau-Mexique/ USA. 4 Malachite polie, Katanga / Za"ire 
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Cristal de roche [5] 

Variete macrocristalline incolore du groupe du quartz. Description mineralogique 
p. 36. Universellement repandu, mais rarement utilisable comme gemme. Utilise 
pour Ia fabrication de bijoux de mode et com me imitation de diamant. 

Amethyste [ 1, 11] 

Variete macrocristalline violette du groupe du quartz. Description mineralogique 
p. 36. Les tons les plus intenses s'observent it Ia pointe des cristaux. Couleurs pou­
vant palir. En chauffant, prend des teintes jaunes, vertes ou devient incolore. 
Gisements : Bresil , Uruguay, Inde, Madagascar, Montana, Californie/ USA . II 
existe depuis peu des amethystes synthetiques. 

Quartz-amethyste [2) 

Forme compacte de l'amethyste. Presente souvent des zonations ou des stries dues 
it des alternances de quartz laiteux . Description mineralogique p. 36. Gisements : 
Bresil, Uruguay, Madagascar, Namibie, Oural / URSS. 

Citrine [3,4, 12] 

Variete macrocristalline jaune it brunatre du groupe du quartz. Description mine­
ralogique p. 36. Les citrines naturelles sont jaune pale [4). La plupart des citrines 
proposees sur le marche ont des reflets rougeatres [3, 12]. Elles sont faites d ' ame­
thyste ou de quartz fume chauffes. Dans le commerce, les citrines portent sou vent 
des noms trompeurs tels que topaze, tout simplement, ou topaze de Bahia, topaze 
doree, topaze de Madere, de Palmyre, de Rio Grande. Ces appellations sont illi­
cites. Les citrines de couleur naturelle sont rares . Gisements : Etat de Bahia, 
Minas Gerais/ Bresil, Colorado/ USA, Madagascar, Oural / URSS, Espagne, 
France, Ecosse. 

Quartz enfume [6,7, 10] quartz fume 

Variete macrocristalline de quartz de couleur fumee. Description mineralogique 
p. 36. La couleur varie de brun it noir. Souvent propose dans le commerce sous 
!'appellation trompeuse de topaze fumee . Le quartz fume peut se decolorer par des 
temperatures de 300 it 400°C. Gisements :Suisse, Bresil, Colorado, Madagascar. 
Morion Variete de quartz en fume tres sombre it noire, opaque. 

Quartz rose [8,9] 

Variete de quartz de couleur rose, le plus souvent trouble. Habituellement com­
pact. Cristaux tres rares. Description mineralogique p. 36. Couleur tirant parfois 
sur le violet, pouvant palir. La taille en cabochon peut fa ire apparaltre des etoi les it 
six branches dues it Ia presence d'aiguilles de rutile en inclusion. Gisements : Foret 
de Baviere, Pleystein/ Haut-Palatinat, Minas Gerais/ Bresil, Madagascar, lnde. 

Prasiolite 

Variete de quartz vert poireau, produite par le chauffage d'amethystes violettes ou 
de citrines jaunes. Seuls quelques quartz provenant de Minas Gerais (Bresi l) et de 
I' Arizona (USA) supportent ce traitement. 

1 Amethyste, lnde . 2 Quartz-amethyste, Madagascar. 3 Citrine chauffee, lnde. 
4 Citrine naturelle, lnde. 5 Cristal de roche, Japan. 6 Quartz enfume, Bresil. 
7 Quartz enfume, lnde. 8 Quartz rose grossierement poli, Madagascar. 9 Quartz 
rose, Minas Gerais / Bresil . 10 Quartz enfume, Grisons/ Suisse. 11 Amethyste, Rio 
Grande do Sui / Bresil. 12 Citrine chauffee, Bresil. 
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Aventurine [1 ,4] quartz-aventurine 

Variete compacte de quartz it reflets metalliques . Description mineralogique p. 36. 
Des inclusions de fuchsite (mica) lui conferent une couleur vert moyen it vert 
sombre, celles de petites paillettes d'hematite, une teinte rouge it brune. 
Gisements : Inde, Bresil, Oural , Siberie/ URSS, Tanzanie. A ne pas confondre 
avec le fe lspath-aventurine [n °10, p. 171], appele egalement aventurine en rac­
courci . 

Prase [6] 

Variete de quartz compacte, vert poireau. Description mineralogique p. 36. Cou­
leur donnee par des inclusions d'actinote. Gisements : Erzgebirge/ RDA, Salz­
bourg/ Autriche, Finlande, Ecosse, Caroline du Nord / USA, Australie occiden­
tale. II arrive que du jaspe couleur vert poireau soit egalement appele prase. 

Quartz bleu quartz-saphir 

Variete compacte de quartz, generalement d'un bleu laiteux, pouvant etre parfois 
limpide, transparente it translucide. Description mineralogique p. 36. Couleur due 
it des inclusions de fibres de crocidolite ou de rutile . Gisements : Salzbourg/ Au­
triche, Scandinavie, Bresil , Afrique du Sud, Virginie/ USA. 

Quartz« rei I de chat »rei I-de-chat 

Agregat compact de quartz de couleur blanche, grise, verdiitre ou bruniitre, it 
reflet chatoyant en forme de pupille de chat. Ce chatoiement, apparaissant tres 
nettement dans Ia taille en cabochon, est dil it des inclusions finement fibreuses 
d'asbestes d'amphibole (p. 86) agencees parallelement. 

Oeil de faucon [3] 

Agregat de quartz opaque, finement fibreux, con tenant des inclusions de crocido­
lite, bleu-gris it bleu-vert , it reflets chatoyants et montrant le phenomene « rei! de 
chat » dans Ia taille en cabochon. La structure correspond it une pseudomorphose 
partielle de crocidoli te en quartz. Description mineralogique p. 36. Cassure 
fibreuse, eclat soyeux. Gisements : Griqualand/ Orange/ Afrique du Sud, Aus­
tralie occidentale, Birmanie, Inde , Californie/ USA. 

Oeil de tigre [5] 

Agregat de quartz opaque, finement fibreux, pseudomorphose de crocidoli te en 
quartz. Forme it partir d'reil de faucon par silicification complete de Ia crocidolite 
avec preservation de Ia structure fibreuse. Description mineralogique p. 36. Cas­
sure fibreuse, eclat soyeux. La couleur jaune d'or est fournie par des inclusions de 
limonite. Chatoyance, effet « rei! de chat » dans Ia taille en cabochon. Se ren­
contre associe it l'reil de faucon dans des remplissages de fissures sous forme de 
plaques de quelques centimetres d'epaisseur seulement, les fibres de l'reil de tigre 
etant disposees perpendiculairement aux parois de Ia fissure. 
Gisements : Griqualand/ Orange/ Afrique du Sud, Australie occidentale, Bir­
manie, lnde, Californie/ USA. 

1 Aventurine polie, Afrique du Sud. 2 Oeil de tigre poli, Afrique du Sud. 3 Oeil de 
faucon, Orange / Afrique du Sud . 4 Aventurine grossierement polie, Warmbrunn / 
Sih~sie / Pologne. 5 Oeil de tigre, Orange/ Afrique du Sud. 6 Prase polie, Norseman / 
Australie occidentale. 
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Calcedoine [ 1 ,2] 
Variete microcristalline bleuiitre du groupe du quartz. Description mineralogique 
p. 38. La calcedoine naturelle n'est pas zonee [!] . On trouve egalement dans le 
commerce des agates a stries paralleles, colorees artificiellement en bleu et presen­
tees sous le nom de calcedoines. Gisements : Namibie, Bresil, Uruguay, Inde, 
Madagascar. 

Agate [3] 
Variete microcristalline aux couleurs variees du groupe du quartz ; est une calce­
doine. Description mineralogique p. 38. Generalement translucide en plaques 
minces, opaque sinon. Mode de gisement : sous forme de depots globulaires ou 
amygdalaires dans les roches effusives basiques . Les zonations sont dues a une 
cristallisation cyclique. L'alteration produit une croilte blanche dans Ia couche 
externe et les couches superieures. La partie interne des geodes d'agate est sou vent 
tapissee de cristaux bien formes (par ex. de crista! de roche, d'amethyste, de quartz 
enfume, de calcite, d'hematite, de siderite) . Gisements : Bresil, Uruguay, Chine, 
lnde, Madagascar, Mexique, USA. A l'etat nature!, Ia plupart des agates ont des 
couleurs legerement grisees et des dessins peu visibles. Leur aspect multicolore et 
leurs rayures vives sont obtenus par coloration artificielle. La couleur des diffe­
rentes couches varie en fonction de leur porosite, de leur contenu en eau et de leur 
degre de cristallisation. 
Les utilisations de !'agate sont multiples : objets d'art, chatons de bagues, bro­
ches, pendentifs, materiau zone pour les pierres gravees et les camees ; du fait de 
sa tenacite et de sa resistance chimique, !'agate est aussi largement utilisee en tech­
nique. II existe de nombreux noms de varietes suivant le dessin et les couleurs. 

Agate rubanee Dessin en bandes paralleles a Ia couche extern e. 
Agate enhydre Geode d'agate remplie d'eau luisant a travers Ia paroi. Se des­
seche rapidement a !'air. 
Agate a fortifications, agate perigone Dessin evoquant des bastions d'anciennes 
places fortes. 
Agate canaliculee Agate traversee de canalicules 
Pierre sardienne Agate au dessin en forme de I ignes droites. 
Agate ruiniforme Agate fracturee, ressoudee par des processus naturels. 

Chrysoprase [5] 
Variete microcristalline de couleur verte du groupe du quartz ; est une calcedoine. 
Description mineralogique p. 38. Les echantillons de grande taille sont souvent 
craqueles et de couleur irreguliere. Peut palir. On peut rafralchir Ia couleur en 
entreposant l'echantillon dans un lieu humide. Gisements :Queensland/ Australie, 
Etat de Goyaz/ Bresil, Californie/ USA, Afrique du Sud, Inde, Madagascar. 

Jaspe [4] 
Variete microcristalline de quartz, est une calcedoine. Description mineralogique 
p. 38. Contient jusqu'i120 illo d'impuretes. Les corps etrangers determinent Ia cou­
leur, celle du trait (jaune-ocre, brun a rouge, blanc dans les autres cas) et le dessin 
des structures . Rarement monochrome, generalement de couleurs variees, rubane, 
tachete ou chine. 
Gisements : Bade/ RFA, St. Egidien/ Saxe, Dauphine/ France, lnde, Oural / URSS, 
USA. Utilise pour Ia fabrication d'objets precieux. 

1 Calcedoine, Namibie. 2 Calcedoine, denommee jaspe rubane, etant en fait une 
agate teintee, Bresil. 3 Agate, ldar-Oberstein / Palatinat. 4 Jaspe, ldar-Oberstein/ 
Palatinat. 5 Chrysoprase, Californie / USA. 
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Cornaline [1 ,2] 
Variete microcristalline de quartz rouge a brun-rouge appartenant au groupe des 
calcedoines. Descrition mineralogique p. 38 . La plupart des cornalines proposees 
sur le marche sont en fait des agates teintees a structure rubanee [2], les cornalines 
authentiques presentant en transparence une repartition nebuleuse de Ia coloration 
[!] .Gisements : lnde, Bresil, Uruguay . 

Sardoine [3] 
Variete brun-rouge de cornaline. II n'existe pas de delimitation nette entre les sar­
doines et les cornalines proprement dites. 

Heliotrope [4] jaspe sanguin 
Variete de quartz appartenant au groupe des calcedoines, opaque, vert sombre, 
contenant des inclusions rouges sous forme de points. Description mineralogique 
p. 38. La couleur ne resiste pas toujours a Ia lumiere. Gisements : lnde, Australie, 
Bresil , Chine, USA. 

Agates a dendrites [6] 
Calcedoine incolore a gris-blanc, translucide, presentant des dessins en forme 
d'arbres ou de fougeres, appeles dendrites. Ce sont des depots bruns a noirs de fer 
et de manganese formes le long de fissures microscopiques. Description mineralo­
gique p. 38. Gisements :Rio Grande do Sui/ Bresil, Inde, USA. 

Onyx 
En gemmologie, on designe par onyx une calcedoine noire ainsi qu ' une agate bico­
lore a fond noir strie de blanc . Chez Ia sardonyx, Ia couleur de fond est brune, 
chez Ia cornaline-onyx, rouge. Dans le commerce, le terme d'onyx est aussi utilise 
sous forme raccourcie pour designer des marbres-onyx, qui sont des calcaires 
(principalement des concretions) translucides et aux teintes deli cates (p. 286) . 

Opale 
L'opale appartient au groupe du quartz. ll existe trois varietes : l'opale commune, 
l' opale noble (presentant le phenomene d'opalescence) et l'opale de feu, de cou­
leur rouge orange. Description mineralogique p. 38. 

Opale noble [8,9] 
L 'opalescence, jeu de couleurs fondamentales variant seton Ia pOSitiOn de Ia 
pierre, est caracteristique de l'opale noble . Les causes en sont des phenomenes 
d'interference et de reflexion a l'interieur de petites boules de cristobalite empilees 
dans un gel de silice. Cet effet diminue et Ia pierre se craquele lorsque Ia teneur en 
eau diminue. On peut retarder le vieillissement de l'opale et en rehausser le jeu de 
couleurs en Ia conservant dans de Ia ouate humide. Gisements : Australie, Bresil, 
Guatemala, Honduras, Nevada/ USA. Depuis 1970, il existe des opales nobles syn­
thetiques. 
Opale blanche [9] Opale noble de couleur claire ou blanchatre. 
Opale noire [8] Opale noble possedant une coloration de base foncee. 

Opale de feu [5,6] 
Doit sont nom a sa couleur rouge-flamme, orange. Pas d'opalescence, generale­
ment trouble a laiteuse, n'est que rarement limpide et transparente. Gisements : 
Hidalgo et Queretaro/ Mexique, Bresil, Guatemala, Honduras , USA, Australie. 

1 Cornaline polie, lnde. 2 Cornaline teintee, Uruguay. 3 Sardoine polie, lnde. 
4 Heliotrope poli, Kathiavar/ lnde. 5 Opale de feu polie, Mexique. 6 Opale de feu a 
l'etat brut, Mexique. 7 Agate a dendrites polie, In de. 8 Opale noire dans sa matrice, 
Cooper Pedy/ Australie du Sud . 9 Opale blanche, Queensland / Australie. 
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Variscite [1] utahlite 

chimie :AI [P041.2H20 
durete seton Mohs : 4-5 
densite : 2,52 
clivage : parfait 
cassure : concho"idale, fragile 

couleur : vert-jaune, bleuatre, incolore 
trait : blanc 
eclat : vitreux, cireux 
transparence : translucide a opaque 
systeme crista II in : orthorhombique 

Cristaux tabulaires ou en prismes courts, petits, rares. Sous forme de nodules 
fibroradies, de croiltes. Onctueuse au toucher. Mode de gisement : dans les fis­
sures et so us forme de remplissages de cavites dans les roches riches en aluminium. 
Gisements : Plauen/ Vogtland, Leoben/ Steiermark, Utah, Arkansas/ USA, 
Queensland/ Australie. 

Chrysocolle [2] 

chimie : Cu Si03 + aq. couleur : vert, bleu 
durete seton Mohs : 2-4 trait : blanc verdatre 
densite : 2,0-2,2 eclat : vitreux, gras 
clivage : aucun transparence : translucide a opaque 
cassure : concho"idale, fragile systeme cristallin : pas de cristaux, amorphe 

Agregats presentant un aspect de gel , botryoi"des, stalactiformes. Se rencontre 
dans Ia zone d'oxydation des gites cupriferes. Gisements : Californie, Idaho/ 
USA, Mexique, Chili, Zaire. Important minerai de cuivre localement. Utilise par­
fois comme pierre decorative. 

Pierre d'Eilat Melange de chrysocolle, turquoise et malachite, pierre decorative. 

Azurite [3] 

chimie : Cu3[0H IC03]2 couleur : bleu sombre 
durete seton Mohs : 3 1 /2-4 trait : bleu clair 
densite : 3.7-3,94 eclat : vitreux 
clivage : parfait transparence : transparente a opaque 
cassure: concho"idale, irreguliere, fragile systeme crista II in : monoclinique 

Cristaux indus dans Ia roche ou libres, columnaires, tabulaires et epais, riches en 
facettes. Agregats rayonnants, reniformes, egalement terreux. Se rencontre dans 
Ia zone d'oxydation des gites de cuivre. Gisements : Lyon/ France, Tsumeb/ 
Namibie, Swerdlowsk/ Oural, Katanga/ za·ire, Arizona/ USA. Utilisee parfois 
comme gemme ou pierre decorative. L'azurite peut se presenter associee avec de Ia 
malachite. Ces agregats sont utilises comme gemmes et pierres decoratives. 

Dioptase [4] emeraude de cuivre, emeraude du pauvre 

chimie : Cu6[Si60 18J.6H20 couleur : vert-emeraude 
durete seton Mohs : 5 trait : vert 
densite : 3,28-3,35 eclat : vitreux 
clivage : parfait transparence : transparente a translucide 
cassure: concho"idale, irreguliere, fragile systeme crista II in : rhomboedrique 

Cristaux prismatiques courts, comprimes, libres dans les druses ; se presente ega­
lement sous fo rme d'encroiltements. Mode de gisement :dans Ia zone d'oxydation 
des gites cupriferes, dans des filons de calcite ou de dolomie. Gisements : 
Namibie, Katanga/ Zalre, Kazakhstan/ URSS, Chili, Arizona/ USA. Utilise par­
fo is comme gemme. 

1 Variscite, High Run Mine/ Australie occidentale. 2 Chrysocolle, Zacatecas/ Mexique. 
3 Azurite sur de Ia malachite, Arizona / USA. 4 Dioptase, Tsumeb / Namibie. 
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Coraux [4,5,7,8] 

chimie : CaC03 
durete selon Mohs : 3-4 
densite : 2,6-2,7 

couleur : blancs, roses, rouges 
trait : blanc 
eclat : mat, vitreux, cireux 

clivage : aucun transparence : opaque 
cassure : irreguliere, esquilleuse systeme cristallin : rhomboedrique 

Les coraux sont Jes squelettes externes de petits polypes. Ces animaux excretent 
une substance calcaire par leur sole pedieuse et construisent, en developpant de 
nombreuses ramifications [7,8], des recifs, des atolls et des banes de coraux pou­
vant atteindre une hauteur, sous l'eau, de 300 m. Seules les branches de coraux 
sont utilisees dans le travail des gemmes. A l'etat brut, les fragments de coraux ont 
un eclat mat ou cireux, qui devient vitreux lorsqu'on Jes polit. Gisements : cotes 
des Ia Mediterranee occidentale, golfe de Biscaye, lies Canaries, archipel malai­
sien, lies Midway, Japon. Les coraux noirs et bleu sombre sont constitues d'une 
substance organique cornee, leur densite est d'environ I ,34-1 ,46. Gisements : 
archipel malaisien, mer Rouge. Tres peu utilises dans le travail des gemmes. 

Ambre [6) succinite 

chimie :environ C10H160 couleur : jaune a brun, autres teintes 
durete selon Mohs : 2-2 1/2 egalement 
densite : generalement 1,05-1 ,09, au trait : blanc 
max. 1,30 eclat : gras, resineux 
clivage : aucun transparence : transparent a opaque 
cassu re : conchoYdale, fragile systeme cristallin : amorphe 

L'ambre est de Ia resine fossile de coniferes. Se presente sous forme de nodules de 
structrure homogene ou ecailleuse. Generalement trouble par de nombreuses 
petites bulles et fissures. Contient parfois en inclusion des insectes ou des frag­
ments de plantes. Mode de gisement : dans les argiles ou sous forme de depots de 
plage. Gisements : Prusse orientale/ URSS ainsi que les autres pays riverains de Ia 
Baltique, Roumanie, Siberie, Birmanie, Canada . L'ambrolde ou ambre presse, est 
obtenu en comprimant des petits morceaux d'ambre chauffes. 

Perles [1-31 

chimie : CaCo3 + C32H48N20 11 + H20 couleur : blanches, beiges, argentees, 
durete selon Mohs : 3-4 toutes les couleurs 
densite : 2,60-2,78 eclat : nacre 
clivage : aucun transparence : translucides a opaques 
cassure : irreguliere systeme crista II in : orthorhombique/ 
trait : blanc rhomboedrique 

Les perles sont secretees par des bivalves, plus rarement par des gasteropodes. Ont 
jusqu'a Ia taille d'un ceuf de pigeon. EUes sont constituees de nacre, qui est de Ia 
chaux carbonatee sous forme d'aragonite, melangee a une substance organique, Ia 
conchyoline. Gisements : golfe Persique, cotes du Sud de l' Inde, cotes de I' Ame­
rique centrale et du nord de I' Australie. 
Depuis Jes annees 1910-20, on cultive des perles (perles de culture) en elevant des 
hultres dans des baies et des lacs d'eau douce. Aujourd'hui, les perles de culture 
representent plus de 90 o/o du marche des perles. Pays producteurs : Japon, Aus­
tralie septentrionale et occidentale, plusieurs Etats de I' Asie du Sud-Est. 

1 Perles de culture de couleur creme, Japon . 2 Perle de culture de couleur argentee, 
Japon. 3 Perle de culture baroque (irreguliere) . 4 Corail rose, poli, Malaisie . 
5 Corail rouge , poli, TaYwan. 6 Ambre, Palmnicken / Prusse orientale / URSS. 
7 Branches de corail blanc, Ita lie du Sud. 8 Branche de corail rouge, Sicile. 
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Introduction a Ia petrologie 

Les roches dans Ia vie des hom mes 

Des le debut de l'histoire de l'humanite et durant des millenaires, les roches ont 
ete, avec le bois et l'os, le principal materiau pour Ia confection d 'outils et 
d'armes. Les metaux demeurerent pendant longtemps inconnus. Certaines roches 
furent tres tot recherchees consciemment en vue d'une utilisation bien definie. On 
a prouve !'existence d ' une carriere de silex datant de 50000 ans. 
L'histoire culturelle de nombreuses popula tions est etroitement ti ee aux roches 
modelant leur environnement. Le developpement d ' une culture n'est pas le meme 
dans un pays rocheux que dans les plaines alluviales des grands fleuves. L' homme 
apprit rapidement it apprecier les diverses possiblilites d ' utili sation de Ia pierre, 
que ce soit pour Ia construction, Ia sculpture ou l'ornementation . 
L 'architecture de bien des villes et villages montre clairement que !'utilisation des 
materiaux s'est faite en fonction du sous-sol ou des regions avoisinantes. La cons­
truction en brique domine dans le nord de 1' Allemagne oil Ia roche n'affleure que 
rarement ; Ia vieille ville de Berne possede les tons jaune verdiitre des gres de Ia 
region ; dans les regions it volcanisme recent ou ancien , tes maisons sont biities 
avec des roches volca niques sombres. 
De nos jours, malgre l'ac ier et le beton, Ia pierre naturelle conserve une certaine 
importance. Par rapport it autrefois, son utili sation fait !'objet d'un choix plus 
conscient et les possibil ites de transport sont plus aisees. On l' importe de tres loin , 
it travers meme des continents entiers, en tant que materiau decoratif destine aux 
revetements de fa<;ades, de cages d 'escaliers ou de salles importantes. 

Les noms des roches 

La nomenclature des roches est encore plus con fu se que celle des mineraux, des 
gemmes et des minerais. Certaines roches doivent leur nom it des caracteristiques 
exterieures, d 'autres, it des locali tes ou it des regions, et d 'autres encore, it leur 
composition mineralogique. A cela s'ajoute par-dessus le marche un flo t d 'appel­
la tions commerciates tout it fait particulieres, depourvues de signi fication , erro­
nees ou induisant en erreur. It n'existe pas de nomenclature it laquelle it est obliga­
to ire de se conformer pour les roches . Des efforts pour developper une classifica­
tion valable et reconnue sur le plan international sont mis en reuvre depuis des 
annees et produisent des premiers resulta ts . Les roches plu toniques, en 1972, et les 
roches volcaniques, en 1976, ont ete classees, definies et denommees par l' Interna­
tional Union of Geological Sciences (Sous-commission de !' lUGS) it !'aide du 
« diagramme de Streckeisen ». En pratique, it existe certes des appellations utili­
sees d'une fa<;on generate pour de nombreux autres groupes de roches, mais leurs 
defini tions sont souvent comprises di fferemment. A Ia di fference des mineraux, 
les especes de roches ne se forment pas les unes it cote des autres. It existe, au con­
traire, toutes les transitions entre les roches genetiquement voisines . L'etablisse­
ment de normes et Ia subdivision d' un corps rocheux en differentes especes de 
roches sont des demarches purement in tellectuelles. 

Carriere de calca ire dans le Jura franconien 
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Definitions 

Roche Assemblage nature! d'innombrables elements appartenant a une ou plu­
sieurs especes minerales. Forme des corps geologiques independants de grande 
extension. Dans les Sciences de Ia Terre, on parle de roche, et non de pierre . 
Roche primitive Expression erronee ctesignant les roches plutoniques et certaines 
roches metamorphiques, qui etaient considerees autrefois comme les plus 
anciennes formations de Ia crofite terrestre. 
Rocher Masse rocheuse affleurante, compacte et de taille importante. 
On distingue les roches consolidees, c'est-a-dire des masses rocheuses indurees 
(comme le gres, p. ex.), et les roches meubles, qui sont des accumulations non 
consolidees (comme le sable et le gravier). 
Roche naturelle Appellation pour les roches naturelles employees dans Ia cons­
truction, utilisee par opposition au terme de « roche artificielle » designant des 
materiaux fabriques, comme Ia brique ou le beton. 
Pierre de taille Roche naturelle utilisee dans Ia construction apres avoir ete 
fa9onnee sur mesures par le tailleur de pierre. 
Pierres dures et pierres tendres Appellations utilisees par les tailleurs de pierre et 
les techniciens du biitiment. La delimitation entre les deux n'est pas toujours 
comprise de Ia meme fa9on. Les pierres dures presentent des valeurs de resistance a 
l'ecrasement situees en dessus de 1800 kg/ em' . Ce sont les roches magmatiques, a 
1 'exception des laves basaltiques, puis les gneiss, les amphibolites, les quartzites et les 
grauwackes. Chez les roches tendres, Ia resistance a l'ecrasement se situe en dessous 
de 800 kg/ em' . Ce sont les gres, les calcaires et les laves basaltiques. Les roches pre­
sentant des valeurs entre 800 et 1800 kg/ em' sont dites de durete moyenne. 

Classification des roches 

En petrologie, Ia classification fondamentale se base sur Ia genese, c'est-a-dire 
l'origine des roches. On distingue de Ia sorte trois groupes principaux : les roches 
magmatiques, les roches sedimentaires et les roches metamorphiques. 

Les roches magmatiques sont le produit de Ia consolidation de bains silicates 
fondus, appeles magmas, tant a Ia surface que dans Ia profondeur de Ia crofite ter­
restre (p. 190). 

Les roches sedimentaires se constituent a partir de produits de Ia desintegration 
d'autres roches a Ia surface de Ia crofite terrestre (p. 260). 

Les roches metamorphiques resultent de Ia transformation d'autres roches au sein 
de Ia crofite terrestre sous !'influence de hautes temperatures et de pressions ele­
vees (p. 304). 

Proportions des roches au sein de Ia 
croute terrestre (d'apres Ronov et 
Yaroshevsky, 1969 ; legerement modifie) 

Proportions des mineraux au sein de Ia 
croute terrestre (d'apres Ronov et 
Ya roshevsky, 1969 ; higerement modifie) 

roches magmatiques 
roches sedimentaires 
roches metamorphiques 

65 % en volume plagioclase 39 % en volume 
12 8 feldspath alca lin 

27 quartz 
en particulier : 
granites 10 
granodiorites, diorites 11 
basaltes 43 
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pyroxene 
amphibole 
mica 
olivine 
mineraux argileux 
calcite 
aut res 

12 
11 
5 
5 
3 
5 
1 
7 



Cycle evolutif des roches 

Les relations genetiques des principaux groupes de roches entre eux et par rapport 
au magma sont presentees dans le schema suivant : 

roches 
metamorphiques 

sedimentaires 
indurees 

""' transport 

~'"""''"\ 
'"'"\" \ \ 

roches 
magmatiques 

roches 
sedimentaires 

meubles 

I 
transport 

I 
alteration 

Magma Bain fondu silicate se trouvant en dessous de Ia croute terrestre conso­
lidee. 

Alteration Desagregation ou dissolution d'une roche sous !'influence des ele­
ments meteoriques. 

Transport Deplacement dans le sens horizontal des produits de Ia desagregation 
des roches a Ia surface de Ia croute terrestre. 

Diagenese Transformation peu intense d'une roche, conduisant principalement 
a une plus grande induration. Terme utilise generalement pour les roches sedi­
mentaires. 

Metamorphisme Transformation intense d'une roche sous !'influence de hautes 
pressions et de temperatures elevees . Terme ne s'appliquant qu'aux roches meta­
morphiques. 

Anatexie Passage d'une roche de l'etat solide a celui d'un magma visqueux sur­
chauffe. 
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Les roches magmatiques 

Genese 

Les roches magmatiques proviennent du magma visqueux surchauffe de l' interieur 
de Ia terre. Lorsque le materiel magmatique penetre dans les parties inferieures de 
Ia croute terrestre, il se forme, a Ia suite d'un lent refroidissement, des roches plu­
toniques. Lorsque le magma atteint Ia surface du globe, ce sont des roches volcani­
ques, a Ia suite d'un refroidissement relativement rapide, qui prennent naissance. 
Les roches filoniennes sont un type de roches intermediaire entre ces deux 
groupes. Comme les roches magmatiques se trouvent a l'origine du cycle d'evolu­
tion des roches (p. 189), on les qualifie egalement de roches primitives (au moins 
pour les plus anciennes) . 

Synonymes 

Les roches magmatiques sont egalement appellees roches ignees, roches endo­
genes, ou roches eruptives. Cette derniere appellation n'est pas tres heureuse, car 
en fait, seules les roches volcaniques se forment a Ia suite d'eruptions, eta ce titre, 
cette denomination leur est souvent reservee, par opposition aux roches intrusives. 

Teneur en silice 

La teneur en silice (Si02) des roches magmatiques determine dans une forte 
mesure leur aspect. Les roches riches en silices, dites acides, sont claires, tandis 
que les roches pauvres en silice, dites basiques, sont de couleur sombre. 
Roches acides Roches magmatiques con tenant plus de 65 "lo de silice. 
Roches intermediaires Roches magmatiques contenant entre 52 et 65 % de silice. 
Sont parfois qualifiees de neutres. 
Roches basiques Roches magmatiques contenant moins de 52 % de silice . 
Lorsque cette teneur est inferieure a 45 %, on parle de roches ultrabasiques . 

Les divers modes de gisement du magma ascendant et des roches magmatiques. 
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Classification et nomenclature des roches magmatiques 

II n'existe que depuis 1972 et 1976 une nomenclature scientifique internationale 
unifiee pour les roches magmatiques (p. 187). Quelques denominations peu cou­
rantes jusqu'it present dans le commerce ou l' industrie commencent it prendre de 
!'importance, tandis que certaines notions anciennes devraient etre totalement 
abandonnees. 
Pour les scientifiques, cette nouvelle nomenclature, offrant des definitions claires, 
est it accueillir sans reserve . Mais pour les praticiens de l'industrie de Ia pierre et 
pour tous ceux qui n'ont pas de formation approfondie en mineralogie et en petro­
graphie, cette nouvelle classification ne represente certainement pas une ameliora­
tion des relations entre Ia science et le monde de Ia pratique. Ceux qui travaillent Ia 
pierre ou qui decident de son utilisation ne possedent generalement pas les con­
naissances scientifiques leur permettant de comprendre les schemas modernes de 
classification. 
C'est pourquoi nous avons essaye, dans ce livre, de simplifier Ia nomenclature 
scientifique en groupant les roches en families, et d'etablir par Ia meme occasion 
des relations entre les nouveaux concepts et les anciens noms. Cette simplification 
a exige, comme toute generalisation, de nombreux compromis. La base de Ia nou­
velle classification et de Ia nouvelle nomenclature des roches magmatiques est le 
« diagramme de Streckeisen », un double triangle it partir duquel on determine les 
differentes especes de roches d'apres les proportions relatives des mineraux essen­
tiels. Cette classification differencie 16 especes de roches chez les plutonites, 15 
chez les vulcanites, ces especes etant elles-meme subdivisees. 
Pour simpli fier, nous avons regroupe ces nombreuses especes de roches en 
5 families. Voir it ce propos les graphiques et explications p. 192 et 193. 

A 

0 = quartz 
A = feldspaths alca lins 
P = plagioclases 
F = feldspatho"ides 
M = mineraux mafiques 

Q 

~ 

• 

F 

Classification des roches magma· 
tiques se lon le diagramme de 
Streckeisen. 
Les points designent une espece ou 
une sous-espece de roche detinies 
selon ce schema. 

p 

M 

• 
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Les roches magmatiques et leurs families 

I M= 0-90 I 

A 

Q = quartz 
A = feldspaths alcalins 
P = plagioclases 
F = feldspatho"ides 
M = mineraux mafiques 

F 

Diagramme de St reckeisen (modifie et simplifie) 

192 

0+A+P=100 
ou 

A+P+F = 100 

p 

M =90- 100 

Les chiffres representent 
des pourcentages 



Mineraux essentiels compris dans le diagram me de Streckeisen 

Quartz Quartz, tridymite , cristobalite (p. 36). 

Feldspaths alcalins Orthose, microcline, perthite, anorthose, y compris !'albite 
de composition An0.5 (p. 40). 

Plagioclases Albite-anorthite, ill'exclusion de !'albite de composition An0.5. 

Feldspatholdes Leucite, analcime, nepheline, sodalite, noseane, etc. (p. 42). 

Mineraux mafiques (femiques, ferromagnesiens) Appellation utilisee pour desi­
gner des mineraux si licates de couleur sombre contenant du magnesium (rna) et du 
fer (Fe, d'ou ces qualificatifs), comme par exemple Ia biotite, !'augite, Ia horn­
blende, !'olivine, les grenats, Ia melilite. 

Mineraux sialiques Appellation utili see pour des mineraux clairs comme par ex. 
le quartz, les feldspaths, les feldspatholdes. 

IV 

-

plutonites 

fa mille de Ia 
quartzolite 

famille du granite 
a) granite 
b) granodiorite 

fa mille de Ia syenite 
a) syenite 
b) monzonite 
c) foya"ite 

famille de Ia 
diorite et du gabbro 
a) diorite et gabbro 
b) essexite 

fa mille de Ia 
peridotite 
a) fo"idolite 
b) mafite 

Roches filoniennes 

vulcanites 

fa mille de Ia rhyolithe 
a) rhyolithe 
b) dacite 

fa mille du trachyte 
a) trachyte 
b) latite 
c) phonolite 

famille de I' andesite 
et du basalte 
a) andesite et basalte 
b) tephrite 

fa mille de Ia pic rite 
a) fo"idite 
b) mafitite 

composants 
essentials 

quartz 

feldspaths 
+ quartz 

feldspaths 

feldspaths 
+ 
feldspatho"ides 

feldspatho"ides 

Dans Ia classification moderne selon le diagramme de Streckeisen, les roches filo­
niennes, ou roches de semi-profondeur, considerees jusqu'ici comme interme­
diaires entre les plutonites et les vulcanites, ne sont plus considerees comme un 
groupe particulier. Elle doivent etre classees soit parmi les roches plutoniques, soit 
parmi les roches volcaniques. II existe de fait des formations filoniennes dans 
chacun de ces deux groupes. 
Dans ce livre, les roches filoniennes seront encore traitees en groupe particulier 
(p. 256), concession faite aux gens de Ia pratique, plus familiers des anciens 
schemas de classification . Dans certains pays, les roches filoniennes sont d 'ailleurs 
toujours considerees com me un groupe it part. 

193 



Principe de Ia classification selon Streckeisen 

La classification des roches magmatiques 
se fait selon le meme schema pour les 
roches plutoniques et les roches volcani­
ques. II faut determiner dans un premier 
temps Ia proportion des mineraux en 
pourcentage de volume. Cela permet une 
premiere distinction. Le schema de classi­
fication donne par le double triangle ne 
concerne que les roches con tenant entre 0 
et 90 CJfo de mineraux ferromagnesiens. 
Les autres roches sont classees d'une 
fa~on differente. Pour definir Ia position 
des points se trouvant dans le triangle, on 
ne tient compte que du quartz (Q), des 
feldspaths alcalins (A), des plagioclases 
(P) et des feldspathoi"des (F). On fait abs­
traction, dans un premier temps, des 
mineraux ferromagnesiens. On ramene 
ensuite Ia somme de Q +A+ P, ou, sui­
vantlescas, de A+ P +Fa IOO CJfo. Com me 
le quartz ne peut pas se rencontrer en 
meme temps que des feldspathoi"des dans 
une roche, ces deux elements ne se genent 
pas non plus dans le double triangle. 
Les valeurs ainsi obtenues pour le quartz 
ou pour les feldspathoi"des sont intro­
duites dans le diagramme parallelement 
a Ia ligne de base A-P . Puis les valeurs de 
A et de P obtenues pour Ia roche sont 
ramenees a I 00 CJfo et introduites sur Ia 
ligne A-P . On trace une ligne reliant ce 
point au sommet Q ou F du triangle. Le 
point d'intersection de cette ligne avec Ia 
ligne horizontale precedemment obtenue 
pour le quartz (ou les fe ldspathoi"des) 
donne Ia position de Ia roche dans le dia-
gramme de Streckeisen. 

Exemple 

un echantillon de roche contient 
40 CJfo de quartz (Q), 
30 CJfo de feldspaths alcalins (A), 
20 CJfo de plagioclases (P), 
8 CJfo de biotite et 2 CJfo de minerai. 

On neglige dans un premier temps 
les 8 CJfo de biotite et 2 CJfo de 
minerai en tant que mineraux 
mafiques. 
La transformation de Ia somme 
en I 00 CJfo donne les valeurs 
suivantes : 44Q + 33A + 23P = 

100. 

Les va leurs de 30A et de 20P 
ramenees a 100 CJfo deviennent : 
60A + 40P = 100. 

Cet echantillon est done un gra-
nite. 

Classification des roches mafiques Les roches sombres contenant plus de 90 CJfo 

de mineraux ferromagnesiens et n'apparaissant done pas dans le diagramme, sont 
classees d'apres leur teneur en olivine, Ia presence de pyroxene et de melilite . 
II est relativement aise de reconnaltre les composants des roches plutoniques, bien 
cristallisees et grenues, en s'aidant, le cas echeant, de lames minces et du micros­
cope. Cette determination est difficile chez les roches volcaniques tres finement 
cristallisees ou vitreuses. II faut alors calculer des valeurs comparables a partir 
d'analyses chimiques, ce qui ne peut etre effectue que par des specialistes. 

Nomenclature Les noms standard des roches sont precedes de caracterisations 
mineralogiques ; le mode d'ecriture (emploi de substantifs ou d'adjectifs) et l'ordre 
de succession des termes permettant au specialiste d'etablir une classification 
detaillee. Les varietes de roches plus claires que Ia normale sont caracterisees par le 
prefixe « leuco » , les varietes plus sombres, par le prefixe « melano ». 
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Roches plutoniques 
Genese 

Les roches plutoniques, ainsi nommees d'apres Pluton, dieu des profondeurs de Ia 
terre dans Ia mythologie grecque, se forment en profondeur it l'interieur de Ia 
croGte terrestre. Lorsqu'un magma penetre en masses dans les couches inferieures 
de Ia croGte terrestre le long de surfaces assez importantes, il se solidi fie peu it peu 
en donnant des roches relativemenl grossierement grenues, les plutonites. Du fait 
du refroidissement tres lent s'effectuant sous une couverture epaisse de plusieurs 
milliers de metres, les mineraux cristallisent parfaitement et atteignent des dimen­
sions leur permettant d'etre distingues ill'ceil nu. 
La pression de Ia couverture rocheuse empechant Ia formation de vacuoles (primi­
tivement remplies de gaz), les roches plutoniques sont tri:s massives et ont une 
porosite tres faible. Les cristaux ne sont pas orientes. L'ordre de cristallisation des 
mineraux obeit it des lois precises. Les minerais et les mineraux accessoires, 
comme !'apatite, le sphene, Ia magnetite et le zircon se forment d'abord, puis 
suivent les elements colores, comme !'olivine, !'augite, Ia hornblende et Ia biotite, 
et en tout dernier lieu, le quartz. Les feldspaths cristall isent petit it petit durant 
toutle temps de Ia phase de refroidissement, les plagioclases d'abord, (anorthite it 
albite), puis finalement les fe ldspaths potassiques (orthose). 
Les premiers mineraux formes disposent de tout l'espace qui leur est necessaire 
dans le bain et se forment normalement, les autres doivent se conformer ill'espace 
restant. C'est pourquoi les feldspaths ne possedent que rarement des formes cris­
tallines dans les roches plutoniques, et le quartz, jamais. Lors de Ia formation des 
cristaux, un phenomene de differenciation par gravitation fait que les cristaux plus 
lourds, generalement les mineraux ferromagnesiens, tom bent au fond du magma, 
ce qui conduit it une zonation de Ia repartition des mincraux dans Ia chambre mag­
matique, et par suite, des roches. Dans les regions les plus profondes se trouvent 
les peridotites, dans les regions moyennes, les gabbros, les diorites et les syenites, 
et dans les zones superieures de !'ancien magma, les granites. Lorsqu'on trouve 
des roches plutoniques ala surface du globe, voire meme en haute montagne, cela 
signifie que leur ancienne couverture rocheuse a ete decapee au cours du temps. 

Synonymes 

On designe les roches plutoniques par diverses appellations, telles que plutonites, 
roches de profondeur, roches endogenes, roches cristallines, roches intrusives . 
L'appellation de roches massives s'applique aussi bien it !'ensemble des roches 
magmatiques qu'aux seules plutonites. 

Roche plutonique a structure 
grenue non orientee caracte­
ristique (granite a deux 
micas, Fichtelgebirge) ; 1/ 2 

de Ia grandeur naturelle. 
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Roches plutoniques Families de roches et especes s'y rattachant 

I M = 0-90 I 

Q = quartz 
A = feldspaths alcalins 
P = plagioclases 
F = feldspatho"ides 
M = mineraux ferromagnesiens 

Diagramme de Streckeisen (modifie et simplifie) 
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families des subdivisions des especes de roches 
plutonites families des plutonites (liste non exhaustive) 

famillede Ia greisen, peracidite, 
quartzolite arizonite, quartz du Pfahl 

familledu granite granite, granite 
granite orbiculaire, rapakivi 

granodiorite granodiorite, 
trondhjemite, tonalite - families de Ia syenite syenite, pulaskite, 

syenite laurvikite 
monzonite monzonite 
foyaite foya"lte, shonkinite 

fa mille de Ia diorite diorite diorite, diorite 
et du gabbro orbiculaire 

gabbro gabbro, norite, 
troctolite, anorthosite 

essexite essexite, theralite - famillede Ia fo"ldolites ijolithe 
peridotite mafites dunite, peridotite, 

pyroxenolite, 
hornblendite, 
carbonatite 

Criteres de reconnaissance des plutonites 

I. Holocristallines, c'est-il-dire entierement cristallisees 
2. Grands cristaux reconnaissables ill'reil nu 
3. Pas d'orientation spatiale, mineraux repartis de facon quelconque 
4. Structure tres compacte ; sont presque totalement depourvues de cavites 
5. Jamais de fossiles 
6. Les fissures sont disposees perpendiculairement les unes aux autres 
7. Alteration en boules typique 
8. Grandes formes d 'alteration moUes et onduleuses 
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Famille de Ia quartzolite 

Cette famille comprend toutes les roches occupant !'angle superieur du diagramme 
de Streckeisen. On les appelle egalement peracidites. Au sens strict, le terme de 
quartzolite designe des roches con tenant plus de 90 OJo de quartz. 

Composant essentiel : quartz 60-100 % 
Mineraux accessoires : micas, feldspaths, topaze, fluorine, apatite 

La genese des quartzolites est controversee. II ne semble pas exister de formations 
veritablement plutoniques. Leur presence est le plus sou vent liee a des pegmatites 
ou a des remplissages filoniens. Elles ne possedent pas d'equivalents extrusifs. Les 
principales roches de ce type sont le greisen, Ia peracidite, l'arizonite, le quartz du 
Pfahl. 

Greisen [1 ,4] 

Roche gris clair, grenue, parfois coloree en brun par du fer. Forme par metasoma­
tose des feldspaths a partir de roches magmatiques acides (p . ex. le granite) ou de 
roches metamorphiques (gneiss). Contient parfois des gites d'etain, de tungstene et 
de molybdene. Les greisens se rencontrent le plus souvent sous Ia forme de rem­
plissages filoniens de quelques centaines de metres d' extension seulement, et, plus 
rarement, sous forme de stocks irreguliers. 
Gisements : Fichtelgebirge, Erzgebirge saxon/ RDA, Cornouailles/ Angleterre, 
Galicie/ Espagne, Portugal. 

Peracidite [3] 

Quartzolite contenant plus de 90 07o de quartz. Nom tire de Ia localite d'origine 
(pres de New York , aux USA), oil affleure, en fait, une pegmatite. 
Le nom de peracidite est parfois utilise com me terme general ala place de quartzo­
lite . 

Arizonite 

Quartzolite d'un gris laiteux contenant plus de 80 OJo de quartz, avec du mica 
comme mineral accidentel, de l'orthose et de !'apatite comme mineraux acces­
soires . 

Quartz du Pfahl [2] 

Roche quartzique grise ou d'un blanc trouble, parfois jaune brunatre a rougeatre 
du fait de Ia presence de fer, constituant le Pfahl , un massif rocheux situe dans Ia 
Foret de Baviere (i llustr. p. 256). 
Le Pfahl est en fait un filon de !50 km de long ayant jusqu'a 120m de large, mis 
en relief par !'erosion et dominant par endroit les environs d'une hauteur de plus 
de 100m. II est accompagne de nombreux petits fi lons de quartz. 
Autrefois largement utili se pour l' empierrement des routes, le Pfahl est devenu un 
site protege, preserve de toute nouvelle depredation . 

1 Greisen, Galicie/ Espagne . 2 Quartz du Pfahl, Foret de Baviere / RFA. 3 Pera­
cidite, New York / USA. 4 Greisen, Cornouailles/ Angleterre. 
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Fa mille du granite 

Cette famille comprend le granite et Ia granodiorite. Les membres de ce groupe sont 
parfois egalement appeles granitoldes ou roches quartzofeldspathiques. Ce sont les 
roches plutoniques les plus repandues. On expliquait autrefois Ia formation des 
roches granitiques par des processus de differenciation it partir d'un magma issu de 
l'interieur de Ia terre, tandis qu'actuellement, on tend plut6t it considerer que les 
bains fondus granitiques se forment par fusion de roches preexistantes. 

Granite 

Le nom granite provient du latin(« granum » = grain), par reference it Ia stucture 
grenue de cette roche. 

Mineraux clairs : 80-100 '"lo 
dont : 20-60 '"1o de quartz 

40-80 '"lo de feldspaths, 

Mineraux colores : 0-20 '"lo 

comprenant : 35-100 '"lode feldspaths 
alcalins 
et 0-65 '"lo de plagioclases 

Mineraux accessoires: biotite, augite, amphibole, muscovite, apatite, zircon, magnetite 

« Feldspath, quartz et mica, cela ne s'oublie pas » dit-on couramment, en simpli­
fiant, it propos de Ia composition du granite. Du fait de Ia presence d'une forte 
proportion d'elements clairs, le granite est une roche conservant toujours un 
aspect clair, qu'il so it gris ou qu'il tende vers le jaune, le brun, le bleu ou le rouge. 
La proportion de mineraux col ores ne depasse jamais 20 '"lo. 
Les differentes colorations proviennent de Ia couleur des feldspaths. Le quartz, 
bien qu'incolore, appara'it gris dans Ia roche. C'est en general l'ombre regnant 
dans les cavites oil sont loges les quartz qui envahit les cristaux transparents et les 
font para'itre gris. Le mica sombre (biotite) est reparti regulierement ou accumule 
en nids. Certains elements generalement accessoires peuvent parfois, lorsqu'ils 
sont fortement concentres, devenir des elements accidentels caracteristiques de 
certaines varietes de granite. 

CJ Feldspath 

LJ quartz 

~ mica !biotite) 

Granite a deux micas 
d ' EPPRECHTSTEIN, 
Fichtelgebirge. 





Structure La dimension des elements est tres variable. Les grains sont cependant 
toujours visibles a l'oe il nu , et mesurent done au moins un millimetre. Les felds­
paths, surtout les feldspaths potassiques, developpent parfois des cristaux parfai­
tement bien formes dont Ia taille peut atteindre plusieurs centimetres (structure 
porphyroi"de). Le quartz ne possede jamais de formes cristallines typiques dans les 
granites, car il cristallise en dernier lieu lors du refroidissement du magma, et ne 
peut done que remplir les cavites residuelles . Les criteres d ' identification essentiels 
pour les granites (ainsi que pour toutes les autres plutonites) sont le desordre des 
mineraux, Ia structure compacte de Ia roche et !'absence presque totale de cavites. 

Repartition Le granite peut aussi bien se recontrer sous forme de complexes 
rocheux importants que de stocks et de filons. Provenances : Foret Noire , Oden­
wald, Harz, Fichtelgebirge, Erzgebirge, Foret de Baviere, Scandinavie et Finlande, 
Alpes centrales, Vosges et Bretagne, Pyrenees, Canada, Rocky Mountains/ USA. 

Nomenclature En petrographie, on distingue les differents granites d 'apres leurs 
composants caracteristiques , alors que dans l'industrie du biitiment, cette distinc­
tion se base sur Ia couleur ou Ia localite. Les appellations commerciales sont ecrites 
en majuscules. 
Granite ii jeldspaths a/calins Granite generalement clair a dominance (avec le 
quartz) de feld spaths alcalins. La proportion de plagioclases se situe en dessous de 
10 OJo. Mineraux accessoires : principalement !'augite, !'amphibole et le zircon. 
Granite ii augite et ii hornblende L'augite et Ia hornblende produisent une 
impression d'ensemble plus sombre que Ia normale. 
Granite ii biotite La biotite devient ici un mineral accidentel pouvant atteindre 
une proportion de 20 % . 
Granite gneissique Ce granite occupe une place intermediaire entre le granite et 
le gneiss. Les feldspaths ont pris une forme legerement allongee sous l'effet de 
contraintes tectoniques, ce qui donne a Ia roche une structure legerement schis­
teuse, ou parallele. 
Granite porphyroide Des fe ldspaths de grande taille et aux formes bien develop­
pees, de couleur gr ise, blanche ou rougeiitre, sont disperses dans un fond finement 
grenu. 
Granite ii tourmaline De Ia tourmaline noire, rare sinon dans le granite, en est le 
mineral caracteristique. 
Granite ii deux micas La biotite, presque omnipresente dans les granites, est 
accompagnee de cristaux de muscovite bien visibles, alors que ce mineral ne se ren­
contre qu'en traces dans ce type de roche . Ce granite apparalt ainsi constelle de 
reflets argentes. 

Utilisation Le granite est un materiel de construction tres repandu. II possede 
une grande resistance a l' usure eta !'alteration du fa it de sa forte teneur en quartz. 
Son fil , du a une fissuration a angle droit ainsi qu 'a l'abondance des feldspaths (se 
clivant a 90°), permet de l'extraire sous forme de para llelipipedes et dele fa~onner 
selon des plans de separation perpendicula ires . Les varietes grises sont utili sees 
pour Ia fabr ication de paves, de bordures ou de bornes, ou, sous forme concassee, 
comme materiau d 'empierrement. Les granites colores servent de pierre brute 
pour des sculptures ; tailles et polis, ils sont utilises pour le revetement de facades, 
de sols, ou pour toute autre decoration de ce genre. Un grain regu lier facilite Ia 
taille et le po lissage, une forte proportion de micas entralne des inconvenients. 

1 Granite a deux micas, Foret Noire. 2 Granite alca lin, Angermanland / Suede . 
3 Granite a biotite, Bracken / Harz. 4 Granite a biotite, Vosges/ France. 
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Granite orbiculaire [1] 

Granite tres rare, pn!sentant des structures spheriques (orbicules) fo rmees d'une 
ou de plusieurs couches et dispersees dans un fond a grain moyen a fin. Les orbi­
cules ont une structure fibroradiee et concentrique, leur diametre peut atteindre 
10 em et parfois plus. IIs sont generalement constitues des memes mineraux que la 
roche-mere. Les plagioclases blanchii.tres (oligoclase) sont disposes radia lement , 
les micas sombres (biotite), tangentiellement. La structure zonee des orbicules pro­
vient de leur croissance cyclique . Le plus souvent, ces orbicules possedent en leur 
centre un noyau forme de cristaux de feld spaths, ou parfois de fragments de la 
roche. Les condit ions de formation de ces orbicules ne sont pas encore clairement 
expliquees. Leur cristallisation cyclique est manifestement en rela tion avec des 
variations de la pression de vapeur des elements vo latils du magma. Des pheno­
menes de fus ion partielle et de recristallisation doivent pro bablement entrer aussi 
en ligne de compte. 
Les granites orbiculaires ne se rencontrent que sous forme de filons de quelques 
metres d'extension. Provenances : Fin lande, Suede, Waldviertel/ Autriche, Monts 
des Geants/ Pologne, Perou , Japon , Nouvelle Zelande, Vermont / USA. 
Utili se pour la fabr ication de petits monuments. 

Formations similaires On observe ce type de structure orbiculaire egalement chez 
des roches plutoniques autres que le granite, comme par ex. la diorite, la granodio­
rite, la syenite et le gabbro. La diorite orbiculaire de Corse est sans doute la plus 
connue des collectionneurs. 

Orbicule Element spherique. 
Esboite Nom local d'un grani te orbiculaire finlandais ne possedant pas de 
noyaux bien delimites . 
Corsite Diorite orbiculaire de Corse. La st ructure concentrique des orbicules est 
determinee par des alternances de plagioclases blancs et d'amphiboles vertes. 

Granite rapakivi [2] 
Le granite rapakivi, mot fin landais signifiant « pierre pourrie » , est un granite 
porphyroi.de a hornblende. II montre, il est vrai, une certaine ressemblance avec le 
granite orbiculaire, mais sa structure est d 'origine differente. Des cristaux de 
feldspaths alcal ins (orthose) de forme arro ndi e a ovoi"de, generale­
ment rose saumon a rose chair, mais pouvant aussi etre gris, et de 2 a 3 em de dia­
metre au maximum, sont disperses dans une matrice a grain moyen, constituee de 
quartz abondant, de biotite ou, selon les cas, d'amphibole. Les cri staux d 'orthose 
sont entoures d ' une couronne de plagioclases gris clair a gri s jaunii.tre, parfois 
verts (le plus souvent de !'oligoclase, ou de !'a lbite, ou parfois de !'andesine). On 
observe parfois plusieurs couches de plagioclases. La genese du granite rapakivi 
est controversee . Les orthoses ont du certainement cr ista lliser en premier a partir 
de materiel magmatique. La cristallisation des autres elements semble s'etre 
deroulee de fa<;on a peu pres synchrone, de sorte qu'i ls se trouvent plus ou moins 
agences autour des noyaux d'orthose. II existe cependant d 'autres theories faisant 
intervenir des processus de fu sion pour la formation de ce type de granite. 
Provenances : Finlande, environs de Leningrad/ URSS, Maine/ USA, Bresi l. 
Les blocs importants sont utilises pour la construction monumenta le, et les pla­
ques polies pour le revetement des facades. Quelques varietes sont sujettes a la 
desagregation, car les couronnes de plag ioclases s'alterent relativement facile­
ment, liberant les cristaux d'orthose qui s'effritent et se dechaussent. 

1 Granite orbicu laire !diorite orb iculaire ?), Corse. 2 Granite rapakivi appele B ALTIK 

BRUN, Ylamaa / Fin Iande. 
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Les massifs montagneux granitiques pnisentent des formes molles et arrondies !Vosges) 

Noms commerciaux du granite 
Le granite etant une des roches les plus utilisees, on ne compte plus le nombre 
d'appellations commerciales. Quelques-unes sont completement erronees ou pre­
tent it confusion. Certaines, bien qu'incorrectes au point de vue scientifique, desi­
gnent au moins des roches ayant une parente plus ou moins etroite avec le granite 
et done pourvues de proprietes semblables. II existe finalement une profusion de 
noms commerciaux pour de veritables varietes de granites. ll est devenu courant, 
depuis quelques temps, d'ecrire le nom des varietes commerciales en petites majus­
cules, et cette pratique tend it s'imposer de plus en plus. 

Noms commerciaux induisant en erreur, presentant !'appellation de« granite » 
GRANITE DE BELGIQUE : calcaire bitumineux gris-noir, Belgique. 
GRANITE DE RocQ : calcaire gris, France. 
GRANITMARMOR : calcaire gris, Haute-Baviere. 
GRANITO NERO : calcaire noir, Tessin/ Suisse. 
PETIT GRANITE : calcaire noir, Belgique, appellation ayant parfois Ia meme signi­
fication que GRANITE DE BELGIQUE. 

Denominations commerciales incorrectes presentant !'appellation de« granite » 
GRANITE CALANCA : paragneiss finement schisteux, Tessin/ Suisse. 
GRANITE DE FELSBERG :granodiorite tachetee de noir et blanc, Foret Noire. 
GRANITO AzuL : foyai"te gris-bleu, Bresil. 
GRANITO DoRA TO : paragneiss it taches jaunes, Piemont/ ltalie. 
GRANITO PRETO T!JUCA :diorite vert-noir, Bresil. 
GRANITO VERDE :monzonite vert-gris, Sud-Tyrol/ltalie. 
GRANITO VERDE UBATUBA : charnockite de couleur bleu-vert, Bresil. 
GRANITE VERT DE LA LAUSITZ :andesite OU diabase vert-noir, Saxe. 
GRANITE SHANDONG :orthogneiss vert, Orisons/ Suisse. 
SPALTGRANIT : appellation designant plusieurs varietes de paragneiss riches en 
micas, Tessin/ Suisse. 
GRANITE YELLOW JuPARANA : orthogneiss jauniitre, Bresil. 

1 Granite de MEISSEN, Saxe/ RDA. 2 Granite de I'ISERGEBIRGE, lsergebirge/ Tcheco­
slovaquie . 3 Granite CLAIR DU TARN, Sud de Ia France. 4 Granite GUILT PALACIOS, 
Espagne occidentale. 5 Granite de KdSSEINE, Fichtelgebirge / Baviere. 6 Granite de 
TRANAS, Suede moyenne. 
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Tafoni, Corse 

Mer de rochers, Forilt de Baviere 

Alteration en pelures d'oignon, Fichtelgebirge 
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Structures d'alteration 
des roches granitiques 
Tafo nis Phenomene d'alveolisation 
apparaissant chez les roches massives. 
S'observe dans les regions cotieres i1 
climat periodiquement humide. L'hu­
mectage frequent de Ia roche sui vi de son 
dessechement conduit d'une part, il Ia 
formation de croutes dures et d'autre 
part, il son ameublissement. 
Alteration en pelure d 'oignon Desqua­
mation concentrique autour d'un noyau 
compact s'observant chez les roches alte­
rees et friables ayant ete soumises il Ia 
pression d'une couverture. Alteration 
due il !'action de plusieurs facteurs : 
effets de detente lors de Ia disparition de 
Ia couverture dans Ia roche originelle­
ment homogene, thermoclastie et corro­
sion chimique exercee par des solutions 
sal ines en circulation. 
Mer de rochers, chaos Accumulation 
de blocs anguleux s'observant dans les 
regions sommitales des montagnes de 
moyenne altitude. Provient de Ia desa­
gregation d'un massif montagneux le 
long de systemes de fissures disposees 
perpendiculairement. Le materiel fin est 
evacue, mais les bocs degages restent sur 
place, entasses en desordre. 
Decomposition en boules Structures 
d'alteration aux formes arrondies appa­
raissant chez les roches massives. Ce phe­
nomene s'observe avec une nettete parti­
culiere sur les domes rocheux degages, 
transformes en empilements de blocs en 
forme de coussins. Cette alteration est 
due il des processus d'arenisation affec­
tant Ia roche en bordure des fissures se 
recoupant il angle droit. 
Desquamation ou exfoliation Ecaillage 
superficiel provoque par le detachement 
de plaques de roche, se developpant sur 
des promontoires rocheux degages, de 
nature granitique. Ce phenomene conduit 
il Ia formation de montagnes en pain de 
sucre. Les causes sont : changements 
rapides de temperature, climat alternati­
vement humide et sec et/ ou di latation de 
Ia roche du fait de Ia disparition d'une 
surcharge, ainsi qu'induration des cou­
ches exterieures de Ia roche par infiltra­
tion de solutions minerales. 



Structures d'alteration dans du granite, Oasis de Tafraout / Maroc 

Desquamation, Kapland / Afrique du Sud - Alteration en boules, Foret de Baviere 
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Exploitation du granite 

Dans une carriere, les blocs de granite sont extraits it !'aide du travail au coin, 
d'appareils hydrauliques, du tir de mine ou de lances thermiques. 
Travail au coin Le delitage ill'aide de coins s'effectue lorsque !'on veut obtenir 
des blocs importants comme pierres de taille. On perce d'abord, ill'aide d'un mar­
teau-piqueur, des trous de 6 em de profondeur, distants de 5 il lO em, le long d'un 
plan de separation repere it Ia surface de Ia roche . Des coins plats sont introduits 
dans les perforations et enfonces ala main ill'aide d'un marteau de poids moyen . 
Cette methode n'est utilisable que pour des banes rocheux peu epais. 
L'utilisation de coins arrondis que !'on enfonce dans des forures permet une pro­
fondeur de penetration considerablement plus grande. Les inconvenients de cette 
technique sont une mobilisation plus importante de materiel et Ia presence de stries 
inesthetiques sur les cotes des blocs . Le travajJ au coin n'est possible que lorsque le 
bloc it extraire possede trois faces libres (fissures ou plans de separation). Dans le 
cas contraire, il faut pratiquer des entailles lit oil !'on souhaite detacher le bloc. Les 
blocs sont extraits le plus sou vent il l'aide d'appareils hydrauliques. 
Deli/age des blocs a /'aide d'appareils hydrauliques Le travail manuel au coin est 
largement depasse par cette technique utilisant des appareil hydrauliques engages 
dans des forures profondes. Cette methode exige neanmoins des investissements 
importants, et presente !'i nconvenient des stries sur les cotes des blocs. 
Tir de mine Pour extraire des blocs importants ne devant pas etre necessairement 
utilises comme pierres de taille, on emploie generalement des explosifs. Un 
nombre assez faible de forures suffit pour Ia mise en place des charges. Pour 
extraire du materiel destine it etre concasse, on a bat des parois perpendiculaires. 
Forage a Ia lance Ce procede n'est utilise que depuis quelques dizaines d'annees. 
On utilise une flamme de plus de 1200°C pour isoler des blocs de granite . De 
petites ecai lles explosent continuellement sous l' effet de Ia chaleur, de sorte que Ia 
flamme entre toujours en contact avec de Ia roche frakhe et penetre dans le rocher 
it Ia maniere d'une fissure. Cette methode permet d'obtenir des blocs de grande 
taille sans les endommager par des coups et des effets de pression. 

Page de droite : detachement d'un bloc a I' aide du forage a Ia lance (lance thermique). 
Ci ·dessous : mise en place de coins (a gauche) et delitage (a droite) d'un bloc de granite 

-~~--- ~~. ::~~~ 
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Preparation de Ia surface des roches granitiques 

Les granites colores sont souvent decoupes en plaques destinees a !'architecture 
interieure ou au revetement de facades. Le sciage se pratique au moyen de chassis 
semblables a ceux qu'on utilise pour debiter le bois. Les plaques ainsi obtenues 
sont a nouveau dccoupees, et leur surface preparee selon divers modes. 
Cassure brute [I] Surface naturelle, non travaillee, plus ou moins rugueuse selon 
Ia dimension du grain. 
Surface brochee La surface est travaillee plus ou moins profondement en relief a 
!'aide d'une broche en acier trempe. 
Surface bouchardee [2] La surface, les structures et les contrastes de couleur sont 
grossierement egalises. Cela s'effectuait autrefois al'aide d'une boucharde, mais 
on utilise de plus en plus des bouchardeuses. 
Surface layee La surface est rendue rugueuse al'aide de Ia laie, marteau pourvu 
de rangees de dents. 
Surface sabtee [3] Matage de Ia surface par projection d'un jet de sable. 
Surface flammee [4] Sous !'action d'une flamme tres chaude, des ecailles de 
roche se detachent, ce qui produit une surface rugueuse et renforce les structures et 
les couleurs. 
Surface plane [5] Toutes les inegalites disparaissent par polissage, Ia surface est 
lisse et mate, les couleurs et les structures sont mises en valeur. 
Surface polie [6] Le polissage pousse et un traitement special au moyen de pates 
de polissage donnent ala surface un eclat renforce. Les stuctures et les constrastes 
de couleurs sont avives. Plus Ia roche est dure et compacte, plus le polissage pro­
duit d'effets. Le quartz et le feldspath (et par consequent le granite) se pretent par­
ticulierement bien a ce traitement. Comme le polissage pousse fait apparaltre les 
differents composants plus nettement qu'al'etat nature!, les surfaces polies parais­
sent, dans !'ensemble, plus sombres que dans Ia cassure brute. 
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Sciage d'un bloc a l'aide 
d'un chassis 

Surfaces d' un meme 
granite (granite KAPUS· 

TINO, en provenance 
d'Ukraine, URSS), 
diversement pn)parees. 
1 Cassure brute 
2 Surface bouchardee 
3 Surface sablee 
4 Surface flammee 
5 Surface plane 
6 Surface polie 





Granodiorite [1-4] 
La granodiorite appartient ala famille du granite. Cette roche occupe, comme son 
nom l'indique, une place intermediaire entre le granite et Ia diorite. 

Mineraux cla irs : 60-95 % 
dont : 20-60 % de quartz 

40-80 % de feldspaths 

Mineraux colores : 5-40 % 

dont : 65-100 %de plagioclases 
et 0-35 % de feldspaths alcalins 

Mineraux accessoires : biotite, hornblende, muscovite, pyroxene, zircon, apatite, 
magnetite 

La granodiorite est difficile it distinguer macroscopiquement du granite, son 
aspect est toutefois globalement toujours plus sombre. Les feldspaths alcalins 
dominent chez le granite ; chez Ia granodiorite, ce sont les plagioclases. La biotite 
est le principal element mafique. La granodiorite est nettement plus sombre que le 
granite lorsqu'elle contient une forte proportion de mineraux colores. 
Elle se rencontre sous forme de complexes rocheux relativement peu etendus, soit 
independants, soit inclus dans des massifs granitiques. Provenances : Foret de 
Baviere, Harz, Foret Noire, Odenwald, Haute-Autriche, lie Bornholm, Norvege 
du Sud, Coast Range/ USA. Est utilisee, comme le granite, pour Ia fabrication de 
paves, de bordures, de pierres tom bales, ou, sous forme de plaques polies, pour le 
revetement de sols et de fa~ades. 

Trondhjemite [2) (granodiorite it biotite, diorite it quartz et it mica) Variete de 
granodiorite riche en quartz. Nom donne d'apres Ia localite d'origine situee en 
Norvege moyenne. La trondhj emite ne contient que tres peu ou pas du tout de 
feldspaths alcalins, tandis que sa teneur en quartz depasse nettement 20 O?o. Les 
mineraux colores sont representes par Ia biotite, accompagnee de hornblende. Ces 
mineraux sont disperses tres regulierement et leur proportion est de mains de 
15 % . Cette roche presente ainsi une couleur claire. Les mineraux secondaires 
mains importants sont le zircon, !'apatite et Ia magnetite. 
Provenances : Norvege, Alaska, Andes. Utili se comme moellon dans Ia construc­
tion des routes, pour Ia fabrication de marches d'escaliers ; les plaques polies sont 
destinees ala decoration de salles et de fa~ades. 

Tonalite [4) Variete de granodiorite. Doit son nom au pas du Tonale, dans le 
Sud-Tyrol. Ne contient que peu, voire, le plus sou vent, pas de fe ldspaths alcalins. 
Les feldspaths sont done representes par des plagioclases. Cette particularite cons­
titue egalement Ia difference essentielle entre le grani te et Ia granodiorite. Teneur 
en quartz : environ 20 %. La tonali te apparait tan tot claire ou sombre selon Ia 
proportion de mineraux mafiques (10-40 %). Les mineraux accidentels sont Ia bio­
tite et Ia hornblende, les mineraux accessoires, !'apatite, Ia magnetite, le zircon, 
ainsi que !'augite et Ia muscovite. La hornblende et Ia biotite se presentent souvent 
sous forme de phenocristaux disperses dans une pate claire par ailleurs, ce qui 
donne ala tonalite son aspect tachete. 
Provenances : Sud-Tyrol / ltalie, Grisons/ Suisse, Norvege du Sud, Finlande, 
Suede , Californie/ USA, Colombie britannique/ Canada . 
Est utilisee pour l'empierrement des routes ; legerement ou finement polie, elle 
sert ala fabrication de plaques et de marches d'escalier. 

Diorite quartzique Terme habituellement synonyme de tonalite. Utilise parfois 
com me terme general pour toute une serie de varietes tres semblables. 

1 Granodiorite de NEUHAUS, Haute-Autriche. 2 Trondhjemite de SOGNEFJORD., Nor­
vege. 3 Granodiorite de RONNE, ile Bornholm / Oanemark . 4 Tonalite BIANCO 
AURINIA, Sud-Tyrol / ltalie. 
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Fa mille de Ia syenite 

Cette fami lle comprend Ia syenite, Ia monzonite et Ia foyalte. 

Syenite [1-4] 
Nom donne d 'apres Ia vi lle de Syene en Haute-Egypte (aujourd'hui Assouan), oil 
une pierre de construction tres appreciee etait exploitee durant I' Antiquite. La 
roche de Syene est en rea lite un granite it hornblende. 

Mineraux cla irs : 60-100 % 
dont: 80-100% defeldspaths dont: 65-100% defeldspathsalcalins 

et 0-35 % de plagioclases 
0-20 % de quartz ou 0-10 % de foi"des 

Mineraux colores : 0-40 % 
Mineraux accessoires : biotite, pyroxene, zircon, apatite, magnetite, ilmenite 

La syenite est une roche de couleur gris clair it gris sombre, egalement bleuiitre ou 
rouge, it structure grenue (grain moyen it grassier), rarement porphyrolde. Cette 
roche proche du granite s'en differencie par le fait qu'une syenite normale ne 
contient que tres peu ou pas du tout de quartz . Presence soit de quartz, soit de 
feldspatholdes, les deux groupes de mineraux s'excluant mutuellement. 
Roche assez rare, se rencontre en petits massifs, ou associee it Ia diorite et au gra­
nite. Provenances : Fichtelgebirge, Saxe, Westpha lie, sud du Portugal, Norvege, 
New Hampshire et Massachusetts/ USA. Est utilisee comme pierre ornementale, 
comme pierre tom bale, pour le revetement de sols et de facades. 

Denominations commerciales incorrectes presentant !' appellation de « syenite » 
SYENITE DE fRIEDERSDORF : lamprophyre gri s-vert fonce, RDA. 
SYENITE DE LA LAUZITZ : ]amprophyre vert-noi r , RDA . 
SYENITE DE L'0DENWALD :diorite gris sombre, Odenwald . 
SYENITE DE Sc HREMS : tonalite sombre, Basse-Autriche. 
SYENITE DE W6LSAU : diorite vert-noir , Haute-Fra nconie 

Pulaskite [4] 
Variete de syenite claire it gris-bleu fonce, est une syenite alcaline contenant des 
foi"des. Est egalement consideree comme une syenite nephelinitique, car le prin­
cipal feldspatholde est Ia nepheline. Les feldspatholdes peuvent atteindre une 
proportion de 5 %. Pas de quartz. Structure parfois legerement porphyroi.de due 
it Ia presence de fe ldspaths potassiques de taille un peu plus importante. Nom 
provenant de Pulask i County, en Arkansas (USA). 

Laurvikite [2] 
Va riete de syenite gris bleute it vert fonce. Le composant essentiel est l'anorthose, 
formant les 90 % de Ia roche, accompagnee d 'augite et de biotite. Le quartz ou Ia 
nepheline peuvent etre presents Uusqu'it 2 OJo ). Presente un moirage typique dans 
les tons bleu-vert , appele it tort labradorescence (par allusion a u labrador) . Ce cha­
toiement est dil it des phenomenes de demixtion chez l'anorthose. 
Provenance : pres de Larvik (d 'ou le nom de Ia roche) au bord du fjord d'Oslo 
(Norvege). La laurvikite est une roche ornementale tres appreciee, utilisee surtout 
pour le revetement de facades, de sols ou comme pierre tombale. II existe plusieurs 
sortes commerciales selon les variations de couleurs ou de reflets. 

1 Syenite a hornblende BALMA, Piemont/ ltalie. 2 Laurvikite LABRADOR, sud de Ia 
Norvege. 3 Syenite a augite KARDINAL, Transvaal/ Afrique du Sud. 4 Pulaskite, Serra 
de Monchique/ Portugal du sud. 
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Monzonite [1 ,2] 
Famille de Ia syenite. Nom donne d ' apres les monts Monzoni dans le Sud-Tyro!. 

Mineraux clairs : 55-90 % 
dont : 80-100 % de feldspaths dont 35-65 %de feldspaths alcalins 

et 35-65 % de plagioclases 
et 0-20 % de quartz ou 0-10 de fo"ldes. 

Mineraux col ores : 10-45 % 
Mineraux accessoires : pyroxene, hornblende, biotite 

Chez les monzonites normales, les feldspaths alcalins et les plagioclases sont pre­
sents dans des proportions sensiblement egales, tandis que chez les monzonites 
passant it des diorites ou it des gabbros, les plagioclases dominent. La teneur en 
quartz est generalement de moins de 5 O?o, ou tout it fait null e. Contient exception­
nellement des fo"ides (nepheline, sodalite). La proportion de pyroxene atteint par­
fois 20 O?o. La structure est le plus sou vent grenue (grain moyen), Ia couleur est 
habituellement gris clair it gris sombre, elle peut etre egalement verdiitre, bruniitre 
ou rouge. Les feldspaths alcalins (microcline) sont parfois tabulaires. Structures 
fluidales mises en evidence par des mineraux orientes. 
Mode de gisement : en relation etroite avec des formations granitiques ou grano­
dioritique. Provenances : Sud-Tyrol/ Italie, Saxe/ RDA, sud de Ia Norvege, Que­
bec/ Canada. Est utilisee localement comme pierre de construction. Quelques 
varietes sont appreciees comme roches ornementales. 
Syenodiorite Ancienne denomination de Ia monzonite. 

Foya"ite [3,4] syenite fo"idique 
Famille de Ia syenite. Nom donne d'apres une montagne du Portugal appelee Foya. 

Mineraux clairs : 55-100 % 
dont : 40-90 % de feldspaths dont 50-100 % de feldspaths alcalins 

0-50 % de plagioclases 
et 10-60 % de feldspatho"ldes 

Mineraux colores : 0-45 % 
Min . accessoires : leucite, sodalite, noseane, haUnye, amphibole, pyroxene, biotite 

Les plagioclases sont en net recul et peuvent egalement faire totalement defaut. 
Cette roche ne contient jamais de quartz . La nepheline est le feldspatholde domi­
nant. La couleur des foyai"tes sombres est determinee par les pyroxenes et les 
amphiboles. La distinction entre les differentes varietes se base sur leurs feldspa­
tholdes typiques. La structure est grenue (grain moyen it grossier) ; des feldspaths 
potassiques tabulaires, ainsi que des amphiboles et des pyroxenes columnaires, 
sont parfois orientes. Suivant Ia proportion de mineraux mafiques, ces roches 
habituellement claires presentent des mouchetures plus ou moins denses. Les 
foya·ites sont rares (sous forme de corps intrusifs peu importants et de stocks). 
Provenances : Odenwald, Norvege, Portugal, Sud-Tyro!, Kola/ URSS, Canada. 
Utilisation locale comme pierre de construction et pour l'empierrement des routes. 
Quelques varietes sont utilisees com me pierres ornementales it cause de leur aspect 
marquete. L' importance economique des roches foldiques reside principalement 
dans leur utilisation comme source d'alcalis dans l'industrie de Ia ceramique. 
Shonkinite [3) Variete de foyai"te gris sombre it presque noire, contenant plus de 
50 01o d'elements colores, comprenant du pyroxene (aegyrine, augite), des amphi­
boles et souvent de !'olivine. Nom tire de Ia localite d'origine dans le Montana. 
Syenite nephenelitique, syenite eleolitique Expressions utilisees autrefois comme 
synonymes de foyalte . 

1 Monzonite VE RDE PELLEGRINO , Sud-Tyrol. 2 Monzonite ScHIPAio, Cote d'lvoire. 
3 Shonkinite, Odenwald. 4 FoyaYte a sodalite AzuL BAHI A, Bresil. 
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Famille de Ia diorite et du gabbro 
Cette fami lle comprend Ia diorite, le gabbro et l'essexite. La diorite et le gabbro 
pn!sentent peu de differences , d'ou le double nom ce cette famille. 

Diorite [1 et n°4, p. 223] 
Son nom (du grec « distinguer »)fait reference il ses composants essentiels. 

Mineraux clairs : 50-85 % 
dont : 80-100 % de feldspaths dont 65·1 00 % de plagioclases 

et 0-35 % de feldspaths alcalins 
et 0-20 % de quartz ou 0-10 % de fo"ides 

Mineraux colores : 15-50 % 
Mineraux accessoires : hornblende, pyroxene, sphene, apatite, zircon, grenat 

Chez Ia diorite, les plagioclases clairs (oligoclase et andesine) dominent, et Ia pro­
portion d'anorthite se situe en dessous de 50%. Chez le gabbro, tres semblable, ce 
sont les plagioclases fences (labrador et bytownite) qui sont les plus abondants. La 
hornblende et !'augite sont les principaux mineraux colores. II est difficile de dis­
tinguer macroscopiquement une diorite d'un gabbro. La proportion de feldspaths 
alcalins et, suivant les cas, de quartz, est de moins de 5 ll7o. Les diorites foYdiques 
(et done exemptes de quartz) sont rares. Structure finement il moyennement 
grenue, parfois porphyroYde. Couleur : gris clair il gris sombre, gris verdiitre, les 
formes intermediaires entre Ia diorite et le gabbro sont gris-noir. 
Mode de gisement : sous forme de stocks de petite taille et de filons stratiformes, 
ainsi qu 'en bordure d'intrusions granitiques de grandes dimensions. Peu repandue 
dans !'ensemble. Provenances : Foret de Baviere, Harz, Odenwald, Foret Noire, 
Finlande, Ecosse. Utilisee comme materiau d'empierrement, pour Ia fabrication de 
paves, et comme pierre decorative car elle se laisse facilement polir. De nombreux 
noms commerciaux de roches dioritiques presentent !'appellation de SYENITE. 

Diorite orbiculaire Aspect et genese comme le granite orbiculaire (p . 204). Les 
roches magmatiques il orbicules de Corse (corsite) et de Finlande (esbo.ite) sont 
considerees tan tot comme des diorites, tantot comme des granites orbiculaires. 

Gabbro [2 et n°3 p. 223] 

Nom tire d ' une localite de Toscane, en lta lie. 

Mineraux clairs : 35-80 % 
dont : 80-100 % de feldspaths dont 65-100 % de plagioclases 

et 0·35 % de feldspaths alcalins 
0-20 % de quartz ou 0-10 % de fo"ides 

Mineraux colores : 20-65 % 
Mineraux accessoires : pyroxene, hornblende, olivine, biotite, magnetite, ilmenite, 
pyrrhotine 

Chez le gabbro, les plagioclases fences (labrador et bytownite) dominent, et Ia 
proportion d'anorthite se situe au-dessus de 50%. Chez Ia diorite , tres semblable, 
ce sont les plagioclases clairs (oligoclase et andesine) qui sont les plus abondants 
(voir ci-dessus). Le gabbro est un peu plus sombre que Ia diorite . Les principaux 
mineraux opaques sont le pyroxene, Ia hornblende et !'olivine. Les fe ldspaths alca­
lins , le quartz ou les foYdes sont rares. 

1 Diorite ITOACA, Espirito Santo/ Bresil. 2 Gabbro VI ITASAARI, Finlande. 3 Norite 
IMPALA, Transvaal / Afrique du Sud.4 Anorthosite SPECTROLITE, Fin Iande . 
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La structure peut etre finement a grossierement grenue. La couleur est bleuiitre, 
gris moyen a gris sombre, parfois presque noire. Lorsque des mineraux sont chlo­
ritises, le gabbro prend une couleur verdiitre (cf. roches vertes, p. 248) . 
Se rencontre sous forme d'intrusions importantes, de stocks et de filons strati­
formes. Provenances : Odenwald , Harz, Valais, Transvaal, Montana et Minne­
sota. Utilise comme pierre de construction et comme pierre de taille. Quelques 
varietes, tres tenaces du fait de leur structure enchevetree formant une charpente, 
sont employees comme ballast tres resistant. Les gabbros se laissant polir facile­
ment sont utilises comme pierres tom bales et pour le revetement de fa<;:ades. 

Norite [n° 3, p. 221] 
Variete de gabbro gris sombre avec, comme element mafique, de !'hypersthene. 
Ces pyroxenes sont parfois reconnaissables a leur reflets bronzes, mais sinon, cette 
roche ne se differencie pas macroscopiquement d ' un gabbro normal. 
Provenances : Norvege, Transvaal/ Afrique du Sud, Montana/ USA. Les gites 
importants de nickel de Sudbrury (Canada) sont lies a de Ia norite. 

Troctolite [1] roche truitee 
Variete rare de gabbro formee de plagioclases clairs et ayant de !'olivine comme 
element mafique. L'olivine se presente sous forme de taches vertes, ou, lorsqu'elle 
est serpentinisee, jaunes, bruniitres, rougeiitres ou noires. 
Provenances : Harz, Si lesie/Pologne, Oklahoma et Montana/ USA. 

Anorthosite [n°4, p. 221 ] 
Variete de gabbro gris clair a presque noire formee de plagioclases et de moins de 
10 07o de mineraux mafiques . Les mineraux accessoires sont le pyroxene, !'olivine, 
Ia magnetite et !' ilmenite. Provenances : Norvege, Labrador et Quebec/Canada, 
Etats du Montana et de New York/ USA, Transvaal/ Afrique du Sud. 
SPECTROLITE [n °4, p. 221] Appellation commerciale d'une variete d'anorthosite 
en provenance de Finlande, dont les feldspaths montrent un chatoiement (labrado­
rescence). Utilisee com me pierre decorative et pour des bijoux de mode. 

Essexite [2] 
Famille de Ia diorite et du gabbro. Nom tire de Ia localite d'origine aux USA. 

Mineraux clairs : 30-80 % 
dont : 40-90 % de feldspaths dont 50-100 % de plagioclases 

et 10-60 %de feldspatho"fdes 
Mineraux colores : 20-70 % 

et 0-50 % de feldspaths alcalins 

Mineraux accessoires :amphibole, biotite, magnetite, sphene, ilmenite, apatite 

Texture finement a moyennement grenue, parfois porphyroi.de . Couleur gris 
sombre a presque noire du fait d'une forte proportion de pyroxene. Se rencontre 
en masses peu importantes et en filons, rare. Provenances : Kaiserstuhl/ Ba­
de/ RFA, Tchecoslovaquie, Sud-Tyro! , Ecosse. Utilisee localement comme pierre 
de construction. Les pierres de curling proviennent d'une essexite porphyrolde 
d'Ecosse. 

Thera lite 
Variete d 'essexite formee de plagioclase, de nepheline et de pyroxene ; rare . 
Provenances : Tchecoslovaquie, Auvergne/ France, Ecosse, Quebec/ Canada. 

1 Troctolite FORE LLEN STEIN, Radautai / Harz / RFA. 2 Essexite, Kaiserstuhi / Bade/ 
RFA . 3 Gabbro, Odenwald / Hesse / RFA. 4 Diorite quartzique, Schrems/ Basse­
Autriche. 
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Fa mille de Ia peridotite 
Cette famille comprend les foi.dolites et les ultramafites. 

Fo"idolite [1] feldspath6idolite 
Terme general pour des roches plutoniques a tres forte teneur en fe ldspathoi.des . 

Mineraux col ores : 0-90 % 
Mineraux cia irs : 10-100 % dont 60-100 % de feldspatho'ldes 

et 0-40 % de feldspaths 

La plupart des foldolites ont une couleur sombre du fait d'une forte proportion de 
mineraux mafiques ; quelques-unes sont presque noires. Le quartz fait totalement 
defaut. Comme les compositions des d ifferents membres de ce groupe sont tres 
variables, il existe un tres grand nombre de noms pour ces roches. A lors qu'on 
caracterise habituellement une roche en faisant preceder son nom principal d'une 
qualification mineralogique, les foi.dolites sont exclusivement denommees d'apres 
des noms geographiques (p.ex . italite, missourite, a lgarvite). Ne se rencontrent 
que so us forme de corps geologiques peu etendus, rares. 
ljolite [I] Variete de foi·dolite. Son composant essentiel est Ia nepheline, un feld­
spatholde, constituant environ 50 fJ!o de Ia roche. Les mineraux mafiques rcpn!sen­
tent au total environ 50 % egalement, dont 40 % de pyroxene. Les mineraux 
accessoires moins importants sont !'apatite, le sphene et Ia calcite. 

Ultramafites [2,4] (maf ites, ultrabasites) 
Terme general pour les roches plutoniques contenant plus de 90 % de mineraux 
mafiques. Les composants essentiels sont !'olivine, le pyroxene, !'amphibole et Ia 
melilite. Couleur grise a noire, tons verts egalement. Ce groupe se subdivise en 
fonction de Ia teneur en olivine et de l'espece minerale dominante. 

dunite peridot ite pyroxenolit e hornblendite meli litol ite 

Olivine (en % 1 plus de 90 40-90 moinsde40 moins de 40 moins de 40 
Autres composants pyroxene pyroxene hornblende melilite 
Varietes harzburgite enstatitite 

wehrlite bronzitite 
lherzolite hypersthenite 

Peridotite Terme utilise parfois comme nom collectif pour Ia dunite et Ia perido­
tite s.s . 

Carbonatite [3] 
Roche claire, formee de calcite et/ ou de dolomite, d'origine aussi bien plutonique 
que volcanique. Comme les carbonatites se trouvent en contact etroit avec les 
roches fo.idiques auxquelles elles sont meme reliees par des formes de transition, 
on les classe generalement parmi les ultramafites. Les carbonates constituent au 
moins 50 % de Ia roche. Les mineraux accessoires sont Ia barytine, !'apatite, Ia 
magnetite, Ia nepheline, Ia biotite et le phlogopite. Ressemblent parfois a du 
marbre. Mode de gisement : sous forme de corps plutoniques de petite taille, de 
stocks, en filons ou en trainees. Provenances : Kaiserstuh i/ Bade, Suede, Norvege, 
Arkansas/ USA. 

ljolite, Finlande. 2 Dunite, Aheim / Norvege . 3 Carbonatite, Telemark / Norvege . 
4 Harzburgite, Bad Harzburg / Harz / RFA 
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Propril!tes physiques des roches plutoniques 

Poids brut Poids net Porosite Capacite Porosite 
Densite Densite reelle d'absorption apparente 
brute nette Volume d'eau Porosite 
Poids Poids des vides utile 
volumique specifique 
Densite 
de volume 

g/cm' g/cm' %volume % poids %volume 

granite, syenite 2,60-2,80 2,62-2,85 0,4-1 ,5 0,2-0,5 0,4-1,4 
diorite, gabbro 2,80-3,00 2,85-3,05 0,5-1 ,2 0,2-1,4 0,5-1 ,2 

granite, granodiorite 2,54-2,80 2,62-2,85 0,4-6,9 0,1 -1,9 
syenite, monzonite 2,56-2,97 2,62-2,98 0,4-8,0 0,1-2,0 
diorite, gabbro 2,80-3,15 2,84-3,20 0,2-10,6 0,05-2,7 
foya'ite, essexite 2,45-2,75 2,48-2,80 0,5-5,0 0,2-2,0 
peridotite 2,78-3,37 3,00-3,42 0,2-5,0 0,05-1,6 

granite 2,3-2,8 2,6-2,8 0,4-1,4 
syenite 2,5-2,9 2,7-2,9 0,5-1 ,6 
diorite 2,5-2,9 2,8-3,0 0,5-1 ,2 
gabbro 2,5-3,0 2,8-3,0 0,5-1 ,2 
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Resistance Resistance Resistance Usure au Remarques Sources 
a sec a Ia a Ia au choc polissage 
com pres- flexion 
sian (I ' ecra-
sement 

Nombre Perte 
de coups en em' 
jusqu'a sur 50 em' 

kg/em' kg/em' Ia rupture 

granite, syenite 1600-2400 100-200 10-12 5-8 r'"· J 
diorite, gabbro 1700-3000 100-200 10-15 5-8 moyennes DIN 

des 52100 
frequences 

Peschel 
1983 

granite 1600-3700 5-12 
syenite 800-2300 6-14 l "';""" diorite 800-3400 6-18 1991 
gabbro 800-3800 6-20 
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Roches volcaniques 

Genese 
Les roches volcaniques se forment 
lorsque, sous !'impulsion de l'energie 
volcanique, le magma incandescent 
remonte jusqu'it Ia surface de Ia croilte 
terrestre. La matiere en fusion s'ecou­
lant it Ia maniere d'une coulee de boue it 
partir d'une cheminee volcanique ou le 
long d'une fissure de l'ecorce terrestre 
est appelee lave. Lorsque des lambeaux 
de lave melanges it des restes de !'ancien 
remplissage de Ia cheminee ou it des 
fragments de roche encaissante sont pro­
jetes en !'air avant de se deposer, on 
parte de produits pyroclastiques . Le chi­
misme et Ia composition des roches vol­
caniques sont it peu pres les memes que 
ceux des roches plutoniques correspon­
dantes (cf. p. 193). Ainsi les roches vol­
caniques deviennent egalement plus 
sombres au fur et it mesure que leur 
teneur en silice diminue . La difference 
essentielle entre les roches plutoniques et 
les roches volcaniques reside dans Ia 
structure. Chez les roches volcaniques, 
du fait du refroidissement rapide du 
materiel magmatique, Ia cristallisation et 
Ia formation des mineraux ne se derou­
lent pas de Ia meme maniere que chez les 
plutonites. Les cristaux des roches volca­
niques sont generalement petits, le plus 
souvent microscopiques, de sorte qu'on 
ne peut pas les reconnaltre it !'ceil nu . 
Cette structure est qualifiee de compacte. 
Seuls quelques cristaux isoles peuvent se 
developper normalement et sont alors 
automorphes et nettement circonscrits . 
lls se presentent comme des elements 
etrangers disperses dans une masse 
homogene. Cette structure est qualifiee 
de porphyrique. 
Lorsque le refroidissement du magma en 
fusion est extremement rapide, comme 
par ex. it Ia surface d'une coulee de lave 
ou au contact de Ia mer, aucun crista! ne 
peut se former. La masse est alors 
amorphe, il s'agit d'un verre. 
Structure porphyrique a cristaux automorphes 
Structure fluidale a cristaux orientes 
Structure fluidale a cavites de forme ovale 



Les roches volcaniques sont souvent pleines de petites cavites dues au ctegazage du 
magma. 
Ces cavites ont parfois une forme ovate ou tn!s etin!e. Elles definissent alors une 
direction dans Ia roche, qui etait celle de Ia coulee de lave. Cette structure fluidale 
peut aussi etre determinee par !'orientation de mineraux ayant cristallise en debut 
de refroidissement. 
Un trait caracteristique, en particulier chez les roches volcaniques sombres et basi­
ques, est le debit en prismes (ou en orgues), qui ne peut forcement s'observer qu'a 
l'affleurement (parois verticales ou carrieres). Ces colonnes quadrangulaires a 
octogonales ne sont pas des formes cristallines, mais des pans de rochers detaches 
du reste de Ia masse. Elles se sont formees par contraction lors du refroidissement 
de Ia lave. Les colonnes sont dirigees perpendiculairement a !'ancien front de 
refroidissement. On ne trouve generalement aucun fossile dans les roches volcani-

Criteres d'identification des roches volcaniques 
I. Seuls quelques cristaux isoles sont bien developpes (structure porphyrique) 
2. Le fond est compact (aphanitique) ou amorphe (vitreux) 
3. Nombreuses vacuoles 
4. Textures fluidales courantes 
5. Debit en prismes frequent 
6. Fossiles extremement rares 

ques, Ia lave bn1lante detruisant normalement toute forme de vie. Seuls des depots 
de tuf peuvent quelquefois, de fac;:on tout a fait isolee, contenir des temoignages de 
vie. 

Synonymes 

Les roches volcaniques, ou vulcanites, sont egalement appelees roches d'epanche­
ment, roches extrusives, roches effusives, roches eruptives. Cette derniere appella-

Debit en prismes lou orgues) dans du basalte, Auvergne 
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Roches volcaniques Families de roches et especes s'y rattachant 

I M= 0-90 I 

Q = quartz 
A = feldspaths alcalins 
P = plagioclases 
F = feldspatho.ldes 
M = mineraux mafiques 

F 

Diagramme de Streckeisen (modifie et simpliMI 
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p 

M = 90-100 

Les chiffres 
repn§sentent 
des pourcentages 



tion ne devrait pas etre utilisee car elle est souvent employee pour designer les 
roches magmatiques en general. 

Classification des roches volcaniques 

On distingue, selon le mode de formation, les pyroclastites, formees de materiel 
pro jete dans !'atmosphere, et les roches produites par le refroidissement des laves. 
La classification des pyroclastites se fait generalement d'apres Ia taille des ele­
ments, celle des laves, selon le diagramme de Streckeisen (p. 230). La classification 
usuelle en Europe centrale separant les roches volcaniques en roches volcaniques 
anciennes (paleozoiques) et recentes (cenozolques) devrait etre abandonnee. Mais 
dans le monde de Ia pratique, certaines denominations desuetes sont si profonde­
ment enracinees qu'il est peu probable que le commerce y renonce. 
Dans ce livre de determination , les denominations modernes et anciennes ont ete 
prises en consideration a egale mesure. 

Classification ancienne des roches volcaniques 

Principaux groupes 

Groupe du 
porphyre quartzifere 
Groupe du trachyte 

Groupe de Ia 
porphyrite 
Groupe du basalte 

Groupe de Ia picrite 

Roches recentes 

rhyolite (liparite) 

trachyte 

andesite 

basalte 
dolerite 
picrite 

Classification moderne des roches volcaniques 

Families de Subdivisions 
roches volcaniques des families 

fa mille de Ia rhyolite 
rhyolite dacite 

fa mille du trachyte 
trachyte latite 

phonolite 

fa mille du andesite 
basalte et de basalte 
I' andesite 

- famille de Ia tephrite 
pic rite fo'ldite 

mafitite 

Roches paleovolcaniques 

porphyre quartzifere 

orthophyre 
keratophyre 
porphyrite 

melaphyre 
diabase 
paleopicrite 

Especes de roches 
lliste non exhaustive) 

rhyolite, porphyre quartzifere 
dacite, porphyrite quartzifere 

trachyte, keratophyre 
latite 
phonolite 

andesite, porphyrite 
basalte, dolerite, melaphyre, 
diabase, tholeiite 

tephrite, basanite, limburgite 

nephelinite, leucitite 
melilitite, picrite, kimberlite 
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Pyroclastites 

Les pyroclastites (du grec « feu » et « briser ») sont des roches volcaniques consti­
tuees de materiel projete dans les airs lors de !'eruption (lambeaux de lave, restes 
du remplissage de Ia cheminee ou fragments de roches encaissantes). Comme ces 
types de depot sont semblables it certaines roches sedimentaires , les pyroclastites 
sont parfois classees parmi ces dernieres. 
La subdivision des pyroclastites se base sur leur mode de formation et leur aspect : 
tephra, tuf, tuffite, ignimbrite. La nomenclature n'est pas toujours uniforme. 

Tephra [1-5) Projectionsvolcaniques 
Ce terme designe les produits pyroclastiques meubles. 

Cendre volcanique 
au pied du 
Popocatepetl , 
Mexique. 

Les produits les plus fi ns sont appeles poussieres volcaniques, ceux contenant des 
grains ayant jusqu'it 2 mm de diametre, sables volcaniques, ces deux groupes for­
mantles cendres volcaniques. Les depots formes de petits granules de Ia dimension 
d'un pois ou d'une noix (2-64 mm) sont nommes lapilli [I ,2]. 
Les elements plus grands (plus de 64 mm de diametre) sont appeles blocs lorsqu'ils 
ont une forme anguleuse, bombes lorsqu'il s sont arrondis [4,5]. Les blocs provien­
nent generalement de lave consolidee ou de fragments arraches aux roches encais­
santes de Ia cheminee volcanique ou de Ia fissure. Les bombes, de Ia dimension 
d ' un poing it celle d'une tete, sont des lambeaux de lave en fusion qui, par suite 
d'une rotation durant leur trajectoire, prennent une forme oblongue, torsadee ou 
en fuseau. Elles se consolident avant se deposer. Les scories [3] sont des masses de 
lave poreuses, boursouflees. 
Les tephras ont une structure finement crista lline, amorphe, exceptionnellement 
porphyrique et le plus sou vent tres poreuse. 
Mode de gisement : les pyroclastites it granulometrie grossiere ne se rencontrent 
qu'it proximite des volcans, dans un rayon de quelques kilometres. Les cendres 
peuvent au contraire etre emportees par le vent it plusieurs centaines de kilometres 
du volcan. 

1 Lapilli, Popocatepeti / Mexique. 2 Lapilli , Hohentwiei / Hegau. 3 Scorie volca­
nique, Tenayuca / Mexique. 4 Bombe volcanique, Mauna Loa / Hawaii. 5 Bombe 
volcanique en forme de fuseau, Vesuve/ ltalie 
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Tufs volcaniques [1-4] 
Le terme de tuf (du latin « roche poreuse »)est aussi utilise pour les tufs calcaires, 
qui soot des concretions (p . 286) et n'ont rien a voir avec les tufs volcaniques. 
Les tufs volcaniques soot des tephras consolictes. On classe les tufs seton la nature 
de la lave (p.ex. tuf andesitique), ou d'apres la taille des elements. Seton le genre et 
la repartition des elements, on distingue des tufs fins, grossiers ou chaotiques ; ils 
soot le plus souvent riches en cavites. L'induration du materiel primitivement 
meuble se fait par compaction et cimentation. Le transport du ciment, generale­
ment calcaire ou silic.eux, est assure par les eaux souterraines, l'eau d'impre­
gnation , les fluides en circulation et les eaux meteoriques. 
Les tufs peuvent etre stratifies du fait du triage des elements lors de la sedimentation 
ou de depots successifs. Ala difference des roches sedimentaires qui presentent des 
strates paralleles, les couches de tuf soot sou vent deformees par !'impact d'elements 
de grande taille (bombes et blocs). En echantillons decimetriques, il est sou vent diffi­
cile de differencierdes tufs fins et des roches sedimentaires. Inversement, des tufs tres 
anciens peuvent etre indures de telle sorte qu'ils simulent des laves d'epanchement. 
Mode de gisement : les tufs grossiers se rencontrent a proximite des volcans, tandis 
que les varietes fines peuvent egalement se trouver loin du centre d'eruption . 
Provenances : Eifel, Neuwieder Bekken/ Rhenanie, Kaiserstuhl/ Bade, Saxe/ RDA, 
Auvergne/ France, Pozzuolilltalie. Soot utilises comme isolants thermiques et 
com me pierres de construction legeres du fait de leur porosite ; risques d 'alteration. 
Trass [4] Variete de tuf trachytique ou phonolitique . A cause de ses proprietes 
hydrauliques, le trass est utilise moulu et melange a du beton, principalement dans 
les constructions subaquatiques. Du fait de sa basse temperature de prise, il aug­
mente la resistance ala fissuration et rend le beton plus dense et plus resistant chi­
miquement. Ce ciment est surtout indique pour le beton en masse. Provenances : 
Eifel, Siebengegirge/ Rheinland, France meridionale, Crimee/ URSS. 
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Tuffite 
Roche formee de produits pyroclas­
tiques melanges a des sediments. Le 
depot de ces deux types de materiel 
s'est effectue en meme temps ou en 
alternance. Souvent stratifiee. 

Ignimbrite 
Les ignimbrites (du latin« nuage de 
feu ») soot des depots de nuees 
ardentes, qui atteignent le sol sous 
forme de fluides legers, c'est-a-dire 
encore en fusion. Au contact du sol, 
elles se sou dent en roches compactes 
ayant !'aspect d'une lave, dont elles 
soot d'ailleurs souvent difficiles a 
differencier. Provenances : Nou­
velle-Zelande, Alaska, Andes. 

1 Tuf selbergitique, Eifel. 2 Tuf lim­
burgitique, Kaiserstuh i/ Bade. 3 Tuf 
phonolitique, ETTRINGER, Eif e l . 
4 Trass, Brohltai / Eifel. 
Couches de tufs volcaniques marquees 
par des bombes. Niedermendig / Eifel 





Roches volcaniques vitreuses 

Les roches volcaniques vitreuses, ou verres naturels , sont des roches volcaniques, 
mais non une espece de roche il proprement parler, cette expression designant une 
structure petrographique. Cette structure est amorphe, comme chez les verres arti­
ficiels . Seuls quelques cristaux tres rares et tres petits y sont indus. Les verres pro­
viennent du refroidissement tres rapide du magma au moment ou il atteint Ia sur­
face . Le laps de temps ecoule avant Ia consolidation de Ia matiere en fusion a ete 
trop court pour permettre une cristallisation de Ia masse. Les laves riches en gaz et 
visqueuses produisent des verres tres poreux, les laves pauvres en gaz et extreme­
ment compactes donnent des verres peu poreux et compacts. 

Pierre ponce [1 ,2] ponce 
La pierre ponce (du lat. « ecume ») est un verre tres poreux ressemblant effective­
ment il de l'ecume. Toute Ia masse est criblee, comme une eponge de toi lette, de 
pores ovales ou irreguliers ne communiquant generalement pas entre eux. A cause 
de cette porosite importante qui peut representer jusqu 'il 85 07o du volume de Ia 
roche, Ia pierre ponce flotte sur l'eau. La couleur est habituellement gris clair il 
jauniitre , rarement rouge ou de couleur foncee. La pierre ponce se forme il partir 
de laves riches en gaz et visqueuses . Du fait de Ia brusque detente ill'arrivee en sur­
face, les gaz s'echappent en donnant naissance il de nombreuses vacuoles. La lave 
se durcit peu apres. Etant donne leur forte viscosite, les laves acides permettent 
plus facilement Ia formation de ponces. C'est pour cela que Ia plupart des pierres 
ponces ont une teneur en si li ce elevee et des couleurs claires . Elles doivent etre clas­
sees , dans ce cas, dans Ia famille de Ia rhyolite. Provenances :lies Eoliennes/ ltalie, 
lslande, Auvergne/ France. 
Est utilisee pour Ia fabrication de materiaux de construction legers. Ses avantages 
resident dans son faible poids volumique et dans sa qualite d'isolant thermique. 
Son utilisation comme abrasif et en cosmetique est due il !'absence de cristaux 
anguleux pouvant causer des les ions, et au fait que Ia surface de Ia roche reste tou­
jours rugueuse et erodante meme a pres usage. Com me les pierres ponces naturelles 
presentent des variations de structure et de durete, on utilise de plus en plus , 
comme abrasifs, des pierres ponces artificielles fabriquees il pa rtir de sable quart­
zeux, de qualite uniforme. 

Scories [3] escarbil les 
Croiites bulleuses, ressemblant il des ponces, se trouvant il Ia surface des coulees 
de lave. Elles sont plus compactes que les pierres ponces, resistantes aux intempe­
ries et le plus sou vent rougeiitres. 

Perlite [4] 
Verre nature! compose de pet its grains arrondis de structure concentrique et de 
dimensions allant jusqu'il celle d ' un pois. Sous l'effet d'un coup Ieger, Ia perlite se 
dissocie en particules semblables il des perles. Couleur sombre, bleuiitre, verte ou 
brune . Eclat cireux. Formation probablement due il un phenomene de detente 
sui vi de dilatation, c'est-il-dire il un eclatement d 'obsidiennes ou de pechsteins ori­
ginellement compacts. Suivant sa composition chimique, elle est generalement 
consideree com me un verre rhyo litique. 
Provenances : Hongrie, Nouveau-Mexique. Utilisation : Ia perlite est rendue 
poreuse et bulleuse par chauffage pour etre utili see ensuite comme materiau Ieger 
de construction, com me materiel de filtrage, d ' isolation et de charge. 
1 Pierre ponce artificielle, aux pores n\guliers. 2 Pierre ponce, ne de Lipari/ ltalie . 
3 Scorie de tephrite, Vogelsberg / Hesse. 4 Perlite, Fuzer / Hongrie 
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Obsidienne [1 ,2,4] 
L'obsidienne est une roche volcanique vitreuse compacte. Elle doit son nom au 
Romain Obsius (generalement appele faussement Obsidius ou Obsidianus), qui 
ramena pour Ia premiere foi s it Rome un fragment d'obsidienne, provenant 
d 'Ethiopie. 
Les obsidiennes riches en silice appartiennent it Ia famille des rhyolites. II existe 
egalement des obsidiennes trachytiques, andesitiques et phonolitiques. Malgre leur 
fo rte teneur en silice, leur couleur est sombre, verte, brune it noir profond . Cela 
provient de Ia presence de fines particules disseminees de magnetite et, suivant les 
cas, d'hematite. De minuscules pores sont it l'origine des reflets dores que l'on 
observe parfois. La coloration est uniforme ou zonee . Les aretes, y compris chez 
les obsidiennes noires, ont une transparence dans le gris, les fines esquilles sont 
meme claires et transparentes . L'eclat vitreux, ainsi que Ia cassure concho.idale et 
aceree sont caracteristiques des obsidiennes. 
Les obsidiennes proviennent du refroidissement rapide d'un materiel magmatique 
le plus souvent riche en gaz mais tellement visqueux que les gaz (et jusqu'it 3 OJo 
d'eau) ne peuvent pas s'echapper et restent contenus dans Ia roche. Lorsqu'on Ia 
chauffe it environ 1000°C, les gaz s'exhalent en trans formant Ia roche en ponce. 
Se rencontrent sous forme de croutes it Ia surface des coulees de lave, de bombes 
ou de couche externe des domes fi ges. Provenances : lies Eoliennes , Anatolie/ Tur­
quie, lslande, Hongrie, Nouveau-Mexique et Wyoming/ USA, Java , Japon . 
A !'age de Ia pierre, l'obsidienne etait, avec le silex, tres prisee com me matiere pre­
miere pour Ia fabrication d 'outils et d'armes du fa it de sa cassure aceree et de sa 
durete elevee (5-5 1/2 dans l'echelle de Mohs). Au Mexique, elle fut employee jus­
qu'au 16' siecle pour Ia confection de couteaux, de racloirs, de pointes de fleches, 
etc . . Elle est utili see aujourd ' hui pour des sculptures, des objets de culte et des 
bijoux fantaisie . 
Obsidienne a flocons de neige [!] Appellation commerciale d ' une obsidienne it 
inclusions globulaires, appelees spherolites. Ces structures sont formees de mine­
raux disposes radialement (p.ex . des feldspaths, de Ia cristobalite), et peuvent 
atteindre Ia taille d 'une noix. Ces cristaux se sont developpes de facon rayonnante 
it partir d'un noyau dans Ia lave encore chaude, visqueuse, jusqu'it ce que le refroi­
dissement et le durcissement de Ia lave vienne stopper ce processus. Provenances : 
Nouveau-Mexique et Utah/ USA, Mexique. 
« Larmes d' Apache » [2] Appellation commerciale de fragments d'obsidienne 
en forme de nodules. Le transport en riviere et !'abrasion due au sable leur ont 
fourni leur arrondi, souvent ameliore artificiellement. Provenance : Texas/ USA. 
D' apres Ia croyance populaire, on trouve ces nodules Ia ouest mort un lndien. 

Pechstein [3] retinite 
Roche paleovolcanique vitreuse a eclat resmeux ou poisseux, de couleur grise, 
noire , verdiitre ou brune, parfois tachetee et rubanee. Contient souvent de gros 
phenocristaux de quartz et de feld spath. Pauvre en gaz volcaniques, riche en eau 
Uusqu'a 10 % ), qu'on peut eliminer par des temperatures de 200 it 300°C . Les 
pechsteins sont classes, d'apres leur composition chimique, parmi les rhyolites. Le 
pechstein se forme par devitrification de l'obsidienne, c'est-it-dire par cristall isa­
tion progressive du verre, il s'agit done d ' un passage de l'etat vitreux it l' etat cris­
tallin. P rovenances : Sud-Tyroi / Italie, Saxe/ RDA, Colorado/ USA . 
Dans certaines rhyolites quartziferes (porphyres quartziferes), le pechstein apparalt 
sous forme de depot de nodules pouvant atteindre Ia taille d'un ballon de football. 

1 Obsidienne a flacons de neige, section polie, Utah / USA. 2 « Larmes d'Apache », 
Texas/ USA. 3 Pechstein rhyolit ique (appele autrefois pechstein porphyrique), Sud­
Tyrol!l talie. 4 Obsidienne, ile de Lipari / lta lie 
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Fa mille de Ia rhyolite 

Font partie de cette famille Ia rhyolite et Ia dacite. 

Rhyolite [3,4)1iparite 
La rhyolite (du grec « roche qui coule »)est une roche volcanique riche en si lice. 

Mineraux clairs : 80-100 % 
dont : 20-60 % de quartz 

40-80 % de feldspaths, dont 35-100 % de feldspaths alca lins 
et 0-65 % de plagioclases 

Mineraux col ores : 0-20 % 
Mineraux accessoires : aegyrine, biotite, zircon, apatite, magnetite 

Structure generalement porphyrique. Phenocristaux de quartz, de sanidine, de pla­
gioclase, rarement de biotite. Matrice contenant du verre dans des proportions 
variables, peut etre egalement compacte et microlitique. Roche tres massive. Struc­
tures fluidales frequentes definies par l'alignement de phenocristaux. Les rhyolites 
recentes sont de couleur claire, blanche, grise, jaunatre, rougeatre. Les rhyolites 
anciennes sont sombres. Comme les laves riches en silice sont tres visqueuses, les 
rhyolites (plus de 70 OJo de Si02) se trouvent dans des appareils volcaniques extru­
sifs comme les domes, ou coupoles, les aigui lles obturantes. Debit en prismes rare. 
Provenances : Foret Noire, Saxe/ RDA, Vosges/ France, lies Eoliennes et Tosca­
ne/ Italie, Islande, Rocky Mountains/USA, Andes. Utilisee comme materiau 
d'empierrement, pour Ia fabrication de paves, comme pierre ornementale. 
Porphyre quartzifere [I] (paleorhyolite) Roche volcanique paleozoique de com­
position rhyolitique. Le nom de porphyre (du grec « couleur pourpre ») quartzi­
fere devrait etre remplace par celui de paleorhyolite. Du fait de sa grande ancien­
nete, cette roche s'est legerement transformee et a pris des couleurs rouges, 
brunes, parfois vertes. Le gisement le plus important d'Europe se trouve dans le 
Sud-Tyro! (ltalie). 

Dacite [2) 
Roche volcanique riche en silice. Nom tire d'une ancienne province romaine se 
trouvant actuellement en Roumanie. 

Mineraux clairs : 
dont: 

70-95 % 
20-60 % de quartz 
40-80 % de feldspaths,dont 65-100 % de plagioclases 

et 0-35 % de feldspaths alcalins 
Mineraux colores : 5-30 % 
Mineraux accessoires : pyroxene, hornblende, biotite, zircon, apatite, magnetite 

Phenocristaux de plagioclase, de quartz, plus rarement de feldspath potassique, de 
hornblende et de biotite disperses dans une masse microlitique, souvent vitreuse. 
Textures fluidales frequentes. II existe aussi des verres dacitiques. Couleur gris 
clair il gris moyen, en general un peu plus sombre que celle de Ia rhyolite, illaquelle 
Ia dacite est associee. 
Provenances : region Sarre-Nahe, Foret Noire, Siebenbiirgen/ Roumanie, Massif 
central, Rocky Moutains/ USA. Utilisee comme materiau d'empierrement, comme 
pierre de taille et comme pierre ornementale. 
Porphyrite quartzifere (paleodacite) Roche volcanique paleozoique de composi­
tion dacitique. Le nom de porphyrite quartzifere devrait etre remplace par celui de 
paleodacite. Couleur souvent rougeatre ou verdatre. 

1 Porphyre quartzifere, Sud-Tyrol / ltalie. 2 Dacite, Lemberg/ Palatinat. 3 Rhyolite, 
Toscane / ltalie. 4 Rhyolite, Fuzer / Hongrie 
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Fa mille du trachyte 
Cette famille comprend le trachyte, la latite et la phonolite . 

Trachyte [1 ,2] 
Le trachyte (grec « rugueux »)est une roche volcanique claire, riche en fe ldspaths. 

Mineraux clairs : 60-100 % 
dont : 80-100 % de feldspaths, dont : 65-100 % de feldspaths alcalins 

et 0-35 % de plagioclases 
0-20 % de quartz ou 0-10 % de feldspatho"ides 

Mineraux colores :0-40 % 
Mineraux accessoires : pyroxene, amphibole, biotite, apatite 

Couleur gris clair a gris moyen, jaunatre, brunatre, rougeatre chez les formations 
anciennes. Le pate est compacte, microlitique, vitreuse, poreuse, toujours porphy­
rique. Phenocristaux formes principalement de sanidine, egalement de plagio­
clase, de pyroxene et d'amphibole. Structures fluidales frequentes. Se rencontre 
sous forme d 'aiguilles obturantes ou de culots. Provenances : Siebengebirge , Wes­
terwald, Auvergne . De nombreux trachytes sont sensibles au gel. 
Keratophyre [2) Trachyte paleozoi"que contenant moins de 40 o/o de mineraux 
mafiques. 

Latite [3] trachyandesite 
Roche volcanique riche en feldspaths. Nom donne d 'apres la region du Latium. 

Mineraux clairs : 65-95 % 
dont : 80-100 % de feldspaths, dont : 35-65 % de feldspaths alcalins 

et 35-65 % de plagioclases 
0-20 % de quartz ou 0-10 % de feldspatho"ides 

Mineraux col ores : 5-35 % 
Mineraux accessoires : pyroxene, amphibole, biotite, olivine, apatite, magnetite 

Les mineraux essentiels sont les feldspaths, et les mineraux accidentels, la nephe­
line et le pyroxene . Structure porphyr ique avec phenocristaux de plagioclase, de 
pyroxene et de sanidine. Matrice microlitique et vitreuse. Structures fluidales. 
Couleur gris clair a gri s moyen. Mode de gisement : en nappes. Gisements : 
Auvergne, ltalie. 

Phonolite [4] 
La phonolite (du grec « pierre qui so nne ») est une roche volcanique riche en felds­
paths et en feld spathoi"des. 

Mineraux clairs : 60-100 % 
dont : 40-90 % de feldspaths, dont : 50-100 % de feldspaths alcalins 

et 0-50 % de plagioclases 
10-60 % de feldspatho"fdes 

Mineraux colores :0-40 % 
Mineraux accessoires : aegyrine, amphibole, melanite, olivine 

Structure compacte a microlitique, rarement vitreuse, porphyrique avec pheno­
cristaux de sanidine et de nepheline. Texture parallele a l'origine d'un debit en pla­
ques . Couleur grise, verdatre, brunatre. Se rencontre en extrusions figees, ra re­
ment en nappes . Gisements : Hegau , Kaiserstuhl / Bade, Rhiin , Auvergne/ France. 

1 Trachyte alcalin, Auvergne . 2 Keratophyre quartzifere, Westphalie. 3 Latite 
nephelinitique, Siebengebirge/ Rhenanie. 4 Phonolite, Hohentwiei/ Hegau 
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Fa mille de I' andesite et du basalte 

Cette fami lle comprend !'andesite, le basalte et Ia tephrite. II est souvent impos­
sible de distinguer macroscopiquement les differents membres de cette famille , ni 
meme des roches genetiquement voisines. 

Andesite [1] 
Nom tire de Ia chaine des Andes, en Amerique du Sud. 

Mineraux clairs : 60-85 % 
dont : 80-1 00 % de feldspaths, dont : 65-100 % de plagioclases 

et 0-35 % de feldspaths alca lins 
0-20 % de quartz ou 0-10 % de feldspathoYdes 

Mineraux colores :15-40 % 
Mineraux accessoires : hornblende, pyroxene, biotite, olivine, magnetite, apatite, 
zircon 

L'andesite est une roche rela tivement claire a structure porphyrique . Les pheno­
cristaux sont formes de plagioclases (specialement !'andesine) , de hornblende, de 
pyroxene et de biotite. Matrice microlitique et vitreuse. Les mineraux essentiels et 
accidentels ont un habitus en forme de baguettes tabulai res et sont enchevetres en 
forme de charpente, ce qui donne a Ia roche une structure tenace. Le quartz ne 
constitue guere plus de 5 o/o de Ia matrice. Les andesites ont une couleur grise, bru­
natre, rougeatre, les varietes anciennes sont le plus souvent verdatres. Mode de 
gisement : sous forme de coulees de lave ou de stocks, associee au basalte, a Ia 
lat ite et au trachyte. Provenances : Pala tinat rhenan , Westerwald, Siebengebir­
ge/ Rhenanie, Vosges et Auvergne, Ecosse, Roumanie, Rocky Mountains/ USA. 
Sa st ructure en charpente Ia rend indiquee comme materiau d 'empierrement hau­
tement resistant. C'est , apres le basalte, Ia roche volcanique Ia plus repandue. 
La difference entre !'andesite et le basalte ne se fonde pas, comme pour leurs equi­
valents plutoniques, Ia diorite et le gabbro , sur le contenu en anorthite, mais sur 
l' indice de coloration (proportion de mineraux mafiques en %de volume) . Du fait 
de Ia structure porphyrique, microlitique a vitreuse de Ia roche, !'identification des 
fe lsdpaths est, il est vrai, tres difficile. Les mineraux mafiques representent moins 
de 40 % de Ia roche chez les andesites, et plus de 40 %chez les basaltes. 
Porphyrite [2] Terme utilise pour des andesites le plus souvent vertes, d 'age 
paleozoi·que. Devrait etre rem place par cel ui de paleoandesite. 

Basalte [3,4] 
Nom tire d ' une region de Syrie. Etait deja connu dans I' Antiquite. 

Mineraux clairs : 30-60 % 
dont : 80-100 %de feldspaths, dont : 65-100 % de plagioclases 

et 0-35 % de fe ldspaths alca lins 
0-20 % de quartz ou 0-10 % de feldspatho"ides 

Minerauxcolores :40-70 % 
Mineraux accessoires : hornblende, pyroxene, biotite, olivine, magneti te, ilmenite, 
apatite 

Le basalte est une roche sombre, grise a noire , gr is-bleu, egalement brunatre, les 
var iet<!s anciennes sont verdatres ou brun-rouge. 
1 Andesite a hornblende, Almeria / Espagne . 2 Porphyrite a augite, Lemberg / Rhe­
nanie-Palatinat/ RFA . 3 Basalte porphyrique, Vogelsberg / Hesse / RFA . 4 Basalte a 
nephel ine, Odenwald / Hesse 
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Toutes les roches volcaniques sombres se ressemblent et ne peuvent souvent etre 
identifiees qu'en lames minces. Meme cela ne suffit pas toujours, car, chez les 
roches volcaniques, la cri stallisation ne s'effectue pas tout a fait de la meme 
maniere que chez les roches plutoniques. La distinction entre les basaltes et les 
andesites appartenant a la meme fami lle (p. 244) et possedant une composition 
mineralogique tres proche se base sur l'indice de coloration, c'est-a-dire sur la pro­
portion de mineraux mafiques. Chez les basaltes, cette proportion se situe au­
dessus de 40 CJfo, et chez les andesites, en dessous de 40 CJfo. 
La structure des basaltes est generalement microlitique a compacte, rarement 
grenue ou vitreuse . Structure porphyrique avec phenocristaux de pyroxene, de 
hornblende et d'olivine ; ces phenocristaux sont souvent orientes. Presence par­
fois de cavites, occupees primitivement par des gaz, mais les basaltes ne sont que 
rarement tres poreux. Du fait de l'enchevetrement des cristaux de plagioclases 
ayant la forme de longues baguettes, les basaltes ont une structure en charpente ce 
qui les rend particulierement tenaces, solides et resistants aux intemperies. Le 
basalte est de loin la plus repandue de toutes les roches volcaniques. Leur fa ible 
teneur en silice rend les laves basaltiques tres liquides, et elles forment ainsi, a 
partir de centres d 'emissions fissuraux, de vastes empilements de nappes, les 
<< basaltes des plateaux » ou trapps. Ces empilements atteignent des epaisseurs de 
3000 m. Ce sont , par exemple, les plateaux du Dekkan en lnde, du Karoo en 
Afrique du Sud, de Ia Columbia en Oregon/ USA, ainsi que d'autres formations 
en Argentine et en Siberie. 11 existe egalement des cones et des domes basaltiques : 
dans !'Eifel, le Westerwald, le Rhon, la Rhenanie-Palatinat, en Auvergne. 
Toutes les roches volcaniques basiques presentent un debit en prismes caracteri s­
tique (p. 229). Par contre, elles ne se deli tent que rarement en plaques. 
En raison de ses qualites et de sa vaste repartition, le basalte est utilise de maniere 
tres diversifiee comme roche naturelle . Il passe pour la roche naturelle la plus 
resistante a !'erosion. Les basaltes a structure orientee sont de moins bonne qua­
lite. Cette roche etait autrefois utilisee pour construire des murs et fabriquer des 
paves. Aujourd'hui son importance economique reside dans son utili sation 
comme materiau d'empierrement hautement resistant (p .ex. dans la construction 
de voies ferrees) et com me gravillon (ajoute aux couches de bitume) . Le basalte ne 
se prete pas au pavage des rou tes, car il devient glissant par temps de pluie. 
Le debit en prismes ne permet pas d'extraire des blocs de basalte de grande ta ille. 
Les laves basaltiques poreuses, formees ala surface des coulees de lave et done peu 
fissurees, se laissent au contrai re debiter en blocs de presque n'importe quelle 
taille. Le basalte fondu est utilise comme matiere premiere pour la production de 
Iaine de roche et pour des revetements tres resistants de sols et de fa<;ades. 

Varietes de basaltes 

On differencie generalement les basaltes en fonction de leur age et de leur struc­
ture, sans qu ' il n'existe de definitions claires, ni de nomenclature uniforme : 

Age microlitique grenus 

recent 
ancien 

basalte 
melaphyre 

doler ite 
diabase 

Basalte s.s. [n°3 et 4, p. 245] (anamesite) Basalte d'age tertiaire ou plus recent, 
microlitique, non transforme. Couleur generalement grise, gris-bleu a noire. 

1 Dolerite, Siebengebirge / Rhenanie. 2 Tholeiite, region du Nahe/ Rhenanie-Pala­
tinat. 3 Melaphyre amygdala ire/ Rhenanie-Palatinat. 4 Diabase, Rauschermuhle / 
Rhenanie-Palatinat. 
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Melaphyre [n °3, p. 247] Basalte microlitique d'iige pretertiaire. Les anciennes 
vacuoles (occupees primitivement par des gaz) sont rem plies de quartz, d'agate, de 
calcedoine, de zeolite et de chlorite (melaphyre amygdalaire) . Couleur gris fonce 
ou, du fa it de transformations minerales, rougeiitre it brune. N'est utilisable pour 
Ia construction que sous reserves . Le terme de mela phyre ne devrait plus etre uti ­
li se et remplace par celui de paleobasalte . Autrefois, des andesites anciennes 
etaient parfois appelees egalement melaphyres. 

Dolerite [3 et no I , p. 247] Basalte grenu, non trans forme, generalement recent. 

Diabase [I et n°4, p. 247] Basalte ancien d 'iige paleozoique, dont une partie des 
mineraux colores a ete chloritisee et serpentinisee, ce qui confere it Ia roche une 
coloration verdiitre (roche verte) . Bien que cette transformation ne soit pas liee it 
l' iige de Ia roche, mais it des processus tectoniques et ala circulation d'eau, Ia plu­
part des diabases sont des roches tres anciennes. De meme que pour les mela­
phyres, !'appellation de diabase devrait etre remplacee par celle de paleobasalte. 
Actuellement, on considere que les diabases proviennent de Ia chloritisation et de 
Ia serpentinisation des basaltes ou egalement de leurs equivalents plutoniques, les 
gabbros. D'autre part, quelques auteurs considerent Ia diabase com me etant avant 
tout une roche filonienne . Est utilisee comme materiau d 'empierrement, et, en 
raison de sa couleur verte, comme roche ornementale pour !'architecture inte­
rieure ou le revetement de facades . 

T holeiite [n °2, p. 247] Basalte depourvu d'olivine. II ex iste, it !'oppose, un 
basalte it olivine. La classification des basaltes suivant ces deux termes est actuelle­
ment preferee ill'ancienne, basee sur Ia taille du grain et l'iige. 

Lave basaltique [n °4, p. 251] Roche contenant de nombreuses vacuoles (primiti­
vement rem plies de gaz). Se fo rme ala surface des coulees de lave. 

Roche basalt ique Terme general designant des roches volcaniques sombres 
(comme le basalte, Ia tephrite, Ia basanite, les fo!dites, les mafitites) difficiles it dif­
ferencier macroscopiquement et meme a u microscope en lames minces . 

Basalte tachete Appellation incorrecte d'une tephrite (p. 250). 

Noms commerciaux de roches basaltiques 

OIR DE SuEDE [3] : dolerite noire, Suede. 
PORFIDO VERDO ANTICO : andesite verte, Grece. 
PORPHYRE NOIR : andesite sombre, Luga no/ Suisse. 
NEUGRUN DE LA H ESSE : diabase verte, Marburg/ Hesse. 
TIBERIAS : basalte tachete, Israel. 
BODAFORS : diabase vert fonce, Suede. 
VERDE INDIA [I] : diabase verdiitre, Karnataka/ Inde. 

Designations commerciales erronees portant Ia designation de basalte : 
DIABASE DE LA H ESSE [4] : picrite, region de Ia Dill / Hesse. 
PORPHYRE VERT : lamprophyre, fichtelgebirge. 
DIABASE DE LOBENSTEIN : picrite , Thuringe/ RDA. 
GABBRO SOL VAG : designation norvegienne pour une peridotite de Norvege. 
GRANITE VERT DE LA LAUSITZ :andesite OU diabase vert-noir/ Saxe . 
GRANITE PATRIA : Designation pour une diabase verdiitre/ Fichtelgebirge. 

Diabase VERDE INDIA, Karnataka / lnde. 2 Lamprophyre GRENZLAND, Lusace/ RDA. 
3 Dolerite No1R DE SuEDE, Suede . 4 Pic rite DIABASE DE LA HESSE, Hesse 
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Tephrite [1] 
La u!phrite (du grec « pierre de cendre ») appartient a la fami lle du basalte. 

Mineraux cla irs : 30-80 % 
dont : 40-90 % de feldspaths, dont 50-100 % de plagioclases et 

0-50 % de feldspaths alcalins 
10-60 % de feldspatho"ldes 

Mineraux colores : 20-70 % 
Mineraux accessoires : pyroxene, hornblende, olivine 

La tephrite apparalt plus ou moins sombre suivant Ia proportion de mineraux 
colo res. Sa structure est presque toujours porphyrique, avec des phenocristaux de 
pyroxene et de hornblende. Dans Ia matrice finement microlitique, compacte ou 
vitreuse, des plagioclases en forme de baguettes sont enchevetres en forme de char­
pente (structure intersetale). Le pyroxene, dominant, devient un element acci­
dentel. 
Se distingue des basa ltes d 'aspect similaire par sa teneur elevee en foi"des. Contient 
toujours de Ia nepheline ou de Ia leucite, jamais de quartz. Ne se rencontre qu'en 
fo rmations recentes . Lorsque les tephrites sont soumises a des processus de trans­
formation secondaires, les neoformations les metamorphosent en des roches tout a 
fait differentes, de sorte qu 'on ne peut plus reconnaltre Ia tephri te originelle. 
Debit en prismes et en plaques comme chez les autres roches volcaniques pauvres 
en si lice. Gisements : Vogelsberg, Rhiin, Eifel, Steiermark/ Autriche, Auvergne, 
Vesuve/ Italie. 
Uti li sation limitee du fa it de Ia forte a lterabi lite des feldspa thoi.des (voir sous 
basalte tachete). Les varietes resistantes a !'alteration sont employees comme 
materiau d'empierrement, comme basa lte fondu et pour Ia fabrication de Iaine de 
roche. 
Basanite [2] Variete de tephrite riche en olivine. Couleur gri s sombre a noire a 
cause de sa forte teneur en mineraux mafiques. Structure porphyrique, matrice 
generalement cristalline. Les nombreuses vacuoles sont souvent remplies de zeo­
lites. Provenances : Eifel, Viterba/ Ita lie, lies Canaries, plateau du Tassili / Al­
gerie, Montana/ USA . N 'est uti Iisee comme pierre de construction que localement. 
Limburgite [3] Variete de tephrite formee de plus de 50 o/o de ve rre, contenant 
plus de 30 % de pyroxene et jusqu 'a 10 o/o environ d ' olivine pouvant apparaltre 
sous forme de phenocristaux. Les vacuoles sont frequemment tapissees de zeolites. 
« Trachyte a meules » [4] Appellation incorrecte designant une tephrite a leucite 
et nepheline. Roche de durete homogene utili see dans le monde entier pour Ia 
fabr ication de meules (en particulier de meules servant a la fabrication du papier) . 
Du fait de sa forte porosite, elle reste toujours rugueuse et abras ive meme apres 
usage . Provenance : Niedermendig (Eife l), ou elle est exploitee a ciel ouvert ou en 
galeries. L' utili sation de cette roche pour Ia fabrication de meules remonte al'iige 
de Ia pierre. 

Basalte tachete Designation popula ire utili see pour des tephri tes et des nepheli­
nites sujettes a !'alteration. La transformation de Ia nepheli ne en analcime pro­
voque un accroissement de volume (d'environ 5 %) conduisant a l'effritement de 
Ia roche. Avant d'etre utilisees dans Ia construction et en technique, des roches 
aussi sujettes a l'a lteration devraient etre imperativement testees en laboratoire. 

1 Tephrite, Kaiserstuhi / Bade/ RFA. 2 Basanite a leucite, Vesuve / lta lie. 3 Limbur­
gite, Kaiserstuhi / Bade/ RFA . 4 Tephrite a leucite et nepheline(« trachyte a meule »), 

Niedermendig / Eifel 
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Famille de Ia picrite 

Cette famille comprend les foi"dites et les mafitites. 

Fo"ldite 
Terme general pour toutes les roches volcaniques a tres forte proportion de feld­
spatho"ides. Les plus connues sont Ia nephelinite et Ia leucitite. 

Mineraux colores : 5-70 o/o 
Mineraux clairs : 30-95 o/o, comprenant : 60-100 o/o de feldspatho'ldes 

et 0-40 o/o de feldspaths 

Les foi"dites sont semblables aux basaltes. Leur caractere distinctif essentiel est Ia 
presence, generalement tres abondante, de feldspathoi"des. La denomination des 
differents types de fo"idites est fondee sur le feldspathoi"de dominant. 
Nephelinite [I] Roche de couleur gris clair a gris moyen, ayant comme compo­
sants essentiels de Ia nepheline et du pyroxene. Mineraux accessoires : hornblende, 
apatite, melilite, sphene. La proportion d'olivine peut depasser 20 fl!o. Structure 
microlitique a compacte, vitreuse, porphyrique. Cette roche se desagrege parfois 
du fait de Ia transformat ion de Ia nepheline en analcime (voir basalte tachete 
p. 250). Mode de gisement : en fi lons et en stocks peu etendus. Provenances : 
Eifel, Rhon, Erzgebirge, Auvergne. 
Leucitite [2] Les leucitites sont tres claires lorsqu'elles contiennent une forte pro­
portion de leucite, formant souvent de grands phenocristaux disperses dans une 
pate microlitique a compacte. La roche prend une couleur sombre quand les 
pyroxenes sont dominants. Provenances : Eifel, Kaiserstuhl/ Bade/ RFA, monts 
de Boheme/Tchecoslovaquie, Vesuve/ ltalie. 

Mafitite 
Les mafitites sont des roches volcaniques tres sombres, car elles contiennent plus 
de 90 % de mineraux mafiques. Les plus connues sont Ia melilitite et Ia picrite. 
Melilitite Nom donne d'apres le composant essentiel, Ia melilite, qui doit etre 
presente dans une proportion d'au moins 10 %, mais qui peut egalement depasser 
les 30 fl!o . Les autres composants essentiels sont le diopside et le phlogopite. 
Picrite [3 et n°4, p. 249] Structure microlitique a grain fin a moyen, porphy­
rique. Les mineraux essentiels sont le pyroxene et !'ol ivine, a insi que Ia horn­
blende , Ia biotite et Ia magnetite . Du fait de Ia serpentinisation et de Ia chloritisa­
tion de certains mineraux, Ia picrite, originellement grise a noire, prend des tons 
plut6t verdiitres . Se rencontre sous forme de corps geologiques peu etendus, rare. 

Kimberlite [4] 
La kimberlite (nom donne d'apres Ia ville de Kimberley, en Afrique du Sud) est 
consideree soit comme une peridotite ou une variete de picrite, soit comme une 
roche fi lonienne. Structure a grain fin a moyen, egalement porphyrique, souvent 
brechoi"de. Couleur verdiitre a gris bleute. Les mineraux essentiels sont !'olivine, le 
pyroxene et le phlogopite. Le pyrope, le diopside chrom ifere et le spinel le consti­
tuent les mineraux accessoires, parfois accidentels . 
Mode de gisement : en filons ou en cheminees a mise en place explosive, les pipes. 
Provenances : Afrique du Sud, Zai"re, lnde, lakoutie/ URSS. Contient parfois du 
diamant. 

1 Nephelinite a olivine, Eifei/ Rhenanie. 2 Leucite a nepheline, Eifei/ Rhenanie. 3 Pi­
crite, Fichtelgebirge/ Baviine. 4 Kimberlite, Transvaal/ Afrique du Sud. 
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Proprietes physiques des roches volcaniques 

Poids brut Poids net Porosite Capacite Porosite 
Den site Den site reelle d'absorption apparente 
brute nette Vo lu me d'eau Poros ite 
Po ids Po ids des vides utile 
volumique specifique 
Den site 
de volume 

g/cm' g/cm' %volume % poids %volume 

porphyre quartzifere, 2,55-2,80 2,58-2,83 0,4-1,8 0,2-0,7 0,4-0,8 
porphyrite, andesite, 
keratophyre 
basalte, melaphyre 2,95-3,00 3,00-3,15 0,2-0,9 0,1-0,3 0,2-0,8 
lave basaltique 2,20-2,35 3,00-3,15 20-25 4-10 9-24 
diabase 2,80-2,90 2,85-2,95 0,3-1 ,1 0,1-0,4 0,3- 1,0 
pyroclastite 1,80-2,00 2,62-2.75 20-30 6-15 12-30 

rhyolithe, dacite 2,35-2,70 2,58-2.73 0,4-14,5 0,1 -4.7 
trachyte 2,42-2,75 2,52-2,78 1,0-10,0 0,3-4,0 
andesite 2,50-2.75 2,58-2,80 0,8-14,0 0,3-4,6 
basalte 2.74-3,20 2,84-3,22 0,3-4,5 0,1 -1.7 
phonolite, tephrite 2,37-2,64 2,50-2,67 1,3-12,5 0,3-4,4 
pyroclastites (rhyo- 0,88-2,20 2,50-2.75 20,0-65,0 6,0-25,0 
litiques, trachytiques) 
lave basaltique 2,20-2,45 2,95-3,15 18,0-28,0 4,0-10,0 

diabase 2,5-3,0 2,8-3,0 0,3-1 ,0 
rhyolithe 2,2-2.7 2,6-2,7 0.4-1.8 
andesite 2,4-2,9 2,6-2,9 0,4-1,8 
trachyte 2,3-2,8 2,5-2,8 0,4-2,0 
basalte 2,6-3,3 2,9-3,3 0,2-0,8 
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Resistance Resistance Resistance Usure au Remarques Sources 
a sec ala a Ia au choc polissage 
com pres- flexion 
sion (l'ecra-
semen!) 

Nombre Perte 
de coups en em' 
jusqu'a sur 50 em' 

kg/em' kg/em' Ia rupture 

porphyre quartzifere, 1800-3000 150-200 11-13 5-8 
porphyrite, andesite, 
keratophyre Valeurs 

basalte, melaphyre 2500-4000 150-250 12-17 5-8,5 moyennes DIN 

lave basaltique 800-1500 80-120 4-5 12-15 des 52100 

diabase 1800-2500 150-250 11-16 5-8 frequences 

pyroclastite 200-300 20-60 

Peschel 
1983 

diabase 1400-4000 8-22 
rhyolithe 900-3500 3-10 
andesite 800-3300 3-13 Reinsch 

trachyte 1100-2400 3-12 1991 

basalte 1600-4000 7-20 
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Roches filoniennes 

Les roches filoniennes (appelees egalement roches hypoabyssiques, roches de demi 
ou de semi-profondeur) formaient autrefois un troisieme groupe distinct parmi les 
roches magmatiques. On considerait qu'elles occupaient une place intermediaire, 
du point de vue de Ia genese, de Ia structure et du mode de gisement, entre les 
roches plutoniques et les roches volcaniques (cf. illustr. p. 90). On expliquait leur 
formation par Ia separation de magmas residuels en corps geologiques de faib les 
dimensions, les filons. 
On tend actuellement a classer les roches filoniennes plut6t parmi les roches pluto­
niques, ou, pour certaines d'entre elles, parmi les roches volcaniques. La nomen­
clature a evolue selon les conceptions nouvelles. Autrefois, les noms des roches 
filoniennes etaient derives de ceux des roches plutoniques ou volcaniques parentes, 
mais aujourd'hui, leur denomination se base sur le nom de Ia roche plutonique 
correspondante, auquel on rajoute le prefixe « micro ». Le terme de micropluto­
nite est, par analogie, !'appellation moderne des roches filoniennes . 

Nomenclature des roches filoniennes / microplutonites 

nouvelle nomenclature ancienne nomenclature 

plutonites microplutonites roches filoniennes 

granite microgranite porphyre granitique 
granodiorite microgranite 
syenite microsyenite porphyre syenitique 
monzonite micromonzonite 
foya'ite microfoya'ite 
diorite microdiorite porphyre dioritique 
gabbro microgabbro porphyre gabbro'ique 
essexite microessexite 
fo'idolite microfo"idolite 
mafite micromafite 

Roches filoniennes non differenciees 

Les roches filoniennes nommees dans le tableau ci-dessus ont Ia meme composi­
tion chimique que leur roche-mere, seule leur structure differe. 

Le Pfahl est un filon de 
quartz mis en relief par 
I' erosion et s'erigeant 
en muraille, Foret de Baviere 
IRFAI 

1 Porphyre granitique, Odenwald / Hesse. 2 Pegmatite graphique, Hitter6 / Norvege . 
3 Pegmatite granitique formee de cristaux d'orthose, d'albite tabu laire et de quartz 
fume, Fichtelgebirge 
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Porphyre granitique (microgranite) Type de roche le plus connu parmi les roches 
filoniennes « normales » (c'est-a-dire non differenciees) presentant une structure 
porphyrique. De grands phenocristaux de feldspaths et de quartz sont disperses 
dans une matrice microgrenue. 

Roches filoniennes differenciees 
Il arrive que des roches filoniennes aient une composition mineralogique et une 
structure totalement differentes de celles des roches plutoniques ou volcaniques 
correspondantes. On parte alors de roches filoniennes differenciees (ou de schizo­
lites filoniennes). Ce sont les pegmatites a grands cristaux, les aplites claires et les 
lamprophyres sombres . Certaines quartzolites (p. 198) devraient sans doute etre 
rattachees ace groupe. 

Pegmatite [n ° 3, p. 257] Roche claire grossierement cristall isee (du grec « roche 
coherente »). Peut etre rattachee aussi bien aux roches filoniennes qu'aux pluto­
nites. Mode de gisement : en filons, stocks, lentilles ou en bordure de corps pluto­
niques importants, le plus souvent associee a des roches plutoniques. Nombreux 
cristaux automorphes, pouvant parfois etre geants. Les pegmatites peuvent avoir 
une importance economique car elles contiennent souvent des mineraux rares. Les 
pegmatites sont denommees d'apres la roche plutonique correspondante (p.ex. 
pegmatite granitique), ou d'apres leurs mineraux utiles (pegmatite a micas, a feld­
spaths, a gemmes). Le terme de pegmatite ne designe pas seulement une espece de 
roche, mais egalement !'ensemble du massif pegmatitique. 
Pegmatite graphique [n ° 2, p. 257] Variete de pegmatite caracterisee par !'inter­
penetration de feldspath potassique (microcline) et de quartz en batonnets. Les 
quartz gris sombre forment des caracteres graphiques (rappelant des lettres 
arabes) au sein de plages de feldspaths claires, gris-blanc ou brunatres. Le rapport 
entre les feldspaths potassiques et le quartz est d'environ 70 a 30 O?o. 

Aplite [I ,2] Roche filonienne claire, microgrenue (du grec « roche simple »). Les 
mineraux sont tous granuleux, xenomorphes, la roche montre une structure sac­
charo!de. Composition granitique frequente (aplite granitique), comprenant des 
feldspaths alcalins et des plagioclases en proportions egales . Il existe egalement des 
aplites correspondant a d'autres plutonites (p .ex . aplite syenitique, aplite diori­
tique, aplite essexitique). Couleur blanche, jaunatre ou rouge. Mode de gisement : 
en filons ayant jusqu'a plusieurs metres d'epaisseur. Se rencontre dans presque 
tousles complexes granitiques, souvent au voisinage de pegmatites. 

Lamprophyre [3, 4 et no 2, p. 249] Roche filonienne sombre (du grec « melange 
brillant »), a matrice tres finement grenue ou vitreuse, eta structure le plus sou­
vent porphyrique. Les micas produisent un certain eclat sur les surfaces de cas­
sure . La structure et Ia composition mineralogique sont tres variables selon les 
varietes . Mode de gisement : en filons ne depassant guere un metre d'epaisseur. 
Varietes connues : kersantite, minette, monchiquite, spessartite, vogesite. Pour 
certains auteurs, Ia kimberlite (p. 252) est une variete de lamprophyre. 
Minette (3] Variete de lamprophyre de composition syenitique. Contient plus de 
feldspaths potassiques que de plagioclases. Abondance de biotite et de pyroxene. 
- A ne pas confondre avec le minerai de fer oolithique appele minette (p. 294). 
Spessartite [4] Variete de lamprophyre de composition dioritique. Contient plus 
de plagioclases que de fe ldspaths potassiques. Les mineraux colores sont !'amphi­
bole et !'augite, ce sont eux qui determinent Ia couleur. Il peut y avoir du quartz. 

1 Aplite, Odenwald / Hesse/ RFA. 2 Aplite a tourmaline, Fichtelgebirge / Baviere / 
RFA. 3 Minette, Vosges / France. 4 Spessartite, Haut-Palatinat / RFA 
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Roches sedimentaires 

Les roches sedimentaires ne representent que 8 fl!o de Ia croilte terrestre. Elles se 
rencontrent principalement it Ia surface du globe ou elles recouvrent, sous forme 
de roches meubles ou consolidees, 75 % de Ia surface des continents et une pro­
portion probablement encore plus importante des fonds oceaniques. 

Genese 

Les roches sedimentaires sont des roches d 'origine secondaire. Elles se forment it 
Ia surface du globe, it partir des produits de ]'alteration des roches preexistantes, 
c'est-il-dire des roches magmatiques, metamorphiques ou des roches sedimentaires 
deja formees. Les produits d'alteration subissent normalement un transport plus 
ou moins long entre !'emplacement de Ia roche d'origine et le lieu de depot. Durant 
leur deplacement, assure par l'eau, Ia glace, le vent et les forces gravitatives, les 
elements detritiques et les composants contenus en solution sont melanges, separes 
ou chimiquement transformes de telle sorte qu'une roche totalement nouvelle 
prend naissance sur les lieux de depot. 

Stratification Les roches sedimentaires sont presque toujours litees, ou strati­
fiees. Elles sont parcourues de surfaces planes delimitant des materiaux geologi­
ques differents . Ces strates se forment du fait d'irregularites dans Je processus de 
sedimentation, dues au triage des elements ou it des interruptions temporaires . La 
stratification est dite concordante lorsque les couches sont paralleles, et discor­
dante lorsqu'elles se rencontrent en formant des angles . La sedimentation en 
milieu delta·ique, ou le materiel se depose obliquement du fait des deplacements 
lateraux du cours du fleuve affluent, donne naissance it Ia stratification entre­
croisee. La stratification, critere d'identification caracteristique, n'est pas tou­
jours visible, suivant les cas, sur de petits echantillons. Mais par contre, dans Ia 
nature, les roches sedimentaires sont tres facilement reconnaissables lorsqu'elles 
sont stratifiees it grande echelle. Le plus souvent, Jes limites des strates sont egale­
ment des surfaces it bon clivage. L'epaisseur des couches varie de quelques frac­
tions de millimetre it plusieurs metres. Dans le domaine millimetrique, on parle de 
statification en feuillets, dans le domaine centimetrique, de stratification en pla­
quettes, et pour des epaisseurs decimetriques, de stratification en banes. 

Calcaireil stratification concordante Stratification entrecroisee montrant des discordances 
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Calcaire recital non stratifie, fortement fissure, 
Eichstatt / Baviere 

Pyramides de terre lou pyramides coiffees, 
cheminees de fees) creusees dans du materiel 
morainique non stratifie, Sud-Tyrol / ltalie 

Dans certaines roches sedimentaires, les diaclases s'installent avant tout perpendi­
culairement a Ia stratification. Sous !'influence de !'alteration, cette fissuration 
provoque, en particulier chez les gres, Ia disjonction de Ia roche en parallelipi­
pedes . Les calcaires par contre, du fait de leur solubili te relativement aisee, don­
nent naissance a de grandes formes d'erosion d'aspect tourmente et aux cretes tres 
decoupees (p. 282). 
Les calcaires recifaux ne sont generalement pas stratifies. Ces roches prennent 
naissance sous forme d'atolls ou, comme leur nom l'indique, de recifs frangeants 
resultant de l'activite d'organismes minuscules, les coraux, qui secretent continuel­
lement du calcaire. Dans nos regions, les calcaires coralliens ne se presentent gene­
ralement que sous forme de banes isoles au sein de massifs calcaires par ailleurs 
bien stratifies. Les moraines, depots formes par les glaciers, ne sont, elles non 
plus, jamais stratifiees . Caracteristiques de Ia sedimentation glaciaire : elements 
non tries, toutes les classes de granulometrie sont representees, absence d'orienta­
tion spaciale des elements meme minces et aplatis, presence de gros blocs dont Ia 
taille peut depasser l'ordre du metre. 

Diagenese La plupart des roches sedimentaires se deposent d'abord sous forme 
de materiel non consolide. Il s'agit alors de roches meubles. Leur induration ne se 
realise que progressivement par elimination de l'eau et/ou cimentation (par de 
!'argile, du calcaire, de Ia silice) . On appelle diagenese !'ensemble des processus de 
transformation conduisant al'induration d'une roche. 
Certaines roches sedimentaires sont des leur formation des roches consolidees. Ce 
sont les tufs calcaires, les calcaires recifaux et les roches salines. 

Contenu fossilifere Un critere d ' identification essentiel pour les roches sedimen­
taires est Ia presence de fossiles, c'est-a-dire de toute substance ou objet lies au 
monde vivant, comme des parties dures d'animaux, des empreintes de plantes, 
ainsi que des perforations, des traces de broutage et de locomotion laissees par des 
organismes minuscules. La plupart des fossi les se trouvent dans les roches sedi­
mentaires, mais celles-ci n'en contiennent pas forcement toujours. Les fossiles ne 
sont pas non plus restreints uniquement aux roches sedimentaires, on peut en 
trouver dans les depots de sediments pyroclastiques . Neanmoins, Ia presence de 
fossiles s'ajoutant a Ia stratification caracteristique est generalement un critere 
d'identification certain pour les roches sedimentaires. 
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Sols Les sols sont parfois classes parmi les roches sedimentaires. Dans ce livre, 
il s ne sont pas traites en groupe particulier. II sera fait mention de tout ce qui 
concerne les sols a u point de vue petrographique da ns Ia description des roches 
corresponda ntes (argile, marne, sable, calcaire, etc .). 

Classification des roches sedimentaires 

Pour les roches sedimentaires, il n'existe pas de classification a laquelle il est obli­
gatoire de se conformer ou ayant ete retenue par un consensus general. C'est pour­
quai il n'y a pas de nomenclatu re uniforme. La classification des principaux 
groupes se fonde generalement sur leur genese. On les subdivise suivant differents 
principes : le chimisme, des mesures techniques, ou a nouveau Ia genese. 

Principaux groupes des roches sedimentaires 

Roches Roches Roches 
detritiques neoformees residuelles 

psephites ca lcaire kaolin 
psammites roches siliceuses bauxite 
pelites roches sal ines 

roches phosphatees 
roches ferriferes 

Synonymes 

Roches 
charbonneuses 

tourbe 
lignite 
charbon 
anthracite 

Les roches sedimenta ires sont egalement appelees roches exogenes, sediments. 
Certains auteurs reservent ce dernier terme aux roches sedimentaires meubles. 

Criteres servant a reconnaitre les roches sedimentaires 
I . Stratification generalement tres nette 
2. Presence de fossiles souvent abondan ts 
3. G randes formes d 'erosion souvent escarpees et tourmentees 
4. Les moraines ne sont jamais strati fiees, elements no n tries 
5 . Les calcaires recifaux ne sont presque jamais li tes 

Phenomenes d'alteration , exemple d'un granite 
1 Granite frais , non altere 
2 Granite presentant une coloration brunatre due a Ia transformation chimique 

des elements ferrugineux mis en solution. 
3 Les feldspaths sont attaques par des eaux chargees d'acide carbonique, 

!'alteration ag it en profondeur. 
4 Sous !'i nfluence conjointe de !'alteration chi mique et physique, le granite perd 

sa compacite, Ia roche est parcourue de fissures . 
5 Desagregation du granite en morceaux relativement grands, tres friab les. 
6 Dernier stade de I' alteration : le granite est transforme en une fine terre arable 

contenant des mineraux argileux . 
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Roches detritiques 

On designe par roches detritiques, roches d'alteration, ou roches clastiques (grec 
« briser » ), les roches, appartenant it toutes les classes de granulometrie, chez les­
quelles on peut encore identifier le materiel d'origine. 

Genese 

Les roches detritiques se forment principalement it partir de Ia ctesagregation phy­
sique des roches preexistantes. La desagregation purement mecanique des roches 
se produit sous !'influence des elements meteoriques. Elle depend dans une forte 
mesure du climat et est done plus ou moins active suivant les regions. On distingue 
Ia thermoclastie, Ia gelifraction, l'haloclastie, Ia fragmentation biologique ou 
organogi:ne, mais il est evident que dans Ia nature, ces differents mode de frag­
mentation interfi:rent plus ou moins fortement. Les variations frequentes de tem­
peratures, extremes dans les regions desertiques, affaiblissent Ia cohesion de Ia 
roche par suite de Ia dilatation et de Ia contraction differentielle des mineraux, et 
provoquent finalement sa desagration. 
La gelifraction provient de ce que l'eau, en gelant, augmente de volume et exerce 
une pression qui fait eclater Ia roche. Ce processus agit le long des fentes et des fis­
sures ou it l'interieur de pores remplis d'eau, provoquant Ia fragmentation de Ia 
roche. La gelifraction s'observe surtout en haute montagne et dans les regions 
froides, so us des latitudes elevees. L'haloclastie, limitee aux regions si:ches, arides, 
agit de fa9on comparable it Ia gelifraction. Des sels augmentent de volume par 
absorption d'eau, ce qui provoque des tensions faisant eclater Ia roche. 
La fragmentation biologique resulte surtout de Ia pression engendree par Ia crois­
sance des racines . Ce phenomi:ne ameublit progressivement Ia roche. 

Classification selon Ia granulometrie 

On regroupe habituellement les roches ctetritiques selon leur granulometrie, mais 
les principes de subdivision peuvent toutefois varier. Le tableau ci-contre presente 
des classifications et nomenclatures utili sees en Europe centrale. 

Psephites (du grec « pierre ») ou rudites Elements detritiques de plus de 2 mm 
de diami:tre. Selon Ia morphologie et l'arrondi des grains, on distingue les ele­
ments anguleux (formant les eboulis et les bri:ches), et les elements arrondis (for­
mantles cailloutis et les poudingues) . 

Psammites (du grec « sable») ou arenites Elements detritiques de 2-0,02 mm de 
diami:tre . II s'agit du groupe des sables et des gri:s. Les subdivisions en differents 
types se basent sur Ia composition mineralogique et Ia nature du liant. La morpho­
logie des grains peut egalement etre prise en consideration au cours de recherches 
tri:s specialisees . 

Petites (du grec « argile ») ou lutites Comprend les classes de granulometrie de 
moins de 0,02 mm de diami:tre. II s'agit des argiles et des limons. A Ia difference 
des psephites et des psammites, constituees presque uniquement d'elements prove­
nant directement de Ia fragmentation des roches, une partie des mineraux argileux 
som des elements neoformes par suite de !'alteration chimique. 
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Classifications granulometriques 

Princi- diametre 
pales d'apnls Din 4022 en mm d'apres W. Engelhardt, 1953 
divisions 

"' > 200 blocs 1' 
-~ 

pierres 
-~ ... 

> 63 gros cai lloux 
_., 

"' :J ·-

"' 
ooo 

"' cailloutis grassier -V> 
~:J~ :=o "' cai lloutis grassier 63-20 a moyen "'~ :s 'OQC. .!Q UOl 
:J "" :; ,g a: "' cai lloutis moyen .!Q "- .2 cai lloutis moyen 20-6,3 iii a fin :; " 'iii .2 

" cai lloutis fin 6,3- 2,0 granules ~~ 

sable grassier 2,0- 0,63 sable graveleux -~ 
"'"' ~ 
-V> 

"' sable moyen .oo 

"' "' .0 sable moyen 0,63- 0,2 "'~ Q) ."!:::: "' a grassier <I>Ol ~ 

:~ 5 ~ "' .0 

sable fin ~ "' 0,2- 0,063 "' ;;: "' sable fin a moyen 
"' ~ "- .0 

silt grassier 0,063- 0,02 sablon "' c "' 0 
E 

limon fraction sil t moyen 0,02-0,006 

"' "' "' ~ grossiere 
~ 

S:J$! 
·u; 

0,006-0,002 
a, a, 

:go~ 
silt fin ;;; ;;; 

...J "- ~ 
fraction 

a, argi le < 0,002 argi le fine 
:;; 

Echelles et mesures 

Une classification basee sur Ia granulometrie comprend toujours une part d'arbi­
traire, et toute delimitation, quelque chose de contraignant. Afin d'attenuer 
!'influence personnelle des differents auteurs, les classifications sont souvent eta­
blies sur des bases mathematiques. 
La classificat ion proposee ci-dessus, de meme que ses subdivisions, se base sur une 
echelle logarithmique il base 10, d'ou ces chiffres se terminant par 63, auxquels les 
non-scientifiques ne sont pas accoutumes. Dans Ia nature, les classes de granulo­
metrie se trouvent toujours melangees. La repartition des differentes classes de 
granulometrie doit etre chiffree afin permettre une description correcte de Ia 
roche, et surtout son utilisation technique . 
Pour les sables et les particules encore plus grossieres, cela s'effectue il !'aide du 
tamisage il sec. Les silts et les argi les sont analyses au moyen de methodes de 
decantation . Sur le terrain, les proportions relatives des elements fins d'une roche 
detritique peuvent etre estimes ill'aide d'une Ioupe. 
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Fa mille des rudites (psephitesl 

Les rudites sont des sediments grossiers, indures ou non , dont les grains ont plus 
de 2 mm de diametre. 

Blocs [3] 
La fragmentation des roches produit des elements anguleux, appeles blocs, s'accu­
mulant en debris. Le lieu de depot est peu eloigne de Ia roche-mere. 

Debris 
Accumulation de blocs. Ne se trouvent qu'a proximite de Ia roche-mere, generale­
ment sur les versants des montagnes, sous forme de talus d'eboulis. 

Galet roule [1] 
Fragment de roche arrondi soit Iars de son transport en milieu fluviatile, soit par 
des mouvements de va-et-vient en milieu littoral sous !'action des marees, auxquels 
s' ajoutent les chocs des galets entre eux. En milieu fluviatile , les gres et les cal­
caires sont arrondis au bout de I a 5 km de transport, les granites et les quartzites 
(silice), au bout de 10-20 km. 

Element de moraine [4] 
Les fragments rocheux transportes par les glaciers acquierent une forme plate, 
aux aretes emoussees, et sont rayes par d 'autres debris rocheux, ce qui donne les 
galets stries . 
Les debris de roche transportes par Ia glace peuvent avoir presque toutes les 
dimensions. D'enormes blocs atteignant plusieurs m' , appeles blocs erratiques, 
ont ete transportes sur plus de 1000 km durant l'epoque glaciaire. 

Cailloutis 
Accumulation de fragments plus mains arrondis, comprenant les galets roules et 
les elements morainiques emousses . 
Dans Ia construction, on appelle gravier et ballast des materiaux anguleux, broyes 
artificiellement. 

Galet d'origine eolienne [2] dreikanter 
Fragment anguleux , fa~onne par le vent charge de sable fin dans les regions deser­
tiques. 
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Galets fluviatiles imbri­
ques comme les tuiles 
d'un toit dans le sens 
du cou rant , lsar / 
Haute-Baviere / RFA 

1 Galet rou le (calcaire 
siliceux), Abenrade / 
Danemark. 2 Galet 
d' origine eolienne (cal­
caire), Arabie Seou­
dite . 3 Bloc (dolo­
mie), ltalie. 4 Galet 
strie . (calcaire) , Haute­
Baviere 





Nomenclature des roches detritiques grossieres 

Elements isoles 

blocs anguleux 
galets rou les, morainiques 

Conglomerat 

Accumulation 

meuble 

debris, eboulis 
cailloutis 

consolidee 

breche 
poudingue 

Roche sedimentaire detritique constituee de debris de roche de taille superieure it 
2 mm lies par un ciment. Ce terme regroupe les breches, it elements en majorite 
anguleux, les poudingues, it elements arrondis, et taus leurs intermediaires. 

Breche [1] 
Une breche (du haut-allemand « Bruch », fracture) est une roche consolidee, sou­
vent multicolore, formee de lithoclastes anguleux. Selon Ia region d'ablation, elle 
peut etre composee soit d'une meme roche, so it de materiaux divers. En regie gene­
ral e. pas de granoclassement ni d'orientation des elements, aucun tri granulome­
trique, pas de stratification, pas de fossi les. Contient souvent des cavites angu­
leuses, formees par Ia disparition d'elements. Le liant peut etre de l 'argile, du calcaire 
ou de Ia silice. Se rencontre sur les flancs de montagnes. Se forme it partir de debris de 
pente ou d'eboulements. Son uti lisation dans Ia construction depend de sa composi­
tion, de sa compacite, ainsi que de Ia nature et de Ia quantite du ciment. La durete de 
Ia roche est it peu pres hom ogene quand les elements sont solidement scelles. Les bre­
ches calcaires compactes sont susceptibles d'etre taillees et polies et sont destinees it 
!'architecture interieure. Pour ce qui est des uti li sations it l'exterieur, les varietes it 
ciment calcaire sont tres menacees par l'acide carbonique et les composes du soufre 
contenus dans !'air. De nombreuses varietes commerciales sont proposees sur le 
marc he, sou vent so us !'appellation de MARBRE. Provenances :Sud-Tyro!, Toscane, 
Sicile/ Jtalie, Alpes occidentales, Pyrenees fran<;a ises, Portugal, Turquie. 
Breche tectonique [2] En dehors des breches sedimentaires, il en existe aussi 
d'origine pyroclastique et tectonique. Ce dernieres se forment ainsi :dans un pre­
mier temps, Ia roche-mere est brisee it cause de phenomenes orogeniques ou sismi­
ques, mais I' ensemble de Ia roche ne se desol idarise pas completement. Les zones 
de fractures sont rapidement ressoudees par des solutions minerales. 
Terrazzo Roche artificielle formee d'eclats ou de fragments cubiques de roches 
naturelles cimentes en une structure brechoi"de. 

Tillite 
Materiel morainique consolide contenant de !'argi le it blocaux abondante, consti­
tuant Ia matrice, et des galets morainiques peu nombreux. Pas de stratification, ni 
de fossiles. Les galets sont parfois orientes dans le sens de Ia progression de Ia glace. 
Certains auteurs reservent !'appellation de ti llite aux moraines pre-quaternaires. 

Fanglomerats 
Les fanglomerats (angl. et lat. « accumulation en eventail ») representent un stade 
intermediaire entre les breches et les poudingues. lis sont formes d'elements angu­
leux et arrondis, non tries. Stratification presque inexistante, tri granulometrique 
rare, proportion importante de materiel grassier, matrice fine peu abondante. 
Se sont formes dans les temps geologiques en milieu aride, it partir de coulees de 
debris etalees en cones aplatis . Des pluies torrentielles ont disperse en forme de 
cone alluvial Ia masse de debris accumulee durant les periodes de secheresse. 

1 Breche, cassure brute, Pyrenees espagnoles . 2 Breche calca ire polie, Alpes occ i­
dentales/ France 

268 





Poudingue [1 ,2) 

Conglomera!, il s'agit 
ici d'un poudingue, 
Vosges/ France 

Les poudingues sont des accumulations de galets consolidees. Des galets arrondis 
sont cimentes par un liant argileux, calcaire ou siliceux. Le rapport entre le mate­
riel fin et grassier est variable. Les elements grossiers doivent compter plus de 
50 f17o pour que le nom de conglomerat soit applicable. Des elements isoles peuvent 
atteindre exceptionnellement Ia dimension d'une tete. Elements mal tries, genera­
lement pas de stratification, les galets allonges sont parfois orientes. 
La composition du poudingue depend de Ia nature de Ia region d'ablation. Si elle 
est geologiquement homogene, le poudingue correspondant le sera egalement. 
Mais en general, les poudingues sont formes de materiaux varies, ce qui leur donne 
un aspect colore et tachete. Les couleurs dominantes sont grises, bleutees, jaunii­
tres , voire rougeiitres dans le cas d'un ciment particulierement riche en fer. Apres 
un long transport, Ia composition des galets devient plus uniforme. Un certain tri 
se realise du fait de Ia destruction des materiaux plus tendres au profit des plus 
durs, tels que quartzites, amphibolites, diabases, granites et calcaires siliceux. On 
observe un bon tri chez les poudingues formes en milieu littoral, appeles conglo­
merats de plage. 
Mode de gisement : dans les anciens champs de cailloutis, cones et deltas allu­
viaux, dans les remplissages de vallees, generalement dans !'avant-pays de chaines 
de montagnes en formation. Provenances : vallee de l'lnn/ Haute-Baviere, Bas­
se-Autriche, Valais/ Suisse, Dalmatie/Yougoslavie, Sicile/Italie. Les varietes com­
pactes sont utilisees comme pierre de construction et pour Ia fabrication de monu­
ments . Les ciments siliceux sont les plus resistants, le ciment calcaire etant facile­
ment attaque par l'acide carbonique et les composes sulfures. N'est utilisable sous 
forme de blocs que lorsque les elements sont bien scelles et que Ia durete de Ia 
roche est it peu pres homogene. Se distingue des roches artificielles similaires par Ia 
presence de nombreux trous arrondis et d'interstices vides. Meme les varietes sus­
ceptibles d ' etre polies n'ont jamais une surface parfaitement reguliere, elles pre­
sentent toujours des trous. Les poudingues moins resistants servent it !'extraction 
de gravier et de gravillon. 

Nagelfluh Appellation locale (du suisse-allemand « Nagelfels ») synonyme de 
conglomerat dans le domaine alpin . 

1 Poudingue, cassure brute, vallee de l'lsar/Haute-Baviere. 2 Poudingue poli, vallee 
de l' lnn / Haute-Baviere 
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Placer diamantifine, Oranjemund / Namibie 

Fa mille des arenites (psammites) 

Sable 
Le sable est un assemblage meuble de mineraux et de fragments de roches, dont 
50 OJo au moins des elements ont de 0,02 a 2 mm de diametre. Les mineraux sont le 
plus souvent du quartz et du feldspath, ainsi que du mica et des mineraux lourds. 
Mais il existe aussi des sables totalement depourvus de quartz. Dans les « White 
Sands », par exemple, un desert de 75000 hectares dans le Nouveau-Mexique 
(USA), les vastes etendues de sable et les immenses dunes mouvantes sont consti­
tuees uniquement de petits cristaux de gypse. 
Les sables sont le plus souvent fortement heterometriques . Ils comprennent aussi 
bien des psephites grossieres que des petites et des argiles extremement fines. Plus 
la distance de transport est grande, plus ils sont riches en quartz. Du fait de sa 
resistance chimique, de !'absence de clivage et de sa durete elevee, le quartz resiste 
mieux ala destruction que d'autres mineraux. 
On peut caracteriser les sables suivant leur composition mineralogique. La nomen­
clature n'est pas homogene . Les sables quartzeux doivent contenir au minimum 
85 OJo de quartz. 
Utilisations nombreuses et variees dans Ia construction. Les sables quartzeux ser­
vent egalement ala fabrication du verre, au sablage, et de matiere premiere pour 
des abrasifs. 
Placers Gisement de mineraux lourds concentres dans des sables (cf. p. 97). 

Gres [1 et n° 1-4, p. 275] 
Les gres sont des sables cimentes par de !'argile, du calcaire ou de Ia silice. 
Les gres sont toujours stratifies. Ils sont generalement affectes d ' une fi ssuration 
perpendiculaire au litage, ce qui, sous !'action de !'erosion, donne naissance a une 
disjonction progressive des parois de gres en parallelipipedes (illustr. p. 274) . 

1 Gres de linda vista, Californie / USA. 2 Quartzite, Rhenanie/RFA. 3 Grauwacke, 
Sauerland / Westphalie / RFA. 4 Arkose, Vosges/ France 
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Les couleurs dominantes sont le jaune et le brun, dues a Ia presence de limonite . 
L'hematite produit une couleur rougeatre, le bitume et le charbon, des tons bleus 
et noirs. Les gres verts doivent leur couleur a un mica, Ia glauconie. 
La denomination des gres se fonde sur leur composition mineralogique, leur struc­
ture, Ia matrice ou le ciment, sur Ia couleur ou le degre de Ia diagenese, sur leur uti­
lisation, leur repartition ou l'epoque de formation. Le nom de Ia roche peut encore 
etre complete par des proprietes particulieres. II n'existe pas de nomenclature homo­
gene. Mode de gisement : en masses importantes dans !'avant-pays alpin, dans les 
terrains du Keuper de Ia Franconie et de Ia Thuringe, dans ceux du Buntsandstein a 
!'est eta !'ouest du cours superieur du Rhin. Les gres sont exploites com me pierres de 
construction. On les a utilises autrefois pour batir des cathedrales, des chateaux 
forts et autres constructions importantes. Les gres a ciment calcaire sont alterables 
du fait de leur sensibilite a l'acide carbonique et aux composes sulfures atmospheri­
ques . II existe certes des moyen d'y remedier et des precautions a prendre, mais il n'y 
a pas vraiment de formule magique . La ou cela est possible, il est recommande de 
remplacer ces pierres par des roches resistantes, comme celles de Ia famille du 
basalte, par exemple. Les gres bitumineux sont de plus en plus exploites pour 
!' extraction de petrol e. Mines importantes dans I' Alberta (Canada). 

Quartzite [n ° 2, p. 273] (orthoquartzite) Gres riche en quartz, a ciment siliceux, 
contenant au minimum 85 07o de quartz ou de fragments lithiques quartzitiques . A 
ne pas confondre avec le quartzite d'origine metamorphique (p. 318). Ne se forme 
que sous climat chaud et humide, ou les feldspaths, tres abondants dans les sables, 
s' alterent en ne laissant que les quartz. Utilise sous forme broyee comme ballast. 

Arkose [n o 4, p. 273] Gres riche en feldspaths, generalement rougeatre. Habi­
tuellement grossiere, mal triee, nombreux fragments lithiques anguleux . Se forme 
principalement sous climat sec, sans quoi les feldspaths seraient alteres. 

Grauwacke [no 3, p. 273] Gres de couleur grise a gris-vert forme d'au mains 
25 % de feldspaths, de fragments lithiques abondants de taille psammitique et de 
matrice argileuse. Tri mauvais dans !'ensemble. Roche tres compacte, solide, du 
fait de Ia recristallisation du ciment siliceux. Ne se rencontre generalement qu'asso­

ciee a des gres paleozoiques . 
Provenances : Massif schisteux 
rhenan, Harz, Massif central. Utilisee 
localement comme materiau pour 
l'empierrement des routes. 

Gres calcaire (gres calcareux) Gres 
a forte proportion de calcaire se pre­
sentant sous forme de ciment ou 
d'elements detritiques. II existe des 
pierres artificielles portant cette 
appellation . 

Disjonction en parallelipipedes dans du 
gres, provoquee par !'alteration, Extern­
steine/Teutoburger Wald / RFA 
1 Gres du Main, poli. 2 Gres glauco­
nieux, surface ebauchee . 3 Gres 
molassique, surface avec petits sillons. 
4 Gres du Buntsandstein, surface bou­
chardee 





Famille des lutites (ou pelites) 
Roches argileuses meubles ou consolidees. Au point du vue granulometrique, ce 
groupe inclut aussi bien les fractions argileuses que les silts, plus grossiers. 

Argile [4] 
La poudre de roche transportee en suspension dans les cours d'eau constitue ce 
qu'on appelle les troubles. Apres son depot, on l'appelle vase tant qu'elle est 
saturee en eau . Les roches sedimentaires detritiques a granulometrie fine sont 
appelees argiles lorsqu 'elles sont partiellement deshydratees et plastiques, et argi­
lites lorsqu'elles sont dessechees et indurees. Les composants des argiles sont le 
quartz, le feldspath et le mica, des residus d'organismes calcaires et de substances 
organiques, ainsi que des mineraux argileux extremement petits, ne pouvant etre 
deceles qu'aux rayons X. Ces mineraux argileux sont principalement des mineraux 
neoformes, qui ne sont apparus que lors de Ia sedimentation. Les roches argileuses 
representent done un stade intermediaire entre les roches sedimentaires detritiques 
et les roches sedimentaires d'origine chimique et biologique. Elles sont toujours 
litees. Leur induration est due a Ia compaction eta Ia cimentation par des carbo­
nates. La coloration est fournie par des corps etrangers. La limonite produit une 
couleur jaune a brune, !'hematite, une couleur rouge, les matieres charbonneuses, 
le bitume et les sulfures, des couleurs grises, ou bleutees a noires . Les argiles sont 
les roches sedimentaires les plus repandues. Elles se trouvent dans les plaines 
d'epandage, les anciens bassins lacustres et les vallees fluviatiles. Comme elles 
retiennent l'eau par capillarite et deviennent de ce fait impermeables a l'eau de 
l'exterieur, les argiles piegent l'eau des nappes aquiferes. 
Argiles grasses et argiles maigres Les argiles a forte proportion de mineraux argi­
leux, et par consequent tres plastiques, sont dites grasses, les autres, maigres. 
Bentonite Variete d'argilite gris-blanc, formee par !'alteration de cendres volca­
niques. En raison de sa forte teneur en montmorillonite, Ia bentonite possede une 
grande capacite de gonflement, d'echanges ioniques et un fort pouvoir absorbant. 
Est utilisee dans Ia preparation de boues lourdes pour les forages petroliers, dans 
le procede de Ia paroi moulee, comme filtre, comme materiel de degraissage. 
Letten Terme a signification vague designant des argilites. 

Lehm (terre a brique) 
Variete d'argile ou d'argilite. Ne contient que tres peu ou pas du tout de calcaire, 
mais par contre du sable en grande quantite . Les oxydes de fer lui conferent une 
couleur jaune. Matiere premiere importante en tuilerie. 
Argile a blocaux Marne a blocaux decalcifiee con tenant des galets morainiques. 
Lehm loessique Loess decalcifie . 
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Argile rubanee, les couches som­
bres representant Ia sedimenta­
tion d'hiver, les couches cia ires, Ia 
sedimentation d'ete. Les depots 
annuels, comprenant deux cou­
ches !environ 2 a 10 mm) sont 
appeles varves. Uppsala !Suede). 

1 Kaolin melange a du calcai­
re, Haut-Palatinat / Baviere. 
2 Loess, Dadschai/Chine . 
3 Poupee du loess, Remagen / 
Rhenanie. 4 Argilite, Uppsala / 
Suede. 5 Marne, Dakota du 
Sud/USA 
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Marne [n° 5, p. 277] 
Variete d'argilite it forte proportion de carbonate se presentant sous forme de cal­
cite ou de dolomite. Matiere premiere pour Ia fabrication de ciment. 
Minerai de fer argileux Marne it forte teneur en carbonate se presentant sous 
forme de siderite. 
Marne a blocaux Marne contenant de nombreux galets morainiques . Depot gla­
ciaire, forme principalement dans Ia zone des moraines de fond. 

Lress [n° 2, p. 277] 
Sediment indure jauniitre , a grain tres fin. Generalement non lite, poreux, for­
mant des falaises, permeable a l'eau eta !'air. Contient jusqu'it 50 o/o de quartz, 
ainsi que des feldspaths, du mica, des mineraux argileux et du calcaire abondant. 
D'origine eolienne, le tress se forme par vannage dans les zones seches des regions 
steppiques, oil les plantes retiennent les poussieres et les consolident en produisant 
des structures calcaires finement capillaires. Se rencontre dans tous les continents, 
principalement en bordure des zones de glaciation pleistocenes. 
Poupees du tress [n ° 3, p. 277] Concretions calcaires formees par concentration 
de depots de calcaire provenant de Ia decalcification des couches superieures . 

Kaolin [n° 1, p. 277] 
Le kaolin (nom donne d'apres une montagne en Chine) est une argilite formee 
principalement de kaolinite, contenant egalement du quartz et du mica . Roche 
residuelle formee par !'alteration de roches riches en feldspaths (granite, rhyolite, 
arkose). Lors de son transport, le kaolin brut subit une decantation naturelle pro­
duisant une argile kaolinique formee de kaolinite et de quartz. Couleur blanc de 
neige a gris jauniitre. Provenances : Haut-Palatinat, Saxe, Cornouai lles, Chine. 
Utilise com me matiere premiere de Ia porcelaine et com me charge pour le papier . 

Argile schisteuse [1] argilite 
Argile induree par diagenese. Presente une structure parallele apparemment schis­
teuse (mais qui n'est pas une schistosite !) due itl'agencement unidirectionnel des 
mineraux argileux feui lletes. II n'existe pas de definition claire pour ce terme. 
Schistes argileux et schistes ardoisiers p.p. [2] Argilites ayant subi une diagenese 
intense, allant jusqu'a un Ieger metamorphisme. Sont considerees comme des 
roches sedimentaires rattachees aux argiles schisteuses. Le terme de schiste ardoi­
sier designe egalement des roches plus fortement metamorphiques (p. 314). 
Schistes bitumineux [4] Terme designant des argiles schisteuses sombres, conte­
nant du bitume. Sont parfois utilises pour !'extraction du petrole. 
Schistes ampelitiques Argiles schisteuses bitumineuses, marneuses, fortement 
enrichies en sulfures, surtout en mineraux cuivreux et en pyrite. 
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Septaria, concretion formee dans les marnes, 
caracterisee par des fentes de retrait disposees 
radialement, partiellement combinees de cris­
taux par Ia su ite. 

1 Arg il e sc hi steuse, Siebengebirge / 

Rhenanie 
2 Argile schisteuse, appelee schiste argi­

leux, Harz/RDA 

3 Schiste a haliperites, arg ile sch isteuse a 
debris vegetaux (?), Eifei / Rhenanie 

4 Schiste a posidonies, argile schisteuse 
contenant des ammonites, Holzmaden/ 
Wurttemberg / RFA 
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Roches sedimentaires d'origine chimique et biologique 

Ce groupe comprend les roches sectimentaires formees par des processus chimi­
ques quelconques ou sous !' influence d'organismes . 

Genese 

Toutes les roches sedimentaires d'origine chimique et biologique sont des roches 
neoformees, dont Ia genese est necessairement precedee de processus d'alteration 
chimique. C'est pour cela qu'on ne peut plus reconnaltre, il Ia difference des 
roches detritiques, les materiaux d'origine chez ces roches. 
L'alteration chimique aboutit ala destruction de Ia roche. Elle consiste en ce que 
les mineraux et les roches reagissent chimiquement avec l'eau, les gaz atmospheri­
ques ou d'autres substances. La resistance ill'alteration des mineraux est variable. 
Lorsque de Ia matiere minerale est attaquee chimiquement, certains elements sont 
emportes en solution tan dis que d'autres demeurent sur place sous forme de residus 
insolubles. Les eaux douces et l'eau de mer se chargent des substances minerales 
dissoutes, les dispersent, les melangent ou les separent. Le depot de ces substances 
se fait par precipitation chimico-physique et/ ou sous !'influence d'organismes. 

Classification 

Ces roches sont classees suivant leur compos1t10n chimique et mineralogique 
(roches carbonatees, siliceuses, salines, phosphatees et ferriferes), selon leur mode 
de depot (concretions, evaporites), d'apres le domaine de sedimentation ou Ia pro­
portion de materiaux organogenes. 
Biolites Roches sedimentaires resultant de l'activite d'organismes vivants ou for­
mees par des thanatocenoses (depots d'organismes morts) (roches carbonatees, 
siliceuses, charbonneuses). 

Famille des roches carbonatees 

Le terme de roche carbonatee designe toutes les roches sectimentaires composees 
principalement de carbonates, que! que soit leur mode de formation. Ce sont les 
calcaires formes en milieu marin, et les dolomies issues de ceux-ci, les formations 
continentales que sont les depots de sources, appeles concretions calcaires, et les 
calcaires lacustres. 

Calcaire [illustr. p . 281 , 283, 285] 
Nous entendons ici par le terme de calcaire uniquement les calcaires formes en 
milieu marin. 
Le calcaire est une roche monominerale, formee essentiellement d'une seule espece 
minerale, il sa voir Ia calcite, qui peut atteindre des proportions de 95 07o. Les mine­
raux accessoires sont Ia dolomite, Ia siderite, le quartz, le feldspath, le mica et les 
mineraux argileux ; Ia coloration des calcaires est fournie par les mineraux acces­
soires. Les calcaires tres purs sont d'un blanc de neige [n° 1, p. 281]. La limonite 
et Ia siderite les colorent en jaune et en brun, !'hematite, en rouge, Ia glauconie et 
Ia chlorite, en vert , le bitume, en gris il noir. 

1 Craie, Champagne/ France. 2 Calcaire a Crino"ldes, Crailsheim/ Wurttemberg. 3 Cal­
caire en plaquettes de Solnhofen, Jura franconien. 4 Calca ire plaquete, Walchensee/ 
Haute-Baviere 
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Montagnes calcaires aux versants abrupts et aux cretes tres dentelees (Alpes ca lcaires) 

Genese Uniquement en milieu marin, a partir de debris de parties dures d'ani­
maux et de vegetaux, de vase calcaire precipitee par des processus physiques, et de 
secretions calcaires d'organismes. Le principal apport de substances calcaires est 
fournit par des organismes, comme les Algues calcaires, les Coraux, les Eponges 
calcaires, des Foraminiferes, des Bryozoaires, les Brachiopodes, les Echino­
dermes, les Mollusques, les Crustaces, les Pteropodes. Ces organismes fabriquent 
a partir du calcaire dissous dans l'eau des squelettes, tests ou coquilles qui, apres 
leur mort, s'accumulent sur le fond en une vase calcaire, soit intacts, soit partielle­
ment ou totalement demembres. Dans bien des calcaires, on peut reconnaitre dis­
tinctement ces debris d'organismes [n ° 2, p. 281]. Chez certains, les restes de 
coquilles ont ete completement broyes, ou leur formes se sont estompees ala suite 
de recristallisation ou de cimentation diagenetiques . 
Les calcaires sont toujours lites, excepte les calcaires recifaux. Leur structure peut 
etre compacte ou poreuse, fine ou grossiere. 
Suivant Ia proportion d'elements autres que le calcaire, il existe toutes les formes 
de transition vers des roches genetiquement ou mineralogiquement voisines, en 
particulier vers des roches dolomitiques et des roches detritiques, mais aussi vers 
des roches siliceuses. La faible durete des roches calcaires ( durete 3, celle de la cal­
cite) et leur forte reaction a l'acide sont des criteres de reconnaissance essentiels. 
Les roches calcaires reagissent a l 'acide chlorhydrique dilue en degageant du gaz 
carbonique sous forme d'un bouillonnement caracteristique. Les grandes formes 
d'alteration sont caracterisees par des versants tres raides et des cretes dentelees. 
La dissolution du calcaire donne naissance au relief karstique. 

Nomenclature II n'existe pas de schema de classification general pour les types, 
tres varies, de calcaires . On peut les classer d'apres leur composition mineralo­
gique, leur structure ou leur mode de formation. Par consequent, il n'existe pas 
non plus de nomenclature uniforme. Les noms se basent sur les organismes con­
tenus dans Ia roche, Ia situation geographique, Ia structure, les impuretes, le mode 
de gisement, !'age geologique. 

1 Calcaire de SOLEURE, Jura/Suisse. 2 Calcaire d'UNTERSBERG, Salzbourg/ Autriche. 
3 Calcaire de VILLON, Jura/ France. 4 ROUGE ALLEMAND, calcaire, Haute-Franconie/ 
Baviere. 5 GRANIT DE BELGIQUE, ca lcaire, Belgique. 6 ROUGE DE VERONE, ca lcaire, 
Verone / ltalie 
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Utilisation Les roches calcaires sont tres repandues et constituent des chaines de 
montagnes entieres : les Alpes calcaires du Nord et du Sud, le Jura suisse, souabe 
et franconien. Le calcaire est utilise en construction pour l'empierrement des 
routes et comme gravillon, pour Ia fabrication de ciment et comme moe!! on ; il est 
egalement employe pour Ia production du sucre, du verre et de colorants, comme 
fondant dans le traitement des minerais de fer, comme engrais. 
Les varietes compactes, resistantes et susceptibles d'etre polies sont utilisees 
comme roches ornementales. Elles sont appelees « marbres » dans les metiers de 
Ia construction, mais il s'agit d'une designation purement commerciale, ne devant 
pas etre confondue avec les veritables marbres qui sont des roches metamorphi­
ques (p. 324). II est parfois difficile de differencier ces deux types de roches, carle 
passage du calcaire au marbre se fait progressivement. Les roches calcaires sont 
tres sensibles aux gaz industriels. Surles faces exposees, les eaux de pluies chargees 
d'acide carbonique attaquent directement le calcaire. Dans les zones abritees, les 
composes sulfureux transforment le calcaire en gypse, ce qui, du fait de !'augmen­
tation de volume, provoque Ia desagregation du calcaire en feuillets. 

Craie [n° I, p. 281] Calcaire tres clair, generalement blanc, parfois gris clair ou 
jauniitre, peu consolide, poreux. Cette roche est constituee d'elements squeletti­
ques de microorganismes, principalement d' Algues et de Foraminiferes. Agregat 
presque pur de calcite. Provenances : Riiggen/RDA, Mon/Danemark, Douvres. 

Calcaire en plaquettes [n °3 et 4, p. 281] Calcaire finement stratifie, se debitant 
en plaques. Toujours tres compact et a grain fin. Est parfois nomme a tort 
« schiste ». Les calcaires en plaquettes sont stratifies, et non pas schisteux. 
Calcaire en plaquettes de Solnhofen [n° 3, p. 281] (schistes de Solnhofen) Cal­
caire fin, jauniitre, tres compact. 
A ete rendu celebre par Alols Senefelder, qui l'utilisa pour inventer Ia lithogra­
phie, en 1793, d'ou le nom de calcaire lithographique. Mais ce calcaire doit avant 
tout sa renommee a sa grande richesse en fossiles, et surtout a Ia decouverte en 
1861 du premier Archaeopteryx connu (ancetre des oiseaux). 
Les arborescences en formes de mousses qui apparaissent a Ia surface des banes et 
a Ia cassure sont des secretions de fer et de manganese, appelees dendrites. II ne 
s'agit done pas d'empreintes de plantes. Provenance : Franconie moyenne/Ba­
viere. Utilise pour les revetements de sols et de parois. 

Calcaire fossilifere [n °2, p. 281, n° l, p. 283] Calcaire constitue d'au moins 
50 OJo de debris fossiliferes reconnaissables. Nom donne d'apres les fossiles qui le 
forment, comme p. ex. calcaire a Crinoldes . 

Calcaire coquillier [I] Calcaire fossilifere, accumulation de debris de fossiles. 

Calcaire oolithique [4] Calcaire forme de petites spheres (oolithes) a structure 
concentrique. Se forme dans des eaux peu profondes sursaturees en calcaire. 
Provenances : Harz, Thuringe/RDA, Jura suisse, Texas/USA. 

Calcaire recifal [2,3] Calcaire forme par le depot continue! de calcaire produit 
par des organismes recifaux (Algues, Coraux, Bryozoaires, Eponges calcaires). 
Mode de gisement : en masses importantes non stratifiees. Provenances : Jura 
franconien / Baviere, Harz, Thuringe/RDA, Nouveau-Mexique/USA. 

Calcaire massif Calcaire d'aspect massif, sans litage ni stratification apparents. 

1 Calcaire coqui ller, Basse-Franconie/Baviere. 2 Calcaire recital , Oahu/Hawaii. 
3 Calcaire corallien, Tegernseer Berge/Haute-Baviere. 4 Calcaire oolitique, Harz / 
Basse-Saxe 
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Concretions calcaires 
Chez les calcaires d'eau douce, Ia nomenclature est tres heterogene, pretant par­
fois a confusion. Nous entendons ici par concretions calcaires tous les depots de 
sources carbonates, ainsi que les stalactites et les stalagmites, d'origine similaire. 

Tuf calcaire [I ,2] (tuf) Roche carbonatee calcitique, tres poreuse, peu conso­
lidee. Se constitue so us forme de depots calcaires aux griffons des sources ou a leur 
proximite. La precipitation de calcaire est provoquee par une perte en dioxyde de 
carbone, qui se trouvait en liaison avec le calcaire dissous dans l'eau. La cause 
principale du degagement de dioxyde de carbone est le rechauffement de l'eau, 
mais !'action des plantes qui, par assimilation, prelevent le dioxyde de carbone de 
l'eau, doit egalement y contribuer. II arrive d'ailleurs souvent que des tiges et des 
feuilles soient encroiltees de tuf calcaire. Est utilise comme pierre de construction 
Iegere pour !'edification de voiltes, dans Ia ma.;:onnerie des cloisons en charpente 
(colombages), et, du fait de sa purete, pour Ia fabrication de Ia chaux vive. Les 
gisements, peu importants, ont ete en maints endroits epuises. 
Certains auteurs considerent le terme de tuf comme synonyme de travertin et de 
concretion calcaire . Ne pas confondre les tufs calcaires, appeles egalement tufs en 
raccourci, avec les tufs volcaniques (p. 232). 

Travertin [3,4] Depot de source de nature calcaire, vacuolaire, mais dans 
!'ensemble tres solide. Certaines varietes de travertin semblent etre des tufs trans­
formes par diagenese, dont de nombreux pores ont ete combles par du ciment cal­
caire. Generalement rubane, blanchiitre, jaune a brun. Provenances : Cannstatt/ 
Wi.irttemberg, Ehringsdorf/Thuringe, monts Sabins/Italie centrale . Utilise pour le 
revetement de sols et de facades. Se laisse facilement polir. 
Traver/in romain [3] Travertin le plus connu, a couleurs claires et a zonations 
ddicates. Nom tire de Ia locali te d'origine. 

Formations stalactiformes Concretions calcaires formees dans les grottes, ayant 
!'aspect de colonnes posees sur le sol ou pendues a Ia voilte (illustr. p. 288). Ces 
concretions , d'origine purement chimique, sont des depots secretes par des eaux 
suintant goutte a goutte. Par suite de l'elt!vation de Ia temperature ou de !'evapo­
ration, le dioxyde de carbone se trouvant en liaison avec le calcaire se libere et le 
calcaire precipite. Les stalactites et les stalagmites sont generalement formees de 
calcite ; elles peuvent etre egalement constituees de dolomite, mais seulement dans 
les massifs dolomitiques. De !'aragonite peut, de fa.;:on isolee, alterner avec Ia cal­
cite. Ces depots se forment sur des saill ies, le long d'aretes ou en tout autre endroit 
ou l'eau peut suinter. Suivant Ia direction de croissance, on distingue les stalac­
tites, pendant aux voiltes des grottes, et les stalagmites, s'elevant depuis le sol. Ces 
concretions stalactiformes peuvent prendre les formes les plus fantaisistes par 
suite d ' irregularites dans le depot , de Ia croissance groupee de formes de petite 
taille, ou de changements dans l'arrivee d'eau . 

Marbre-onyx (onyx calcaire) Designation commerciale pour des concretions cal­
caires translucides de couleur blanche, jaune, brune ou verdiitre. Toujours zone. 
Se forme soit comme concretion stalactiforme dans les grottes, soit comme depot 
de sources chaudes. Constitue de calcite ou d'aragonite. Provenances : Yougo­
slavie, Turquie, Iran, Argentine, Mexique, USA. Utili se pour Ia fabrication 
d'objets d'art , pour des bijoux de mode. - A ne pas confondre avec l'onyx-calce­
doine (p. 180). L'appellation « onyx » tout court sans qualificatif peut induire en 
erreur. Le marbre-onyx est parfois vendu sous !'appellation d'albiitre. 
1 Tuf ca lca ire contenant des debris de bois, Californie / USA. 2 Tuf ca lca ire recouvert 
d'un vern is desertique, Arabie Seoudite. 3 Travertin poli, monts Sabins/ ltalie cen­
tra le. 4 Travertin poli, Slovaquie/ Tchecoslovaqu ie 
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Depots d'aragonite [I] Concretions carbonatees formees d'aragonite, deposees 
par des sources chaudes. Montrent le plus souvent des zonations onduleuses. Cou­
leurs jaunatres, brunes ou rougeatres dues a Ia presence de fer. Provenances : 
Karlsbad/Tchecoslovaquie, Argentine, Mexique. Utilises pour Ia fabrication 
d'objets d'art. 

Calcaire pisolithique [2] Accumulation de petites spheres carbonatees (pisoli­
thes) constituees d'aragonite. Se forme dans les sources thermales par depot de 
couches concentriques autour d'un corps etranger en suspension. Leur poids aug­
mentant petit a petit, les pisolithes tom bent finalement sur le fond, en formant de 
petits agn!gats sedimentaires. Provenances : Karlsbad/Tchecoslovaquie, Basse­
Autriche, Suisse, France. 

Calcaires lacustres Calcaires limniques. Se forment par precipitation a Ia suite 
d'une sursaturation due a un apport d'eau ou provoquee par l'activite des plantes, 
qui consomment, par assimilation, le dioxyde de carbone dissous dans l'eau dulac. 

Craie lacustre [3] Calcaire lacustre tres fin de couleur blanchatre a grise. Les va­
rietes tres pures sont utilisees pour Ia fabrication du verreetdans l'industriechimique. 

Calcaire d'eau douce [4] Calcaire lacustre fin contenant des fragments grossiers 
de fossiles. Ce terme est aussi utilise comme synonyme de calcaire lacustre, voire 
meme pour toutes les formations calcaires continentales sous climat humide. 

Grottes a formations stalactiformes, Carlsbad Caverns / Nouveau-Mexique/ USA 

1 Depot d'aragonite, Karlsbad / Tchecoslovaquie. 2 Calcaire pisolithique, Karlsbad/ 
Tchecoslovaquie. 3 Craie lacustre, Rosenheim/Baviere. 4 Calcaire d'eau douce, 
Steinheim/Wurttemberg 

288 





Dolomie [1-3] 
La dolomie est une roche monominerale constituee de dolomite (dans une propor­
tion d'au moins 50 ll7o). Suivant Ia proportion de calcaire ou d'argile , il existe 
toutes les transitions vers les calcaires ou vers les marnes. Les cristaux bien formes 
produisent une structure saccharo!de. La dolomie est rugueuse au toucher. Elle 
peut prendre toutes les couleurs. Se rencontre presque uniquement sous forme de 
roche sedimentaire d'origine marine, associee a du calcaire. Lorsqu'elle se trouve 
stratifiee en alternance avec du calcaire, elle fait saillie sous forme de tablettes ou 
de barres du fait de sa meilleure resistance a !'alteration. Provenances : Jura 
souabe et franconien, Massif schisteux rhenan, Dachstein/ Autriche, Dolomites / 1-
talie, Angleterre moyene, Arkansas, Iowa/USA. 
Est utilisee dans Ia construction, mais nettement moins que le calcaire. Sert de 
materiau pour l'empierrement des routes, parfois de pierre de taille. Est impor­
tante pour Ia fabrication de pierres refractaires destinees au revetement des hauts 
fourneaux, comme fondant dans le traitement du fer, comme amendement magne­
sien , et, depuis peu , pour !'extraction du magnesium . Etant donne sa porosite 
elevee, Ia dolomie est tn!s souvent une roche-reservoir de petrole. 

Dolomitisation Les conditions de formation de Ia dolomie n'ont encore jamais 
ete expliquees tres clairement. Elle se forme vraisemblablement essentiellement a 
partir de calcaires ou de roches contenant du calcaire. Ce processus diagenetique 
est appele dolomitisation. On distingue deux stade dolomitisation, Ia dolomitisa­
tion precoce et Ia dolomitisation tardive . 
La dolomitisation precoce est le processus de transformation de Ia calcite en dolo­
mite (con tenant du magnesium) sous !'influence de l'eau de mer dans un sediment 
calcaire non encore consolide. Les structures du calcaire, telles que Ia stratification 
et les fossiles, demeurent largement inchangees. Les cristaux de dolomite attei­
gnent a peine 0,02 mm de diametre. L'infiltration de solutions salines favorise 
manifestement une transformation diagenetique du fait de Ia concentration de 
magnesium. Les dolomites se rencontrent souvent en alternance avec des roches 
salines. La dolomitisation tardive a lieu hors du milieu marin, dans des roches cal­
caires consolidees. Elle est liee a Ia circulation d'eaux magnesiennes dans les pores 
de Ia roche. La dolomite se substitue par metasomatose aux cristaux de calcite. Les 
structures originelles de Ia roche sont estompees ou completement supprimees. 
C'est ainsi que les roches dolomitiques de ce genre sont depourvues de stratification 
fine et de fossiles. Elles ont une structure compacte et a gros grains caracteristique. 
La taille des cristaux de dolomite depasse habituellement 0,02 mm. Porosite devee. 
Plus Ia Ia dolomitisation est intense, plus le volume des pores est important. 

Differences entre Ia dolomie et le calcaire La dolomie et le calcaire sont tres sem­
blables et souvent difficiles a differencier a l'reil nu . Un critere important est Ia 
reaction a l'acide chlorhydrique dilue : le calcaire fait effervescence, tandis que Ia 
dolomie ne reagit que lorsqu'elle est pulverisee. Le test a l'acide n'est pas force­
ment fiable pour des roches carbonatees impures ou s'il y a alternance de calcaire 
et de dolomie. Le scientifique utilise dans ces cas des methodes de coloration. 
La durete et Ia densite sont sensiblement plus elevees chez Ia dolomite (3 112-4 et 
2,85-2,95) que chez Ia calcite (3 et 2,6-2,8) . 

Cargneule [4] (cornieule) Variete de dolomie alveolaire a caverneuse. Les cavites 
sont dues a Ia dissolution de blocs de gypse ou de calcaire. 

1 Dolomie ca lcareuse, Sud-Tyrol. 2 Dolomie marneuse, Californie / USA. 3 Dolo­
mie polie, Jura franconien. 4 Cargneule, Oahu / Hawaii 
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Famille des roches siliceuses 
La famille des roches siliceuses comprend toutes les roches sedimentaires non detri­
tiques formees d'au moins 50 OJo de silice. Formation (controversec certes dans les 
details) par accumulation de debris d'organismes siliceux, sous forme de depots de 
source ou par precipitation purement chimique de silice. Noms donnes suivant les 
organismes concernes, le mode de formation ou l'apparence de Ia roche. 

Diatomite 
Terme general pour les roches constituees de Diatomees : boues a Diatomees 
deposees en milieu marins,« kieselguhr », tripoli. Les Diatomees sont des Algues 
unicellulaires plantoniques, possedant un test siliceux (frustule) ayant une taille de 
l'ordre de quelques fractions de millimetre, vivant en mer et en eau douce. 
Kieselguhr [I] (randanite) Roche siliceuse constituee de frustules de Diatomees, 
essentiellement sous forme d'opale. Porosite elevee, poids volumique inferieur a 
lg/ cm', ce qui fait que le kielselguhr flotte sur l' eau. Les varietes pures sont blan­
ches . Les impuretes lui conferent des couleurs jauniitres et brunes, verdiitres, grises 
a presque noires. Ne se forme qu'en eau douce. Provenances : Luneburger Heide/ 
Basse-Saxe, Halle/ RDA, ltalie centrale, Californie/ USA. Du fait de son fort pou­
voir absorbant, de sa resistance chimique et de sa porosite elevee, le kieselguhr est 
utilise comme isolant, comme charge pour le papier et les explosifs (dynamite), 
com me materiel filtrant et de polissage. 
Tripoli [2] (farine fossil e) Variete de diatomite plus fortement induree. Happe a Ia 
langue a cause de sa forte porosite. Utilise comme materiel de polissage et com me 
charge. Nom donne d'apres Ia ville de Tripoli (Libye). 

Radioliarite [3] 
Roche siliceuse composee de tests de Radiolaires . Les Radiolaires sont des Protistes 
unicellulaires planctoniques exclusivement marins. Ils ont habituellement des 
dimensions de l'ordre de quelques fractions de millimetre, ils peuvent atteindre par­
fois 3 mm de diametre. Les radiolarites ont une structure compacte, se brisent en 
eclats a aretes vives, cassure conchoi"dale. Couleur grise, bruniitre, egalement verte 
et rougeiitre. Provenances : Boheme/ Tchecoslovaquie, Hohe Tauern / Autriche, 
Corse/ France, Australie orientale, Rocky Mountains/ USA. 

Jaspe [4] 
Roche siliceuse litee (mais non schisteuse) contenant peu de fossiles. II existe plu­
sieurs theories concernant sa formation : floculation de Ia silice dans l'eau de mer, 
depots de sources thermales sous-marines ou boues a Radiolaires transformees 
diagenetiquement. 
Structure tres compacte, roche dure et cassante, sou vent fortement fissuree. Cou­
leur brun rougeiitre ou verdiitre . Provenances : Frankenwald/ Baviere, Harz, 
Massif schisteux rhenan , Boheme/ Tchecoslovaquie, Thuringe/ RDA, Ecosse. 
Ce terme est parfois restreint a des roches si liceuses paleozoiques. 
Lydienne [5] (lydite) Variete de jaspe coloree en noir par des matieres charbon­
neuses . Certains auteurs considerent le terme de lydienne comme synonyme de 
jaspe, pour d'autres, Ia lydienne est une radiolarite fortement transformee par dia­
genese, et le plus sou vent paleozoique. 

1 Kieselguhr, Luneburger Heide. 2 Tripoli, Massif central/France. 3 Radiolarite, 
galet fluviatile, lsar/ Baviere. 4 Jaspe, Harz centra l/ ADA . 5 Lydienne, variete de jas­
pe, Frankenwald / Baviere 
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Concretions siliceuses 
Roches siliceuses formees par precipitation dans les sources chaudes ou a leur 
proximite, Ia presence d'algues jouant parfois un role . Ces depots peuvent etre 
poreux ou en croGtes coherentes, microcristallins ou sous forme d'opale. Couleur 
blanche, pouvant prendre egalement des teintes variees suivant Ia presence 
d ' impuretes. Provenances : lslande, Nouvelle-Zelande, Wyomi ng/USA. 
Geyseri te Variete de concretion si liceuse deposee par un geyser. 

Silex [1] 
Terme designant des roches siliceuses compactes d'aspect carne, pn!sentant des 
formes irregulieres, noduleuses . On appelle rognons de silex les agregats noduleux 
arrondis. La formation de ces nodules comes n'est pas completement expliquee. 
Des solutions siliceuses en circulation ont vraisemblablement provoque Ia metaso­
matose de carbonates en formant des depots concretionnaires. Les nodules peu­
vent atteindre une taille de plusieurs decimetres. Couleur grise, jaune, brune a rou­
geiitre. Se rencontrent accumules dans des banes de calcaire. Provenances : Alpes 
calcaires/ Suisse, Jura franconien / Baviere, Kent, Colombie britannique. 

Rognon de silex [2] silex de Ia craie, pierre a fusil, pierre a feu 
Depot noduleux de silex calcedonieux depassant rarement 10 em de diametre. 
Couleur gris clair a presque noire, rarement bruniitre ou verdiitre. Les teintes som­
bres sont fournies par de Ia matiere organique. Sont recouverts d'un croGte 
blanche formee par deshydratation. Structure tres compacte, cassure conchoi·dale . 
On observe souvent des restes d'eponges siliceuses accumules vers le centre. 
Formation : voir silex . Mode de gisement : accumules dans des couches de craie, 
en particulier dans Ia craie du Cretace superieur. Provenances : Riigen/ RDA, 
Mon/ Danemark, Douvres, Bassin parisien . Etaient utilises a l'iige de Ia pierre 
comme materiau pour Ia confection d'armes , d'outils et d'ustensiles. Au 
17< siecle, ils etaient employes pour provoquer des etincelles dans les fusils a 
pierre. 

Famille des roches phosphatees 

Les roches phosphatees sont les matieres premieres de l'acide phosphorique. Les 
varietes principales sont des excrements d 'oiseaux, le guano, des breches osseuses 
ou bonebeds, et les phosphorites [3] grises, bruniitres, terreuses ou compactes. Les 
roches phosphatees sont des matieres premieres importantes pour Ia fabrication 
d'engrais et l'industrie chimique. Gisements au Maroc, en Algerie, en Tunisie. 

Famille des roches ferriferes 

Nous entendons ici par roches ferrife res des minerais de fer sedimentaires ayant 
une teneur en fer d'au mains 15 07o. 

Minette [4] Minerai de fer finement oolithique. Mat rice silicatee ou carbonatee. 
Plus les oolithes sont nombreuses , plus elle est riche en fer. Formation :voir p. 98. 
Minerais de fer rubanes (taconite, itabirite) Des couches riches en fer alternent 
avec des couches siliceuses. Gisements de fer importants, datant du Precambrien. 
Minerai de fe r residue! Conglomerat riche en fer, a ciment calcaire, ayant une 
teneur en fer d'environ 30 %. Provenance : districts de Salzgitter et de Peine/ 
Basse-Saxe/ RFA. 
1 Silex, Abenrade / Danemark . 2 Rognon de silex, Rugen/ RDA. 3 Phosphorite, 
Haute-Autriche. 4 Minette (minerai de fer oolitique), Luxembourg 
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Famille des roches salines 

Les roches salines (appelees egalement evaporites) se forment par precipitation a 
partir de l'eau de mer lorsque les apports et les pluies ne parviennent pas a com­
penser !'evaporation, done sous climat chaud et aride. La plupart des gisements de 
sels, et les plus importants economiquement, sont d'origine marine. Parmi les for­
mations continentales, seuls les gisements de salpetre du Chili ont une importance 
depassant des limites regionales. La sedimentation a lieu dans les lagunes ou des 
golfes non completement coupes de Ia haute mer. Des masses importantes d'eva­
porites se forment lorsque les eaux oceaniques penetrent continuellement dans ces 
baies non completement isolees, sans que les saumures, toujours plus concentrees 
en raison du fort taux d'evaporation sous climat sec, puissent s'ecouler ou refluer. 
La precipitation des sels a partir des saumures se fait dans l'ordre inverse de leur 
solubilite. Le calcaire et Ia dolomie se forment en premiers. Ensuite viennent le 
gypse et l'anydrite, le sel gemme, et enfin, les sels de potassium et de magnesium. 
Ces derniers, tres solubles , font defaut dans Ia plupart des gisements de sels . Un 
phenomene de dilution cause par !'apport d'eau douce et l'ecoulement des sau­
mures dans Ia mer empechent souvent le developpement complet de toute Ia serie 
des depots de sels . 

Sel gemme [1] 
Le sel gemme est une roche sedimentaire monominerale constituee principalement 
d'halite. Les mineraux accessoires sont !'anhydrite, Ia carnalite, Ia kieserite, Ia 
polyhalite ; il contient en outre frequemment des impuretes argileuses . Des incor­
porations de fer, de bitume ou de matieres argileuses conferent au sel gemme, a 
l'origine incolore ou blanc, des teintes bleutees, brunes ou rouges. L'alternance 
cyclique de couches de sel gemme et de strates argileuses ou sulfatees produit une 
zonation caracteristique. Le sel gemme est exploite depuis deja 3000 ans. 
Aujourd'hui, on ne l'abat que s'il est tres pur. Le sel gemme tres impur est extrait 
a l'etat de solution, c'est-a-dire qu'on injecte dans le gisement de l'eau douce pour 
dissoudre le sel. On obtient une eau saturee que l'on pompe et que l'on evapore en 
surface. Dans les regions seches ou a fortes chaleurs estivates, le sel gemme est 
obtenu par evaporation naturelle de l'eau de mer dans ce qu'on appelle les salins. 
Utilisations et gisements : voir p. 64 so us halite. 
« Haselgebirge » (expression miniere autrichienne) Melange brecholde de sel 
gemme, de gypse et d'anhydrite et d'argile. 

Gypse [3,4] 
Le gypse est une roche sedimentaire monominerale formee essentiellement de 
gypse. Est frequemment melange a de !'anhydrite, du sel gemme, ainsi qu'a ducal­
caire et de Ia dolomite. Se forme par precipitation lors de !'evaporation de l'eau de 
mer ou par hydratation de !'anhydrite. Structure saccharoi"de a compacte, fine­
ment litee ou rubanee produite par l'alternance de !its contenant des impuretes. 
Couleur blanche, souvent coloree en gris, jauniitre, rougeiitre ou presque nair par 
des impuretes . Se rencontre en association avec d'autres evaporites . Provenances : 
Harz, Thuringe, Baviere/ RFA , Salzbourg, Carinthie/ Autriche. 

1 Sel gemme, Grasleben / Basse-Saxe. 2 Albatre, Toscane/ ltal ie. 3 Gypse, Oste­
rode / Harz. 4 Gypse fibreux , Perm/ URSS 
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Utilise comme enduit et liant, pour le pliitre a plancher et a stuc. On chasse par 
chauffage une partie de l'eau cristalline, que le gypse fixe a nouveau avec augmen­
tation de volume lorsqu'on rajoute de l'eau. Utilise en outre comme additif pour le 
ciment et pour les materiaux legers destines a ]'architecture interieure. 

Gypse convolute Gypse fortement plisse. Se forme par hydratation (et done aug­
mentation de volume) d'anhydrite. 
Gypse fibreux [n° 4, p. 297] Se forme comme remplissage de petits filons. La 
longueur des fibres est limitee car elles se developpent perpendiculairement aux 
parois du filon. 
Chapeau de sel Amas de gypse coiffant des gisements de sels. Se forme comme 
roche residuelle lorsque les parties superieures du gisement sont dissoutes par des 
eaux souterraines. 

Albiitre [n° 2, p. 297] Terme general utilise pour des roches compactes ou a 
grains fins, blanches ou de belles couleurs, en particulier le gypse ou des concre­
tions calcaires (onyx calcaire p. 286), parfois egalement des calcaires fins. 

Anhydrite [2] 
L'anhydrite (du grec «sans eau »)est une roche monominerale consituee d'anhy­
drite. Les composants accessoires sont le gypse, Ia calcite, Ia dolomite, des mine­
raux argileux et du bitume. Se forme par precipitation a partir de l'eau de mer, ou 
par diagenese a partir de gypse, sous !'influence de temperatures elevees et de pres­
sions exercees par une surcharge importante. Structure finement litee ou homo­
gene, compacte ou granuleuse. Couleur blanchiitre, grise, bleuiitre, rouge. Se ren­
contre associee a d'autres roches salines . Provenances : Basse-Saxe, Haute­
Baviere, Valais/Suisse, Carinthie/ Autriche. Matiere premiere pour Ia fabrication 
d'engrais et d'acide sulfurique, pour l'industrie des materiaux de construction. 

Sels de potasse (sels nobles) 
Terme general designant les sels precipitant en dernier lieu lors de !'evaporation de 
l'eau de mer. Ce sont des sels de potassium et de magnesium : sylvine, carnallite, 
kainite . Autrefois negliges car consideres comme sans valeur (et appeles sels deli­
quescents), ils constituent aujourd'hui des matieres premieres appreciees pour Ia 
fabrication d'engrais (d'ou !'appellation de sels nobles). Etant donne leur grande 
solubilite, on ne les trouve que dans un petit nombre de gisements saliferes. Prove­
nances : Stassfurt/RDA, Canada, Nouveau-Mexique/USA. 

Sylvine [I] Roche saline formee surtout de sylvine et d'halite. Mineraux 
accessoires : anhydrite, kieserite et matieres argileuses. Presente generalement un 
bon litage dil a des alternances de depot. Le plus souvent rouge. Sel noble impor­
tant. 
Carnallite [3] Roche saline dont les mineraux essentiels sont Ia carnallite et 
!'halite, les mineraux accessoires !'anhydrite, Ia kieserite, Ia sylvine et des matieres 
argileuses. Les mineraux se presentent en couches alternees. Couleur principale­
ment rouge, rarement blanche ou verte. 
Kainite [4] Roche saline constituee de kainite et d'halite. Structure lenticulaire 
(lentilles rappelant des fibres musculaires), en banes ou massive. Couleur generale­
ment orange a rougeiitre, jaune, rarement blanche ; depourvue d'eclat. 
Sel dur Roche saline ayant pour mineraux essentiels Ia sylvine et !'halite, accom­
pagnes d'anhydrite, de kieserite, de poly halite et de matieres argileuses. Structure 
lenticulaire ; est rarement bien lite. Couleur generalement rouge. Nom provenant 
d'une ancienne expression miniere ; cette roche saline etait consideree comme par­
ticulierement dure. 
1 Sylvine, Philippsthai / Hesse. 2 Anhydrite, Tettenborn/Harz meridional. 3 Carnal­
lite, Philippsthal / Hesse. 4 Kainite, Philippstahi / Hesse 
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Fa mille des roches residuelles 

Les roches residuelles sont considerees comme des roches sedimentaires, bien que 
leur formation n' ait pas necessite un transport de matii:res. Elles se forment it 
partir d'e!ements residuels produits par !'alteration chimique de roches preexis­
tantes, sur les lieux memes de Ia destruction de ces roches. Ce groupe de roche 
represente une masse peu importante, mais joue un grand role en economic. Les 
donnees essentielles sur les differentes espi:ces de roches residuelles sont presentees 
dans d'autres contextes :kaolin p . 278, bauxite p. 148, bentonite p. 276. 

Famille des roches charbonneuses 

Les roches charbonneuses sont des roches residuelles, mais en raison de leur ori­
gine organique, elles sont considerees comme un groupe particulier. 

Carbonification 
Les roches charbonneuses proviennent de !' accumulation de masses vegetates qui , 
par suite de deshydratation, n'ont pas pu se putrefier, mais se sont carbonifiees. 
La carbonification est un enrichissement relatif en carbone lie it un appauvrisse­
ment en oxygene. Ce sont Ia pression et !' elevation de Ia temperature tors de pro­
cessus orogeniques ou volcaniques qui provoquent ces transformations diagene­
tiques ou metamorphiques. Les roches charbonneuses anciennes sont normale­
ment plus fortement carbonifiees que les formations plus recentes . 

degre de carbonification o/o C o/o H %0 o/o N 

bois (sec) 50 6 43 
tourbe 60 6 33 
lignite 73 6 19 
houille 83 5 10 
anthracite 94 3 2 
graphite 100 

Tourbe [I] Restes de plantes reconnaissables. Brune, terne; densite 1,0 . 
Lignite [2] Les restes de plantes ne sont plus reconnaissables que par fragments. 
Couleur brun-noir , eclat mat ; densite I ,2. Trait brun . Se desagri:ge facilement. 
Lignite xylolde [3] Lignite con tenant des fragments de bois peu transformes. 
Charbon proprement dit, ou houille s.l. Roche charbonneuse de formation 
recente, fortement carbonifiee cependant par des processus tectoniques, presque 
autant que Ia houille s.str. Eclat poisseux. 
Houille s.str. [4] Empreintes vegetates reconnaissables tri:s rares. Couleur noire, 
eclat gras; densite 1,3 . Trait noir , structure zonee courante. 
Cannelcoal [5] Yariete de houille fo rmee surtout de spores et de pollens. Genera­
lement mat, prend un fo rt eclat par polissage. Parfo is utilise pour de petits objets 
decoratifs. Semblable it une variete bitumineuse de lignite, le jais, ou jayet. 
Anthracite Ne contient plus de restes vegetaux reconnaissables, ressemble it Ia 
houille. Eclat plus fort, metallique ; densite I ,5, cassure concholdale. Diffici le­
ment inflammable. 
Graphite A subi un fort metamorphisme, cristallin, non combustible (p . 88) . 

1 Tourbe a Sphaignes finement feuill etee provenant d'une tourbiere haute, Stiftsmoor/ 
Basse-Saxe / RFA. 2 Lignite , Ville/ Rhenanie/ RFA. 3 Fragment de bois contenu 
dans un lignite, Vi lle/R henanie. 4 Houill e, Essen/ Region de Ia Ruhr / RFA. 5 Can­
nelcoal, Du isburg / Region de Ia Ruhr 
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Proprietes physiques des roches sedimentaires 

Poids brut Poids net Parasite Capacite Parasite 
Densite Densite reelle d' absorption apparente 
brute nette Volume d'eau Parasite 
Po ids Po ids des vides utile 
volumique specifique 
Densite 
de volume 

g/cm' g/cm' %volume % poids % volume 

quartzite, grauwacke 2,60-2,65 2,64-2,68 0,4-2,0 0,2-0,5 0,4-1 ,3 
gres quartzitiques 2,60-2,65 2,64-2,68 0,4-2,0 0,2-0,5 0,4-1 ,3 
gres quartzeux 2,00-2,65 2,64-2,72 0,5-25 0,2-9 0,5-24 
calcaire, dolomie 2,65-2,85 2,70-2,90 0,5-2,0 0,2-0,6 0,4-1 ,8 
(compacts, 
bien consolidesl 
calcaire 1,70-2,60 2,70-2,74 0,5-30 0,2-10 0,5-25 
(peu consolide) 
travertin 2,40-2,50 2,69-2,72 5-12 2-5 4-10 

gres 1,95-2,70 2,60-2,72 0,5-35,0 0,2-13,0 
grauwacke, arkose 2,58-2,73 2,62-2,77 0,4-6,6 0,1-2,3 
dolomie 2,05-2,84 2,68-2,86 0,4-27,5 0,1 -10,0 
calcaire 1,75-2,75 2,64-2,80 0,6-31,0 0,2-12,0 
travertin, tuf calcaire 2,18-2,56 2,69-2,73 5,0-19,0 2,0-5,0 
gypse 2,05-2,28 2,28-2,32 1,0-8,0 0,4-3,6 

calcaire 1,9-2,8 2,7-2,8 0,5-25 
gres 2,0-2,6 2,5-2,7 0,5-24 
travertin 1,6-2,5 2,7-2,8 4-10 
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Resistance Resistance Resistance Usure au Remarques Sources 
a sec a Ia ala au choc polissage 
com pres- flexion 
sion (I' ecra-
sement) 

Nombre Perte 
de coups en em' 
jusqu'a sur 50 em' 

kg I em' kg / em' Ia rupture 

quartzite, grauwacke 1500-3000 130-250 10-15 7-8 
gres quartzitique 1200-2000 120-200 8-10 7-8 
gres quartzeux 300-1800 30-150 5-10 10-14 

Valeurs 
calcaire, dolomie 800-1800 60-150 8-10 15-40 

DIN 
(compacts, 

moyennes 
des 52100 

bien consolides) 
frequences 

calcaire 200-900 50-80 
(peu consolide) 
travertin 200-600 40-100 

Peschel 
1983 

calcaire 800-2400 0,3-4 
}Reinsch gres 900-3000 0,2-11 

1991 
travertin 200-1300 1-4 
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Les roches metamorphiques 

Genese 
Les roches metamorphiques resu ltent de Ia transformation (ou metamorphisme) 
de roches preexistantes, quelle que soit Ia nature de celles-ci, magmatique, sedi­
mentaire ou deja metamorphique. Cette transformation se produit sous 
l 'influence de hautes pressions et de temperatures elevees, depassant ainsi le 
domaine de Ia diagenese. La limite entre Ia diagenese et le metamorphisme se situe 
vers environ 200-300°C. 
Durant tousles processus metamorphiques, les roches demeurent dans !'ensemble 
it l'etat solide. Seul un metamorphisme tres eleve, it partir de 650-700°C, peut 
aboutir it une fusion partielle (nommee anatexie). La fusion complete (palinge­
nese) se produit au-dessus de 800°C. On dinstingue deux types de metamorphisme 
suivant leur portee, le metamorphisme de contact et le metamorphisme regional. 

Metamorphisme de contact Lors de !'intrusion de materiel magmatique (sous 
forme de pluton ou de lave) dans des zones de Ia croilte terrestre, les roches encais­
santes sont transformees sous !'influence des temperatures etevees, exceptionnelle­
ment sous celle des gaz egalement, et dans une moindre mesure, sous celle de Ia 
pression. Le metamorphisme est le plus intense dans Ia zone immediatement con­
tigue au magma . L'aureole de contact, c'est-it-dire le domaine touche par Ia trans­
formation metamorphique, n'atteint qu'une epaisseur de deux it trois kilometres 
seulement. Les schistes noduleux, Ia coticule, les corneennes et certains marbres 
sont les roches typiques issues du metamorphisme de contact. 

Metamorphisme regional (ou general) Lorsque des parties de l'ecorce terrestre, 
du fait d 'un enfoncement graduel sous d'epaisses series ou de mouvements tectoni­
ques de grande envergure, entrent dans le domaine des temperatures et des pres­
sions elevees, le metamorphisme affecte des complexes geologiques importants, 
s'etendant parfois sur des milliers de kilometres carres. L'intensite du metamor­
phisme depend de Ia temperature et de Ia pression, tous deux augmentant avec Ia 
profondeur. Se basant sur ces donnees, on a cru pouvoir faire dependre l'intensite 
du metamorphisme regional de Ia profondeur d'enfouissement de Ia masse 
rocheuse. Suivant l'intensite du metamorphisme, on distinguait l'epizone, Ia 
mesozone et Ia catazone. 

Zonalite du meta morphisme regional selon l'ancienne conception 

Zones Profondeur Temperature Pression 
en km en C0 en kbar 

epizone 8-10 300-400 3 
mesozone 18-20 500-600 5 
catazone 30-35 700-800 9 

La zonation du metamorphisme basee sur Ia profondeur telle que Ia presente le 
tableau ci-dessus est certes scientifiquement depassee de nos jours, mais elle permet 
aux non-specialistes de se representer , de fa<;:on tres simplifiee, les effets du meta­
morphisme regional. 
Les processus reels de transformation des roches sont beaucoup plus complexes. Le 
metamorphisme ne depend pas seulement de temperatures elevees et de fortes pres­
sions, mais des rapports de ces deux facteurs entre eux, et particulierement de Ia 
vitesse d'enfouissement de Ia roche . Cela est presente de fa<;:on simplifie it Ia p. 306. 

304 



Deroulement du metamorphisme L'effet 
du metamorphisme se traduit par une 
transformation de Ia structure, une 
recristallisation, et par un apport ou un 
depart de certains elements. De ce fait les 
fossiles sont generalement detruits. Une 
pression orientee dans une direction 
(stress) entralne !'orientation des mine­
raux feuilletes ou columnaires (comme 
les micas, Ia chlorite) selon une meme 
direction, ce qui confere it Ia roche une 
structure parallele, appelee schistosite, 
qui est un critere de determination pour 
de nombreuses roches metamorphiques 
(cf. illustr. p. 308 et 314). Le metamor­
phisme de contact ne produit pas de 
schistosite . Une autre forme de modifi­
cation de Ia structure est Ia recristalli­
sation, qui conduit it Ia format ion de cris­
taux plus grands. Les constituants de 
petite taille, principalement chez les 
roches monominerales (comme le quart­
zite et le marbre) sont ainsi effaces et Ia 
roche acquiert une structure it grosgrain. 
Les especes minerales demeurent inchan­
gees. Le metamorphisme produit parfois 
des mineraux totalement nouveaux, soit 
par transformation de mineraux pre- Schistosite caracteristique dans des 
existants, soit par apport de substances schistes ardoisiers, Valais/Suisse 
etrangeres. 

Synonymes 

Les roches metamorphiques sont souvent appelees roches cristallophylliennes, ou 
schistes cristallins. Ces appellations devraient etre evitees, car les roches metamor­
phiques ne sont pas toutes schisteuses. D'ailleurs, ces expressions ne sont parfois 
utili sees que pour des roches metamorphiques effectivement schisteuses. 

Classification et nomenclature 

Aucun groupe de roche n'est aussi difficile it saisir dans son ensemble que celui des 
roches metamorphiques . II n'existe pas de classification it portee generale, et par 
consequent, pas non plus de terminologie uniforme. II est possible de classer les 
roches metamorphiques selon leur aspect (structure, composition mineralogique) 
ou leur genese (roche d'origine, type et intensite du metamorphisme) . La denomi­
nation se fait suivant Ia structure, les mineraux caracteristiques ou Ia roche d'ori­
gine. On ajoute parfois le prefixe « meta » au nom de Ia roche de depart. 

Ortho-, para- D'apres Ia roche parente, on distingue les roches metamorphiques 
d'origine « ortho » issues de roches magmatiques, et celle d'origine « para »cor­
respondant it d'anciens sediments. II n'est pas toujours possible, it Ia simple vue de 
l'echantillon, de preciser de fa9on silre l'origine d'une roche metamorphique, du 
fait que les memes produits finals peuvent etre l'aboutissement de diverses formes 
de metamorphisme. 
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Nouvelle classification scientifique Les tentatives de classification des roches 
metamorphiques vont toujours en direction de Ia genese. II a ete demontre que des 
associations de mineraux bien definies (appelees parageneses) peuvent servir 
d'indicateurs pour tous les facteurs conduisant au metamorphisme. Suivant Ia 
roche d'origine, ces parageneses produisent des roches metamorphiques d 'aspect 
certes different, mais pourtant parentes au point du vue genetique. 
Un tel groupe de roches metamorphiques, caracterise par une association minerale 
du fait de conditions de temperature et de pression definies, est appele facies meta­
morphique. La classification scientifique actuelle est basee sur ces facies. 

Classification simplifiee pour les non-specialistes La classification scientifique 
des roches metamorphiques n'est guere accessible pour les gens des metiers de Ia 
pierre ou ceux du vaste champ des sciences voisines de Ia petrologie, car elle 
implique des connaissances scientifiques que seuls les specialistes maltrisent. C'est 
pourquoi nous divisons dans ce livre les roches metamorphiques suivant des carac­
teristiques exterieures faci lement reconnaissables, c'est-a-dire en gneiss, en 
schistes et en roches metamorphiques massives non schisteuses. 

Classificat ion selon des caracteristiques exterieures 

Fa mille du Fa mille Roches metamorphiques 
gneiss des schistes non schisteuses 

Forme des grains moyens minces et grains f ins 
mineraux a grossiers allonges a grossiers 
Schistosite peu prononcee tres nettement aucune 

a bien marquee marquee 
Plaques de moyennes a minces aucune 
delitement epaisses 
Mineraux feldspaths, micas, en grand nombre 
typiques quartz mineraux argileux 

Diagramme schematique de Ia repartition de Ia pression et de Ia temperature 
des differents types de metamorphisme (d'apres plusieurs auteurs) 
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Roches metamorphiques (liste non exhaustive, C = metamorphisme de contact) 

Facies Roches originelles Roches 
metamorphiques metamorphiques 

roches roches 
magmatiques sedimentaires 

Facies des argile schiste tachetes C 
corneennes argile corneenne c 

calcaire, dolomie roches calcsilicatees C 
calcaire marbre C 
gres quarzite C 

Facies des grauwacke metagrauwacke 
zeolites pyroclastite metapyroclastite 

peridotite, picrite dolomie serpentinite 
calcaire marbre 

Facies roches basiques marne schiste vert 
des argile schisteuse schiste argileux 
schistes tuf rhyolithique pelite schiste phylliteux 
verts pyroclastite argile schisteuse micaschiste 

peridotite, marne talcschiste 
pyroxenolite 
pyroclastite chloritoschiste 

calcaire siliceux roche calcsilicatee 
peridotite, dolomie serpentinite 
pyroxenolite 

calcaire marbre 
gres, radiolarite quartzite 

Facies pelite micasciste 
des calcaire siliceux roche calcsilicatee 
amphibolites roches basiques marne amphilolite 

calcaire marbre 
granite orthogneiss 

gres, radiolarite quartzite 

Facies des gres, radiolarite quartzite 
granulites granite orthogneiss 

roches basiques granulite 
calcaire marbre 

Facies des pyroclastite chloritoschiste 
schistes diabase schiste a glaucophane 
a glaucophane peridotite, picrite serpentinite 

Facies roches basiques marne eclogite 
des eclogites 

Criteres de reconnaissance des roches metamorphiques 

I. Holocristallines, Ia masse est 5. 
totalement cristallisee 6. 

2. Cristaux generalement de grande 7. 
taille, reconnaissables a !'rei! nu 

Tres compactes, pas de cavites 
En general, pas de fossiles 
Les plans de separation n'ont pas 
une surface lisse 

3. Eclat soyeux frequent 
4. Texture parallele, schistosite 

8. Grandes formes d'alteration molles 
et onduleuses 
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Famille du gneiss 

Les gneiss ont en commun une structure grossierement grenue, une schistosite peu 
marquee a nette, et une proportion de feldspaths superieure a 20 0/o. 
Le nom de gneiss provient du langage des mineurs de l'Erzgebirge . 

Structure La schistosite est due en particulier a Ia disposition des cristaux de bio­
tite qui, lorsque Ia roche est soumise a une pression unilaterale (stress), s'arrangent 
perpendiculairement a cette direction. Le gneiss se clive en plaques relativement 
epaisses (de l'ordre centimetrique a decimetrique) parallelement aux plans de 
schistosite. Lorsque Ia proportion de micas est importante, le gneiss peut parfois 
se diver en plaques tres minces. Les mineraux a habitus granuleux predominent. 

Composition mineralogique La composition mineralogique des gneiss comprend 
des mineraux tres varies. Les composants essentiels sont les feldspaths et le quartz, 
Jes feldspaths etant nettement dominants. Les mineraux accessoires sont Ia biotite, 
Ia muscovite, !'amphibole, Ia cordierite, le grenat, Ia sillimanite. Teneur en silice 
elevee. Couleurs claires, grises, verdatres, brunatres, rougeatres. 

Mode de gisement Les roches originelles peuvent etre aussi bien des roches mag­
matiques que des roches sedimentaires, comme des granites, des vulcanites acides, 
des grauwackes, des arkoses, des gres, des argiles schisteuses greseuses ou pures. 
Les gneiss issus de roches magmatiques sont appeles orthogneiss, et ceux qui cor­
respondent a d'anciennes roches sedimentaires, paragneiss. II n'est guere possible 
de reconnaltre des orthogneiss et des paragneiss en petits echantillons, mais cela 
peut se faire sur le terrain, lorsque des passages vers Ia roche d'origine ou des 
structures sedimentaires a grande echelle sont encore identifiables. La compo­
sition mineralogique des orthogneiss est peu modifiee par rapport a celle de Ia 
roche d'origine. Provenances : Alpes centrales, foret de Baviere, Bohmerwald, 
Erzgebirge, Vosges, Massif central, Bretagne, Scandinavie, Appalaches/ USA. 

Utilisation Dans Ia construction , comme materiau d'empierrement ; les varietes 
se debitant en plaques minces sont utilisees pour des revetement muraux, elles ser­
vaient autrefois a recouvrir les toits . Les gneiss a !its de micas continus sont meca­
niquement moins resistants et sensibles au gel. 

Nomenclature Les gneiss sont denommes d'apres Ia roche originelle (gneiss gra­
nitique, syenitique, conglomeratique), des composants (gneiss a biotite, a musco­
vite, a augite, a grenat), Ia structure (gneiss ceille, glanduleux, plaquette, rubane), 
Je type de metamorphisme (epigneiss), Ia couleur (gneiss gris, rouge) . 

Schtstosite · So us I' effet 
d'un presston onentee, les 
mmeraux feutlletes s'arran­
gent de lacon a determiner 
une structure parallele. 

1 Gneiss granitique, Ukraine/URSS. 2 Granulite a riebeckite, Basse-Autriche. 3 Gneiss 
reilh3, Grisons/Suisse. 4 Migmatite, Fichtelgebirge/Baviere. 
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Gneiss reilte [n° 3, p. 309] Variete de gneiss a structure lenticulaire determinee 
par des feldspaths developpes en forme d'yeux. 
Gneissjeuillete Variete de gneiss, est une forme de passage vers les schistes phyl­
liteux. Contient au minimum 50 07o de mineraux feuilletes (surtout du mica), dis­
poses en !its continus, ce qui permet il ia roche de se debiter en plaques fines. 
Leplite Variete de gneiss clair a grain fin, d'iige precambrien, en provenance de Ia 
Scandinavie et de Ia Finlande. 
Hiilleflinta Variete de gneiss pauvre en micas, finement grenue a compacte, en 
provenance de Suede et de Fin Iande. Tres solide, cassure semblable a celle du silex. 
Kinzigite Appellation locale d'un gneiss a grenat contenant de Ia cordierite, 
Foret Noire. 
Appellations commerciales incorrectes Le terme de gneiss est peu utili se dans le 
commerce, et est generalement rem place par G RAN ITE et Q uARTZITE . 

Granulite [n° 2, p . 309] 
La granulite est generalement consideree comme un gneiss depourvu de mica. Les 
mineraux essentiels sont des fe ldspaths et du quartz grossierement cristallise sous 
forme de plaquettes ; les mineraux accessoires sont generalement le pyroxene, le 
grenat, le disthene et Ia sillimanite. Structure generalement grossierement schis­
teuse a presque massive, souvent rubanee, a grain fin a moyen. Couleur claire, 
parfois presque blanche. Provenances : Foret Noire , Basse-Autriche, Saxe/ RDA, 
Tchecoslovaquie, Finlande. Utilisee sous forme broyee comme materiau 
d'empierrement ; est tres resistante il ia pression et il l'alteration meteorique. 

Charnockite Est consideree tant6t comme une variete de granulite si !'on se 
refere aux conditions presumees de sa formation, tant6t comme une roche mag­
matique si !'on se base sur sa structure. Ne contient jamais de grenat , a la diffe­
rence des granu li tes. Le quartz n'a pas non plus !'habitus en plaquettes typique des 
granulites. Composant caracteristique : hypersthene. Couleur jaune-vert a vert 
fonce. Provenances : Suede, Inde, Bresil. 

Migmatite [n° 4, p. 309] 
Les migmatites ( =roche melangee) sont constituees de deux types de roches diffe­
rentes nettement reconnaissables, s' interpenetrant en conservant des limites fran­
ches . La roche-hate est une roche metamorphique gneissique, Ia roche penetrante 
est une roche magmatique granitique. La roche-hate est forcement toujours plus 
ancienne. Le materiel intrusif est toujours plus clair que le materiel encaissant. 
Leur formation est expliquee de differentes fa<;ons : soit par fusion partielle (ana­
texie) et recristallisation granitique du materiel fondu, soit par une sorte d'injec­
tion de materiel fondu dans le complexe des roches metamorphiques, et peut-etre 
aussi par echange metasomatique de substances minerales. Mode de gisement : 
dans des zones de metamorphisme tres intense. Provenances : Foret Noire, Foret 
de Baviere, Alpes centrales , Auvergne, Scandinavie. Utilisee comme materiau 
d'empierrement, pour Ia fabrication de plaques decoratives et de monuments. Cer­
tains auteurs ne classent les migmatites ni parmi les roches metamorphiques ni 
parmi les roches magmatiques, mais les considerent comme un groupe particulier, 
a cote des roches magmatiques, metamorphiques et sedimentaires. 

Anatexite 
Appellation de roches dont Ia formatio n est liee a des processus de fusion haute­
men! metamorphiques. II n'y a pas de definition bien etablie pour ce terme. 

1 Gneiss a chlorite VERDE SPRIANA, poli , ltalie. 2 Paragneiss VERDE VERZASCA, Suisse. 
3 Orthogneiss NYSTAD GREY, poli, Finlande . 4 Orthogneiss de VANGA, poli , Suede. 
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Fa mille des schistes 
Les schistes ont en commun une structure it grain fin it moyen, une schistosite tres 
nette et une proportion de feldspaths inferieure it 20 flJo. 

Schistosite 

La structure parallele tres nette, rappelant Ia stratification des roches sedimen­
t<!ires, constitue le principal critere de reconnaissance pour cette famille de roches. 
Mais tandis que Ia stratifica tion implique des surfaces continues et planes delimi­
tant des couches, les roches schisteuses ne presentent jamais de plans de clivage 
reguliers, car les mineraux feuilletes ne sont pas disposes les uns derriere les autres, 
mais imbriques les uns it cote des autres (cf. illustr. p . 314 et 308) . Dans le langage 
courant, on appelle sou vent schistes egalement les roches sedimentaires se debitant 
en fines plaquettes . Ce terme devrait etre reserve aux seules roches metamorphi­
ques, Ia schistosite etant precisement une de leurs caracteristiques. 

Nomenclature Le nombre des varietes est tres important. Leur denomination se 
base sur des caracteristiques ou des mineraux particuliers, ou sur Ia couleur. 

Schistes phylliteux [1 ,2] phyllades 
Les schistes phylliteux, ou phyllades (du grec « feuille ») sont des schistes tres 
finement ecailleux, montrant un eclat soyeux tres net sur les plans de schistosite. 
Les composants essentiels sont Ia sericite (variete de muscovite atteignant 0,2 mm 
de diametre au maximum) et le quartz, et les mineraux accessoires, Ia biotite, les 
feldspaths, Ia chlorite, Ia pyrophyllite, le graphite, les grenats, !' epidote. Se debi­
tent en feuillets tres fins Uusqu'it 0,1 mm d'epaisseur). Certains cristaux isoles 
(appeles porphyroblastes) sont nettement plus grossiers que le reste de Ia matrice. 
Leur volume contraint les cristaux de mica it prendre des formes arquees, de sorte 
que les schistes phylliteux presentent une structure onduleuse sur Ia tranche. Cou­
leur generalement gris argente et verdatre. Provenances : Foret de Baviere , Fich­
telgebirge, Erzgebirge, Harz, Alpes centrales, Vosges, Cornouailles, Scandinavie . 
Utilises localement pour Ia couverture des toits, sensibles au gel. 
Quartzophyllade Le quartz est un des composants essentiels et domine par rap­
port aux micas ou aux autres mineraux feuilletes. 
Sericitoschiste (schiste sericiteux) Variete de schiste phylliteux formee essentielle­
ment de sericite et de quartz, sans mineraux accessoires importants. Terme utilise 
parfois comme synonyme de schiste phylli teux. 

Micaschiste [3,4] 
Le micaschiste est le type meme de Ia roche schisteuse. La structure est plus gros­
sierement ecailleuse que chez les schistes phylliteux. Les feuillets de micas ont une 
taille superieure it 0,2 mm et sont ainsi reconnaissables it !'ceil nu . Le micaschiste se 
debite en plaquettes d 'epaisseur millimetrique it centimetrique, it surfaces presques 
planes lorsque Ia proportion de mica est importante. Les mineraux essentiels sont 
le quartz et Ia muscovite, et les mineraux accessoires, Ia biotite, le disthene, Ia 
chlorite, le graphi te. Les grenats, Ia staurotide et Ia sillimanite apparaissent fre­
quemment sous forme de porphyroblastes. Couleur normalement claire et legere­
ment verdatre. Provenances : Fichtelgebirge, Foret Noire, Erzgebirge, Alpes cen­
trales. Utilise comme pierres de construction en forme de plaques. Resiste mieux it 
!'alteration que les schistes phylliteux. Le terme de micaschiste est souvent abrege 
en « schiste »pour designer des varietes. 

1 Schiste phylliteux, Tyrol / Autriche. 2 Schiste sericiteux, Erzgebirge/RDA. 
3 Micaschiste a grenat, Tessin/Suisse. 4 Micaschiste, Tyrol oriental / Autriche . 
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Schistes ardoisiers [1] 
Du point de vue de Ia genese, les schistes ardoisiers se situent entre les schisteux 
argileux et les schistes phylliteux. Certains auteurs les rangent parmi les roches 
sedimentaires, bien qu'ils soient indubitablement d'origine metamorphique. Ils 
sont nettement reconnaissables ala schistosite et au litage se recoupant oblique­
ment (structures developpees it !'extreme chez les schistes tabulaires) . La limite 
entre les roches argileuses sedimentaires et metamorphiques est atteinte lorsque Ia 
roche ne gonfle plus en presence d'eau. Les argiles schisteuses gonflent, les schistes 
ardoisiers, non. Ces derniers sont egalement plus durs, ils ne contiennent pas de 
fossiles , ou sinon tres deformes, et ne degagent pas une odeur terreuse lorsqu'ils 
sont humides, contrairement aux argiles schisteuses . Structure fine it compacte, 
schistosite tres nette, se ctebitent en plaques it surface plane. II est egalement ·pos­
sible d' obtenir des plans de clivage reguliers suivant Ia statification. 
Les composants essentiels sont le quartz et des micas (principalement Ia muscovite) 
formes it partir des mineraux argileux. Le bitume et le graphite leur conferent des 
couleurs grises ou noires, Ia limonite, des teintes brunes, !'hematite, des teintes 
rouges, et Ia chlorite, des tons verdatres. II existe egalement des types bigarres, 
rubanes ou tachetes . Provenances : Fichtelgebirge, Thuringe/ RDA, Ardennes/ 
France, pays de Galles et Lancashire/ Grande-Bretagne. Utilises pour le revete­
ment des toitures ou des parois (ardoises), pour Ia fabrication de tableaux d'isola­
tion et de commande electrique, parfois de tableaux d'ecole. 

Schistes issus du metamorphisme de contact [2,3] 
Anciennes argiles transformees . Les mineraux ont un habitus granuleux ou colum­
naire. Composants essentiels : mica, quartz, andalousite et cordierite. 
Schistes tachetes Formation de taches dues it Ia presence de bitume ou de 
charbon. 
Schistes noduleux Presentent des plages de mica en forme de petites boules resul­
tant de l'accroissement de Ia taille des grains . 
Schistes fruites [3] Neoformation d'andalousite ou de cordierite se presentant 
sous une forme granuleuse, rappelant des grains de ble. 
Schistes macliferes [2) Neoformation de chiastolite, variete d'andalousite, dis­
persee dans Ia roche sous forme de faisceaux. 

Schistes a hornblende [4] 
Mineraux essentiels : hornblende, quartz, biotite ; accessoires : pyroxene, musco­
vite, grenat, plagioclase. Provenances : Tyrol, Sud-Tyrol, Massif du Saint­
Gothard. 

Stratification ou litage sedimentaire : Ia 
roche se debite en surfaces lisses qui delimi­
tent les couches 

Schistosite : mineraux disposes de fa9on 
orientee ; Ia roche ne se debite en general 
pas selon des surfaces lisses 

1 Schiste ardoisier, Thuringe / RDA. 2 Schiste maclifere, Fichtelgebirge / Baviere. 
3 Schiste fruite, Saxe / RDA. 4 Schiste a hornblende, Sud-Tyrol / ltalie. 
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Schistes verts 
Terme general designant des schistes a grain fin d'aspect verdatre. Les mineraux 
essentiels sont Ia chlorite, !'epidote, l'actinote, le talc, Ia glaucophane et !'albite. 
La muscovite et le quartz font defaut ou ne sont presents qu'en petite quantile. 
Leur nomenclature est basee sur le mineral vert dominant. Les principaux types 
des schistes verts proprement dits sont les schistes a amphibole, les schistes a chlo­
rite, les schistes a epidote et les prasinites. Les talcschistes et les schistes a glauco­
phane ne font partie des schistes verts que dans l'acception elargie du terme, etant 
donne leur genese quelque peu differente. 

Schistes a actinote [4] Variete de schiste a amphibole ayant comme composant 
essentiel l'actinote. Provenances : Erzgebirge de Boheme et de Saxe, Harz, Fich­
telgebirge, Hohe Tauern/ Autriche, Alpes occidentales. 

Chloritoschiste [3] Schiste vert ayant comme composant essentiella chlorite. Les 
varietes presentant de belles couleurs sont utilisees comme roches ornementales, 
pour les revetements de sols et de parois. Provenances : Niedere Tau ern/ Autriche, 
Sud-Tyro!, Lombardie, Piemont/ Italie. 

Prasinite Schiste vert a grain fin. Des concentrations par zones des differents 
composants essentiels (chlorite, actinote, albite et epidote) lui conferent un aspect 
rubane, vaguement schisteux. Est exploitee localement pour l'empierrement des 
routes. Les varietes ayant de belles couleurs sont utilisees comme roches ornemen­
tales. Provenances : Zillertal/ Autriche, Tessin/ Suisse, Italie du Nord. 
Le terme prasinite est parfois utilise comme synonyme de schiste vert. 

Talcschiste [I] Variete de schiste vert tendre, fissile, formee principalement de 
talc . Les mineraux accessoires sont Ia magnesite, Ia magnetite, Ia calcite, Ia dolo­
mite, le quartz. Couleur gris-blanc, tachetee de vert. Onctueux au toucher. 
Provenances : Carinthie, Zillertal/ Autriche, Grisons/ Suisse, Transvaal, New 
York / USA. Les varietes pures sont utilisees pour !'extraction industrielle du talc. 
Steatite [2] (speckstein, pierre ollaire) Variete massive de talcschiste contenant 
des impuretes en faibles quantites. Couleur gris tres clair, durete tres faible. Est 
utilisee depuis des siecles pour Ia fabrication de bijoux, de statuettes, de recipients 
tres varies. En raison de sa grande resistance a Ia chaleur et aux acides, Ia steatite 
est egalement tres diversement utilisee en technique et dans l'industrie, principale­
ment pour Ia fabricat ion de recipients destines a contenir des produits chimiques, 
et pour Ia production de ceramique refractaire. Cette roche devient tres dure lors­
qu'elle est chauffee. En technique, le terme de steatite designe du talc chauffe. 
Provenances : Fichtelgebirge, lnde, Virginie/USA. Les termes cites comme syno­
nymes (voir ci-dessus) peuvent parfois a voir des acceptions legerement differentes. 

Schistes a glaucophane (schistes bleus) Schistes verdatres a tons bleuatres ou 
legerement violets, generalement grossierement schisteux. L'unique composant 
essentiel est Ia glaucophane, une amphibole bleue. Mineraux accessoires : epidote, 
calcite, quartz, grenat, albite, ainsi que le talc, la zo!site et la jadeite. Relativement 
rares . Provenances : Calabre, Toscane, Val d' Aoste, Spitzberg, lies Anglo-Nor­
mandes, Alpes occidentales . Jouent un role important en prospection miniere, car 
ils sont associes a des gisements de cuivre ou de nickel. 

Glaucophanite Terme utilise soit comme synonyme de schiste a glaucophane, 
soit pour designer une roche non schisteuse con tenant de Ia glaucophane. 

1 Talcschiste, Haute-Franconie/Baviere. 2 Steatite, Fichtelgebirge/ Baviere. 3 Chlo­
ritoschiste, Tyrol / Autriche. 4 Schiste a actinote, Tessin / Suisse. 
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Roches metamorphiques massives non schisteuses 
Les roches appartenant it cette categorie ont une structure massive, non orientee. 

Quartzite [1 ,2) metaquartzite 
En petrologie, le terme de quartzite designe aussi bien un quartzite sedimentaire 
(p. 274) qu'un quartzite metamorphique. On utilise egalement le terme de meta­
quartzite pour les quartzites metamorphiques. Le quartzite est generalement 
massif, non schisteux, mais forme des banes souvent epais. Lorsque Ia muscovite 
est tres abondante, une lt!gere schistosite se developpe ; Ia surface des plans de cli­
vage donne alors !' impression d'une teneur en mica bien superieure it Ia realite, du 
fait que Ia roches se debite justement le long des !its de muscovite. 
Le composant essentiel est le quartz, dans une proportion d'au minimum 80 o/o. 
Tous les mineraux constitutifs des roches peuvent apparaltre comme mineraux 
accessoires. Ce sont principalement le feldspath, le mica, Ia chlorite, Ia magnetite, 
!'hematite, le grenat, le graphite. Les grains de quartz sont generalement intime­
ment engrenes du fait de Ia recristallisation du ciment originel sous !'influence du 
metamorphisme. Chez les quartzites sedimentaires, le ciment n'est par contre pas 
recrista llise. Couleur blanche ; des impuretes peuvent lui conferer des teintes 
grises, brunes, rougeiitres. Provenances : Taunus, Harz, Foret du Haut-Palati­
nat/ RFA, Erzgebirge de Boheme et de Saxe, Steiermark/ Autriche, Valais/Suisse, 
Sud-Tyro!, Norvege, Suede. 
Du fait de sa grande solidite et de sa resistace it !'alteration meteorique, le quartzite 
est broye pour etre utilise comme materiau d'empierrement. Les variete fissiles 
(principalement les quartzites it mica) sont employees comme roches ornemen­
tales, pour le revetement des sols et des facades. Les quartzites purs servent de 
matiere premiere pour Ia fabrication du verre et de pierres refractaires, les quart­
zites mineralises sont utilises pour !'extraction de minerais. 

Varietes La denomination des varietes se fait en fonction des mineraux acces­
soires (par exemple quartzite it mica) ou du mineralle plus important economique­
ment (par ex. quartzite it magnetite). II existe de nombreuses appellations commer­
ciales pour les varietes ornementales . 

Roches calcsilicatees [3) 
Roches metamorphiques formees de mineraux calcsil icates, it structure massive, 
compactes it grossierement grenues. Des concentrations de mineraux leur donnent 
parfois un aspect zone. Couleur vert clair, grise, bruniitre. Leur composition 
mim!rale est tres variee. Les mineraux essentiels peuvent etre Ia calcite, Ia vesu­
viane, Ia wollastonite, le diospside, les varietes de grenats grossulaire et andradite. 
Tous les mineraux des roches metamorphiques peuvent apparaltre comme mine­
raux accessoires. On observe frequemment des cristaux isoles de grande taille. 
Provenances : Fichtelgebirge, Tessin /Suisse, Boheme/ Tschecoslovaquie, Tren­
te/ Italie, Californie/USA. Ces roches sont dans !'ensemble tres rares. Les varietes 
presentant des belles colorations sont utili sees en construction, sous le nom de 
MARBRE, pour le revetement de sols et de parois. 

Skarn [4) Roche calcsilicatee mineralisee . Nom provenant du langage des 
mineurs suectois. Utilise pour !'extraction du fer et de metaux lourds non-ferreux. 
Provenances : Suede centrale, lie d'Elbe/ Italie, Trepca/ Yougoslavie, Banat/ 
Roumanie, Arkansas/ USA. 

1 Quartzite, Maroc . 2 Quartzite a sericite, Va lais/Suisse. 3 Roche calcsilicatee, 
Fichtelgebirge/ Baviere. 4 Skarn, Gall ivara / Suede . 
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Amphibolite [1,3] 
Roche metamorphique finement it grossierement grenue, it structure generalement 
massive . II existe quelques rares varietes schisteuses, qui representent des formes 
de passage vers des roches voisines comme le gneiss, Ia granulite, !'eclogite et les 
schistes verts. Les mineraux essentiels sont Ia hornblende, une variete d 'amphi­
bole, et des plagioclases. Mineraux accessoires : entre autres, Ia biotite, Ia chlorite, 
le grenat, l'epidote , la zolsite. Couleur grise, gris-vert it gris fonce et gris-noir. 
Provenances : Fichtelgebirge, Spessart, Foret Noire, Erzgebirge de Boheme et de 
Saxe, Foret de Thuringe/ RDA, Hohe Tauern/ Autriche, Massif du Saint-Gothard/ 
Suisse, Scandinavie. Les amphibolites sont tres solides et resistantes it !'alteration 
meteorique, et sont pour cela uti lisees comme materiau d'empierrement haute­
ment resistant. Les varietes fi ssiles sont employees comme plaques. Le nombre de 
varietes d'amphibolites est tres eleve du fait du large eventail de mineraux essen­
riels et de mineraux accessoires. Leur denomination se fait d'apres le mineral 
accessoire caracteristique (p.ex . amphibolite it quartz, it epidote) . 

Eclogite [4] 
L'eclogite (du grec « choix ») est une roche metamorphique ayant comme mine­
raux essentiels des grenats (le pyrope, de couleur rouge, et l'almandin) et des 
pyroxenes (generalement l'omphacite, de couleur vert clair). Les mineraux acces­
soires sont le disthene, Je rutile, !'amphibole, Ia zolsite, les plagioclases et Je 
quartz. Avec une densite de 3,2-3,6, !'eclogite est Ia roche silicatee Ia plus dense . 
Texture massive, parfois grossierement schisteuse . De grands grenats arrondis 
sont disperses dans une masse finement it grossierement grenue. Mode de 
gisement : rare et seulement en masses peu etendues. Se presente en lentilles au 
sein de gneiss migmatitiques ou de granites pegmatitiques. Provenances : Fichtel­
gebirge , Foret Noire, Hohe Tau ern/ Autriche, Norvege, Californie/ USA. 
L'eclogite est tres tenace et resistante it !'alteration, mais n'est cependant guere uti­
lisee du fait de sa repartition limitee. Employee de fa~on locale comme materiau 
d'empierrement et comme plaques decoratives . 

Corneenne [2] 
Terme general designant des roches metamorphiques massives, dures, compactes it 
finement grenues, it cassure concho!dale typique. 
Parfois legerement porphyroblastiques. Montrent au microscope une structure 
granoblastique caracteristique. Les aretes minces ont un aspect come, translucide. 
Leur composition mineralogique varie fortement en fonction de Ia roche origi­
nelle. Les mineraux apparaissant frequemment sont l'andalousite, Ia biotite, Ia 
cordierite, Je grenat, l'hyperstene, Ia sillimanite. Bien que les corneennes soient 
generalement composees de mineraux clairs, leur couleur est souvent sombre, grise 
it noire, verdatre, du fait de Ia presence d ' impuretes ; elles ne sont que rarement 
presque blanches. Provenances : Fichtelgebirge, Harz, Eifel, ile d'Elbe/ Italie, 
Vosges/ France, Norvege meridionale. 
Les corneennes sont tres solides et resistantes it !'alteration meteorique, mais ne 
sont utilisees que de fa~on locale comme materiau d'empierrement du fa it de leur 
repartition limitee. II existe de nombreuses varietes, denommees d'apres Ia roche 
originelle (par ex . corneenne de schiste ardoisier [2]) ou d'apres leur composition 
mineralogique (p .ex. corneenne it andalousite) . 
Adinole Variete de corneenne formee dans !'aureole de contact des diabases. 

1 Amphibolite a grenat, Tauern/ Autriche. 2 Corneenne de schiste ardoisier, Angle­
terre. 3 Amphibolite, Kinzigtai /Foret Noire/ Bade/ RFA. 4 Eclogite, Fichtelgebirge/ 
Baviere / R FA. 
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Serpentinite [2-4] serpentine 
Roche metamorphique plus ou moins verte, constituee principalement de serpen­
tine. Son nom (du lat. « serpent ») se refere it son aspect tachete ou peut-etre ega­
lement it un soi-disant effet antivenimeux. 
Les mineraux essentiels sont le chrysotile ou !'antigorite. Les mineraux accessoires 
peuvent etre tres nombreux, ce sont, entre autres, !'olivine, le pyroxene, le grenat, 
!'amphibole, Ia chromite et Ia magnetite. La calcite est presque toujours presente. 
Structure compacte, parfois fibreuse ou feuilletee, presque toujours massive, 
occasionnellement en banes epais. Montre parfois une schistosite naissante. Colo­
ration habituellement irreguliere, tachetee, rubanee, flammee, veinee, due it des 
variations de proportion des composants et it leur repartition inegale. Les couleurs 
vont d'un gris-vert clair it un vert-noir. Presente parfois des tons bleutes, bruns ou 
rougeiitres. 
Roche issue du metamorphisme regional, formee it partir de roches magmatiques 
ultrabasiques (peridotites, pyroxenolites, picrites) par transformation en serpen­
tine (serpentinisation) de !'olivine, et, plus rarement, des pyroxenes, des amphi­
boles et de Ia chlorite. Les composes du fer liberes lors de cette transformation 
peuvent donner naissance it des gisements metalliferes. II arrive que des roches 
dolomitiques soient egalement it Ia base de Ia formation de serpentinite. 
Provenances : Fichtelgebirge, Foret Noire, Erzgebirge/ RDA, Salzbourg, Tyrol, 
Carinthie, Waldviertel/ Basse-Autriche, Orisons/ Suisse, Pyrenees, Vosges/ 
France, Ligurie/ ltalie, Cornouailles/ Angleterre. 
En raison de sa faible durete, de sa faculte it se laisser polir facilement et de son 
aspect decoratif, Ia serpentinite est uti Iisee depuis I' Antiquite pour Ia fabrication 
de bijoux et d'objets d'art. Ellene resiste generalement pas aux intemperies, c'est 
pourquoi elle est employee surtout pour !'architecture interieure . Dans le 
commerce et l'industrie de Ia pierre naturelle, Ia serpentinite est generalement 
appelee serpentine, comme le mineral. De nombreuses serpentinites recelent une 
teneur exploitable en minerai ou sont tres etroitement liees avec des gisements 
contenant, entre autres, du fer, du chrome, de Ia magnesite, du talc et de l'asbeste. 
Les varietes sont denommees d'apres des mineraux accessoires particuliers (ser­
pentinite it bronzite, it grenat) ou suivant Ia roche originelle (serpentinite de harz­
burgite). Les noms des varietes commerciales evoquent sou vent Ia couleur verte de 
Ia serpentinite ; elles sont frequemment appelees MARBRE, egalement. 

Cipolin [1] 
Roche metamorphique, est une forme de transition entre Ia serpentinite, le marbre 
et l'ophicalcite. Est constitue d'un fond de calcite traverse de veines et de trainees, 
plissees en pelure d'oignon, de mica, de feldspath, de mineraux argileux, de chlo­
rite ou de serpentine. Teneur en quartz souvent notable. Le nom, signifiant 
« oignon » (de l'italien « cipolla ») fait allusion au dessin de Ia roche. Matrice 
blanche ou jauniitre, veines generalement verdiitres. 
Provenances : Toscane, Piemont/ Italie, Eubee/ Grece. Roche ornementale appre­
ciee, appelee MARBRE dans le commerce. 

Ophiolite 
Terme general pour des roches basiques et ultra-basiques de couleur verte et gene­
tiquement apparentees, comme Ia serpentinite, Ia peridotite, le gabbro, le basalte. 

1 Cipolin VERSILIA, Toscane / ltalie. 2 Serpentinite VERDE VARZEA, Alentejo/ Portugal. 
3 Serpentinite VERDE GIADA, Val d'Aoste/ltalie. 4 Breche a serpentinite VERDE 
ANTICO, Larissa / Grece. 
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Marbre [1 et 4, ainsi que n° 1-3, p. 327] 
L'appellation de marbre (du grec «pierre miroitante ») n!pond a des definitions 
tres diverses. En petrologie, on entend par marbre une roche metamorphique cal­
citique. II s'agit du « vrai » marbre, le marbre cristallin. Le terme de marbre est 
parfois compris comme terme incluant les marbres calcaires et dolomitiques, de 
sorte que !'on peut parler de marbre au sens large et au sens strict. 
Dans l'industrie du batiment, dans le commerce et dans le langage courant, chaque 
calcaire compact et susceptible d'etre poli est designe sous le nom de marbre. 
Meme des roches non calcaires, comme les serpentinites, sont parfois appelees 
marbres . Tous ces groupes ont un trait commun : les marbrures, un dessin particu­
lier de Ia surface. 

Structure Le veritable marbre est issu de calcaire affecte par le metamorphisme 
de contact ou le metamorphisme regional. II est massif, a grain moyen a fin et est 
forme, comme le calcaire, d'un seul mineral, Ia calcite Uusqu'a 99 O!o). Certains 
cristaux se sont accrus aux depens d'autres durant le metamorphisme, de sorte 
qu'ils sont visibles a !'rei! nu, et presque equigranulaires. Les mineraux accessoires 
peuvent etre tres varies, ce sont entre autres !'amphibole, Ia chlorite, !'epidote, le 
mica, le grenat, le graphite, !'hematite, Ia limonite, le plagioclase, Ia pyrite, le 
pyroxene, le quartz, Ia serpentine, Ia vesuvianite, Ia wollastonite. Du fait de sa 
structure granulaire, le marbre est extremement compact. Le volume des pores se 
situe en dessous de 1 %. II peut etre translucide sur une epaisseur allant jusqu'a 
30 em. La penetration profonde des rayons lumineux lui donne son aspect miroi­
tant typique . 

Couleur Le marbre est rarement d'un blanc pur. En fonction du materiau d'ori­
gine ou par suite d'incorporation de substances etrangeres lors du metamor­
phisme, le marbre presente habituellement un aspect rubane ou veine, flamme, 
tachete, madre . Tousles tons et toutes les nuances sont possibles. 

Differences entre marbre et calcaire La distinction entre les marbres et les cal­
caires marmoreens est mal definie. Quelques caracteristiques permettent de faire 
Ia difference entre le marbre et le calcaire, d'aspect souvent tres proche. 

Marbre cristallin 

grossierement cristallin, 
cristaux reconnaissables a I' rei! nu 
cassure spathique 
aretes translucides 
pas de cavites 
pas de fossiles 

Calcaire 

finement cristallin, cristaux 
non reconnaissables a !'rei! nu 
cristaux non visibles a Ia cassure 
aretes non translucides 
cavites eventuelles 
fossiles frequents 

Provenances Les marbres sont tres repandus . Mais le plus souvent, les couches 
sont diaclasees a Ia suite de contraintes tectoniques, de sorte que leur exploitation 
n'est pas rentable. - Fichtelgebirge, Tyrol, Carinthie/ Autriche, Tessin, Valais/ 
Suisse, Toscane, Laas/ Sud-Tyrol, France, Espagne, Grece, Devonshire. 

Utilisation Revetement de fa<;ades, architecture interieure, plaques pour des 
tables, decoration, fabrication de tableaux de commande electrique. Se laisse faci­
lement polir, mais ternit rapidement a !'air libre. 
1 Marbre, Fichtelgebirge/ Baviere. 2 Marbre dolomitique, Steiermark/ Autriche. 3 Ophi­
calcite, Valais / Suisse. 4 Marbre, Alentejo / Portugal 
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Varietes commerciales Alors qu'en petrologie les marbres sont nommes d'apres 
leurs composants caracteristiques, Ia denomination des marbres en usage dans le 
commerce se rapporte it Ia couleur, au dessin, it Ia structure ou au gisement. Elle 
peut etre egalement purement fantaisiste . 

Marbre de Carrare [I) Ce terme designe !'ensemble des marbres exploites dans 
les environs de la ville de Carrare en Toscane. Les lieux d'exploitation se situent 
dans les Alpes apuanes (Apennin), dans une chaine mohtagneuse de 60 km de long 
sur 20 it 25 km de large. Quatre vallees principales menent de Carrare aux nom­
breuses carrieres. Le marbre blanc de neige affleure jusque vers les sommets. Pres 
de Carrare se trouvent les gisements de marbre blanc cristallin les plus importants 
qui soient au monde, aussi bien du point de vue de la qualite que de celui de la 
quantite. Les carrieres etaient en activite deja du temps des Romains. Elles tombe­
rent plus tard dans l'oubli, pour etre it nouveau exploitees durant le haut Moyen 
Age et it l'epoque de la Renaissance. Les gisements semblent inepuisables. A 
!'exception de quelques varietes de marbre aux teintes variees, le type general est 
celui connu sous le nom de Bianco chiaro ou Blanc clair. Le fond est de teinte 
blanc laiteux it blanc legerement bleuiitre. Les varietes parfaitement blanches sont 
tres recherchees pour la sculpture. Michel-Ange a trouve pour ses ceuvres d'art ce 
materiau au Monte Altissimo. De tels marbres se composent jusqu'it 98 OJo de car­
bonate de calcium pur. Le plus souvent, les marbres blancs sont ombres ou veines . 
Il existe differentes appellations commerciales suivant leur dessin. 

Marbre-onyx Designation commerciale de concretions calcaires (v. p. 286) . 

Marbre dolomitique [n° 2, p. 3251 
Marbre issu par metamorphisme d'une dolomie. La dolomite est, avec la calcite, 
!'element dominant. La structure est en general plus fine que celle des marbres cal­
caires, les zones de cassures montrent un aspect saccharolde. Il est difficile sinon 
dele differencier it !'ceil nu d'un marbre calcaire. Peut cependant etre facilement 
identifie par la reaction it l'acide (cf. p. 290). Provenances : Fichtelgebirge, Steier­
ruark / Autriche, Sud-Tyrol/Italie, Norvege, Suede, Carelie/ URSS, Utah / USA. 
Les marbres dolomitiques ne sont pas aussi repandus que les marbres calcaires. Il 
sont utilises de la meme fa~on que ces derniers. Lorsqu'on parle de marbre sans 
preciser, on entend par lit normalement le marbre calcaire. 

Ophicalcite [4 et n°3, p. 325) 
Roche metamorphique formee essentiellement de calcite et de mineraux silicates 
(jusqu'it 20 OJo), qui sont principalement Ia serpentine, Ia forsterite et le talc, 
accompagnes d'amphibole, de mica, de feldspath, de pyroxene et de quartz. Ce 
terme d'ophicalcite, ayant la meme signification que marbre-serpentine, traduit la 
parente etroite de ce type de roche avec it la fois les marbres et les serpentinites. 
Texture massive, non oriente, structure granuleuse, cristalline. Mode de 
gisement : semblable it celui des marbres. Provenances : Fichtelgebirge, Valais/ 
Suisse , Alpes occidentales/France, Piemont, Estremadura/Portugal, Espagne . 

Calcaire primitif 
Terme designant autrefois des marbres cristallins, que l'on considerait comme 
etant les calcaires les plus vieux. Nous savons de nos jours que le marbre peut se 
former it toutes les epoques geologiques. Cette expression desuete ne devrait done 
plus etre employee. 

1 Marbre de CARRARE, Toscane / ltalie. 2 Marbre CALACATTA D'ORO, Toscane/ltalie. 
3 Marbre PACHA, Turquie occidentale. 4 Ophicalcite du CONNEMARA, County Gal­
way I I rlande 
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Proprietes physiques des roches metamorphiques 

Poids brut Poids net Porosite Capacite Porosite 
Densite Densite reelle d'absorption apparente 
brute nette Volume d'eau Porosite 
Poids Po ids des vides utile 
volumique specifique 
Densite 
de volume 

g/cm' g/cm' %volume % poids %volume 

gneiss, granulite 2,65-3,00 2,67-3,05 0,4-2,0 0,1-0,6 0,3-1,8 
amphibolite 2,70-3,10 2,75-3,15 0,4-2,0 0,1-0,4 0,3-1,2 
serpentinite 2,60-2,75 2,62-2,78 0,3-2,0 0,1-0,7 0,3-1,8 
schiste ardoisier 2,70-2,80 2,82-2,90 1,6-2,5 0,5-0,6 1,4-1,8 
marbre 2,65-2,85 2,70-2,90 0,5-2,0 0,2-0,6 0,4-1,8 

schiste ardoisier 2,60-2,80 2,71-2,86 0,4-4,5 0,1-1,7 
gneiss, micaschiste 2,60-2,97 2,64-3,05 0,4-5,5 0,1-1,9 
granulite 2,64-3,12 2,67-3,20 0,4-7,8 0,1-1,4 
quartzite 2,60-2,65 2,64-2,70 0,4-3,9 0,1-1,4 
marbre, ophicalcite 2,60-2,76 2,70-2,78 0,4-4,0 0,1-1,5 
serpentinite 2,41-2,95 2,63-3,00 0,3-10,5 0,1-3,8 

serpentinite 2,6-2,8 2,7-2,9 0,3-2,0 
gneiss 2,6-3,0 2,8-3,0 0,3-1,8 
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Resistance Resistance Resistance Usure au Remarques Sources 
a seca Ia a Ia au choc polissage 
com pres- flexion 
sion (l'ecra-
semen!) 

Nombre Perte 
de coups en em' 
jusqu'a sur 50 em' 

kg I em' kg /em' Ia rupture 

gneiss, granulite 1600-2800 6,12 4-10 

t''"" l amphibolite 1700-2800 10-16 6-12 
moyennes DIN 

serpentinite 1400-2500 6-15 8-18 
des 52100 

schiste ardoisier 500-800 
frequences 

marbre 800-1800 60-150 8-10 15-40 

]·~'"" 1983 

serpentinite 500-2500 5-15 } Reinsch 
gneiss 700-2800 3-11 1991 
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Materiaux extra-terrestres 

Les meteorites (du grec « phenomene celeste » ), appelees egalement aerolithes, 
sont des fragments rocheux soli des provenant de I' espace. On peut les qualifier 
ainsi de roches extra-terrestres . La plupart subissent une fusion a leur entree dans 
!'atmosphere, ce sont les celebres etoiles filantes. Les meteorites sont pour Ia plu­
part de petites spherules noires de quelques fractions de millimetre. Ces minus­
cules meteorites tombent sans discontinuer sur Ia terre. L'apport annuel de ces 
poussieres cosmiques atteint des milliers de tonnes. 
Les meteorites de grande taille sont rares. La plus grande que !'on ait trouvee 
jusqu' a present est tombee a l'epoque de Ia prehistoire pres de !'actuelle ferme 
Hoba, non loin de Grootfontein, en Namibie. Son volume est de 9 m' et elle pese 
plus de 50 tonnes (illustr. p. 334). Du fait de leur grande vitesse de chute, !'impact 
des meteorites tres lourdes ne peut pas etre amorti. Elles sont a peine freinees par 
!'atmosphere et atteignent Ia surface du sol a des vitesses cosmiques de l'ordre de 
20 a 70 km par seconde ;Ia elles eclatent et se volatilisent completement. Cela 
engendre des phenomenes de fusion dans les roches formant le cratere et Ia forma­
tion de mineraux de haute pression comme Ia coesite et Ia stishovite. 

Crateres meteoriques (astroblemes) 

L'impact des grandes meteorites provoque Ia formation de crateres circulaires 
(astroblemes) a Ia surface de Ia terre. II existe environ 50 astroblemes importants 
dont l'origine meteorique a ete prouvee ou estimes comme tels . Plusieurs centaines 
de petites zones d'impacts ont ete en outre formees par des essaims de meteorites . 
Le Barringer Crater (Canyon Diablo, pres de Winslow en Arizona), est le cratere 
le plus connu et le plus etudie. Diametre: 1220 m ; profondeur de 175m. II 
remonte a plus de 30 000 ans. Sa falaise circulaire s'eleve a 35 m au-dessus de Ia 
plaine. On n'a jamais trouve de corps meteorique important, mais plus de 20 
tonnes de fer meteorique ont ete recueillies sous forme de fragments. 
Le Ni:irdlinger Ries, un des plus grands crateres meteoriques, est un bassin large de 

Classification des meteorites 

Fers 
meteoriques 
ou siderites 

hexaedrites 
octaed rites 
ataxites 

lithoside- siderophyres 
rites ou pallasites 
siderolites mesosiderites 

Pierres ou 
meteorites 
pierreuses 

chondrites 
achondrites 

25 km, originellement profond de 500 m, actuellement de 200 m seulement, situe 
entre le Jura souabe et le Jura franconien . II s'est forme il y a plus de 15 millions 
d'annees. Le projectile a dG etre completement volatilise lors de !'impact, aucun 
fragment meteorique n'ayant ete trouve. 

lmpactites 
Lors de !' impact de grosses meteorites, les roches de Ia surface terrestre peuvent 
fondre et meme se volatiliser sous forme de nuees ardentes comparables a celles 
des volcans. Cette matiere fondue, en se figeant, donne naissance a des fragments 
de roches vitreux, appeles impactites (d ' impact). S'accumulent parfois sous forme 
de breches. La suevite du Nordlinger Ries appartient a cette categorie de roches. 

Les grandes meteorites se precipitant sur Ia terre suivies d'une trainee lumineuse spectaculaire 
(montage photographique) 
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Fers meteoriques [ 1 ,2,5] siderites 
Les fers meteoriques sont des alliages cristallins de fer natif et de nickel ( 4 a 40 O?o ), 
avec une faible teneur en cobalt et en cuivre. Cette composition ne se rencontre pas 
parmi les minerais de Ia croilte terrestre. 
Hexaedrite Siderite contenant 6-7 O?o de nickel, formee de cristaux cubiques se 
laissant diver suivant les faces du cube (hexaedre). Les faces polies et attaquees a 
l'acide nitrique montrent une fine striation parallele ou entrecroisee (!ignes de 
Neumann). 
Octaedrite [!] Siderite contenant jusqu'a 40 O?o de nickel. La masse est cristal­
lisee sous une forme octaedrique. Sciee, polie et attaquee a l'acide nitrique, cette 
variete fait apparaltre un systeme de lamelles que l'on designe sous le nom de 
figures de Widmannstaetten . Jusqu'a present, on n'a pas encore reussi a produire 
artificiellement un tel systeme de lamelles. Trois parties distinctes peuvent y etre 
reconnues : Ia camasite, Ia taennite et Ia plessite. 
Camasite Alliage gris sombre de fer et nickel, contenant 6-7 O?o de nickel, en 
forme de larges poutrelles. 
Taennite Bandes d'alliage de fer et de nickel a eclat argentin, contenant environ 
30 O?o de nickel, entourant Ia camasite. 
Plessite Assemblage de tres petits cristaux gris-noir de camasite et de taennite 
remplissant les interstices entre les lamelles. 
Ataxites Siderites finement cristallisees, riches en nickel, depourvues de struc­
tures geometriques . Resultent probablement de l'echauffement d'octaedrites. 

Pierres celestes [3,4] meteorites pierreuses 
Les pierres ressemblent aux roches terrestres . Leur composition chimique est com­
parable a celle des peridotites ou des gabbros . Elles ne contiennent, en outre, que 
de faibles quantite de fer nickelifere. Elles sont plus frequentes que les siderites. 
Chondrite [3] Meteorite pierreuse formee de spherules (chondres ou chondrules) 
isolees ayant jusqu'a Ia taille d'un pois, comportant des mineraux silicates (bron­
zite, diopside, olivine et plagioclase), exceptionnellement de Ia chromite, du gra­
phite, de Ia magnetite et du spinelle, ou du verre. La matrice est constituee des 
memes mineraux ou de verre. Couleur gris clair a gris sombre, parfois noire. 
Achondrite [4] Meteorite pierreuse depourvue de chondres. Possede generale­
ment une croilte de fusion noire brillante. Plus rare que les chondrites . 

Lithosiderites 
Du fait de leur composition, ces meteorites representent des termes de passage 
entre les meteorites pierreuses et les siderites. Elles contiennent, en proportions 
egales, des mineraux silicates et du fer nickelifere. Elles representent moins de 
10 O?o de !'ensemble des meteorites . 
Siderophyre Variete a teneur elevee en fer nickelifere ainsi qu'a forte proportion 
de bronzite disseminee dans une structure reticulee. Presence de tridymite. 
Pallasite Variete de meteorite a grands cristaux d 'olivine disperses dans une 
matrice de fer nicke!ifere cristallisee sous une forme octaedrique. 
Mesosiderite Variete de meteorite contenant du fer nickelifere irregulierement 
reparti dans une matrice silicatee formee de bronzite, d'olivine et de plagioclase. 
1 Siderite (octaedrite) avec figures de Widmannstaetten, tombee il y a plus de 40 000 
ans, Toluka / Mexique. 2 Siderite tombee il y a plus de 30 000 ans, Barringer Crater / 
USA. 3 Meteorite pierreuse avec des chondres, tombee le 8 fevrier 1969, Allende/ 
Mexique. 4 Meteorite pierreuse tombee le 8 fevrier 1969, Allende/Mexique. 5 Side­
rite tom bee il y a plus de 30 000 ans, Barringer Crater/ USA 
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La plus grande meteorite jamais trouvee, se trouvant pres de Ia ferme Hoba, en Namibie. 

Tectites [1-4] 
Le mode de formation des tectites (grec « fondre »)est controverse. On les consi­
derait autrefois comme des meteorites non cristallisees. C'est pourquoi on les 
appelle aussi meteorites vitreuses. Aujourd'hui, les tectites sont considerees 
comme des roches d'origine terrestre dont Ia formation est liee a !'impact de 
meteorites. La puissance du choc de meteorites geantes a provoque Ia sublimation 
de materiaux terrestres dont Ia condensation a donne naissance a des pierres en 
forme de gouttes eta structure vitreuse, les tectites. Celles-ci se trouvent d'ailleurs 
dans Ia zone de dispersion des crateres meteoriques. Les tectites ont une couleur 
verte a noire, rarement jauniitre, et une surface plus ou moins grenue. Elles ne 
mesurent generalement guere plus de 4 centimetres, les formes de Ia taille d 'une 
pomme sont exceptionnelles. Elles ne possedent pas de croilte de fusion. Nom tire 
des regions de provenance, comme p.ex. australite, georgialte (USA), thallandite. 
Moldavite [1) (verre de meteore, pierre de bouteille) 
Tectite de couleur sombre a vert-noir provenant de Ia Moldavie (Tschecoslova­
quie), a surface fortement crevassee ou ar rondie et polie. Les varietes transpa­
rentes vert bouteille etaient autrefois taillees en joaillerie. Leur formation est pro­
bablement due a !'impact de Ia meteorite qui produisit le bassin du Ries (p. 331) . 

Fulgurites 
Les fulgurites (du latin« foudre ») ont une certaine parente avec les meteorites du 
fait qu'elles ne proviennent pas de phenomenes terrestres. Les fulgurites sont des 
roches frappees par Ia foudre, presentant des formes tubulaires dues a des pro­
cessus de fusion. Elles ont quelques centimetres de large, parfois quelques metres 
de long. 

1 Moldavite, Boheme/Tchecoslovaquie. 2 Tectite a surface grenue, Tha'llande. 
3 Tectite (australite), Austalie centrale. 4 Tectite (tha'llandite), Tha'llande 
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Append ice 

Conseils pour les collectionneurs 
Voici quelques indications dont tout collectionneur devrait tenir compte afin de 
garantir sa securite personnelle et celle d'autrui, d'augmenter ses chances de 
succes, et de rendre durables les joies de Ia collection. 

Equipement pour l'activite sur leterrain et les travaux de determination 
II est toujours necessaire de porter de bonnes chaussures. Les bottes de caout­
chouc ne sont pas indiquees dans les talus d'eboulis et les carrieres, car elles 
n'offrent pas une protection suffisante . Porter des gants maniables formes de tissu 
couvert de caoutchouc lorsque l'on fac;onne les echantillons. Pour le travail au 
burin, il est recommander d 'utiliser des gants de cuir epais qui amortissent les 
coups et protegent lorsque le marteau est devie. Si !'on manipule des produits chi­
miques, utiliser des gants resistants aux acides et restant maniables meme mouilles. 
Lors de tous travaux au marteau ou au burin, lorsque !'on fac;onne les echantillons 
et que l'on utilise des acides, il faut imperativement porter des lunettes it verres 
resistants et it protection laterale pour se proteger des esquilles. Pour ceux qui por­
tent dejit des lunettes, il existe des protections ou des lunettes it verre normal pou­
vant etre fixees ou portees par-dessus les verres correcteurs . 
Porter un casque partout ou il y a risque de chute de pierres. Ce risque est particu­
lierement important it Ia suite d'une explosion, apres Ia periode de gel hi vernal et 
apres le lever du solei!. 

Autorisations et interdictions 
Dans de nombreux pays, Ia collecte de mineraux et de roches dans Ia nature fait 
!'objet de restrictions plus ou mains severes. Chaque amateur de pierres doit 
s'informer de fac;on detaillee sur les prescriptions existant it ce sujet avant de com­
mencer toute activite de recherche. Les infractions peuvent etre punies tres severe­
ment suivant les cas. II peut s'agir de Ia confiscation du materiel de fouille, des 
outils, y compris !'automobile, d'amendes ou meme de peines de prison . II vade 
soit que I' on ne doit rien prelever sans autorisation dans une propriete privee. Le 
fait d'y penetrer doit dejit fai re it lui seull'objet d'une demande. Meme s'il n'y a pas 
de panneau d'interdiction, cela ne signifie nullement qu'il est permis de recolter des 
pierres. II n'existe pas en RFA, ni en Autriche, ni en Suisse, de prescriptions gene­
rales concernant Ia recherche et Ia collecte de pierres. II existe cependant des restric­
tions particulieres en bien des endroits. De nombreuses communes ont edicte leurs 
propres dispositions . La permission de fouilles fait souvent !'objet d'une taxe. 

Conservation des pieces de collection 
Les pieces de collection delicates ou presentant un danger doivent faire !'objet 
d'attentions particulieres. Certains mineraux peuvent absorber l'humidite de !'air 
et se liquefier, d'autres se deshydratent et se desagregent. Les siderites se rouillent, 
les mineraux sensibles it Ia lumiere palissent. On trouvera des renseignements indi­
quant comment proteger les mineraux fragi les dans Ia litterature specialisee dans Ia 
collection de mineraux. Ne jamais garder des mineraux et des roches radioactifs 
dans des salles de sejour , des chambres ou des lieux de travail, ne jamais les laisser 
it Ia portee des enfants. Ne conserver que des pieces de petite taille a fin d' eviter les 
risques d'irradiation . 

336 



Tableau des eh~ments chimiques 

Symbole Nom Numero Symbole Nom Numero 
chimique atomique chimique atomique 

Ac Actinium 89 Mn Manganese 25 
Ag Argent 47 Mo Molybdene 42 
AI Aluminium 13 Mv Mendelevium 101 
Am Americium 95 N Azote (nitrogene) 7 
Ar Argon 18 Na Sodium (natrium) 11 
As Arsenic 33 Nb Niobium 41 
At A state 85 Nd Neodyme 60 
Au Or 79 Ne Neon 10 
B Bore 5 Ni Nickel 28 
Ba Baryum 56 No Nobel ium 102 
Be Beryllium 4 Np Neptunium 93 
Bi Bismuth 83 0 Oxygene 8 
Bk Berkelium 97 Os Osmium 76 
Br Brome 35 p Phosphore 15 
c Carbone 6 Pa Protactin ium 91 
Ca Calcium 20 Pb Plomb 82 
Cd Cadmium 48 Pd Palladium 46 
Ce Cerium 58 Pm Promethium 61 
Cf Californium 98 Po Polonium 84 
Cl Chlore 17 Pr Praseodyme 59 
Cm Curium 96 Pt Platine 78 
Co Cobalt 27 Pu Plutonium 94 
Cr Chrome 24 Ra Radium 88 
Cs Cesium 55 Rb Rubinium 37 
Cu Cuivre 29 Re Rhenium 75 
Dy Dyprosium 66 Rh Rhodium 45 
Er Erbium 68 Rn Radon 86 
Es Einsteinium 99 Ru Ruthenium 44 
Eu Europium 63 s Soufre 16 
F Fluor 9 Sb Antimoine (stibium) 51 
Fe Fer 26 Sc Scandium 21 
Fm Fermium 100 Se Selenium 34 
Fr Francium 87 Si Silicium 14 
Ga Gallium 31 Sm Samarium 62 
Gd Gadolinium 64 Sn Etain (stannum) 50 
Ge Germanium 32 Sr Strontium 38 
H Hydrogeme 1 Ta Tantale 73 
He Helium 2 Tb Terbium 65 
Hf Hafnium 72 Tc Technetium 43 
Hg Mercure Te Tellure 52 

(hydrargyrum) 80 Th Thorium 90 
Ho Holmium 67 Ti Titane 22 
In Indium 49 Tl Thallium 81 
lr Iridium 77 Tm Thulium 69 
I lode 53 u Uranium 92 
K Potassium 19 v Vanadium 23 
Kr Krypton 36 w Tungstene 74 
La Lanthane 57 Xe Xenon 54 
Li Lithium 3 y Yttrium 39 
Lu Lutecium 71 Yb Ytterbium 70 
Lw Lawrencium 103 Zn Zinc 30 
Mg Magnesium 12 Zr Zirconium 40 
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Normes DIN (normes allemandes) concernant 
les pierres naturelles (selection) 
(DIN = Deutsche lnstitut fiir Normierung) 

DIN4022 

DIN4023 

DIN4220 

DIN 18502 
DIN 18555 

DIN 52100 

DIN52101 
DIN 52102 

DIN 52103 

DIN 52104 

DIN 52105 
DIN 52106 

DIN 52107 

DIN 52108 

DIN 52109 

DIN52110 

DIN52!11 

DIN52112 

DIN 52113 

DIN 52114 
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Terrains a biitir et eaux souterraines. Denomination et description 
du sol et de Ia roche. 
I ere partie Tableau des couches pour prospection et sondage sans 
carottage continu 
2me partie Tableau des couches pour sondages effectues 
dans Ia roche (roche solide) 
3me partie Tableau des couches pour sondages avec carottage 
continu dans les sols (roche meuble) . Mai 1982 
Sondages pour fondations et sondages sous l'eau. Presentation 
graphique des resultats . Mars 1984 
Lignes directrices pour !'estimation du sous-sol en un lieu donne. 
Projet, Septembre 1980 
Paves. Pierres naturelles. Decembre 1965 
Test de mortiers a liant mineral 
f'e partie Generalites, prise d'echantillons mortier-test. 
Septembre 1982 
2me partie Mortier frais avec adjuvants denses. Determination de Ia 
consistance, de Ia densite brute et de Ia teneur en air. Septembre 1982 
3me partie Mortier dur, Determination de Ia resistance a Ia flexion, 
a Ia pression et de Ia densite brute, Septembre 1982 
Test de pierres naturelles . Lignes directrices pour tester et 
selectionner les pierres naturelles. Juillet 1939/fevrier 1949 
Test de pierres naturelles. Prise d'echantillons . Septembre 1965 
Test de pierres naturelles . Determination de Ia densite. Densite 
brute, densite nette, degre d'etancheite, porosite totale. 
Septembre 1965 
Test de pierres naturelles. Determination de !'absorption d'eau . 
Novembre 1972 
T,est de pierres naturelles. Essai alternatif du gel et de Ia rosee. 
Jere partie Procedes A a Q. Novembre 1982 
2me partie Procedes Z. Novembre 1982 
Test de pierres naturelles. Essai de compression. Aout 1965 
Test de pierres naturelles. Bases pour !'evaluation de Ia resistance a 
!'erosion. Novembre 1972 
Test de pierres naturelles. Resistance a l'ecrasement obtenue sur un 
cube (propriete du materiau) . Mars 1933/octobre 1947 
Test de materiau de construction non metallique et non organique. 
Test de l'usure a Ia meule selon Bohme. Technique de Ia meule. 
Aout 1968 
Test de pierres naturelles. Essai d'ecrasement sur du gravier et du 
gravillon. Projet, Mars 1976 
Test de pierres naturelles . Determination de Ia densite des cailloutis. 
Projet, Mars 1964 
Test de pierres naturelles. Essai de cristallisation avec du sulfate de 
sodium 
Test de pierres naturelles. Resistance a Ia flexion. Mise a l'epreuve 
en tant que materiau de construction. Septembre 1965 
Test de pierres naturelles. Determination de Ia valeur de saturation. 
Mars 1965 
Determination de Ia forme des grains des cailloutis a !'aide du pied 
a coulisse. Novembre 1972 



Echelle stratigraphique 

Eres Temps en Peri odes Subdivisions et 
millions ou systemes etages 
d'annees 

Cenozoi'que Quaternaire Holocene 
Pleistocene 

2 
Pliocene Neogene 

Tertiaire Miocene 
Oligocene 
Eocene Paleogene 
Paleocene 

70 
superieur 

Cretace inferieur 
135 

superieur (Maim) 
Secondaire Jurassique moyen (Dogger) 
ou Mesozoi'que inferieur (Lias) 

180 
superieur 

Trias moyen 
inferieur 

225 
superieur Thuringien 

Permien Saxonien 
inferieur Autunien 

275 
superieur Silesien 

Carbonifere (Houiller) 
inferieur Dinantien 

345 
superieur 

Devonien moyen 
inferieur 

400 
Prima ire 

Silurien superieur 
ou Paleozoi'que inferieur 

440 

Ordovicien 
superieur 
inferieur 

500 
superieur 

Cambrien moyen 
inferieur 

580 
Algonkien Algonkien 

superieur 
1000 

Precambrien Algonkien 
inferieur 

1800 
Archeen 

4000 
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Trait blanc + incolore 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

1 1/ 2 

2 

2 1/ 2 

342 

carnallite 1,60 
pyrophyllite 2,66-2,90 

carnallite 1,60 
halotrichite 1 ,73-1,79 
sylvine 1 ,99 
gypse 2,2-2,4 
vivianite 2,6-2, 7 
pyrophyllite 2,66-2,90 

ambre 1,05-1 ,30 
carnallite 1,60 
epsomite 1,68 
borax 1,7-1,8 
ulexite 1,96 
sylvine 1,99 
soufre 2,0-2,1 
chrysocolle 2,0-2,2 
halite 2,1-2,2 
gypse 2,2-2,4 
pharmacolite 2,6 
vivianite 2,6-2,7 
muscovite 2,78-2,88 
lepidolite 2,80-2,90 
zinnwaldite 2,90-3,20 
annabergite 3,0-3,1 

epsomite 1,68 
borax 1,7-1,8 
kernite 1,91 
gaylussite 1 ,99 
chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
picromerite 2,03 
kainite 2,1-2,2 
gibbsite 2,3-2,4 
pennine 2,5-2,6 
pharmacolite 2,6 
thenardite 2,66-2,67 
biotite 2,70-3,30 
muscovite 2, 78-2,88 
lepidolite 2,80-2,90 
zinnwaldite 2,90-3,20 
cryolite 2,95 
stolzite 7,9-8,2 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

pyrophyllite 2,66-2,90 
talc 2, 7-2,8 

halotrichite 1,73-1,79 
gypse 2,2-2,4 
vivianite 2,6-2,7 
pyrophyllite 2,66-2,90 

ulexite 1 ,96 
gypse 2,2-2,4 
vivianite 2,6-2, 7 
phlogopite 2,75-2,97 
muscovite 2, 78-2,88 
lepidolite 2,80-2,90 
fuchsite 2,85 
zinnwaldite 2,90-3,20 
annabergite 3,0-3,1 
hydrozincite 3,5-3,8 

serpentine 2,0-2,6 
gibbsite 2,3-2,4 
pennine 2,5-2,6 
biotite 2, 70-3,30 
phlogopite 2,75-2,97 
muscovite 2,78-2,88 
lepidolite 2,80-2,90 
fuchsite 2,85 
zinnwaldite 2,90-3,20 
cryolite 2,95 
hydrozincite 3,5-3,8 
valentinite 5,6-5,8 
leadhillite 6,45-6,55 

eclat adamantin 

calomel 6,4-6,5 

chlorargyrite 5,5-5,6 
calomel 6,4-6,5 

soufre 2,0-2,1 
senarmontite 5,50 
chlorargyrite 5,5-5,6 
phosgenite 6,0-6,3 
calomel 6,4-6,5 

valentinite 5,6-5,8 
phosgenite 6,0-6,3 



indiquent leur densite 

durete 
selon Mohs 

1 1/2 

2 

2 1/2 

eclat gras 
eclat cireux 

carnallite 1,60 
talc 2, 7-2,8 

carnallite 1,60 
sylvine 1,99 
chlorargyrite 5,5-5,6 

ambre 1,05-1,30 
carnallite 1,60 
borax 1,7-1,8 
sylvine 1,99 
soufre 2,0-2,1 
chrysocolle 2,0-2,2 
senarmontite 5,50 
chlorargyrite 5,5-5,6 
phosgenite 6,0-6,3 

borax 1,7-1,8 
chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
phosgenite 6,0-6,3 
leadhillite 6,45-6,55 
stolzite 7,9-8,2 

eclat metallique 

carnallite 1,60 

carnallite 1,60 
vivianite 2,6-2,7 

carnallite 1,60 
vivianite 2,6-2, 7 
phlogopite 2, 75-2,97 
muscovite 2,78-2,88 
fuchsite 2,85 
zinnwaldite 2,90-3,20 

biotite 2, 70-3,30 
phlogopite 2, 75-2,97 
muscovite 2,78-2,88 
fuchsite 2,85 
zinnwaldite 2,90-3,20 
argent 9,6-12,0 

Trait blanc + incolore 

sans eclat 
mat 

chlorargyrite 5,5-5,6 

sepiolite 2,0 
hydrozincite 3,5-3,8 
chlorargyrite 5,5-5,6 

sepiolite 2,0 
serpentine 2,0-2,6 
hydrozincite 3,5-3,8 
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Trait blanc + incolore 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

3 ambre 1,05-1,30 
kurnakovite 1,86 
chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
kainite 2,1-2,2 
laumontite 2,25-2,35 
cacoxene 2,3 
gibbsite 2,3-2,4 
coraux 2, 6-2,7 
calcite 2,6-2,8 
thenardite 2,66-2,67 
biotite 2, 70-3,30 
polyhalite 2,77-2,78 
muscovite 2, 78-2,88 
lepidolite 2,80-2,90 
strengite 2,87 
zinnwaldite 2,90-3,20 
cryolite 2,95 
celestite 3,9-4,0 
witherite 4,28 
barytine 4,48 
cerusite 6,4-6,6 
wulfenite 6,7-6,9 
stolzite 7,9-8,2 

3 1/ 2 chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
stilbite 2,0-2,20 
heulandite 2,18-2,22 
laumontite 2,25-2,35 
gibbsite 2,3-2,4 
wavellite 2,3-2,4 
kieserite 2,57 
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coraux 2,6-2, 7 
polyhalite 2,77-2,78 
dolomite 2,85-2,95 
strengite 2,87 
anhydrite 2,9-3,0 
ankerite 2,9-3,8 
aragonite 2,95 
rhodochrosite 3,3-3,6 
strontianite 3, 76 
celestite 3,9-4,0 
witherite 4,28 
adamite 4,3-4,5 
barytine 4,48 
cerussite 6,4-6,6 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

kurnakovite 1,86 
serpentine 2,0-2,6 
laumontite 2,25-2,35 
cacoxene 2,3 
gibbsite 2,3-2,4 
perles 2,60-2,78 
biotite 2,70-3,30 
muscovite 2,78-2,88 
lepidolite 2,80-2,90 
zinnwaldite 2,90-3,20 
cryolite 2,95 
celestite 3,9-4,0 
barytine 4,48 
valentinite 5,6-5,8 

serpentine 2,0-2,6 
stilbite 2,09-2,20 
heulandite 2,18-2,20 
laumontite 2,25-2,35 
gibbsite 2,3-2,4 
perles 2,60-2,78 
anhydrite 2,9-3,0 
ankerite 2,9-3,8 
celestite 3,9-4,0 
barytine 4,48 

eclat adamantin 

valentinite 5,6-5,8 
phosgenite 6,0-6,3 
anglesite 6,3-6,4 
cerusite 6,4-6,6 
wulfenite 6,7-6,9 

blende 3,9-4,2 
anglesite 6,3-6,4 
cerusite 6,4-6,6 
pyromorphite 6,7-7,1 
mimetite 7,1 



indiquent leur densite 

durete 
selon Mohs 

3 

3 1/2 

eclat gras 
eclat cireux 

ambre 1,05-1,30 
chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
coraux 2,6-2,7 
polyhalite 2, 77-2,78 
celestite 3,9-4,0 
witherite 4,28 
phosgenite 6,0-6,3 
anglesite 6,3-6,4 
cerusite 6,4-6,6 
stolzite 7,9-8,2 

chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
coraux 2,6-2,7 
polyhalite 2,77-2,78 
ankerite 2,9-3,8 
aragonite 2,95 
strontianite 3, 76 
celestite 3,9-4,0 
blende 3,9-4,2 
witherite 4,28 
anglesite 6,3-6,4 
cerusite 6,4-6,6 
pyromorphite 6,7-7,1 
mimetite 7,1 

eclat metallique 

biotite 2, 70-3,30 
muscovite 2,78-2,88 
zinnaldite 2,90-3,20 
argent 9,6-12,0 

Trait blanc + incolore 

sans eclat 
mat 

serpentine 2,0-2,6 
laumontite 2,25-2,35 
coraux 2,6-2,7 
witherite 4,28 

serpentine 2,0-2,6 
laumontite 2,25-2,35 
coraux 2,6-2,7 
witherite 4,28 
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Trait blanc + incolore 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

4 chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
chabasite 2,08-2,16 
stilbite 2,09-2,20 
heulandite 2,18-2,22 
phillipsite 2,2 
wavellite 2,3-2,4 
colemanite 2,44 
variscite 2,52 
coraux 2,6-2,7 
dolomite 2,85-2,95 
magnesite 2,9-3,1 
ankerite 2,9-3,8 
aragonite 2,95 
fluorine 3,18 
rhodochrosite 3,3-3,6 
disthime 3,53-3,65 
siderite 3,7-3,9 

4 1/ 2 chabasite 2,08-2,16 
phillipsite 2,2 
apophyllite 2,3-2,4 
colemanite 2,44 
harmotome 2,44-2,50 
variscite 2,52 
wollastonite 2,8-2,91 
magnesite 2,9-3,1 
distheme 3,53-3,65 
siderite 3,7-3,9 

5 chabasite 2,08-2,16 
soda lite 2,13-2,29 
natrolite 2,20-2,26 
mesolite 2,2-2,4 
analcime 2,24-2,31 
apophyllite 2,3-2,4 
variscite 2,52 
scapolite 2,54-2,77 
turquoise 2,6-2,8 
wollastonite 2, 78-2,91 
wardite 2,81 
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datolite 2,9-3,0 
melilite 2,95-3,05 
apatite 3,16-3,22 
augite 3,2-3,6 
bronzite 3,25-3,35 
diopside 3,27-3,31 
hemimorphite 3,3-3,5 
hypersthene 3,35-3,84 
smithsonite 4,3-4,5 
monazite 4,6-5,7 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

serpentine 2,0-2,6 
stilbite 2,09-2,20 
heulandite 2,18-2,22 
perles 2,60-2,78 
ankerite 2,9-3,8 
margarita 2,99-3,08 
distheme 3,53-3,65 
siderite 3, 7-3,9 

apophyllite 2,3-2,4 
wollastonite 2, 78-2,91 
margarita 2,99-3,08 
distheme 3,53-3,65 
siderite 3,7-3,9 

natrolite 2,20-2,26 
mesolite 2,2-2,4 
scolecite 2,26-2,40 
okenite 2,28-2,33 
apophyllite 2,3-2,4 
thomsonite 2,3-2,4 
wollastonite 2,78-2,91 
pectolite 2,8 
bronzite 3,25-3,35 
smithsonite 4,3-4,5 

eclat adamantin 

colemanite 2,44 
blende 3,9-4,2 
pyromorphite 6,7-7,1 
mimetite 7,1 

colemanite 2,44 
scheelite 5,9-6,1 

sphene 3,4-3,6 
scheelite 5,9-6,1 



indiquent leur densite 

durete eclat gras 
selon Mohs eclat cireux 

4 chrysocolle 2,0-2,2 
serpentine 2,0-2,6 
variscite 2,52 

4 1/ 2 

5 

coraux 2,6-2,7 
ankerite 2,9-3,8 
aragonite 2,95 
blende 3,9-4,2 
pyromorphite 6, 7-7,1 
mimetite 7,1 

variscite 2,52 
scheelite 5,9-6,1 

soda lite 2,13-2,29 
variscite 2,52 
scapolite 2,54-2,77 
turquoise 2,6-2,8 
datolite 2,9-3,0 
melilite 2,95-3,05 
apatite 3,16-3,22 
sphene 3,4-3,6 
scheelite 5,9-6,1 

eclat metallique 

platine 14-19 

platine 14-19 

bronzite 3,25-3,35 
hypersthene 3,36-3,84 

Trait blanc + incolore 

sans eclat 
mat 

serpentine 2,0-2,6 
coraux 2,6-2,7 
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Trait blanc + incolore 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

5 1/ 2 opale 1,98-2,50 
sodalite 2,13-2,29 
natrolite 2,20-2,26 
mesolite 2,2-2,4 
analcime 2.4-2,31 
noseane 2,28-2,40 
hauyne 2,44-2,50 
leucite 2,45-2,50 
sea polite 2,54-2,77 
nepheline 2,60-2,65 
turquoise 2,6-2,8 
datolite 2,9-3,0 
tremolite 2,9-3,1 
actinote 2,9-3,3 
melilite 2,95-3,05 
lazulite 3,1-3,2 
augite 3,2-3,6 
bronzite 3,25-3,35 
enstatite 3,26-3,28 
diospide 3,27-3,31 
hypersthene 3,35-3,84 
rhodonite 3,40-3,73 
arfvedsonite 3,44-3.46 
willemite 4,0 
monazite 4,6-5.7 

6 opale 1,98-2,50 
sodalite 2,13-2,29 
leucite 2,45-2,50 
kaliophilite 2,49-2,67 
microcline 2,53-2,56 
orthose 2,53-2,56 
scapolite 2,54-2,77 
nepheline 2,60-2,65 
turquoise 2,6-2,8 
plagioclase 2,61-2,77 
prehnite 2,8-3,0 
tremolite 2,9-3,1 
actinote 2,9-3,3 
fassa'ite 2,96-3,34 
lazulite 3,1-3,2 
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zo'isite 3,15-3,36 
spodumene 3,16-3,20 
augite 3,2-3,6 
sillimanite 3,22-3,25 
bronzite 3,25-3,35 
diopside 3,27-3,31 
hypersthene 3,35-3,84 
rhodonite 3,40-3,73 
arfvedsonite 3,44-3,46 
disthene 3,53-3,65 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

natrolite 2,20-2,26 
mesolite 2,2-2,4 
hauyne 2,44-2,50 
tremolite 2,9-3,1 
actinote 2,9-3,1 
bronzite 3,25-3,35 
rhodonite 3,40-3,73 

opale 1,98-2,50 
kaliophilite 2.49-2,67 
microcline 2,53-2,56 
plagioclase 2,61-2,77 
prehnite 2,8-3,0 
tnimolite 2,9-3,1 
actinote 2,9-3,3 
amblygonite 3,0-3,1 
zo'isite 3,15-3,36 
spodumime 3,16-3,20 
sillimanite 3,22-3,25 
bronzite 3,25-3,35 
rhodonite 3,40-3,73 
disthene 3,53-3,65 

eclat adamantin 

sphene 3.4-3,6 
anatase 3,8-3,9 
brookite 4,1 

anatase 3,8-3,9 
fayalite 4,0-4,35 
brookite 4,1 



indiquent leur densite 

durete eclat gras 
selon Mohs eclat cireux 

5 1/2 opale 1,98-2,50 
sodalite 2, 13-2,29 
noseane 2,28-2,29 
hauyne 2,44-2,50 
leucite 2,45-2,50 
sea polite 2,54-2,77 
nepheline 2,60-2,65 
turquoise 2,6-2,8 
datolite 2,9-3,0 
melilite 2,95-3,05 
lazulite 3,1-3,2 
sphene 3,4-3,6 
willemite 4,0 
perowskite 4,0-4,8 

6 opale 1,98-2,50 
sodalite 2,13-2,29 
leucite 2,45-2,50 
scapolite 2,54-2,77 
nepheline 2,60-2,65 
turquoise 2,6-2,8 
lazulite 3,1-3,2 
sillimanite 3,22-3,25 

eclat metallique 

bronzite 3,25-3,35 
hypersthene 3,35-3,84 
anatase 3,8-3,9 
perowskite 4,0-4,8 

bronzite 3,25-3,35 
hypersthene 3,35-3,84 
anatase 3,8-3,9 

Trait blanc + incolore 

sans eclat 
mat 

leucite 2,45-2,50 

leucite 2,45-2,50 
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Trait blanc + incolore 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

6 1/ 2 opale 1,98-2,50 
cristobalite 2,20 
tridymite 2,27 
scapolite 2,54-2,77 
plagioclase 2,61-2,77 
prehnite 2,8-3,0 
zo"lsite 3,15-3,36 
spodumene 3,16-3,20 
forsterite 3,22 
sillimanite 3,22-3,25 
axinite 3,26-3,36 
vesuvianite 3,27-3,45 
olivine 3,27-4,20 
jadeite 3,30-3,36 
diaspore 3,3-3,5 
rhodonite 3,40-3,73 
grenat 3,4-4,6 
disthene 3,53-3,65 
benito"ite 3, 7 

7 tridymite 2,27 
cordierite 2,50-2,75 
quartz 2,65 

7 1/ 2 

8 

8 1/2 

9 
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boracite 2,9-3,0 
tourmaline 3,02-3,26 
spodumene 3,16-3,20 
sillimanite 3,22-3,25 
axinite 3,26-3,26 
olivine 3,27-4,20 
jadeite 3,30-3,36 
diaspore 3,3-3,5 
grenat 3,4-4,6 
disthene 3,53-3,65 
staurolite 3,65-3,77 

cordierite 2,50-2,75 
beryl 2,63-2,91 
boracite 2,9-3,0 
euclase 3,0-3,1 
tourmaline 3,02-3,26 
andalousite 3,11-3,22 
grenat 3,4-4,6 
staurotide 3,65-3,77 

beryl 2,63-2,91 
topase 3,53-3,56 
spinelle 3,58-3,61 

ch rysoberyl 

corindon 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

plagioclase 2,61-2,77 
prehnite 2,8-3,0 
zo"lsite 3,15-3,36 
spodumene 3,16-3,20 
sillimanite 3,22-3,25 
diaspore 3,3-3,25 
rhodonite 3,40-3,73 
disthene 3,53-3,65 

spodumime 3,16-3,20 
sillimanite 3,22-3,25 
diaspore 3,3-3,5 
disthene 3,53-3,65 

3,70-3,72 

3,97-4,05 

eclat adamantin 

zircon 3,9-4,8 
fayalite 4,0-4,35 

boracite 2,9-3,0 
zircon 3,9-4,8 
cassiterite 6,8-7,1 

boracite 2,9-3,0 
zircon 3,9-4,8 



indiquent leur densite 

durete eclat gras 
selon Mohs eclat cireux 

6 1/2 

7 

7 1/ 2 

8 

opale 1,98-2,50 
scapolite 2,54-2,n 
calcedoine 2,58-2,64 
jaspe 2,58-2,91 
sillimanite 3,22-3,25 
vesuvianite 3,27-3,45 
olivine 3,27-4,20 
grenat 3,4-4,6 
zircon 3,9-4,8 

cordierite 2,50-2,75 
calcedoine 2,58-2,54 
jaspe 2,58-2,91 
quartz 2,65 
danburite 2,9-3,0 
sillimanite 3,22-3,25 
olivine 3,27-4,20 
grenat 3,4-4,6 
staurotide 3,65-3,77 
zircon 3,9-4,8 
cassiterite 6,8-7,1 

cordierite 2,50-2,75 
danburite 2,9-3,0 
grenat 3,4-4,6 
staurotide 3,65-3,n 
zircon 3,9-4,8 

8 1 /2 chrysoberyl 3, 70-3,72 

9 

eclat metallique 

Trait blanc + incolore 

sans eclat 
mat 

calcedoine 2,58-2,64 
jaspe 2,58-2,91 

calcedoine 2,58-2,64 
jaspe 2,58-2,91 
staurotide 3,65-3,n 

andalousite 3,11-3,22 
staurotide 3,65-3,77 
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Trait gris + noir 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

1 1/ 2 

2 

2 1/ 2 

3 
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borax 1,7-1,8 
ch lorite 2,6-3,4 
chamosite 3,0-3,4 

borax 1,7-1,8 
chlorite 2,6-3,4 
chamosite 3,0-3,4 
acre de bismuth 6,7-7,4 

ch lorite 2,6-3,4 
chamosite 3,0-3,4 
tenorite 6,0 
acre de bismuth 6,7-7,4 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

chlorite 2,6-3,4 

chlorite 2,6-3,4 
thuringite 3,2 
jamesonite 5,63 

chlorite 2,6-3,4 

eclat adamantin 



indiquent leur densite Trait gris + noir 

durete eclat gras eclat metallique sans eclat 
selon Mohs eclat cireux mat 

graphite 2,1-2,3 graphite 2,1-2,3 
molybdenite 4,7-4,8 patronite 2,81 

1 1/ 2 covelline 4,68 covelline 4,68 patronite 2,81 
molybdenite 4,7-4,8 covelline 4,68 
polybasite 6,0-6,2 
sylvanite 8,0-8,3 

2 borax 1,7-1,8 pyrolusite 4,5-5,0 chlorite 2,6-3,4 
covelline 4,68 berthierite 4,6 patronite 2,81 

antimonite 4,6-4,7 chamosite 3,0-3,4 
covelline 4,68 pyrolusite 4,5-5,0 
polybasite 6,0-6,2 antimonite 4,6-4,7 
stephanite 6,2-6,4 covelline 4,68 
bismuthine 6,8-7,2 stephanite 6,2-6,4 
argentite 7,2-7,4 argentite 7,2-7,4 
sylvanite 8,0-8,3 
bismuth 9,7-9,8 

2 1/ 2 borax 1,7-1,8 pyrolusite 4,5-5,0 chlorite 2,6-3,4 
berthierite 4,6 chamosite 3,0-3,4 
chalcosine 5,5-5,8 pyrolusite 4,5-5,0 
jamesonite 5,63 chalcosine 5,5-5,8 
bournonite 5,7-5,9 bournonite 5,7-5,9 
boulangerite 5,8-6,2 stephanite 6,2-6,4 
stephanite 6,2-6,4 argentite 7,2-7,4 
matildite 6,9-7,2 gal€me 7,2-7,6 
argentite 7,2-7,4 
galime 7,2-7,6 
petzite 8,7-9,2 
bismuth 9,7-9,8 

3 pyrolusite 4,5-5,0 chlorite 2,6-3,4 
berthierite 4,6 chamosite 3,0-3,4 
tennantite 4,6-4,8 pyrolusite 4,5-5,0 
tetraedrite 4,6-5,2 tennantite 4,6-4,8 
bornite 4,9-5,3 tetraedrite 4,6-5,2 
schwatzite 5,1 schwatzite 5,1 
arsenic 5,4-5,9 arsenic 5,4-5,9 
chalcosine 5,5-5,8 chalcosine 5,5-5,8 
bournonite 5,7-5,9 bournonite 5,7-5,9 
boulangerite 5,8-6,2 tenorite 6,0 
tenorite 6,0 gal€me 7,2-7,6 
antimonite 6,7 
galene 7,2-7,6 
petzite 8,2-9,2 
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Trait gris + noir 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

3 1/ 2 

4 

4 1/ 2 

5 
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dolomite 2,85-2,95 
ankerite 2,9-3,8 
tenorite 6,0 
acre de bismuth 6,7-7,4 

dolomite 2,85-2,95 
ankerite 2,9-3,8 
siderite 3,7-3,9 
tenorite 6,0 

siderite 3,7-3,9 

melilite 2,95-3,05 
riebeckite 3,0-3,4 
hornblende 3,02-3,27 
augite 3,2-3,6 

les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

ankerite 2,9-3,8 

ankerite 2,9-3,8 
siderite 3,7-3,9 

siderite 3,7-3,9 

riebeckite 3,0-3,4 
hornblende 3,02-3,27 

eclat adamantin 



indiquent leur densite Trait gris + noir 

durete eclat gras ec lat metallique sans eclat 
seton Mohs eclat ci reux mat 

3 1/ 2 ankerite 2,9-3,8 cubanite 4,10 pyrolusite 4,5-5,0 
chalcopyrite 4,1-4,3 tennantite 4,6-4,8 
enargite 4.4 tetraed rite 4,6-5,2 
freibergite 4,5-5,0 schwatzite 5,1 
pyrolusite 4,5-5,0 arsenic 5.4-5,9 
tennantite 4,6-4,8 tenorite 6,0 
pentlandite 4,6-5,0 
tetraed rite 4,65-5,2 
schwazite 5,1 
millerite 5,3 
arsenic 5,4-5,9 
tenorite 6,0 
antimonite 6, 7 

4 ankerite 2,9-3,8 cubanite 4,10 pyrolusite 4,5-5,0 
uraninite 9,1-10,6 cha lcopyrite 4,1-4,3 tennantite 4,6-4,8 

manganite 4,3-4.4 tetraedrite 4,6-5,2 
stannine 4,3-4,5 psilomelane 4.7 
freibergite 4,5-5,0 schwazite 5,1 
pyrolusite 4,5-5,0 arsenic 5,4-5,9 
pyrrhotine 4,6 tenorite 6,0 
tennantite 4,6-4,8 uraninite 9,1-10,6 
pentlandite 4,6-5,0 
tetraedrite 4,6-5,2 
psilomelane 4,7 
hollandite 4,95 
schwatzite 5,1 
arsenic 5,4-5,9 
tenorite 6,0 
platine 14-19 

4 1/ 2 uraninite 9,1 -10,6 freibergite 4,5-5,0 pyrolusite 4,5-5,0 
pyrolusite 4,5-5,0 tennantite 4,6-4,8 
tennantite 4,6-4,8 psilomelane 4,7 
psilomelane 4, 7 uraninite 9,1-10,6 
linneite 4,8-5,8 
safflorite 6,9-7,3 
stibiopallad inite 9,5 
platine 14-19 

5 melilite 2,95-3,05 ilmenite 4,5-5,0 cryptomelane 4,3 
wolframite 7,12-7,60 pyrolusite 4,5-5,0 ilmenite 4,5-5,0 
uraninite 9,1 -10,6 psilomelane 4.7 pyrolusite 4,5-5,0 

linneite 4,8-5,8 psilomelane 4.7 
gersdorffite 5,6-6,2 gersdorffite 5,6-6,2 
safflorite 6,9-7,3 nickeline 7,5-7,8 
1611ingite 7,1-7,5 uraninite 9, 1-10,6 
wolframite 7,12-7,60 
nickeline 7,5-7,8 
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Trait gris + noir 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

5 1/2 

6 

anthophyllite 2,9-3,2 
melilite 2,95-3,05 
riebeckite 3,0-3,4 
hornblende 3,02-3,27 
augite 3,2-3,6 
arfvedsonite 3,44-3,46 
hedenbergite 3,5-3,6 

riebeckite 3,0-3,4 
hornblende 3,02-3,27 
augite 3,9-3,6 
epidote 3,35-3,38 
arfvedsonite 3,44-3,46 
hedenbergite 3,5-3,6 

6 1 / 2 epidote 3,35-3,38 

7 boracite 2,9-3,0 
epidote 3,35-3,38 

7 1/2 boracite 2,9-3,0 
gahnite 4,3-4,9 

8 gahnite 4,3-4,9 
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les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

anthophyllite 2,9-3,2 
riebeckite 3,0-3,4 
hornblende 3,02-3,27 

riebeckite 3,0-3,4 
hornblende 3,02-3,27 

eclat adamantin 

boracite 2,9-3,0 

boracite 2,9-3,0 



indiquent leur densite Trait gris + noir 

durete eclat gras eclat metallique sans eclat 
selon Mohs eclat cireux mat 

5 1/2 melilite 2,95-3,05 ilmenite 4,5-5,0 cryptomelane 4,3 
wolframite 7,12-7,60 pyrolusite 4,5-5,0 ilmenite 4,5-5,0 
uraninite 9,1-10,6 psilomelane 4.7 pyrolusite 4,5-5,0 

linneite 4,8-5,8 psilomelane 4, 7 
magnetite 5,2 magnetite 5,2 
arsenopyrite 5,9-6,2 nickeline 7,5-7,8 
cobaltine 6,0-6.4 uraninite 9,1-10,6 
ch loanthite 6,4-6,6 
safflorite 6,9-7,3 
li:illingite 7,1-7,5 
wolframite 7,12-7,60 
nickeline 7,5-7,8 

6 uraninite 9,1-10,6 ilmenite 4,5-5,0 cryptomelane 4,3 
pyrolusite 4,5-5,0 ilmenite 4,5-5,0 
psilomelane 4, 7 pyrolusite 4,5-5,0 
marcassite 4,8-4,9 psilomelane 4.7 
pyrite 5,0-5,2 uraninite 9,1 -10,6 
columbite 5,2-8,1 
arsenopyrite 5,9-6,2 
scutterudite 6,8 
sperrylite 10,58 

6 1/ 2 pyrolusite 4,5-5,0 pyrolusite 4,5-5,0 
marcassite 4,8-4,9 coronadite 5,5 
pyrite 5,0-5,2 
columbite 5,2-8,1 
coronadite 5,5 
sperrylite 10,58 

7 coronadite 5,5 coronadite 5,5 
sperrylite 10,58 

7 1/ 2 gahnite 4,3-4,9 

8 gahnite 4,3-4,9 
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Trait jaune + orange + brun 

durete ec lat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

1 1 / 2 vivianite 2,6-2, 7 

2 vivianite 2,6-2,7 
chlorite 2,6-3,4 
autunite 3,2 

2 1 / 2 chlorite 2,6-3,4 
autunite 3,2 
uranocircite 3,5 
uranotile 3,8-3,9 

3 cacoxime 2,3 
chlorite 2,6-3,4 

3 1 / 2 desclo"isite 5,5-6,2 
wurzite 4,0 

4 siderite 3,7-3,9 
wurzite 4,0 

4 1/ 2 siderite 3,7-3,9 
thorite 4,4-4,8 
brannerite 6,35 

5 hornblende 3,02-3,27 
thorite 4,4-4,8 
brannerite 6,35 

5 1/ 2 hornblende 3,02-3,27 
neptunite 3,23 

6 hornblende 3,02-3,27 
aegyrine 3,43-3,60 

6 1/ 2 aegyrine 3,43-3,60 

7 
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les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

vivianite 2,6-2, 7 
orpiment 3,48 

vivianite 2,6-2, 7 
chlorite 2,6-3,4 
autunite 3,2 
orpiment 3,48 
molybdite 4,0-4,5 

chlorite 2,6-3,4 
autunite 3,2 
uranotile 3,8-3,9 
bismuthite 6,7-7,6 

cacoxene 2,3 
chlorite 2,6-3,4 
bismuthite 6,7-7,6 

bismuthite 6,7-7,6 

soderite 3,7-3,9 
carnotite 4,5-4,6 

siderite 3,7-3,9 
bismite 8,64-9,22 

hornblende 3,02-3,27 
goethite 3,8-4,3 

hornblende 3,02-3,27 
goethite 3,8-4,3 

hornblende 3,02-3,27 

eclat adamantin 

realgar 3,5-3,6 

realgar 3,5-3,6 

croco"lse 5,9-6,1 

croco"lse 5,9-6,1 
vanadinite 6,5-7,1 

blende 3,9-4,2 
powellite 4,3 
desclo"isite 5,5-6,2 

blende 3,9-4,2 

zincite 5,4-5, 7 
bismite 8,64-9,22 

pyrochlore 3,5-4,6 
g oetite 3, 8-4,3 
lepidocrocite 4,0 
zincite 5,4-5, 7 

pyrochlore 3,5-4,6 
goethite 3,48-4,3 
brookite 4,1 

brookite 4,1 
rutile 4,2-4,3 

rutile 4,2-4,3 

cassiterite 6,8-7,1 



indiquent leur densite Trait jaune + orange + brun 

durete eclat gras eclat metallique sans eclat 
selon Mohs eclat cireux mat 

1 1/ 2 orpiment 3,48 vivianite 2,6-2, 7 
realgar 3,5-3,6 sylvanite 8,0-8,3 

2 orpiment 3,48 vivianite 2,6-2,7 chlorite 2,6-3,4 
realgar 3,5-3,6 berthierite 4,6 ferrimolybdite 4,0-4,5 

sylvanite 8,0-8,3 molybdite 4,0-4,5 

2 1/ 2 crocorse 5,9-6,1 berthierite 4,6 chlorite 2,6-3,4 
or 15,5-19,3 

3 croco'lse 5,9-6,1 berthierite 4,6 chlorite 2,6-3,4 
vanadinite 6,5-7,1 tennantite 4,6-4,8 tennantite 4,6-4,8 

tetraedrite 4,6-5,2 tetraedrite 4,6-5,2 
or 15,5-19,3 

3 1/ 2 blende 3,9-4,2 tennantite 4,6-4,8 tennantite 4,6-4,8 
powellite 4,3 tetraedrite 4,6-5,2 tetraedrite 4,6-5,2 

cuprite 5,8-6,2 cuprite 5,8-6,2 

4 blende 3,9-4,2 manganite 4,3-4,4 carnotite 4,5-4,6 
uraninite 9,1-10,6 tennantite 4,6-4,8 tennanite 4,6-4,8 

tetraedrite 4,6-5,2 tetraedrite 4,6-5,2 
psilomelane 4, 7 psilomelane 4, 7 
cuprite 5,8-6,2 cuprite 5,8-6,2 

4 1/ 2 zincite 5,4-5, 7 tennantite 4,6-4,8 tennantite 4,6-4,8 
brannerite 6,35 psilomelane 4,7 psilomelane 4,7 
uraninite 9,1 -10,6 uraninite 9,1-10,6 

5 pyrochlore 3,5-4,6 ilmenite 4,5-5,0 goethite 3,8-4,3 
zincite 5,4-5, 7 psilomelane 4,7 ilmenite 4,5-5,0 
brannerite 6,35 wolframite 7,12-7,60 psilomelane 4, 7 
wolframite 7,12-7,60 nickeline 7,5-7,8 nickeline 7,5-7,8 
uraninite 9,1-10,6 uraninite 9,1 -10,6 

5 1/ 2 pyrochlore 3,5-4,6 chromite 4,5-4,8 goethite 3,8-4,3 
chromite 4,5-4,8 ilmenite 4,5-5,0 ilmenite 4,5-5,0 
wolframite 7,12-7,60 hausmannite 4,7-4,8 psilomelane 4,7 
uraninite 9,1-10,6 wolframite 7,12-7,60 nickeline 7,5-7,8 

nickeline 7,5-7,8 uraninite 9,1-10,6 

6 uraninite 9,1-10,6 rutile 4,2-4,3 ilmenite 4,5-5,0 
ilmenite 4,5-5,0 psilomelane 4,7 
hematite 5,2-5,3 hematite 5,2-5,3 
columbite 5,2-8,1 uraninite 9,1-10,6 

6 1/ 2 jaspe 2,58-2,91 rutile 4,2-4,3 jaspe 2,58-2,91 
hematite 5,2-5,3 hematite 5,2-5,3 
columbite 5,2-8,1 

7 cassiterite 6,8-7,1 
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Trait rouge + orange 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

1 1/2 

2 erythrine 3,07 

2 1/2 

3 

3 1/2 

4 

4 1/2 

5 

5 1/2 

6 

6 1/2 piemontite 3,4 

7 
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eclat soyeux 
eclat nacre 

orpiment 3,48 

erythrine 3,07 
orpiment 3,48 

les chiffres suivant les noms des minerau 

eclat adamantin 

realgar 3,5-3,6 

realgar 3,5-3,8 
cinabre 8,0-8,2 

proustite 5,57 
pyrargyrite 5,85 
croco"lse 5,9-6,1 
cinabre 8,0-8,2 

pyrargyrite 5,85 
croco"lse 5,9-6,1 

zincite 5,4-5, 7 

lepidocrocite 4,0 
zincite 5,4-5, 7 



indiquent leur densite 

durete eclat gras 
selon Mohs eclat cireux 

1 1/ 2 orpiment 3,48 
realgar 3,5-3,6 

2 orpiment 3,48 
realgar 3,5-3,6 

2 1/ 2 croco'ise 5,9-6,1 

3 croco'ise 5,9-6,1 

3 1/ 2 

4 

4 1/ 2 zincite 5.4-5.7 

5 zincite 5.4-5, 7 

5 1/2 

6 

6 1/ 2 jaspe 2,58-2,91 

7 jaspe 2,58-2,91 

eclat metallique 

polybasite 6,0-6,2 

polybasite 6,0-6,2 
cinabre 8,0-8,2 

cinabre 8,0-8,2 
cuivre 8,3-8, 7 

tennantite 4,6-4,8 
cuivre 8,3-8.7 

tennantite 4,6-4,8 
cuprite 5,8-6,2 

purpurite 3,2-3.4 
tennantite 4,6-4,8 
cuprite 5,8-6,2 

purpurite 3,2-3.4 
tennantite 4,6-4,8 

hausmannite 4,7-4,8 

franklinite 5,0-5,2 
hematite 5,2-5,3 

franklinite 5,0-5,2 
hematite 5,2-5,3 

Trait rouge + orange 

sans eclat 
mat 

tennantite 4,6-4,8 

tennantite 4,6-4,8 
cuprite 5,8-6,2 

tennantite 4,6-4,8 
cuprite 5,8-6,2 

tennantite 4,6-4,8 

hematite 5,2-5,3 

jaspe 2,58-2,91 
hematite 5,2-5,3 

jaspe 2,58-2,91 
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Trait vert les chiffres suivant les noms des mineraux 

durete eclat vitreux eclat soyeux eclat adamantin 
selon Mohs eclat resineux eclat nacre 

1 1/ 2 

2 chrysocolle 2,0-2,2 chlorite 2,6-3,4 
chlorite 2,6-3,4 rhipidolite 2,75-2,90 
rhipidolite 2,75-2,90 daphnite 3,2 
chamosite 3,0-3,4 torbernite 3,3-3,7 
torbernite 3,3-3, 7 aurichalcite 3,6-4,2 

2 1/ 2 chrysocolle 2,0-2,2 pennine 2,5-2,6 
pennine 2,5-2,6 delessite 2,6-2,9 
chlorite 2,6-3,4 chlorite 26-3,4 
chalosite 3,0-3,4 daphnite 3,2 
torbernite 33-3,7 thuringite 3,2 

torbernite 3,3-3,7 
bismuthite 6,7-7,6 

3 chrysocolle 2,a-2,2 delessite 2,6-2,9 
chlorite 2,6-3,4 chlorite 2,6-3,4 
chamosite 3,0-3,4 daphnite 3,2 
atacamite 3,76 bismuthite 6,7-7,6 

3 1/ 2 chrysocolle 2,0-2,2 malachite 3, 7-3,95 powellite 4,3 
malachite 3,75-3,5 brochantite 3,97 desclo"fzite 5,5-6,2 
atacamite 3,76 bismuthite 6,7-7,6 
desclo"fzite 5,5-6,2 
mottramite 5,7-6,2 

4 chrysocolle 2,0-2,2 malachite 3,75-3,95 
malachite 3,75-3,95 brochantite 3,97 

carnotite 4,5-4,6 

4 1/ 2 brannerite 6,35 bismite 8,64-9,22 bismite 8,64-9,22 

5 hornblende 3,02-3,27 hornblende 3,02-3,27 
augite 3,2-3,6 
dioptase 3,28-3,35 
omphacite 3,29-3,37 
brannerite 6,35 

5 1/ 2 hornblende 3,02-3,27 hornblende 3,02-3,27 
augite 3,2-3,6 
hedenbergite 3,5-3,6 

6 hornblende 3,02-3,27 hornblende 3,02-3,27 
augite 3,2-3,6 
aegyrine 3,43-3,60 
hedenbergite 3,5-3,6 

6 1/ 2 aegyrine 3,43-3,60 
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indiquent leur densite 

durete eclat gras 
selon Mohs eclat cireux 

1 1/2 

2 

2 1/ 2 

3 

3 1/ 2 

4 

4 1/ 2 

5 

5 1/ 2 

6 

6 1/ 2 

chrysocolle 2,0-2,2 
garnierite 2,2-2, 7 

chrysocolle 2,0-2,2 
garnierite 2,2-2, 7 

chrysocolle 2,0-2,2 
garnierite 2,2-2, 7 

chrysocolle 2,0-2,2 
garnierite 2,2-2, 7 
powellite 4,3 

chrysocolle 2,0-2,2 
garnierite 2,2-2.7 
uraninite 9,1-10,6 

brannerite 6,35 
uraninite 9,1-10,6 

brannerite 6,35 
uraninite 9,1-10,6 

uraninite 9,1 -10,6 

uraninite 9,1-10,6 

eclat metallique 

molybdenite 4,7-4,8 

molybdenite 4,7-4,8 

chalcopyrite 4,1 -4,3 
millerite 5,3 

chalcopyrite 4,1-4,3 

marcassite 4,8-4,9 
pyrite 5,0-5,2 

marcassite 4,8-4,9 
pyrite 5,0-5,2 

sans eclat 
mat 

patronite 2,81 

patronite 2,81 

Trait vert 

glauconie 2,2-2,8 
chlorite 2,6-3.4 
patronite 2,81 
chamosite 3,0-3.4 
daphnite 3,2 

delessite 2,6-2,9 
chlorite 2,6-3.4 
chamosite 3,0-3,4 
daphnite 3,2 

delessite 2,6-2,9 
chlorite 2,6-3.4 
chamosite 3,0-3.4 
daphnite 3,2 

malachite 3.75-3,95 

malachite 3.75-3,95 
carnotite 4,5-4,6 
uraninite 9,1-10,6 

uraninite 9,1-10,6 

uraninite 9,1-10,6 

uraninite 9,1-10,6 

uraninite 9,1 -10,6 
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Trait bleu 

durete eclat vitreux 
selon Mohs eclat resineux 

1 1/ 2 vivianite 2,6-2,7 

2 vivianite 2,6-2, 7 

2 1/ 2 chalcanthite 2,2-2,3 
linarite 5,3-5,5 

3 

3 1/2 azurite 3.7-3,9 

4 azurite 3.7-3,9 

4 1/2 

5 lapis-lazuli 2,38-2.42 
riebeckite 3,0-3,4 

5 1/ 2 lapis-lazuli 2,38-2.42 
riebeckite 3,0-3.4 
arfvedsonite 3,44-3,46 

6 lapis-lazuli 2,38-2.42 
riebeckite 3,0-3.4 
arfvedsonite 3,44-3.46 

6 1/ 2 

7 
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les chiffres suivant les noms des mineraux 

eclat soyeux 
eclat nacre 

vivianite 2,6-2, 7 

vivianite 2,6-2.7 
aurichalcite 3,6-4,2 

riebeckite 3,0-3.4 

riebieckite 3,0-3.4 

riebeckite 3,0-3.4 

dumortierite 3,26-3.41 

eclat adamantin 

linarite 5,3-5,5 



indiquent leur densite 

durete eclat gras 
selon Mohs eclat cireux 

1 1 /2 covelline 4,68 

2 coveline 4,68 

2 1/2 

3 

3 1/2 

4 

4 1/2 

5 lapis-lazuli 2,38-2.42 

5 1/ 2 lapis-lazuli 2,38-2.42 

6 lapislazuli 2,38-2,42 

6 1/2 

7 

eclat metallique 

vivianite 2,6-2, 7 
covelline 4,68 

vivianite 2,6-2, 7 
covelline 4,68 

sans eclat 
mat 

covelline 4,68 

covelline 4,68 

Trait bleu 
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Tableaux de determination des roches 
Lorsqu'on veut determiner une roche, il faut d'abord essayer de Ia rattacher a un 
des groupes principaux. Pour cela, il faut examiner sa stucture petrographique, 
c'est-a-dire l'agencement de ses constituants, et determiner s'il se degage une 
orientation quelconque, et si oui, laquelle. Les 4 types de structures possibles sont 
presentes dans ce qui suit : structure non orientee, structure fluida le, litage et 
schistosite. Chercher ensuite dans les differents schemas successifs Ia structure se 
rapprochant le plus de celle de Ia roche a determiner. 
Observer autant que possible plusieurs echantillons sur un meme affleurementafin de 
pouvoir en determiner les criteres caracteristiques sans risquer d'etre induit en erreur 
par des aspects inhabituels. Des echantillons de grande tai lle revelent plus de details 
que de petits fragments. Utiliser une Ioupe lorsque Ia stratification est tres fine. 
Etudier l'affleurement dans lequell'echantillon a ete pris, que ce soit une carriere 
ou une paroi. Observer si l'echantillon est representatif de !'ensemble. 

Structure non orientee 

Les mineraux sont melanges en desordre. 
Leur agencement ne montre aucune espece 
d'orientation. 
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Structure fluidale 

Des mineraux isoles ou des cavites sont 
legerement orientes suivant une direction. 
Cette disposition est due a l'ecoulement de 
Ia lave ou a des courants magmatiques. 

La disposition de certains cristaux determine 
une direction. 
roches volcaniques p. 228 
roches plutoniques p. 195 

Des pores allonges, etires, soulignent une 
direction. 
roches volcaniques p. 228 



Stratification 

Limites de couches continues et granulome­
tries homogimes a l' interieur des strates 
roches sed imentaires p. 260 
schistes p. 312 

Limites des couches enfoncees et detormees 
par des elements de grande taille 
tuffites p. 234 

Schistosite 

Structure parallele determinee par !'orienta­
tion de cristaux disperses dans un fond 
grenu de type granitique. 
gneiss p. 308 

Stru cture parallele tres nette developpee 
dans une matrice a grain fin a moyen . 
schistes p. 312 
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Roches a structure non orientee 

Structure montrant des debris de 
roches grossiers 

Lithoclastes angu leux atteignant Ia taille 
d 'une tete, disperses dans une matrice de 
composition variable. 
breches p. 268 

Lithoclastes arrond is atteignant Ia taille 
d 'une pomme, disperses dans une matrice 
de composition variable. 
poudingues p. 270 

Nombreux fragments anguleux atteignant Ia 
ta ille d' une noix, disperses dans une matrice 
a grain fin et tres poreuse. 
tuffites p. 234 
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Structure montrant des grains 
grossiers 

Masse completement cristallisee ; mineraux 
va ries de taille sensiblement egale, recon­
naissables a l'ceil nu. 
roches plutoniques p. 195 

Cristaux isoles bien formes, disperses dans 
une matrice microlit ique ou vitreuse. 
roches volcaniques p. 228 

Roche monominerale ; aspect saccharo"ide, 
rayable au couteau. 
marbres p. 324 
marbres dolomitiques p. 326 



Structure a grain fin 

Agregat noduleux atteignant Ia tail le d'une 
pomme, souvent zone. 
si lex p. 294 
rognons de si lex p. 294 

Structure reguliere a grain fin , tres dure. 
quartzolites p. 198 
roches metamorphiques massives non schis­
teuses p. 318 

Masse a grain fin, rayable au couteau, pre­
sence parfois de fossiles. 
ca lcaires recifaux p. 284 
dolomies p. 290 

Structure vitreuse 

Masse vitreuse homogeme, cassure concho"i­
dale. 
obsidiennes p. 238 

Roche poreuse, t res Iegere, genera lement de 
couleur claire . 
ponces p. 236 

369 



Criteres de determination des principaux groupes de roches 

Roches plutoniques p. 195 

1. Holocristallines, Ia masse est totalement cristallisee 
2. Grands cristaux reconnaissables it !'rei! nu 
3. Pas d'orientation spatiale, mineraux repartis de fa9on quelconque ; 

structures fluidales rares 
4. Tri:s compactes, les cavites font presque totalement defaut 
5. Jamais de fossiles 
6. Les fissures se recoupent perpendiculairement 
7. Alteration en boules typique 
8. Grandes formes d 'alteration le plus souvent molles et onduleuses 

Roches volcaniques p. 228 

I . Seuls quelques cristaux isoles sont bien formes (structure porphyrique) 
2. Fond compact (aphanitique) ou amorphe (vitreux) 
3. Nombreuses petites vacuoles 
4. Structures fluidales frequentes 
5. Debit en prismes frequent 
6. Fossiles tri:s rares 

Roches sedimentaires p. 260 

I . Generalement, stratification tri:s nette 
2. Souvent fossilifi:res 
3. Grandes formes d'alteration frequemment abruptes et d'aspect tourmente 
4. Les moraines ne sont jamais litees, elements non tries 
5. Les calcaires recifaux ne sont presque jamais li tes 

Roches metamorphiques p. 304 

I . Holocristallines , Ia masse est tota- 4. Structure paralli:le, schistosite 
lement cristallisee 5. Tri:s compactes, pas de cavites 

2. Le plus sou vent, cristaux de 6 . Generalement pas de fossiles 
grande taille reconnaissables it 7. Pas de surfaces de clivage lisses 
!'rei! nu 8 . Grandes formes d'alteration 

3. Eclat soyeux frequent molles et ondulees 
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Index 

Absorption 30 Amiante 86 Argilite 276 
Acanthite 33, 100 Amiante bleue 86 Aristote 11 
Achondrite 331, 332 Amorphe 13 Arizonite 198 
Achroite 168 Amphibole 52 Arkose 272, 274 
Acide 190 Amphibolite 307, 320 Arseniates 32, 33 
Acmite 48 Analcime 33, 42 Arsenic 33, 140 
Actinote 33, 52, 76, 86 Anatase 33, 348, 349 Arsenic natif 140 
Adamite 33, 344 Anatexie 304 Arseniure rouge de nickel 114 
Adinole 320 Anatexite 310 Arsenolite 33 
Adulaire 40 Andalousite 33, 76 Arsenopyrite 140 
Adularescence 21 Andesine 40, 42 Asbeste 86, 88 
Aegyrine 48 Andesite 244 Asbeste de serpentine 88 
Aerolithe (meteorite) 331 Andradite 80 Asbolane 33, 118 
Agalmatolite 84 Anglesite 33, 128 Asterisme 21 
Agate 38, 160, 178, 180 Anhydrite (mineral) 64 Astrobleme 331 
Agate a fortifications 178 Anhydrite (roche) 298 Atacamite 33, 362 
Agate canaliculee 178 Ankerite 33, 70, 72, 152 Ataxite 331, 332 
Agate dendritique 38, 180 Annabergite 33, 114, 140, 342 Augite 28, 33, 48, 52 
Agate mousse 38 Anorthite 40, 42 Augite basaltique 48 
Agate rubanee 178 Anorthose 40 Augite commune 48 
Agate ruiniforme 178 Anorthosite 222 Aureole de contact 304 
Agregat de mineraux 19 Anthophyllite 33, 52, 86, 348, Aurichalcite 33, 126 
Agricola 11 356 Australite 334 
Aigue-marine 164 Anthracite 300 Autunite 33, 150 
Albatre 286, 296, 298 Antigorite 88 Aventurine 21, 36, 170, 176 
Albite 40, 42, 170 Antimoine 33, 144, 146 Aventurinescence 21 
Alexandrite 164 Antimonite 33, 144, 146 Axinite 33, 76 
Algarvite 224 Apatite 22, 33, 54 Azul Bahia 218 
Allanite 33 Aplite 258 Azurite 20, 33, 70, 182 
Almandin 80, 166 Aplite granitique 258 
Alteration 189 Apophyllite 11, 33, 54 Balance hydrostatique 26 
Alteration en pelure d'oignon Aragonite 19, 33, 70, 184 Balma 216 

208 Archaeopteryx 284 Baltik brun 204 
Alumogel 33, 148 Arfvedsonite 33, 52 Barringer Crater 331 
Alunite 33 Argent 33, 100 Barytine 33, 74 
Amalgame 33, 138 Argent de chat 46 Basalte 229, 244, 246 
Amazonite 40, 170 Argent rouge 100 Basalte_ des plateaux 246 
Arnblygonite 33, 348 Argent sulfure 142 Basalte fondu 246 
Ambre 33, 184 Argentite 33, 100 Basalte tachete 248, 250 
Ambre presse 184 Argile 265, 276 Basanite 248, 250 
Ambrolde 184 Argile rubanee 276 Basique 190 
Amethyste 17, 36, 174 Argile schisteuse 278 Bauxite 148, 300 

371 



Benitoite 33, 350 
Bentonite 276, 300 
Berthieite 33, 144, 146 
Bertrandite 3 3 
Beryl 33, 164 
Beryl commun 164 
Beryl dore 164 
Beryl noble 164 
Beryllonite 33 
Bianco Aurinia 214 
Biolite 280 
Biotite 46 
Bismite 33, 136, 358, 362 
Bismuth 33, 136 
Bismuthine 136 
Bismuthinite 136 
Bismuthite 33, 136, 358, 362 
Bixbyite 33 
Blanc clair 326 
Blende 132 
Blende miel 132 
Blende rubis 132 
Blendes 95 
Bloc 264, 266, 268 
Bodafors 248 
Boehmite 33, 148 
Bois silicifie 36, 38 
Bombe 232 
Bonebed 294 
Boracite 33 , 62, 68 
Borates 32, 33 
Borax 33, 62, 68 
Bornite 33, 124, 126 
Bort 162 
Boue 276 
Boulangerite 33, 144, 146 
Bournonite 33, 144 
Brannerite 
33, 150, 358, 359, 362, 363 
Brasilianite 33 
Braunite 33 
Breche 264, 268 
Brillant 161 
Brillant (taille) 160, 161 
Brochantite 33, 362 
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Bronzite 33, 48, 50 
Bronzitite 224 
Brookite 33, 348, 358 
Buergerite 168 
Buntsandstein 274 
Byssolite 86 
Bytownite 40, 42 

Cabochon 161 
Cabochon (taille en) 160 
Cacoxene 33, 344, 358 
Cailloutis 264, 266, 268 
Calacatta d'Oro 326 
Calamine 132 
Calanca 206 
Calcaire 187, 280, 324 
Calcaire a Crinoldes 280, 284 
Calcaire coquillier 284 
Calcaire corallien 284 
Calcaire d'eau douce 288 
Calcaire en plaquettes 280, 

284 
Calcaire fossilifere 284 
Calcaire lacustre 280, 288 
Calcaire lithographique 284 
Calcaire massif 284 
Calcaire oolithique 284 
calcaire pisolithique 288 
Calcaire primitif 326 
Calcaire recifal 284 

Carbonatite 224 
Carbonification 300 
Carnallite 33, 62, 66 
Carnotite 33, 120, 150 
Carrare 326 
Cassiterite 33, 134 
Cassure 27 
Catazone 304 
Ceinture 161 
Celestine 33, 74 
Cendres volcaniques 232 
Ceragyrite 102 
Cerussite 33, 70, 128 
Ceylanite 166 
Chabasite 33, 58 
Chalcanthite 33, 124, 364 
Chalcolite 124 
Chalcopyrite 124 
Chalcosine 124 
Chalcotrichite 126 
Chalumeau 31 
Chamosite 33, 84, 104, 106 
Chanvre de montagne 86, 88 
Chapeau de fer 97, 154 
Chapeau de sel 298 
Charbon 300 
Charnockite 310 
Chatoyance 21 
Chiastolite 76 
Chloanthite 33, 114 
Chlorargyrite 33, 102 Calcaire siliceux 266 

Calcaires plaquetes de 
hofen 280, 284 
Calcedoine 36, 38, 178 
Calcedoine s.s. 38 
Calcite 22, 25, 33, 70 
Calomel 33, 138 
Camasite 332 

Soln- Chlorite 33, 62, 76, 84 
Chloritoschiste 307, 316 
Chloromelanite 168 
Chondres 332 

Camee 160 
Cancrinite 33 
Cannel coal 300 
Canyon Diablo 331 
Carat 158 
Carbonado 162 
Carbonates 32, 33 

Chondrite 331, 332 
Christophite 132 
Chromates 32, 33 
Chromite 33, 116 
Chrysoberyl 33, 164 
Chrysoberyl «rei! de chat» 

164 
Chrysocolle 33, 124, 182 
Chrysolite 52, 170 
Chrysoprase 38, 178 



Chrysotile 86, 88 
Chrysotile-asbeste 88 
Cinabre 20, 33, 138 
Cinnabarite 138 
Cipolin 322 
Ciseaux (taille en) 161 
Citrine 36, 174 
Clair du Tarn 206 
Classes de symetrie 9 
Cleiophane 132 
Clinochlore 33, 84 
Clinozolsite 82 
Clivage 28 
Cobaltine 118 
Cobaltite 118 
Coesite 33, 36, 331 
Colemanite 33, 62, 68 
Coloration de Ia flamme 31 
Columbite 33, 122 
Compact 17 
Composes organiques 32, 33 
Compteur Geiger 31 
Conchyoline 184 
Concordance 98, 260 
Concretions calcaires 

280, 286 
Concretions siliceuses 294 
Conglomerat 264, 268, 270 
Connemara 326 
Constituants essentiels 35 
Coraux 184 
Cordierite 33, 76, 90 
Corindon 22, 33, 162 
Corindon noble 162 
Cornaline 38, 180 
Cornaline-onyx 180 
Corneenne 304, 307, 320 
Coronadite 33, 108, 357 
Corsite 204, 220 
Couche 98 
Couleur du trait 20 
Covelline 33, 124 
Craie 280, 282, 284 
Craie lacustre 288 
Cratere meteorique 331 

Crete de coq (en) 154 
Crista! 8 
Crista! de roche 36, 174 
Crista! ideal 16 
Crista! mixte 13 
Crista! reel 16 
Cristallin 13 
Cristallographie 8 
Cristaux de sable 62 
Cristobalite 33, 36, 38, 180, 

350 
Crocolse 33, 128 
Crocidolite 86, 176 
Croix de fer 18 
Cryolite 33, 56 
Cryptomelane 33, 108, 357 
Cubanite 33, 355 
Cuir de montagne 86, 88 
Cuivre 19, 33, 124 
Cuivre oxyde rouge 126 
Cuivres gris 95 
Cuprite 33, 124, 126 
Cyanite 78 
Cymophane 164 

Dacite 240 
Danburite 33, 54, 351 
Daphnite 33, 84, 362, 363 
Datolite 33, 54 
Debris 264, 266, 268 
Deformation 16 
Degres (taille a) 161 
Deikanter 266 
Delessite 33, 84, 362, 363 
Demantolde 80 
Dendrites 108, 180, 284 
Dendritique 19 
Densite 26 
Depots d'aragonite 288 
Desclolzite 33, 120 
Desmine 60 
Desquamation 208 
Diabas~ 246, 248 
Diabase de Ia Hesse 248 
Diabase de Lobenstein 248 

Diagem 159 
Diagenese 189, 261, 304 
Diagramme de Streckeisen 

187, 191 , 192, 196, 230 
Diallage 48, 50 
Diamant 22, 23, 33, 160, 162, 

272 
Diamant (taille) 161 
Diamant industriel 162 
Diamantite 159 
Diaspore 33, 148 
Diatomite 292 
Dichrolsme 30 
Dichrolte 90 
Diopside 33, 48, 50 
Diopside chromifere 48, 50, 

90 
Dioptase 33, 182 
Diorite 220, 222 
Diorite orbiculaire 220 
Diorite quartzifere 214 
Discordance 260 
Dispersion 30 
Disth(me 78 
Djevalite 159 
Dolerite 246, 248 
Dolomie 290 
Dolomie vacuolaire 290 
Dolomite 72 
Dolomitisation 290 
Double refraction 25 
Doublet 159 
Dravite 168 
Druse 17 
Dumortierite 33, 364 
Dunite 224 
Durete 22 
Durete de pierre precieuse 22 
Durete selon Mohs 22 

Echelle des duretes selon 
Mohs 22 

Eclat 25 
Eclogite 307, 320 
Ecume de mer 88 
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Efflorescence (en) 19 
Egerane 78 
Eisen-rose 104 
Elbalte 168 
Electrum 102 
Element morainique 266, 268 
Elements 32, 33 
Eleolite 44 
Emeraude 164 
Emeraude (taille en) 161 
Emeraude de cuivre 182 
Emeraude du pauvre 182 
Emeri 162 
Enargite 33, 124, 126 
Enhydre 178 
Enstatite 33, 48, 50 
Enstatitite 224 
Epidote 33, 76, 82 
Epizone 304 
Epprechstein 200 
Epsomite 33, 66, 72, 342 
Erythrine 33, 118 
Esbolte 204, 220 
Essai au chalumeau 31 
Essexite 220, 222 
Etain alluvionnaire 134 
Etain de bois 134 
Euclase 33, 350 
Evaporite 296 
Exfoliation 27 

Fabulite 159 
Facettes (taille a) 160 
Facies 306 
Facies a zeolites 307 
Facies des amphibolites 307 
Facies des corneennes 307 
Facies des eclogites 307 
Facies des granulites 307 
Facies des schistes a glauco-

phane 307 
Facies des schistes verts 307 
Fanglomerat 268 
Fassalte 33, 48, 76, 90 
Fausse turquoise 74, 172 
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Fayalite 32, 52, 348, 350 
Feldspath 33, 40 
Feldspath aventurine 170 
Feldspaths alcalins 40, 193 
Feldspaths calco-sodiques 40 
Feldspatholde 42 
Felsberg 206 
Femique 193 
Fer des lacs 106 
Fer des marais 106 
Fer limoneux 98, 106 
Fer meteorique 331, 332 
Fer oxyde hydrate 106 
Fer speculaire 104 
Fer titane 122 
Ferrimolybdite 112, 359 
Fianite 159 
Figures de Widmannstaetten 

332 
Filament (en) 19 
Pilon 99 
Pilon de quartz 256 
Fischerite 74 
Fleur d'antimoine 146 
Fleur de cobalt 118 
Fleur de cuivre 126 
Fleur de nickel 114 
Fleur de zinc 134 
Fleurs de givre 70 
Fluorescence 29 
Fluorite 22, 33, 54 
Fluorine 54 
Foldite 248, 252 
Foldolite 224 
Formations stalactiformes 

286 
Forsterite 33, 52, 350 
Fossile 261 
Foyalte 216, 218 
Franklinite 33, 132, 361 
Freibergite 33, 142, 355 
Fuchsite 46, 176, 342, 343 
Fulgurite 334 

Gabbro 220, 222 

Gahnite 33, 356, 357 
Galene 33, 128, 132 
Galenite 128 
Galet roule 264, 266, 268 
Galliant 159 
Garnierite 33, 114 
Gaylussite 33, 342 
Gemme 8, 157 
Gemmes synthetiques 159 
Gemmologie 8, 158 
Geode 17 
Georgialte 334 
Gersdorffite 33, 140 
Geyserite 294 
Gibbsite 33, 148 
Gisement 95 
Gisement alluvionnaire 26 
Glte metallifere 96 
Glace 33, 62 
Glaskopf 106 
Glauconite 46, 363 
Glaucophane 33, 52 
Glaucophanite 316 
Glyptique 160 
Gneiss 306, 308 
Gneiss feuillete 310 
Gneiss granitique 308 
Gneiss reille 308, 310 
Goethite 33, 104, 106 
Goshenite 164 
Grammatite 86 
Granite 200 
Granite de Belgique 206, 282 
Granite de Rocq 206 
Granite orbiculaire 204, 220 
Granite vert de Ia Lausitz 248 
Granite Yellow Juparana 206 
Granitmarmor 206 
Granito Azul 206 
Granito Dorato 206 
Granito Nero 206 
Granito Preto Tijuca 206 
Granito Verde 206 
Granito Verde Ubatuba 206 
Granitolde 200 



Granodiorite 214 Hermesite 138 Jarosite 33 
Granulite 307, 308, 310 Hessonite 80 Jaspe 38, 176, 178 
Graphite 33, 76, 88, 300 Heterogenite 33, 118 Jaspe sanguin 180 
Grauwacke 272, 274 Heulandite 33, 58, 60 Jayel300 
Gravier 265 Hexaedrite 331, 332 Jordanite 33 
Gravure sur pierre 160 Hiddenite 168 Joyau 158 
Greisen 198 Hollandite 33, 108, 355 
Grenat 33, 76, 80, 166 Hornblende 28, 33, 52 Kainite 33, 62, 66 
Grenat de Boheme 80 Hornblendite 224 Kaliophillite 33, 44, 348 
Grenzland 248 Houille 300 Kallai"te 172 
Gres 272 Huit (taille en) 161 Kammererite 84 
Gres bitumineux 274 Hyacinthe 166 Kaolin 276, 278, 300 
Gres calcaire 27 4 Hydrargillite 148 Kaolinite 33, 62 
Gres du Main 274 Hydrogrossulaire 80 Kapustino 212 
Gres quartzeux 272 Hydroxydes 32, 33 Kardinal 216 
Grossulaire 80 Hydrozincite 33, 70, 132, 134 Keratophyre 242 
Groupe de cristaux 17 Hypersthene 33, 48, 50 Kernite 33, 76, 92 
Guano 294 Hypersthenite 224 Kersantite 258 
Guilt Palacios 206 Kieselguhr 292 
Gypse (mineral) 62 Idocrase 78 Kieserite 33, 62, 66 
Gypse (roche) 296 Ignimbrite 232, 234 Kimberlite 252, 258 
Gypse convolute 298 ljolite 224 Kinzigite 310 
Gypse fibreux 296, 298 Illite 33, 62 Kornerupine 33 
Gyro lite II, 33, 92 Ilmenite 33, 122 Kosseine 206 

Ilvalte 33 Kunzite 168 
Habitus 16 Imitation 158 Kurnakovite 33, 344 
Halite 13, 28, 33, 62, 64 Impactite 331 
Halleflinta 3IO Impala 220 Labrador (mineral) 42 
Halogenures 32, 33 Impregnation 99 Labrador (roche) 2I6 
Halotrichite 33, 342 Indice de coloration 244 Labradorescence 21 
Hambergite 33 Indigolite 168 Lame mince 30 
Harmotome 33, 58, 60 Intaille 160 Lamprophyre 248, 258 
Harzburgite 224 intermediaire 190 Langbeinite 64 
Hase1gebirge 296 Iolite 90 Lapidaire II 
Hausmannite 33, 108, 110 Isergebirge 206 Lapilli 232 
Haiiyne 33, 42, 44 Itabirite 104, 294 Lapis-lazulli 33, 172 
Hedenbergite 33, 48, 76, 90 Halite 224 Larmes d'Apache 238 
Heliodore 164 Itoaca 220 Larvikite 216 
Heliotrope 38, 180 lUGS 187 Lasurite 172 
Hematite 19, 20, 33, 104 Laterite 148 
Hematite brune 106 Jade 168 Latite 242 
Hematite concretionnee a Jadeite 33, 168 Laumontite 33, 58 

surface rouge 104 Jais 300 Lave 228, 231 
Hematite rouge 104 Jamesonite 33, 144, 146 Lave basaltique 246, 248 
Hemimorphite 33, 132 Jargon 166 Lazulite 33, 346, 348, 349 
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Leadhillite 33, 342, 343 Macles polysynthetiques 18 Metaquartzite 318 
Lehm 276 Mafique 193 Metasomatose 97 
Lehm loessique 276 Mafites 193, 194 Meteorite 8, 33 1 
Lentille 99 Mafitites 224,248, 252 Meteorite pierreuse 331, 332 
Upidocrocite 33, 104, 106 Magma 189 Meteorite vitreuse 334 
Lepidolite 46, 48 Magmatites 118, 190 Mica 33, 46 
Leptite 310 Magnesite 33, 70, 148 Mica calcique 92 
Letten 276 Magnetisme 30 Mica chromifere 46 
Leucite 33, 42 Magnetite 30, 33, 104 Mica ferro-lithinifere 48 
Leucitite 252 Malachite 20, 33, 124, 172 Mica sodique 92 
Leucitoedre 42 Manganite 33, 108, 110 Micas durs 92 
Leuco- 194 Manganomelasse I 08 Micaschiste 307, 312 
Leucogrenat 80 Marbre 284, 304, 307, 324 Microline 40 
Leucosaphir 162 Marbre cristallin 324 Microgranite 258 
Lherzolite 224 Marbre de Carrare 326 Micromounts 8 
Lignes de Neumann 332 Marbre dolomitique 324, 326 Microplutonite 256 
Lignite 300 Marbre-onyx 286, 326 Migmatite 308, 310 
Lignite xyloide 300 Marcassite 33, 152, 154 Milarite 33 
Limburgite 234, 250 Margarite 46, 76, 92 Millerite 33 , 355, 363 
Limon 265 Marmatite 132 Mimetite 33, 130 
Limonite 106 Marne 276, 278 Minerai 8, 95 
Limonite bothryoi.de 106 Marne a blocaux 278 Minerai de fer argileux 278 
Linarite 33 , 130 Massif 19 Minerai de fer oolithique 106 
Linda vista 272 Materiaux residuels 264 Minerai de fer rubane 294 
Linneite 33, 118 Matildite 136 Minerai pisolithique 98, 106 
Litage 262 Meissen 206 Minerai residue! 294 
Lithosiderite 331, 332 Meta- 194 Minerais feutres 146 
Loess 276, 278 Melanite 80 Mineral 8, 13 
Lollingite 33, 140 Melaphyre 246, 248 Mineralogie 8, II 
Luminescence 29 Melaphyre amygdalaire Mineraux accessoires 35 
Lydienne 292 246, 248 Mineraux accidentels 35 
Lydite 292 Melilite 33, 42, 44 Mineraux argileux 62 

Melilitite 252 Minette (minerai) 98, 294 
Macle 18 Melilitolite 224 Minette (roche) 258 
Made de Baveno 18, 40 Mellite 33 Miroir de Ia Vierge 62 
Made de Carlsbad 18, 40 Mer de rochers 208 Miroir de Marie 62 
Made de Manebach 18, 40 Mercure 33, 138 Missourite 224 
Made de Montmartre 62 Mesolite 33, 58 Modification 13 
Made du Bresil 18, 36 Mesosiderite 331, 332 Mohs 22 
Made du Dauphine 18, 36 Mesozone 304 Moldavite 334 
Made du Japon 18, 36 Meta- 305 Molybdates 32, 33 
Made en queue d' Aronde Metamorphisme 189, 304 Molybdenite 112 

18, 62 Metamorphisme de contact Molybdite 33, 112 
Made en visiere 18 304 Monazite 33, 150, 152 
Macles multiples 18 Metamorphisme regional 304 Monchiquite 158 
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Montmorillonite 33, 62 Oeil de faucon 36, 86, 176 Pagodite 84 
Monzonite 216, 218 Oeil de tigre 21, 36, 86, 176 Pain de sucre 208 
Morganite 164 Okenite 33, 92 Paleoandesite 244 
Marion 36, 174 Oligiste micacee 104 Paleobasalte 248 
Moroxite 54 Oligiste speculaire 104 Paleodacite 240 
Mottramite 33, 362 Oligoclase 40, 42, 170 Paleorhyolite 240 
Mouchetures (en) 19 Olivenite 33 Palets de curling 222 
Muschelkalk 284 Olivine 33, 52, 170 Palingenese 304 
Muscovite 46 Omphacite 33 , 48, 76, 90, Pallasite 331, 332 

346, 362 Paragenese 12 
Nacre 184 Onyx 38, 180, 286 Paragneiss 308 
Nagelfluh 270 Onyx calcaire 180, 286, 326 Paragonite 46, 92 
Natrolite 33, 58 Oolithe 98, 104 Patronite 33, 120 
Neopechblende 33, 150 Oolithique 19 Pechblende 33, 150 
Nepheline 33 , 42, 44 Opale 33 , 36, 38, 180 Pechstein 238 
Nephelinite 252 Opale blanche 180 Pectolite 33 
Nephrite 86, 168 Opale cireuse 38 Pegmatite 96, 258 
Neptunite 33, 358 Opale commune 21, 38, 180 Pegmatite granitique 256, 258 
Neugriin de Ia Hesse 248 Opale d'eau 38 Pegmatite graphique 
Neuhaus 214 Opale de feu 38, 180 256, 258 
Neutre 190 Opale laiteuse 38 Pelite 264, 276 
Niccolite 114 Opale ligneuse 38 Pennine 33, 84, 342, 362 
Nickeline 33, 114 Opale miel 38 Pentlandite 33, 114, 152 
Nid 99 Opale noble 21, 38, 180 Peracidite 198 
Nigrine 56 Opale noire 180 Pericline 40 
Niobite 33,122 Opale vitreuse 38 Peridot 52, 170 
Nitrates 32, 33 Opalescence 21, 38, 180 Peridotite 224 
Nitronatrite 33, 62 Opaque 25 Perle 29, 184 
Nodule de manganese 108 Ophicalcite 324, 326 Perle (mica) 92 
Noir de Suede 248 Ophiolite 322 Perle de culture 29, 184 
Nordlinger Ries 331 Or 33, 102 Perlite 236 
Norite 222 Or alluvionnaire 102 Perowskite 33, 349 
Noseane 33, 42, 44 Or de chat 46 Perthite 40 
Nystad Grey 310 Or graphique 102 Petalite 33 

Orbicule 204 Petit Granite 206 
Obsidienne 27, 238 Orpiment 20, 33, 140, 142 Petrographie 8 
Obsidienne a flacons de neige Orthoclase 18, 22, 40 Petrologie 8 

238 Orthogneiss 308 Petzite 33, 102 
Ocre d'antimoine 146 Ougrandites 80 Pfahl 256 
Ocre de bismuth 136 Ouvarovite 80 Pharmacolite 33 , 342 
Ocre de molybdene 112 Oxyde 32, 33 Phenacite 33 
Ocre jaune terreux 106 Ozocerite 33 Phianite 159 
Octaedrite 331, 332 Phillipsite 33, 58, 60 
Odontolite 74, 172 Pacha 326 Phlogopite 46 
Oeil de chat 21, 164, 176 Padparadscham 162 Phosgenite 33, 130 
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Phosphate 32, 33 
Phosphorescence 29 
Phophorite 294 
Phyllades 307, 312 
Picrite 248, 252 
Picromerite 64 
Piemontite 33, 82, 360 
Pierre (celeste) 331, 332 
Pierre a feu 187, 294 
Pierre decorative 8, 157 
Pierre de couleur 157, 160 
Pierre d 'Eilat 182 
Pierre de Ia naissance 157 
Pierre de lard 84, 316 
Pierre de June 21, 40, 170 
Pierre de solei! 

21, 40, 170, 176 
Pierre de taille 188, 265 
Pierre du mois 157 
Pierre ollaire 84, 316 
Pierre ponce 236 
Pierre sardienne 178 
Pierre semi-pn!cieuse 8, 157 
Pipe 162, 252 
Pisolite 288 
Pisolithique 19 
Pistacite 82 
Placer 97, 99, 272 
Plagioclase 40, 42 
Plane (taille) 160 
Plasma 178 
Plateau (taille en) 161 
Platine 33, 102 
Platre 298 
Pleochroi'sme 30 
Pleonaste 166 
Plessite 332 
Plomb blanc 128 
Plomb brun 130 
Plomb jaune 112 
Plomb noir 128 
Plomb phosphate et arseniate 

130 
Plomb rouge 128 
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Plomb vert 130 
Plumosite 144 
Plutonites 195 
Poids specifique 26 
Pointe de lance (en) 154 
Polianite I 08 
Polybasite 33, 102 
Polyhalite 33, 62, 66 
Polymorphie 13 
Ponce 236, 238 
Porfiro Verde Antico 248 
Porphyre granitique 256, 258 
Porphyre noir 248 
Porphyre quartzifere 240 
Porphyre vert 248 
Porphyrique 228 
Porphyrite quartzifere 240 
Porphyroblaste 312 
Poudingue 270 
Poupees du loess 276, 278 
Poussieres 232 
Powellite 33, 112, 358, 359 
Prase 36, 176 
Prasinite 316 
Prasiolite 174 
Prasopale 38 
Precipite 280 
Prehnite 33, 76, 82 
Prochlorite 84 
Proustite 33, 100 
Psammite 264, 272 
Psephite 264, 266 
Pseudomorphose 17 
Psilome!ane 33, 108 
Psilomelane concretionnee 

a surface noire 108 
Puissance 98 
Pulaskite 216 
Purpurite 33, 361 
Pyralspites 80 
Pyrargyrite 33, 100 
Pyrite 19, 20, 21, 33, 

152, 154 
Pyrite de cuivre 33, 124 
Pyrochlore 33, 122 

Pyroclastite 228, 232 
Pyrolusite 33, 108 
Pyromorphite 33, 128, 130 
Pyrope 80, 166 
Pyrophyllite 33, 76, 84 
Pyroxene 48 
Pyroxenite 224 
Pyroxenolite 224 
Pyrrhotine 152 

Quartz II, 22, 28 ,33, 36 
Quartz-amethyste 174 
Quartz aventurine 170, 176 
Quartz bipyramide 36 
Quartz commun 36 
Quartz corrode 36 
Quartz du Pfahl 198 
Quartz enfume 36, 174 
Quartz etoile 36 
Quartz fant6me 36 
Quartz fibreux 36 
Quartz fume 36, 174 
Quartz hematoi'de 36 
Quartz laiteux 36 
Quartz reil de chat 36, 176 
Quartz prismatique 36 
Quartz rose 36, 174 
Quartz-saphir 36, 176 
Quartz sceptre 36 
Quartz tertiaire 27 4 
Quartz veineux 36 
Quartz zone 38 
Quartzite 274, 307, 318 
Quartzolite 198 
Quartzophyllade 312 

Radioactivite 31 
Radiolarite 292 
Rapakivi 204 
Rayons alpha 31 
Rayons beta 31 
Rayons gamma 31 
Realgar 33, 142 
Reseau cristallin 13, 28 
Resistance a !'abrasion 23 



Retinite 238 Roche volcanique 229 Schiste bleu 316 

Rhipidolite 33, 84, 362 Ronne 214 Schiste cristallin 305 

Rhodochrosite 33, 70, Rose (taille en) 161 Schiste de Solnhofen 284 

108, 110 Rose des Alpes 106 Schiste fruite 304, 314 

Rhodolite 80 Rose des deserts 62 Schiste maclifere 314 

Rhodonite 33, 108, 172 Rose des sables 62 Schiste noduleux 307, 314 

Rhyolite 240 Rouge allemand 282 Schiste phylliteux 307, 312 

Riebeckite 33, 52, 76, 86 Rouge de Verone 282 Schiste tabulaire 314 

Roche 8, 188 Ruban de velours 106 Schiste tachete 314 

Roche artificielle 188 Rubellite 168 Schiste vert 307, 316 

Roche basaltique 248 Rubis 21, 162 Schistosite 305 

Roche basique 190 Rubis du Cap 80 Schizontes filoniennes 256 

Roche calcsilicatee 307, 318 Rubis etoi le 162 Schlick 276 

Roche charbonneuse 300 Rutile 33, 56, 122 Scholzite 33 

Roche clastique 264 Schonite 33, 62, 64 

Roche consolidee 188 Sable 265, 272 Schorll68 

Roche de profondeur 195 Sables volcaniques 232 Schorlite 168 

Roche detritique 264 Safflorite 33 Schwazite 33, 138, 142 

Roche dure 188 Sagenite 56 Scolecite 33, 58, 346 

Roche effusive 229 Salmiac 33 Scorie 232, 236 

Roche eruptive 190, 229 Salpetre 33, 62, 296 Scutterudite 33, 118 

Roche extrusive 229 Sanguine 104 Section polie 30 

Roche ferrifere 104, 294 Sanidine 40 Sediment 262 

Roche filonienne 193, 256 Saphir 21, 162 Sedimentation 260 

Roche intrusive 195 Saphir etoile 162 Sel de cuisine 64, 296 
Roche lunaire 9 Sardoine 38, 180 Sel gem me 64, 296 

Roche magmatique 188, 190 Sardonyx 180 Selbergite 234 

Roche massive 190, 195 Sassoline 33 Selenite 62 
Roche metamorphique Scapolite 33, 56 Sels deliquescents 298 

188, 304, 305 Schalenblende 132 Sels durs 298 

Roche meuble 188 Schapbachite 33, 136 Sels nobles 298 

Roche naturelle 188 Scheelite 33, 116 Senarmontite 33, 144 

Roche ortho 305 Schipaio 218 Sepiolite 33, 76, 88 

Roche para 305 Schiste 306, 312 Septaria 278 

Roche phosphatee 294 Schiste a amphibole 316 Sericite 46, 312 

Roche plutonique 195 Schiste a epidote 316 Sericitoschiste 312 

Roche primitive 188 Schiste a glaucophane Serpentine 33, 76, 88, 322 
Roche residuelle 300 307, 316 Serpentine commune 88 
Roche saline 296 Schiste a Halyserites 278 Serpentine noble 88 

Roche sedimentaire 188, Schiste a hornblende 314 Serpentinisation 322 

260, 262 Schiste ampelitique 278 Serpentinite 307, 322 
Roche siliceuse 292 Schiste a Posidonies 278 Shandong 206 

Roche tendre 188 Schiste ardoisier 278, 305, Shonkinite 218 
Roche truitee 222 307, 314 Sialique 193 
Roche verte 248 Schiste bitumineux 278 Siderite 33, 70, 104, 106, 
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Illustrations (les pages indiquees sont celles de I' edition originale) 

Tableaux et photographies en couleurs :Hermann Eisenbeiss (echantillons fournis 
par !'auteur) a !'exception de : 
Bayerische Volkssternwarte, Munich : 330 (meteorite) 
G.Blockus/ K.Fischer : 34 
W.Eisenreich/ W.Schumann : 21, 27, 29, 186 
F .Kiigel : 2/ 3, 261 d . 
R.Kiigel : 274 
H.Menke : 208 haut 
F.Miiller: 205,207,213,215,219,221,249,283 haut gauche, 283 milieu gauche, 
311,323,327 
Museumabteilung der Bayerischen Schliisserverwaltung, Munich : 156 
R .Phildius : 330 (ciel etoile) 
E.Pott : 288 
Reul Granit A. G., Kirchenlamitz : 210, 212 
Reul Granit A. G., Kirchenlamitz/Knapsack-Griesheim A. G., Francfort : 211 
W .Schumann : 19, 94, 206, 208 milieu, 208 bas, 209, 229, 232, 234, 256, 260, 
261 g,266,270,272,276, 305,334 

Dessins: HellmutHoffmann(saufp. 14/15,161 , 189) 
p . 14/ 15, 161, 189 : Walter Schumann, Das grosse Buch der Erde, © Lexiko­
graphisches Institut, Munich 
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